"%:  f  ^ 


^•é 


^^  -t,-^ 


V>\ 


^v.y-^' 


V       <     Xi*     "H       II  a 


i 


,<C--^ 


^ 


■^  m 


m3wm- 


/ 


Ll^^r 


-•^^.J%i 


1 


< 


LA    LITTÉRATURE 

DE    GUERRE 


(Août  1914-Août  1916) 


JEAN    Vie 


LA    LITTÉRATURE 

DE    GUERRE 


MANUEL  MÉTHODiaUE   ET   CRITiaUE 
DES    PUBLICATIONS    DE    LANGUE    FRANÇAISE 

(AOUT    I914 — AOUT    1916) 


TOME    SECOND 


,,1.^" 


PAYOT    &    C'E,    PARIS 

106,    BOULEVARD    SAINT-GERMAIN,     loé 
I918 


z 

E<?Vs 


DEUXIEME    PARTIE 


LES     FAITS     DE     LA     GUERRE 

(Suite) 


CHAPITRE    CINQUIÈME 
LA  •  GUERRE     EN     RUSSIE 


En  passant  de  la  France  aux  pays  étrangers,  notre  tra- 
vail doit  changer  dans  sa  méthode  comme  il  change  dans 
son  objet.  Le  nombre  très  élevé  des  ouvrages  publiés  en 
français  sur  la  France  ainsi  que  sur  la  Belgique,  pays  de 
langue  française,  nous  forçait  jusqu'à  présent  à  un  choix 
et  à  de  fréquentes  éliminations.  Mais  les  œuvres  fran- 
çaises qui  portent  sur  les  nations  de  langue  étrangère 
sont  nécessairement  beaucoup  plus  rares  ;  s'adressant  à 
un  public  moins  étendu  et  plus  cultivé,  elles  sont  égale- 
ment, et  sauf  exception  ',  d'une  valeur  moyenne  plus 
grande.  Aussi,  loin  de  supprimer  des  titres  et  des  œuvres, 
devrons-nous  chercher  désormais  à  compléter  l'ensemble, 
souvent  très  restreint,  des  livres  consacrés  à  tel  ou  tel 
pays,  par  un  choix  assez  large  d'articles  de  revues  : 
ceux-ci,  en  plus  d'un  cas,  formeront  la  principale  ma- 
tière d'un  paragraphe  ou  même  d'un  chapitre. 

Sur  chacun  de  ces  articles,  courts  d'ordinaire,  il  serait 
excessif  de  donner  une  notice  particulière  :  les  notices 
sont  réservées  aux  plus  importants.  En  règle  générale,  le 


I.  L'exception  est  faite  pour  l'Allemagne  :  il  a  paru  sur  la  nation 
ennemie  pendant  la  guerre,  ainsi  que  sur  ses  chefs,  un  certain  nombre 
d'ouvrages  populaires  et  sans  valeur.  —  Pour  des  raisons  différentes, 
indiquées  en  leur  lieu,  nous  devons  également  fiiire  un  choix  parmi  les 
publications  romandes  relatives  à  la  Suisse. 

J.   Vrc.  24» 
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sujet,  déjà  indiqué  de  façon  plus  ou  moins  exacte  et  som- 
maire par  le  titre,  sera,  comme  précédemment,  détermmé 
par  la  place  assignée  dans  notre  liste  aux  différentes 
études,  et  par  le  commentaire  continu  qui  les  accom- 
pagne '. 


Il  est  une  constatation  que  les  amis  de  la  grande  nation 
slave  aimaient  à  faire  au  cours  des  deux  premières  années 
du  conflit  :  nous  ne  connaissons  pas  la  Russie.  Et  en 
effet,  nous  ignorions  tout  des  conditions  réelles  dans  les- 
quelles la  guerre  se  faisait  chez  nos  alliés  russes.  Les 
journaux  et  revues  de  grande  vulgarisation  favorisaient 
les  illusions  du  public  plutôt  qu'ils  ne  cherchaient  à  les 
détruire  2.  Un  sentiment  de  discrétion,  mais  surtout  la 
surveillance  d'une  censure  sévère,  arrêtaient  les  velléités 
de  franchise  des  publicistes  renseignés  :  c'est  pourquoi 
les  publications  elles-mêmes  destinées  aux  lettrés  appa- 
raissaient plutôt  comme  des  apologies  que  comme  des 
études  objectives.  Tel  est  le  cas  notamment  pour  Ic^ 
quelques  ouvrages,  relatifs  aux  antécédents  de  la  guerre . 
que  nous  avons  mentionnés  dans  notre  première  partie  ^ . 

1.  Nous  ne  nous  attachons  pas  à  suivre  un  plan  uniforme  pour  cha- 
cun des  pays  en  guerre  :  le  plan  est  déterminé  par  le  sujet. 

2.  Voir  par  exemple  le  numéro  spécial  des  Lectures  pour  tous  :  K^ 
nlliés  russes  (15  novembre  19 15),  la  livraison  des  Cahiers  de  la  guerre 
Que  fait  la  Russie?  Que  fera-t-elle  ?  etc. 

î.  Consulter  la  table  alphabétique  des  matières.  Il  semble  que  c 
façon  générale  la  même  tendance  soit  assez  marquée  dans  les  articK 
relatifs  à  la  Russie  publiés  dans  la  Revue  couiemporaiue,  périodique  frai, 
çais  de  Pétrograd.  On  peut  compter  encore  au  nombre  des  apologies  >.; 
la  Russie  l'opuscule  :  Grande  guerre  et  culture  tusse.  Le  Rote  de  la  Russ: 
dans  le  droit  international,  par  Pierre  Mikhaïlow.  Préface  par  Lou: 
Renault  (Paris,  Hachette,  Victorion,  Didier,  1916.   In-i6,  48  p.  —  i  fr.  i 
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Publications  générales. 

Dans  d'assez  fréquents  articles,  donnés  principalement 
à  h  Revue  hebdomadaire  ^  ^  M.  Louis  Léger  s'attache  surtout 
aux  origines  et  à  l'histoire  passée  du  peuple  slave.  Certains 
ouvr.iges  — signés  de  noms  russes  :  Ivan  Ozeroff,  Arthur 
RafTalovich  —  sont  des  études  économiques  qui  trouveront 
ailleurs  une  place.  Il  n'existe  qu'une  publication  d'en- 
semble qui  ait  été  présentée  comme  un  etFort  pour  faire 
comprendre  en  France  «  la  guerre  russe  »,  si  différente 
de  la  nôtre  : 

La  Russie  et  la  guerre,  par  Grégoire  Alexinsky. 
Paris,  Colin,  1915.  In-i6,  368  p.  —  3  fr.  50. 

(Le  manuscrit  français  de  cet  ouvrage  a  été  revu  par  M.  E.  Clet- 
mann.) 

Dans  la  première  partie  Avant  la  guerre  l'auteur  étudie  les  anté- 
cédents du  conflit  en  Russie  :  la  politique  extérieure  du  gouverne- 
ment, la  vie  de  la  nation,  troublée  par  les  luttes  intestines,  la 
situation  économique  et  financière  du  pays,  sa  dépendance  vis-â  vis 
de  l'Allemagne,  ses  forces  militaires  :  il  établit  que  ni  le  peuple 
russe  ni  la  «  bureaucratie  gouvernante  »  n'ont  voulu  une  guerre 
contre  l'Allemagne.  La  deuxième  partie  Dans  la  mêlée  sanglanii 
justifie  tout  d'abord  la  conduite  de  la  Russie  pendant  les  négocia- 
tions diplomatiques,  puis  l'auteur  fait  connaître  l'attitude  qu'ont 
prise  respectivement,  au  cours  de  la  guerre,  les  différentes  nationa- 
lités englobées  dans  l'Enipire,  les  partis  opposés.  Il  analyse  l'état 
d'esprit  du  public  et  du  soldat.  Il  insiste  sur  la  grande  puissance 
et  sur  les  intrigues  du  parti  allemand,  ainsi  que  sur  les  abus  de 
pouvoir  du  tsarisme.  Une  troisième  partie  Après  la  guerre,  exami  - 
nant  les  modifications  territoriales  éventuelles,  repoussse  tout 
accroissement  du  domaine  russe  en  Europe,  et  demande  la  neutrali- 
sation des  Détroits.  Elle  étudie  l'évolution  qui,  après  l'anéantisse- 
ment de  l'impérialisme  prussien,  conduira  la  Russie  vers  la  liberté, 

I.  Voir  les  livraisons  des  5,  19,  26  décembre  1914,  etc..  Voir  aussi 
plus  haut,  p.  124. 
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et  elle  envisage  l'avenir  fécond  des  relations  de  l'Angleterre  et  de  la 
France  avec  la  Russie.  L'auteur,  ancien  député  à  la  Douma,  l'un 
des  chefs  du  parti  social-démocrate  ouvrier  dans  son  pays,  était  grand 
adversaire  du  gouvernement  et  du  régime. 

Divers  organes  à  tendances  libérales  sont  fondés  par 
les  Russes  domiciliés  en  France  :  \  Ëcho  de  Russie,  hebdo- 
madaire, paraissant  à  partir  du  27  avril  191 5  ;  la  Nouvelle 
Russie,  revue  paraissant  à  partir  du  8  mars  1916. 


L'Ingérence  allemande  en  Russie. 

Le  parti  allemand  dont  la  puissance  était  dénoncée  par 
M.  Alexinsky,  dont  la  naissance  et  le  développement 
étaient  étudiés  par  M.  de  Wesselitsky  ',  devait  faire  la 
matière  d'une  importante  série  d'articles,  que  la  censure 
supprima,  et  dont  il  ne  resta  qu'un  titre,  suivi  d'une  page 
d'avertissement  : 

Russie  russe  et  Russie  allemande,  par  J.  Fikot.  Revue 
Ç Ancienne  Revue  des  revues)  de  mars  1916. 

En  dépit  de  la  censure,  l'auteur  fit  imprimer  son  étude  en  un 
fascicule  in-8  de  72  pages,  qu'il  ne  pouvait  faire  mettre  dans  le 
commerce,  mais  qu'il  distribuait  à  ses  amis. 

—  Voir  antérieurement,  du  même  auteur,  dans  la  Revuf  du 
i"""-!)  octobre  1915  :  Russes  et  Allemands. 

C'est  par  la  prépondérance  de  ce  parti  allemand,  par 
les  trahisons  et  les  attentats  qu'il  a  fomentés,  que  s'ex- 
pliquent les  grands  succès  militaires  de  l'Allemagne  en 
Russie  : 

Quelques  dessous  de  la  stratégie  allemande,  par 
M.  Barrière.  Revue  de  Paris  du  15  mars  1916. 

L'auteur  voit  dans  les  trahisons  du  colonel  Miassoiédof  et  de  ses 
émules,  dans  les  attentats  tels  que  celui  de  l'usine  d'Ochta,  les 
auxiliaires  indispensables  de  la  stratégie  allemande  en  Russie. 

I.  Voir  !'•    partie,  p.  124. 
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Les  Événements  militaires  en  Russie. 

Les  événements  militaires  du  front  russe  sont  restés, 
pour  le  public  français,  singulièrement  obscurs  :  et  bien 
rares  sont  les  récits  qui  en  ont  donné  une  idée  satisfai- 
sante : 

Dans  le  livre,  antérieurement  cité,  de  Champaubert,  Les  Cam- 
pagnes de  1914,  une  étude  sur  Six  mois  de  guerre  en  Pologne  est  assez 
sommaire,  et  ne  comprend  qu'une  première  période  des  hostilités.  Il  .1 
paru  dans  l'hebdomadaire  illustré  Le  Pays  de  France,  du  17  juin  au 
19  juillet  et  du  14  octobre  au  11  novembre  191 5,  une  série  d'articles 
estimés  sur  La  Campagne  de  Russie,  par  le  commandant  Bouvier  de 
Lamotte. 

Une  étude,  intéressante  dans  sa  brièveté,  a  été  publiée 
par  une  revue  non  comprise  dans  notre  dépouillement  : 

La  Campagne  de  Russie,  19 14- 191 5,  par  J.  G.  Kergo- 
MARD.  Reime  Universitaire  de  juin  et  de  juillet  1916. 

Aux  récits  généraux  s'ajoutent  les  considérations  de 
géographie  militaire  de  R.-J.  Frisch  et  R.  Blanchard 
mentionnées  au  chapitre  l'^^  (Ouvrages  théoriques ^  p.  ié6), 
lesquelles  se  complètent  par  quelques  études  de  détail  : 

La  Pologne  stratégique,  par  E.-A.  Martel.  Nature  du 
13  mars  191 5. 

Varsovie  axe  de  la  guerre,  par  M. -A.  Leblond.  Revue 
hebdomadaire  du  i^""  mai  191 5. 

Le  Danube,  par  Ch.  Stiénon.  Revue  hebdomadaire  du 
5  juin  1915. 

Sur  le  front  oriental  :  la  Tatra,  par  Ch.  Stiénon.  Cor- 
respondant au  10  juin  191 5. 

La  Plaine  de  Hongrie  :  la  Puszta  et  l'Alfôld  ;  par  Ch. 
Stiénon.  Correspondant  du  25  juin  191 5. 

Les  trois  dernières  études  furent  écrites  au  moment  de  l'avance 
russe  en  Autriche. 


382  LA    GUERRE    EN    RUSSIE 

Souvenirs  et  impressions  de  combattants  et  de 
témoins. 

On  n'a  point  traduit,  pendant  les  deux  premières 
années  de  la  guerre,  de  «  mémoires  »  de  soldat  russes, 
mais  il  existe  un  recueil  choisi  de  leurs  lettres  : 

Lettres  de  soldats  russes,  recueillies  et  traduites  par 
J.  MoNTVERT.  Paris,  Payât,    1915.  In~i6,  1444-).  — 2  fr. 

Ce  recueil  comprend  les  traductions  d'une  quarantaine  de  lettres 
choisies  parmi  celles  que  la  presse  russe  a  publiées  comme  les  plus 
caractéristiques  :  lettres  de  soldats  et  d'officiers,  sur  les  différent^ 
fronts,  jusqu'au  mois  d'avril  191 5  ;  lettres  de  cosaques,  de  prison- 
niers; une  lettre  de  matelot,  une  lettre  de  médecin,  un  carnet  d'in- 
firmière. 

A  l'absence  de  «  mémoires  »  viennent  suppléer  dans 
une  certaine  mesure  les  correspondances  de  journalistes 
étrangers  : 

Sur  le  front  russe,  par  Stanley  Washburn,  correspon- 
dant de  guerre  du  «  Times  »  près  les  armées  russes.  Tra- 
duit de  l'anglais  par  Paul  Rexeaume.  Paris,  Berger- 
Levrault,  1916.  In-8,  viii-155  p.  —  3  fr.  50. 

(La   Guerre.    Les   Récits  des   témoins.) 

Avec  25  photographies  hors  texte  de  Georges  H.  Mewes,  du  DaiU 
Mirror  de  Londres,  compagnon  de  l'auteur. 

Ce  volume  traduit  une  suite  de  correspondances  adressées  au 
Times  du  lo  septembre  1914  au  15  janvier  191?.  L'auteur  a  suivi 
les  armées  russes  dans  leurs  avances  et  dans  leurs  reculs  de  1914  : 
il  s'attache,  dit-il,  moins  aux  considérations  stratégiques  qu'aux 
scènes  et  tableaux  qu'il  a  par  lui-même  observés.  Ses  descriptions  et 
récits  sont  illustrés  de  photographies  vraiment  remarquables. 

Au  jour  le  jour  avec  l'armée  russe,  1914-1915,  par 
Bernard  Parès.  Traduit  de  l'anglais  par  B.  Mayra.  Paris, 
Chapelot,  1916.  In-8,  viii-356  p.,  avec  croquis.  —  4  fr. 

Ce  journal  d'un  correspondant  officiel  va  de  la  fin  du  mois  d'aoï'i  ' 
1914  au  19  juin  191 5.  L'auteur  accompagnait  la  3*  armée,  et  il  éui  t 
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l'hôte  des  généraux  Radko  Dimitrief  et  Irmanow,  Plus  que 
M.  Washburn,  il  s'intéresse  aux  grands  mouvements  stratégiques 
et  aux  conclusions  générales.  Il  interroge  fréquemment  les  prison- 
niers :  soldats  et  officiers.  Après  avoir  avancé  avec  les  combattants 
russes  jusque  par-delà  les  Reskides,  il  a  dû  les  suivre  dans  leur 
retraite  jusque  dans  le  gouvernement  de  Lublin  :  il  n'en  reste  pas 
moins  optimiste,  et  affirme  que  si  les  ennemis  ont  obtenu  un  succès 
de  technique,  nos  alliés  n'ont  rien  perdu  de  leur  moral. 

La  Pologne  sous  la  rafale,  par  Edmond  Pkivat.  Paris, 
Payai,  191 5.  In-8,  71  p.  —  i  tV. 

Ce  ne  sont  ici  que  huit  lettres  adressées  au  journal  Le  Temps,  pen- 
dant les  mois  d'avril  et  mai  1915,  depuis  Varsovie,  Lemberg  et  le 
front  de  Pologne.  L'auteur  est  de  nationalité  suisse.  11  se  limite 
presque  exclusivement  à  des  descriptions  de  villes  et  de  paysages 
ravagés  par  la  guerre  '. 

Articles. 

Autour  de  Lemberg.  Impressions  d'un  témoin  italien 
[A.  Fraccaroli],  par  A.  Masseron.  Correspondant  du 
10  décembre  1914. 

Les  Russes  à  Lemberg,  par  A.  Fraccaroli.  Grande 
revue  de  juin  191 5. 

Scènes   et   tableaux   du  «   front    »    russe.  —   Autres 

images  du  «  front  »  russe,  par  T.  de  Wyzewa.  Revue  des 

deux  mondes  des  15  avril  et  15  mai  191 5. 

Dans  ces  articles,  M.  de  Wyzewa  analyse  divers  ouvrages  étran- 
gers. 

Tableaux  du  front  russe.  Décembre  1915,  par  M.  Mar- 
KoviTCH.  Revue  des  deux  mondes  du  i«=''  mars  1916. 

Comparer  : 

L'Armée  et  le  soldat  russe,  par  J.  Patouillet.  Paris, 
Foi  et  Vie,  1915.  In-i6.  —  o  fr.  70. 

I.  De  la  popularité  des  Cosaques,  qui,  on  ne  l'a  pas  oublié,  étaient 
en  1914  à  quelques  étapes  de  Berlin,  témoignent  plusieurs  conférences 
et  opuscules  publiés  à  leur  sujet  pendant  les  premiers  mois  de  la  guerre, 
par  exemple  ceux  de  M.   Ihibault,  lan  Karmor,  et  en  particulier  : 

Les  Cosaques,  leur  histoire,  leurs  mœurs  et  caractère,  anec- 
dotes. Conférence  faite  le  23  octobre  igr4,  à  Orléans,  par  le  comte 
de  Nesselrode.  Orléans,  impr.  de  J.  Goût,  1914.  In-8,   24  p. 
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(La  Morale  et  la  politique  des  belligérants.) 

Dans  cette  conférence,  qui  repose  principalement  sur  des  obser- 
vations faites  à  l'arrière,  l'auteur,  directeur  dç  l'Institut  français  de 
Pétrograd,  insiste  sur  le  moral  excellent  du  soldat  russe,  ainsi  que 
de  toute  la  population,  parmi  laquelle  la  guerre  est  populaire  et 
même  bienfaisante. 

Miss  Violetta  Thurstan,  la  courageuse  infirmière  dont 
nous  avons  résumé  déjà  les  premières  Aventures  en  Bel- 
gique %  a  poursuivi  en  Russie  ses  pérégrinations  : 

Après  une  visite  à  l'impératrice  de  Russie,  Miss  Thurstan  est  en- 
voyée à  Varsovie  dans  un  hôpital  militaire.  Puis  elle  fait  partie  d'une 
colonne  volante  chargée  de  rechercher  les  blessés  sur  le  champ  de  ba- 
taille :  laquelle  colonne  opère  aux  environs  de  Lod^,  au  milieu  des 
plus  grands  dangers.  Miss  Thurstan  suit  la  retraite  des  armées 
russes.  Elle  passe  la  nuit  de  Noël,  malgré  le  péril,  dans  les  tran- 
chées de  première  ligne,  auprès  de  Radzivilow.  Blessée  à  Zyradow, 
au  commencement  de  191 5,  elle  profite  de  sa  convalescence  à  Pétro- 
grad pour  écrire  ses  souvenirs,  avant  de  repartir  pour  reprendre  sa 
bienfaisante  tâche. 

L'ouvrage  qui  fait  le  mieux  comprendre  la  psychologie 
du  combattant  russe  au  cours  de  la  guerre  se  présente 
sous  la  forme  d'une  suite  de  récits  où  la  fiction  a  sa 
place  : 

Le  Lieutenant  Demianof.  Récits  de  guerre  1914-1915, 
par  le  comte  Alexis  Tolstoï.  Traduction  et  préface  de 
Sçrge  Persky.  Paris,  Payot,  1916.  In-ié,  iv-301  p.  — 
3  fr.  50. 

L'auteur,  neveu  du  grand  écrivain  et  son  élève,  lui-même  écri- 
vain réputé,  »  suivit  dès  le  début  de  la  conflagration,  1rs  armées 
russes  en  Galicie  et  au  Caucase,  comme  délégué  des  Zemstvos 
d'abord,  puis  comme  correspondant  militaire  ».  Les  quatorze  récits 
que  réunit  le  volume,  ti^s  cvocateurs,  témoignent  d'une  sensibilité 
très  vive,  d'un  grand  talent  psychologique,  et  certains  atteignent  à 
une  valeur  vraiment  «  humaine  et  universelle  ». 

Comparer  : 

Le  Soldat  Semenov,  par  Mouïjel.  (Traduction  de  Hal- 

I.    \'oir  p.  202. 
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pêrine-Kaminsky.)  Revue  bleue  (Revue  politique  et  litté- 
raire) des  25  septembre-2-9  octobre,  16-23  octobre, 
30  octobre-6  novembre,  13-20  novembre  191 5. 


La  guerre  russe  contre  la  Turquie  sera  étudiée  au  cha- 
pitre :  La  Guerre  en  Orient. 

Un  article  isolé  témoigne  de  l'enthousiasme  avec  lequel 
sont  accueillies  en  France  les  quelques  troupes  russes 
qui,  après  un  immense  détour,  viennent  contribuer  à  la 
défense  de  notre  sol  : 

L'Odyssée  des  soldats  russes  :  de  Moscou  à  Marseille 
en  quatre-vingts  jours,  par  Victor  Forbin.  Je  sais  tout  du 
15  juin  1916. 


La  Pologne  sous  l'occupation  allemande. 

Une  fois  maîtres  de  la  Pologne,  les  Allemands  appli- 
quent au  pays  conquis  les  mêmes  procédés  que  ceux  dont 
a  souffert  la  Belgique  : 

La  Destruction  systématique  de  la  Pologne.  Quelques 
mots  sur  la  méthode  allemande,  par  Arnold  J.  Toynbee. 
Londres^  Darling  et  fils,  191e.  In-i6,  47  p. 

L'auteur  expose  les  effets  terribles  de  l'occupation  allemande  sur 
les  habitants,  et  la  ruine  économique  qui  est  pour  le  pays  entier  la 
conséquence  de  cette  occupation. 

Varsovie  aux  mains  des  Allemands  (Récits  d'un  témoin 
oculaire),  par  J.-W.  Bienstock.  Mercure  de  France  du 
i<=r  février  19 16. 

Les  Polonais  de  l'étranger  tiennent  à  dénoncer  eux- 
mêmes  les  souffrances  de  leur  pays.  On  connaît  l'émou- 
J.  Vie.  25 
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vant  appel  du  grand  Sienkiewickz  en  faveur  de  ses  com- 
patriote svictimes  de  la  guerre.  Cet  appel,  traduit  en  fran- 
çais, fut  répandu  à  profusion  en  tracts  imprimés.  Par  des 
conférences  et  par  diverses  publications,  les  Polonais 
cherchent  à  provoquer  la  compassion  des  pays  alliés  et 
neutres  : 

La  Guerre  et  le  devoir.  Conférence  au  profit  des  vic- 
times de  la  guerre  en  Pologne,  faite  le  5  novembre 
1915  à  Port-Saïd,  par  Mieczyslaw  Geniusz.  Port-Saïd, 
impr.  de  Barsoiti,  1916.  I  n-8 . 

La  Pologne  dévastée.  Conférence  prononcée  à  Copen- 
hague le  19  novembre  191 5,  par  Julie  Ledochowska. 
(Introduction  de  Henri  Siexkiewicz.)  Lausanne,  Bor- 
geaud,  191e.  In-8. 

Après  avoir  rappelé  le  glorieux  passé  de  la  Pologne,  qui,  pendant 
tant  de  siècles,  fut  un  rempart  de  la  civilisation  contre  les  Barbares, 
Fauteur  décrit  l'effroyable  misère  de  son  pays  ravagé  par  les  armées. 
Elle  exprime  son  espérance  dans  l'avenir  :  la  Pologne  continuera  de 
remplir  le  rôle  mystique  qui  est  dans  sa  destinée. 

—  L'Agence  polonaise  de  presse  a  publié  et  répandu  en  tracts 
rn-4  de  4  et  2  p.,  sous  les  titres  respectifs  «  Parce  que  vous  êtes  Polch- 
nais  »  et  Sur  la  Pologne,  la  traduction  de  deux  discours  de  I.  J.  Pade- 
rewski,  prononcés  le  2  juin  191 5  et  le  7  février  1916  à  Chicago,  en 
faveur  de  la  Pologne  ravagée. 

La  Ruée  germanique  sur  la  Pologne.  Album  de  seize 
lithographies  en  couleurs  d'OsTOYA.  Préface  par  Antoni 
PoTOCKi.  PariSy  Revue  de  Pologne,  191 5.  In-4.  —  5  fr. 

—  On  a  publié  d'autre  part  en  tracts  in-4  '•  1'  «  Appel  de  l'épis- 
copat  polonais  aux  archevêques  et  évoques  de  l'univers  catholique  », 
demandant  des  prières  et  des  offrandes  (15  août  191 5)  ;  la  Lettre 
du  cardinal  Gasparri  à  l'évèque  de  Cracovie,  accompagnant  une 
offrande  de  Benoît  XV. 

Les  Français  secondent  volontiers  par  leurs  paroles  et 

leurs  écrits  les  efforts  faits  en  vue  de  soulager  la  raisèi \ 

matérielle  de  la  Pologne  : 
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France  et  Pologne,  par  Henry  Jam  [Henry  Amour  de 

ViLLEBOXNE.]  Or/^'fl//5,  A.  Goût,  191 5.  In-i6, 107  p.  —  2  fr. 

(L'Appel  de  Henry  Sienkiewicz.  La  misère  des  Polonais.  Polonais 

et  Français.) 

Pour  la  Pologne.  Conférence  faite  le  12  février  au 
^rhéâtre  Sarah-Bernhardt,  par  Georges  Berthoulat. 
PariSj  Revue  «  Polonîa  »,   1916.  In-ié,  20  p.  —  o  fr.  40. 

Une    propagande  plus    discrète    et    qui    s'exerce    en 

France  dans  une  sphère  restreinte  s'attache  à  fournir  des 

renseignements  exacts  sur  les  conditions  de  l'occupation 

austro-allemande  en  Pologne  russe  : 

C'est  ainsi  que  l'on  a  publié  divers  «  mémoires  confidentiels  » 
(in-folio)  sur  la  nécessité  pour  les  Alliés  d'autoriser  le  ravitaille- 
ment de  la  population  polonaise  avec  l'aide  américaine;  sur  «  l'Or- 
ganisation administrative  de  la  partie  du  royaume  de  Pologne  occu- 
pée par  les  Austro-Hongrois  »,  etc.  D'autre  part,  on  a  reproduit,  en 
un  tract  in-folio  de  4  p.,  avec  portrait,  un  article  de  la  Grande  rex'ue 
diplomatique  an  15  octobre  191 5  :  Le  Comte  Adam  Or Unvski  inter- 
viewé. Les  passages  censurés  dans  la  revue  ont  été  rétablis  :  le  comte 
proteste  notamment  contre  les  déportations  et  les  ravages  des 
Russes  en  Pologne  au  moment  de  leur  retraite. 

Les  publications  qui  se  rattachent  à  la  propagande  en 
faveur  d'une  Pologne  autonome  ou  indépendante  sont 
groupées  au  chapitre  Paix. 


Les  Événements  politiques  en  Russie. 

Les  événements  de  politique  intérieure  russe  restent 
entièrement  ignorés  du  public.  M.  Clemenceau  se  limite 
à  y  chercher  des  «  leçons  »  pour  le  gouvernement  et  le 
parlement  français  : 

La  Grande  guerre.  La  Leçon  de  la  Russie,  par  Georges 
Clemenceau.  Paris,  Floury,  1915.  In-8,91  p. —  o  fr.  75. 
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(Édition  de  V Homme  enchaîné.) 

Un  «  Avertissement  de  l'éditeur  »  est  ainsi  conçu  :  «  Les  articles  qu  i 
qui  sont  ici  réunis  ont  été  écrits  lorsque  la  Douma  montrait  sa 
volonté  d'action,  après  les  défaites  russes,  dues  aux  fautes  commises 
par  la  bureaucratie.  L'opinion  des  représentants  au  Parlement 
russe,  de  l'extrême  droite  à  l'extrême  gauche,  exprime  le  vœu  una- 
nime du  peuple  :  assurer  par  l'effort  de  tous  le  salut  de  la  patrie.  » 

«  Des  débats  de  la  Douma,  de  la  volonté  manifestée  du  peuple 
russe,  on  pourra  encore  aujourd'hui  tirer,  en  France,  plus  d'un 
enseignement.  » 

La  série  de  ces  quatorze  articles,  extraits  de  l'Homme  enchaîne, 
s'arrête  à  la  prorogation  de  la  Douma. 

Arlicles. 

Les  Quatre  Douma,  par  Paul  Louis.  Revue  bleue  (Revue 
politique  et  littéraire)  du  25  septembre-2-9  octobre  191 5. 

La  Russie  libérale,  par  A. -Ferdinand  Herold.  Mercure 
de  Fravce  du  lé  février  191 6. 

Comparer  : 

La  Mobilisation  civile  de  la  Russie,  par  L.  B.  Revue  de 
Paris  du  i^r  septembre  1 91 5 . 


A  l'arrière.  L'opinion  publique. 

A  la  faveur  des  quelques  réformes  réalisées  et  des  sen- 
timents nouveaux  nés  devant  l'ennemi  national,  la  Russie 
se  régénère  moralement  : 

Une  transformation  de  la  Russie,  par  L.  Barrière. 
Revue  de  Paris  du  15  novembre  191 5. 

—  Pour  les  mesures  prises  en  Russie  contre  l'alcoolisme,  voir  le 
chapitre  :  Conséquences  présentes  de  la  guerre. 

Cette  transformation  est  constatée  —  non  sans  quelque 
parti  pris  d'optimisme  —  par  les  rares  publicistes  fran- 
çais qui  ont  eu  l'occasion  de  visiter  la  Russie,  de  19 14  à 
1916  : 
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La  Russie  telle  qu'elle  est.  Causes  de  faiblesse  et 
gages  de  force,  par  Charles  Rivet.  Paris,  Payot^  1915- 
In-8,  72  p.  —  I  fr. 

Ce  volume  réunit  onze  correspondances  envoyées  de  Russie  au 
Temps  et  à  VlUustraiion  pendant  les  derniers  mois  de  191 5.  (La  pré- 
face est  datée  :  Pétrograd-Paris,  janvier  1916.)  L'auteur  fait  con- 
naître les  divisions,  le  désordre,  les  exagérations  des  partis  réac- 
tionnaires, qui  faisaient  la  faiblesse  de  la  Russie.  11  insiste  avec  plus 
de  complaisance  sur  l'évolution  que  la  guerre  avait  fait  naître  vers 
l'union  et  la  coordination,  sur  les  qualités  du  soldat  russe,  sur  les 
bienfaits  moraux  de  la  guerre  :  gages  de  force  et  de  victoire. 

L'Esprit  public  en  Russie.  Journal  d'un  mobilisé.  Cor- 
respondant du  10  septembre  1914. 

Journal  d'un  mobilisé  français  qui  se  trouvait  à  Pétrograd  et  qui 
regagna  la  France  par  le  chemin  d'Odessa.  (Daté  du  3 1  juillet  au 
9  août  1914.) 

Deux  mois  en  Russie  et  dans  les  Pays  Scandinaves, 
par  G.  Lacour-Gayet.  Revue  hebdomadaire  du  i^^  avril 
1916. 

L'auteur  faisait  partie  d'une  mission  de  propagande.  Pendant  les 
mois  de  décembre  1915  et  janvier  1916,  il  a  séjourné  en  Russie, 
prononçant  plusieurs  conférences  à  Moscou,  à  Kiew,  à  Pétrograd. 
Il  a  passé  par  Stockholm  et  Copenhague.  Il  donne  ses  impressions 
de  visiteur. 

Comparer  : 

La  Guerre  et  l'opinion  publique.  Russie,  par  V.-P. 
Chasles.  Revue  des  sciences  politiques  du  15  octobre  1914. 

La  Russie  pendant  la  guerre,  par  M.  Lauwick.  Rendue 
des  sciences  politiques  à\x  15  décembre  191 5. 

La  Guerre  et  la  poésie  populaire  russe,  par  G. 
Alexinskv.  Revue  de  Paris  du  15  mai  1916. 

—  La  Bibliothèque  universelle  de  Genève  consacre  à  la  vie  intérieure 
de  la  Russie  pendant  la  guerre  les  Chroniques  russes  de  M.  Ossip 
Lourié. 

Pour  ce  qui  est  de  l'attitude  des  intellectuels  russes  devant  la 
guerre,  consulter  l'article  de  M.  E.  Tavernier,  mentionné  p.  72,  et 
relatif  aux  Dialogues  sur  la  guerre  de   Vladimir   Soloviev.  Compa- 
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rer  l'étude  rétrospective  de  M.  J.-W.  Bienstock  :  Dostouiuski  et  la 
guerre  (Revue  hebdomadaire  du  22  mai  1915  ^). 


Hommages  à  la  Russie. 

Malgré  les  contradictions  de  sa  politique  intérieure,  en 
dépit  de  ses  revers  militaires  et  des  intrigues  allemandes, 
la  Russie  reste  fidèle  à  ses  engagements.  Ses  alliés  lui  en 
savent  gré  : 

Une  enquête  :  la  solidarité  de  la  Russie  et  des  Alliés. 

Revue  ^Ancienne  Revue  des  revues)  de  mars  191 6. 

Suite  de  témoignages  de  sympathie  que  d'éminentes  personnalités 
des  États  alliés,  à  l'occasion  du  nouvel  an  russe,  adressaient  au 
peuple  russe  par  l'intermédiaire  du  journal  Rousskoë  Slovo. 

Hommage  à  la  Russie.  Renaissance  politique,  littéraire  et 
artistique  du  24  juin  1916. 

—  Voir  aussi  le  numéro  spécial  des  Lectures  pour  fous  mentiotiné 
p.  378,  en  note. 


Biographies. 

Nicolas  II  dans  l'intimité,  par  B.  de  Bibikoff.  Revue 
hebdomadaire  du  17  juin  1916. 

L'Impératrice  en  voile  blanc.  Tsarkoïé-Selo  et  les  hôpi- 
taux de  Sa  Majesté  Alexandra  Feodorovna,  par  Marylie 
Markovitch.  Reloue  des  deux  mondes  au  j"  avril  19 16. 

L'auteur  de  cet  article  a  elle-même  visité  les  hôpiuux  qu'elle  dé- 
crit  ;  elle  a  eu  un  entretien  avec  l'impératrice  de  Russie. 

Silhouettes  de  guerre,  par  Miles.  Le  Grand  duc  Nico- 
las. Correspondant  du  25  juin  191  >. 

I.  Pour  la  question  juive  en  Russie  pendant  et  après  la  guerre,  se 
reporter  au  chapitre  Paix. 


CHAPITRE   SIXIEME 
LA     GUERRE     EN     ITALIE 


Pendant  toute  la  période  d'avant-guerre,  l'Italie  n'a 
joué  qu'un  rôle  passif  dans  la  politique  des  alliances; 
après  dix  mois  de  neutralité,  elle  est  entrée  dans  le  conflit 
pour  des  raisons  particulières  :  la  participation  de  l'Italie 
à  la  guerre  forme  une  question  indépendante  qui  ne  pou- 
vait être  étudiée  qu'en  des  ouvrages  spéciaux.  Ceux-ci 
sont  groupés  dans  le  présent  chapitre  ». 


La  Politique  de  l'Italie  avant  la  guerre. 

Depuis  quelques  années,  les  faits  nous  contraignaient, 
en  France,  à  modifier  notre  point  de  vue  à  Tégard  de 

l'Italie,  à  voir  en  elle  non  plus  uniquement  le  pays  des 
arts,  des  ruines  et  des  beautés  naturelles,  mais  une  nation 
grandissante  et  agissante,  fière  de  son  activité  écono- 
mique, marchant  vers  des  buts  politiques  bien  définis. 
Cette  tendance  dont  témoignent,  des  avant  la  guerre, 
quelques  livres  importants  ^  se  précise  pendant  les  hos- 


1.  Le  livre  vert  italien  est,  par  exception,  mentionné  au  chapitre  III 
de  la  I"  partie;  mais  les  commentaires  de  ce  recncil  sont  étndiés  dans 
les  pages  qui  vont  suivre. 

2.  L'Italie  twuveîle,  par  Albert  Dauzat  (1909),  L'Italie  économique  el 
sociale,  par  Ernest  Lémonon  (191}  ,  comme  aussi  :  La  Politique  orieutaU 
de  ritalie  et  le  maintien  de  la  Triple- Alliance,  par  J.  Aulneau  (1910), 
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tilités  et  se  fait  sentir  non  seulement  dans  les  publications 
d'actualité  —  comme  Vltalie  au  travail  de  M.  L.  Bonne- 
fon-Craponne  — ,  mais  même  dans  les  ouvrages  d'éru- 
dition portant  sur  un  passé  lointain,  —  tels  ceux  de 
MM.  Ch.  Diehl  et  Julien  Luchaire  :  Une  république  patri- 
cienne (Venise),  Les  Démocraties  italiennes. 

Le  nouvel  état  d'esprit  se  manifeste  surtout  par  des 
ouvrages  qui  retracent  l'évolution  de  l'État  voisin,  depuis 
lia  réalisation  de  l'unité  nationale,  en  1870  : 

L'Italie  depuis  1870,  par  Albert  Pingaud.  Préface  de 
E.  Denis.  Paris,  Delagrave,  191 5.  In-ié,  xxix-344  p.  — 
3  fr.  50. 

(Bibliothèque  d'histoire  et  de  politique.) 

L'auteur  s'attache  principalement  à  la  politique  extérieure  de 
l'Italie  ;  il  se  propose  d'expliquer  l'évolution  par  laquelle  cette  puis- 
sance s'est  détachée  de  la  Triplice  et  retournée  contre  elle.  Nous 
reproduisons  ici  le  résumé  très  satisfaisant  que  les  éditeurs  donnent 
de  cet  ouvrage  remarquable  :  «  Après  avoir  montré  les  principes 
permanents  et  les  éléments  fondamentaux  de  la  politique  extérieure 
italienne,  M.  Pingaud  en  a  suivi  l'évolution  depuis  la  prise  de 
Rome  (20  sept.  1870)  jusqu'à  la  déclaration  de  guerre  à  l'Autriche 
(23  mai  i9i5)avec  les  mobiles  qui  l'ont  inspirée,  les  directions 
successives  qu'elle  a  prises,  les  événements  diplomatiques  qui  en 
ont  marqué  le  cours,  les  hommes  d'État  qui  en  ont  déterminé 
l'orientation.  Un  tableau  des  rapides  progrès  économiques  réalisés 
par  l'Italie  au  cours  des  vingt  dernières  années  complète  cet  exposé, 
que  termine  le  récit  de  la  grande  crise  intérieure  par  laquelle  elle  a 
passé  avant  de  participer  au  conflit  européen.  » 

Pourquoi  l'Italie  est-elle  notre  alliée  ?,  par  Charles  de 
Saint-Cyr.  Paris,  Mignot,  1916.  In-i6,  xii-320  p.  — 
3  fr.  50. 

Cet  ouvrage  a,  dans  son  ensemble,  le  même  objet  que  le  précédent. 
La  première  partie,  Le  Héros,  étudie  avec  quelque  étendue  l'épopée 
garibaldienne.  La  seconde  pdrtie,  après  un  aperçu  sur  l'état  présent 
de  l'Italie  et  l'évolution  de  sa  politique  extérieure  jusqu'en  1914, 
donne  un  résumé  de  la  crise  italienne  pendant  les  dix  mois  de  neu- 
tralité. L'auteur  s'attache  de  préférence  au  côté  extérieur  et  concret 
des  événements. 
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Ne  se  limitant  pas  à  une  alliance  politique,  l'Allemagne 
exerçait  en  Italie  comme  partout  ailleurs  son  «  emprise  » 
clandestine  et  néfaste  : 

L'Emprise  financière  allemande  en  Italie,  par  E.  Lémo- 
XON.  Correspondant  du  25  novembre  191 5. 

L'Avant-guerre   en   Italie,    par   A.    Soulange-Bodin. 

Revue  hebdomadaire  du  8  janvier  19 16. 

Vers  la  «  Revanche  »  italienne,  par  A.  Geiger.  Revue 
bleue  (Revue  politique  et  littéraire),  depuis  le  11- 18  mars 
jusqu'au  22  avril  1916. 

Cette  étude  porte  principalement  sur  1'  «  emprise  allemande  »  à 
Venise  pendant  la  période  d'avant-guerre. 


L'Italie  neutre. 

Les  publications  précédentes  étudient  principalement 
l'Italie  antérieure  à  1914.  D'août  1914  à  mai  191 5,  refu- 
sant de  s'associer  à  la  guerre  offensive  de  ses  alliés,  l'Italie 
reste  neutre.  Quelques  écrivains  italiens  s'emploient  à 
justifier  devant  le  public  français  l'attitude  gardée  par 
leur  pays  '  : 

L'Italie  et  la  grande  guerre.  Lettre  d'un  Italien  [E. 
Mayor  de  Planches]  au  directeur  d'une  revue  allemande. 
Turin,  V.  Bona,  19 14.  In-8,  48  p. 

Cette  lettre,  datée  du  30  novembre  1914,  fut  écrite  en  réponse  à 
une  demande   d'article.    L'auteur   prouve    que  l'Italie   pouvait   et 

I.  Des  revues  rédigées  en  français,  et  parmi  lesquelles  Italia  et  la 
Revue  d'Italie  sont  les  plus  importantes,  exposent  le  point  de  vue  ita- 
lien et  font  connaître  en  France  les  choses  de  la  péninsule.  La  Rivista  di 
Roma  a  publié  plusieurs  articles  en  langue  française.  —  Consulter  aussi 
les  Chroniques  italiennes  de  la  Bibliothèque  universelle  et  Revue  suisse^ 
signées  de  M.  Francesco  Chiesa. 


594  LA    GUERRE    EN    ITALIE 

devait  s'abstenir  de  prendre  place  aux  côtés  des  Empires  centraux. 
Elle  le  pouvait,  parce  que  l'alliance  était  pacifique  et  défensive  :  o: 
la  guerre  présente  a  été  voulue  par  l'Autriche  et  l'Allemagne,  ellc 
est  une  guerre  offensive.  En  tant  que  nation,  l'Italie  devait  s'abste- 
nir :  sinon  elle  eût  agi  contre  ses  propres  intérêts,  intérêts  natio- 
naux et  essentiels  ;  et  c'est  là  un  parti  auquel  nul  pacte  ne  peut 
contraindre  une  nation.  L'auteur  prévoit  que  d'autres  devoirs  naî- 
tront des  événements  :  l'Italie  doit  se  tenir  prête. 

Les  Origines  et  les  limites  de  la  neutralité  italienne, 

par  G.  Gallavresi.  Revue  des  deux  mondes  du  15  octobre 
1914. 

L'auteur,  professeur  à  la  Faculté  des  Lettres  de  Milan,  est  un 
ami  de  la  France  et  un  partisan  de  l'intervention. 

Assez  fréquemment,  des  articles  d'origine  française,  et 
qui  visent  à  l'objectivité,  tiennent  au  courant  le  public 
français,  à  mesure  que  l'évolution  se  produit,  des  états 
successifs  de  l'opinion  italienne  : 

La  Guerre  et  Topinion  publique.  Italie,  par  Angel  Mar- 
VAUD.  Revue  des  sciences  politiques  du  15  octobre  19 14. 

L'Esprit  public  et  la  situation  en  Italie.  Correspondant 
du  10  décembre  19 14. 

Neutralité  italienne,  par  G.  Loiseau.  Revue  de  Paris 
du  15  décembre  19 14. 

L'Italie  dans  le  conflit  actuel,  par  Julien  Luchairk 
Grande  revue  d'août  1914-janvier  191 5. 

La  Neutralité  italienne,  par  Jean  Alazard.  Revue  poli- 
tique internationale  de  janvier-février  191 5. 

La  Guerre  vue  de  Rome,  par  M.  d'ALBOLA.  Revue  {An- 
cienne Revue  des  revues)  du  1 5  février- 1^""  mars  191 5. 

L'Italie  pendant  la  guerre,  par  le  V^"  Combes  de  Les- 
trade.  Correspondant  du  25  mars  191 5. 

Aspiration  italienne.  Sympathie  française,  par  J.  Ll- 
chaire.  Grande  revue  d'avril  191 5. 

-    Dans  les  chroniques  et  ouvrages  généraux  relatifs  aux  neutres. 
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et  antérieurs  âjuin  1915,  il  est  fait  une  grande  place  à  Htalie.  Se 
reportera  la  division  des  Etals  netttres  ;  voir  notamment  les  ou- 
vrages de  MM.  R.  Moulin,  P. -H.  Loyson,  la  lettre  A  un  neutre 
catholique  de  Mgr  P.  Batiffol,  etc. 


La  Propagande  étrangère  en  Italie. 

Les  Empires  centraux  cherchent  à  influencer  l'évolu- 
tion  nationale  par  une  propagande  maladroite  dans  ses 
excès,  par  des  propositions  mercantiles  et  offensantes.  Le 
Prince  de  Bùlow,  en  raison  de  ses  attaches  italiennes,  est 
chargé  de  ces  négociations  infructueuses  : 

La  Mission  du  prince  de  Bûlow  à  Rome  (décembre 

1914-mai  191 5),  par  H.  Welschixger.  Paris^  Blond  et 
Gay,  191 5.  In-i6,  96   p.   —  o  fr.  60. 

(Pages  actuelles,  n"  55.) 

Cette  étude,  datée  d'août  1915,  développe  et  complète  un  article 
de  la  Revue  hebdomadaire  du  12  décembre  1914. 

L'Italie  et  les  menées  allemandes,  par  Raoul  Lahtzek- 
BERG.  Nouvelle  revue  du  15  mars  191 5. 

—  Les  publications  exposant  et  discuunt  les  revendications  na- 
tionales de  riulie  sont  étudiées  au  chapitre  Paix. 

A  ces   menées  fait  obstacle  la  propagande  française^ 

plus  discrète  et  de  conduite  moins  officielle.  Quelques 
brochures  et  articles  restent  comme  un  témoignage  de  sa 
nature  et  de  son  activité  : 

Les  Intérêts  vitaux  de  l'Italie  dans  la  guerre  actaelle^ 

par  Jacques  Flach.  Paris,  impr.  de  Firmin-Didot,  19 14» 
ln-4,  23  p. 

Communication  faite  à  l'Académie  des  sciences  morales  et  poli- 
tiques dans  les  séances  des  12  et  19  septembre  /914. 
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Italie,  Italie!,  par  André  Suarès.  Paris,  Émile-Paul, 
191 5.  In-i6,  24  p.  —  I  fr. 

C'est  une  exhortation  enflammée  rédigée  dans  la  prose  poétique 
spéciale  à  M.  André  Suarès.  Elle  est  datée  du  21  décembre  1914. 

Amitiés  italiennes,  par  Charles  Richet.  Revue  hebdoma- 
daire du  19  décembre  19 14. 

Cet  article  fui  écrit  au  retour  d'un  voyage  en  Italie  :  M.  Richet 
avait  cru  faire  œuvre  utile  en  allant  s'entretenir  avec  ses  amis  ita- 
liens ;  leur  accueil  fut  excellent. 

—  M.  René  Bazin  a  reproduit  dans  son  livre  Récits  du  temps  de  la 
guerre  (cité  p.  312)  les  articles  qu'il  donna  à  VÉcho  de  Paris  après 
son  voyage  à  Rome  en  mars  191 5. 

Des  tournées  de  conférences  sont  organisées  par  d'émi- 
nents  personnages  belges  en  faveur  de  leur  patrie.  L'un 
des  conférenciers  obtient  par  son  éloquence  les  plus  heu- 
reux succès  : 

En  Italie  avant  la  guerre  (1914-1915),  par  Jules  Des- 
trée.  Préface  de  Maurice  de  Maeterlinxk.  Paris,  G.  Van 
Oest,  1915.  In-ié,  200  p.  —  2  fr.  50. 

Ce  volume  réunit  les  correspondances  adressées  d'Italie  au  Petit 
Parisien  par  M.  Destrée,  le  député  socialiste  belge,  depuis  le  18  no- 
vembre 1914  jusqu'au  8  juin  1915.  L'auteur  raconte  ses  nombreuses 
conférences,  il  dit  la  sympathie  italienne  pour  la  Belgique,  les  élaiiN 
du  sentiment  national.  Il  dit  aussi  les  obstacles  qu'il  eut  à  vaincre 
l'hostilité  de  certains  partis,  les  susceptibilités  de  la  population  ; 
il  décrit  les  alternatives  d'espoir  et  d'angoisse  pendant  la  crise  finale. 
M.  Maeterlinck,  qui  fut  son  compagnon  pendant  un  temps,  fait 
connaître,  dans  la  préface,  la  grande  éloquence  du  tribun  belge  et 
ses  effets  saisissants  sur  les  auditoires  italiens. 

—  Les  ouvrages  suivants  se  rattachent  à  la  propagande  belge  en 
Italie  : 

Le  Dramatique  mariage  de  la  princesse  Belgique  et  du 
chevalier  Honneur,  drame  en  trois  actes  pour  un  théâtre  de  ma- 
rionnettes, par  Jules  Destrèe.  Rome,  Desclèe,  1916.  In-8,  22  p.,  tig- 
(Avec  traduction  italienne.) 

Un  petit  Belge  [conte],  par  Alys  de  Caraman-Chimay-Borghese. 

Roiiie^  iinpr.  du  Sénat,   1916.  In-i6,  297  p. 
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Belges  et  Africains,  par  Alys  de  Caraman-Chimay-Borghese. 
Rome,  impr.  du  Sénat,  1916.  In-i6,  61  p.,  avec  table, 
—  Se  reporter  également  à  la  p.  217. 


La  Grise  italienne. 

Pendant  les  premiers  mois  de  191 5,  l'Italie  est  divisée 
en  deux  camps  opposés,  neutralistes  et  interventistes, 
aux  passions  emportées,  aux  discussions  ardentes.  En 
avril,  le  parti  interventionniste  prend  le  dessus,  et  ses 
avantages  se  multiplient  grâce  au  retour  de  Gabrielc  d'An- 
nunzio.  Tous  les  ouvrages  généraux  font  connaître  l'acti- 
vité triomphante  du  poète  national.  Les  deux  études  sui- 
vantes lui  sont  exclusivement  consacrées  '  : 

Gabriele  d'Annunzio  et  la  politique  nationale  en  Italie, 

par  S.  PiOT.  Paris,  Alcan,  191 5.  In-8,   30  p.  —  o  fr.  60. 

Gabriel  d'Annunzio  et  son  rôle  actuel,  par  G.  Maugain. 
Rei'iie  de  Paris  du  15  juin  191 5. 

L'influence  du  poète  se  fait  surtout  sentir  au  moment 
où  les  combinaisons  des  politiciens  s'opposent  à  la 
volonté  nationale.  Soulevé  à  sa  voix,  l'élan  populaire  a 
raison  des  intrigues  parlementaires  en  des  journées  d'agi- 
tation fiévreuse  : 

L'Intervention  italienne,  par  C.  Loiseau.  Revue  de 
Paris  du  15  juin  191 5. 

Le  Printemps  à  Rome  (mars-mai  191 5),  par  X.  Revue 
de  Paris  du  i^r  juillet  191 5. 

Souvenirs  d'un  témoin. 


I.  On  avait  annoncé,  de  Gabriele  d'Annunzio,  un  volume.  Heures 
romaines,  qui  vraisemblablement  eût  réuni  les  textes  français  ou  les  tra- 
ductions de  ses  écrits  et  discours  de  guerre.  Ce  volume  n'a  point  paru. 
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Les  «  Glorieuses  Journées  ^>  de  Rome  (mai  19 15),  par 

V.  BucAiLLE.  Revue  hebdomadaire  an  8  avril  1916. 

Ce  sont  ici  également  les  souvenirs  d'un  témoin. 

La  «  crise  »  de  ces  mois  historiques  est  analysée  avec 
beaucoup  de  méthode  et  de  clarté  dans  l'étude  d'un  italia- 
nisant, professeur  à  l'Université  de  Grenoble  : 

L'Opinion  italienne  et  l'intervention  de  l'Italie  dans  la 
guerre  actuelle,  par  Gabriel  Maugain.  Paris,  E.  Cham- 
pion, 1916.  In-8,  107  p.  —  2  fr. 

L'auteur  étudie  en  premier  lieu  les  arguments  et  mobiles  des 
neutralistes,  et  il  fait  le  dénombrement  de  ceux-ci  (Il  compte  prin- 
cipalement parmi  eux  les  socialistes,  les  catholiques,  les  clients  de 
rÂlleniagne,  les  Italiens  unis  aux  Allemands  par  des  liens  de 
parenté).  Puis  il  procède  au  même  travail  pour  les  interventistes, 
au  premier  rang  desquels  se  placent  les  universitaires  et  Gabriele 
•d'Annunzio.  La  conclusion  résume  la  solution  de  la  crise  par  le 
ministère  Salandra.  Cette  étude  se  fonde  sur  les  documents  impri- 
més, non  sur  les  résultats  d'une  enquête  personnelle  en  Italie. 

A  l'occasion  du  premier  anniversaire  de  la  «  guerre  ita- 
lienne »,  quelques  articles  étudient  à  nouveau,  avec  le 
recul  du  temps,  l'évolution  nationale  : 

La  Crise  italienne,  par  Jean  Alazard.  (Août  1914-mai 
191 5.)  Revue  de  Paris  du  i'^''  mai  1916. 

L'Intervention  et  la  campagne  de  l'Italie.  Les  causes 
•et  les  étapes  de  la  décision.  Correspondant  au.  10  mai  1916. 

La  Crise  nationale  italienne.  De  la  neutralité  à  l'ulti- 
matum (août  1914-niai  1913),  par  Stéphane  Piot.  Revue 
■des  sciences  politiques  du  15  juin  1916. 

Des  écrivains  français,  qui  ont  assisté  aux  journées  cri- 
tiques, voient  dans  l'évolution  de  l'Italie  un  drame  hau- 
tement intéressant  au  point  de  vue  des  lois  historiques  et 
de  la  psychologie  sociale;  et  ils  cherchent  à  dégager  d'une 
-crise  nationale  l'élément  universel  : 
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La   Guerre  et  l'Italie,  par  Jacques  Bainville.   Paris, 
A.  Fayard,  191 5.  In-i6,  325  p.  —   3  fr.  50. 

Sommaire.  Pourquoi  l'Italie  a  voulu  la  guerre.  Ce  que  l'Italie 
attend  de  la  guerre.  L'Italie  et  l'Autriche.  L'Italie  et  rAllemagne. 
L'avenir  des  relations  franco-italiennes. 

L'auteur  détermine  les  «  sentiments  et  la  volonté  »  de  l'Italie 
actuelle,  révolution  historique  dont  ces  sentiments  sont  le  résul- 
tat ;  mais  ce  n'est  pas  dans  les  actes  et  paroles  officiels  qu'il  en 
cherche  l'expression,  c'est  dans  les  œuvres  des  écrivains  nationaux, 
dans  les  professions  de  foi  des  groupes  politiques,  dans  les  mani- 
festes des  écoles  littéraires  et  artistiques.  Il  expose  ensuite  la  ques- 
tion dynastique,  la  question  religieuse,  la  question  des  Alliances, 
telles  qu'elles  sont  apparues  pendant  son  séjour  à  ses  yeux  de  natio- 
naliste du  parti  d'  «  Action  française  ».  Le  centre  du  livre  est  un 
tableau  du  mois  historique  de  l'Italie  (mai  191 5),  où  des  souvenirs 
personnels,  mis  en  œuvre  avec  talent,  forment  un  ensemble  large  et 
expressif.  Le  livre  se  termine  par  des  considérations  sur  les  reven- 
dications prochaines  et  la  situation  future  de  l'iulie. 

L'Italie  en  guerre,  par  Henri  Charriaut  etM.-L.  Anipi- 
Grossi.  Paris,  Flammarion,  1916.  In-i6,  336p. —  3  fr.  50. 

(Bibliothèque  de  philosophie  scientifique.) 

Cet  ouvrage  se  complète  par  des  Notes  sur  l'Italie  qui  n'ont 
point  trouvé  place  dans  le  volume,  mais  qui  ont  fourni  aux  autcnrs 
la  matière  d'un  article  paru  dans  la  Nouvelle  rerue  du  1$  juillet 
1916. 

Le  livre  est  une  étude  générale  écrite  au  cours  d'une  enquête 
menée  en  Italie.  Les  auteurs  —  dont  l'un  est  français  et  l'autre 
italien  —  an.nlysent  les  étapes  successives  de  la  'l'riple-AUiance 
en  Italie,  s'attachant  à  mettre  en  relief  l'opposition  des  manœuvres 
politiques  et  du  sentiment  populaire.  Conforme  au  bon  sens  et  à 
Tordre  naturel  des  choses,  le  sentiment  triomphe  par  là-même  des 
combinaisons  de  la  diplomatie.  Cette  thèse  fondamentale  relie  entre 
eux  une  série  de  chapitres  aux  sujets  distincts. 


Le  Point  de  vue  italien. 

Discours  et  documents  officiels. 

Les  ouvrages  que  nous  venons  d*analyser  ne  donnent 
pour  la  plupart,  sur  la  position  de  l'Italie  dans  la  guerre. 
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que  le  sentiment  d'écrivains  étrangers.  Le  point  de  vue 
proprement  national  est  exposé  dans  un  certain  nombre 
de  publications  de  provenance  italienne,  traduites  en  fran- 
çais. Il  en  est  d'officielles,  qui  font  entendre  des  voix  gou- 
vernementales : 

Notre  guerre  est  une  guerre  sainte,  discours  prononcé 
au  Capitole  le  2  juin  191 5,  par  M.  Antonio  Salandra, 
président  du  conseil  des  ministres.  Traduction  française 
de  H.  Sallaz.  Paris,  Payot,  191 5.  In-i6,  31  p.  — o  fr.  50. 

Dans  ce  discours  fameux,  le  chef  du  gouvernement  fait  au  peuple 
romain  l'exposé  des  négociations  diplomatiques  qui  ont  précédé  la 
guerre  italienne  et  des  tentatives  allemandes  de  marchandage.  C'est 
une  vibrante  justification  de  l'attitude  prise  par  l'Italie. 

L'Italie  et  la  guerre  d'après  les  témoignages  de  ses 
hommes  d'État  (Salandra,  Tittoni,  Barzilaï,  Orlando, 
Sonnino).  Préface  de  Henri  Hauvette,  professeur  à 
l'Université  de  Paris.  Paris,  Colin,  1916.  In-ié,  xiii- 
154  p.  —  3  fr.  50. 

Ce  recueil  réunit  six  discours  prononcés  par  les  principaux 
hommes  d'État  italiens  du  2  juin  191 5  au  20  février  1916.  La  très 
intéressante  préface  explique  pourquoi  les  relations  franco-italiennes 
n'ont  pas  toujours  été  satisfaisantes  :  on  ne  craint  pas  d*y  rappeler 
que  certaines  fautes  des  Français  contribuèrent  à  cet  état  de  choses- 
Elle  explique  également  pourquoi  les  rapports  de  l'Italie  et  de  l'Al- 
lemagne ne  furent  jamais  hostiles,  et  pourquoi  la  guerre  n'est  pas 
encore  déclarée  entre  ces  deux  puissances,  au  mcment  où  l'auteur 
écrit. 

Le  «  Livre  vert  »  italien  a  été  mentionné  par  ailleurs 
(p.  136).  Il  en  existe  un  commentaire  français  : 

Les  Origines  de  la  guerre  italienne,  d'après  les  docu- 
ments diplomatiques,  par  Paul  Biquet.  Grande  revue  de 
septembre  191 5. 

—  Nous  mentionnons  ci-dessous  un  document  otHcicl  reproduit 
isolément  en  vue  de  la  propagande. 

Un  document  officiel.  Le  télégramme  du  ministre  Son- 
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nino  au  gouvernement  des  Pays-Bas.  Den  Haag,  N.  V. 
Exploitatie,  Maatschappij  van  dagbladen.  In-8,  4  p.  avec  trad.  néer- 
landaise. 

Pu  bîications  diverses . 

La  librairie  Berger-Levrault  publie  dans  sa  collection 
Pa^es  d'histoire  une  intéressante  série  de  «  voix  »  de 
l'étranger.  Chaque  volume  est  une  anthologie  d'articles, 
discours,  études,  fragments,  relatifs  à  la  guerre,  oeuvre 
de  personnalités  en  renom  dans  les  différents  pays  belli- 
gérants ou  neutres.  Mais  le  choix,  toujours  restreint,  de 
ces  morceaux  est  nécessairement  subjectif  et  ne  peut 
donner  une  idée  d'ensemble.  Tel  est,  semble-t-il,  le  cas 
pour  le  recueil  des  «  voix  italiennes  »  : 

Voix  italiennes  sur  la  guerre  de  1914-1915.  (Préface  de 
Julien  LucHAiRE.)  Paris,  Berger-Levrault,  191 6.  In- 16, 
88  p.  —  o  fr.  éo. 

(Pages  d'histoire,  n°  74.) 

Sommaire.  Diego  Angeli.  La  guerre  sans  rhétorique.  —  Luigi  Barzi- 
ni.  Les  halles  d'Ypres.  —  Cesare  Battisti.  Tout  ou  rien.  —  Leonida  Bis- 
solati.  Les  devoirs  du  moment.  —  Giuseppe  A.  Borgese.  Italie  et  Alle- 
magne. —  Giulio  Caprin.  La  civilisation  en  danger  à  Trieste.  —  «  Cor- 
riere  délia  sera  ».  L'intérêt  et  l'honneur.  — Luigi  Einaudi.  Les  devoirs 
des  Italiens  dans  le  moment  présent.  —  Guglielmo  Ferrero.  La  Guerre 
«  hyperbolique  ».  ~  Eduardo  Giretti.  La  grande  heure  de  l'Italie. 

—  Ettore  Janni.   La  faillite  de  la  force.  Les  représailles.  —  Ugo 
Ojetti.   L'Italie  en  suspens.  —  Gaelano  Salvemini.  Finis  Austriae  ? 

—  Discours  prononcé  par  M.  Salandra,  le  2  juin  191 5,  au  Capitole. 

En  des  articles  et  brochures  de  propagande,  l'Italie  se 
justifie  contre  les  reproches  austro-allemands  d'égoïsme  et 
de  «  trahison  »  : 

Pourquoi  l'Italie  fait  la  guerre,  par  Pietro  Fedele. 
Rome,  tip.  di  G.  Bertero,  191 5.  In- 16,  31  p. 

Cet  opuscule  du  plus  grand  intérêt,  publié  par  la  Società  italiana 
per  il  progressa  délie  scien\e  forme  le  premier  volume  d'une  collection 
L'Italie  et  la  guerre,  laquelle  ne  compte  pas  d'autre  ouvrage  français 
J-  V.c.  ,6 
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Les  Raisons  morales  de  la  guerre  italienne,  par  Gior- 
gio DEL  Vecchio.  (Traduit  par  Henri  Bedarida.)  Paris, 

au  Secrétariat  de  la  Société  d'économie  sociale,  j^,  rue  de 
Seine,  1916.  In-ié,  16  p. 

(Extrait  de  la  Réforme  sociale ,  juin  1916.) 

L'auteur,  professeur  à  l'Université  de  Bologne,  donne  les  hautes 
raisons  de  la  participation  italienne  à  la  guerre  :  l'Italie  lutte  par 
solidarité  avec  la  civilisation,  pour  le  droit  et  la  liberté  des  peuples. 

—  Dans  un  objet  plus  désintéressé,  le  grand  sociologue  Gugliel- 
mo  Ferrero  a  donné  des  origines  de  la  guerre  italienne  un  récit 
reproduit  dans  son  livre  La  Guerre  européenne  (p.  189  et  suiv.  : 
L'Italie  et  la  guerre  européenne.  Voir  ci-dessus,  p.  55).  Ce  récit  fort 
instructif  est  frappant  surtout  en  ce  qu'il  révèle  un  point  de  vue  tout 
différent  du  nôtre  :  des  facteurs  qui  nous  semblent  essentiels  dans  le 
développement  de  la  politique  italienne  et  dans  la  crise  elle-même 
sont  envisagés  comme  secondaires  dans  l'exposé  de  M.  Ferrero;  la 
réciproque  est  également  vraie. 

L'ensemble  de  la  littérature  italienne  de  la  guerre  fait 
l'objet  des  études  qui  suivent  : 

La  Littérature  de  guerre  en  Italie,  par  M.  d'ALBOLA. 
Revue  (^Ancienne  Revue  des  revues)  du  15  août- le»"  sep- 
tembre 191 5. 

—  Voir  aussi,  du  même  auteur,  daus  la  mcmc  revue  (i*'-i5  jan- 
vier 1916)  :  Le  Mouvement  littéraire  italien. 

Littérature  de  guerre   en  Italie,  par   L.  Chervillot. 

Études  du  5  juin  19 16. 

Comparer  : 

Les  Poètes  italiens  contre  1  Allemagne,  par  P.  de 
Nolhac.  Revue  hebdomadaire  du  11  décembre  191 5. 


La  Vie  politique  en  Italie  pendant  la  guerre. 

L'Union  sacrée    s'effectue   en    Italie  à    la  déclaration 
de  guerre  : 

L'Union  sacrée  en  Italie,  par  H.  Cochin.  Rei'ue  hehl 
madaire  du  27  novembre  191 5. 
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Les  dissentiments  de  la  veille  subsistent  néanmoins,  et 
restreignent  bientôt  la  liberté  d'action  du  gouvernement  : 

Le  Point  de  vue  italien,  par  A .  Maurel.  Rtvtie  hleuc 

{Revue  politique  et  littéraire)  du  13-20  novembre  191 5. 

L'auteur  est  d'avis  que  l'interventiou  de  l'Italie  dans  la  guerre 
européenne  fut  exclusivemen^l'œuvre  des  classes  moyennes  et  cul- 
tivées, que  le  peuple  ne  pouvait  pas  vouloir  la  guerre.  Il  explique  par 
là  les  hésitations  du  gouvernement  italien  devant  une  participatkm 

plus  entière  à  la  campagne  commune. 

La  Politique  intérieure  de   1  Italie  et  la  guerre,  par 

M.  RouFF.  Mercure  de  France  à\x  i^  avril  1916. 

L'Italie  pendant  la  guerre.  La  chute  du  cabinet  Salan- 
dra.  L'entente  économique,  par  le  V'«=  Gdmbes  de  Les- 
TRADE.  Correspondant  du  25  juin  1916. 

Socialistes  et  catholiques  étaient  opposés  à  la  guerre 
durant  les  dix  premiers  mois.  Leur  adhésion,  depuis  niai 
191 5,  est  plus  ou  moins  entière  : 
Socialistes. 

Les  Socialistes  italiens  et  la  guerre  européenne,  par 
J.  Alazard.  Revue  hebdomadaire  iX\i  17  juin  1916. 
CatJwliques. 

Les  Catholiques  italiens  et  la  guerre  européenne,  par 
Victor  Bucaille.  Paris,  Lethielleux,  191 5.  In-16,  62  p. 
—  o  fr.  50. 

Reproduction,  avec  appendices,  d'un  article  du  Correspondait, 
10  octobre  191 5. 

Les  Forces  catholiques  en  Italie  et  leur  orientatioB 
politique  future.  Correspondant  du  10  mai  19 16. 

Les  Catholiques  italiens  et  la  guerre.  Ce  qu'ils  ré- 
pondent aux  catholiques  allemands,  par  E.  Vekcesi.  Cor- 
respondant du  10  juin  19 16. 
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Impressions  de  Français    en  Italie   pendant  la 
guerre. 

M.  Julien  Luchaire,  directeur  de  l'Institut  français  de 
Florence,  est,  pendant  ses  tournées  de  conférences,  un 
témoin  attentif  et  perspicace  : 

L'Italie  après  cinq  mois  de  guerre,  par  J.  Luchaire, 
Revue  bleue,  Revue  politique  et  littéraire,  du  27  novembre- 
4  décembre  191 5. 

La  Guerre  vue  de  Sicile,  par  J.  Luchaire.  Grande 
revue  de  décembre  1 9 1 5 . 

D'autres  témoins  sont  des  journalistes,  qui  voient  sur- 
tout le  côté  extérieur  et  pittoresque  des  événements  : 

L'Italie  en  armes  (Les  Italiens  d'aujourd'hui  vus  par 
un  Français),  par  Serge  Basset.  Paris,  Boyveau-Chnnllet . 
1916.  In'i6.  —  2  fr.  50. 

M.  Gabriel  Faure,  critique  d'art,  décrit  en  artiste  les 
divers  aspects  de  la  guerre  italienne  : 

Paysages  de  guerre.  Champs  de  batjille  de  France  et 
d'Italie,  par  Gabriel  Faure.  Paris,  Perrin,  191  >.  In-ié, 
JV-150  p.  —  2  fr.  50. 

De  l'autre  côté  des  Alpes.  Sur  le  front  italien,  par 
Gabriel  Faure.  Paris,  Perrin,  191 6.  In-i6,  vi-144  P-  — 
2  fr.  50. 

Ces  deux  volumes  réunissent  un  certain  nombre  d'articles  de 
journaux.  L'un  comprend  dans  sa  première  partie  des  articles  écrits 
pendant  une  visite  aux  champs  de  bataille  et  aux  villes  meurtries 
de  France  et  de  Belgique  (Reims,  Ypres,  etc.),  vers  la  fin  de  1914  ; 
dans  la  deuxième,  des  correspondances  envoyées  de  l'Italie  du  Nord, 
de  juin  à  octobre  1915.  Le  second  volume  contient  des  correspon- 
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dances,  toutes  envoyées  d'Italie,  depuis  décembre  1915  jusqu'au 
mois  d'avril  1916  ;  elles  sont  classées  en  trois  sections  :  Les  Œuvres 
d'art  en  danger,  L'Italie  en  guerre,  Sur  le  front  italien.  Ce  qui  fait 
l'originalité  de  ces  esquisses,  c'est  que  l'auteur  reste  sensible,  parmi 
le  trouble  des  événements  guerriers,  aux  beautés  artistiques  ei 
naturelles  du  pays  privilégié  entre  tous. 


Les  Événements  militaires  en  Italie. 

Les  quelques  articles  groupés  dans  Touvrage  précédent 
sous  le  titre  Sur  le  front  italien  sont,  ou  peu  s'en  faut, 
tout  ce  que  la  librairie  française  a  publié  sur  les  événe- 
ments militaires  d'Italie  pendant  les  deux  premières 
années  de  guerre.  Il  y  avait  là  une  lacune,  comblée 
depuis.  Il  a  paru  de  rares  études  stratégiques  sur  le  front 
italien  : 

Le  Trentin.  Impressions  d'un  excursionniste,  par  Ch. 
Stiénon.  Correspondant  du  25  mars  191 5. 

La  Frontière  austro-italienne,  par  P.  Sallior.  Nature 
du  5  juin  1915. 

Une  puissante  maison  milanaise  a  commencé  la  publi- 
cation d'un  album,  avec  légendes  en  langue  française, 
sur  les  opérations  militaires  italiennes,  —  album  fort 
remarquable,  la  guerre  de  montagne  se  prêtant  bien  à 
l'illustration  photographique  : 

L'Italie  en  guerre.  (Album  de  reproductions  photogra- 
phiques.) Milan,  Fratelli  Trêves,  19 [6.  In-folio. 
Volume  I. 

Les  «  anecdotes  »  manquent  sur  le  soldat  italien. 
L'étude  psychologique  suivante  contribue  à  les  remplacer.; 

Psychologie  du  combattant  italien,  parj.  Pérès.  Grandi 
revue  de  mars  19 16. 
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Hommages  à  Fltalie.  Témoignages  de  sympathie. 

L'entrée  en  guerre  de  l'Italie  provoqua  en  France, 
comme  on  s'en  souvient,  la  plus  grande  joie.  Il  fut  parle 
à  cette  occasion  d'union  latine  et  de  force  latine  '.  Plus 
simplement,  quelques  conférences  et  articles  rendaient 
hommage  à  la  nouvelle  alliée,  par  exemple  : 

L'Italie.  Conférence,  par  FernandLAUDET.  Paris,  iinpr. 
de  Barnagaudy  191 5.  In-ié,  lé  p.  avec  grav. 

—  La  seconde  moitié  du  livre  de  M.  Marcel  Boulanger  Sur  un 
tambour  a  pour  titre  L'Autre  patrie  et  réunit  plusieurs  articles  écrits 
en  hommage  à  l'Italie. 

Les  Lectures  pour  tous  ont  consacré  à  l'Italie  leur  livraison  du 
15  août  1915. 

C'est  également  comme  témoignage  de  sympathie 
envers  l'Italie  qu'est  publiée  la  brochure  anglaise  sui- 
vante, qui  relate  la  visite  de  M.  Asquith  au  pays  allié  : 

L'Amitié  anglo-italienne.  Londres,  DarViug  ci  fils,  191 6. 
In-i6,  28  p. 

—  Aux  rapports  de  l'Italie  arec  ses  alliés  se  rattachent  encore, 
quoique  plus  indirectement,  les  ouvrages  qui  suivent  : 

La  Vérité  sur  Vltalie  :  ttotes  d'actualité  d'auteurs  divers.  Traduction 
française  de  Lydia  C.  Costabel.  (Milan,  A.  Cordani,  15 16.  In-i6, 
94  P-,  figO- 

La  Russie  daujourd'hui  et  les  intérêts  italims.  La  section  russe  à 
Texposition  iutnnationaJe  de  Turin  en  içii,  par  Jean  Gorrini.  (Tu- 
rin, Silvestrelli  e  Cappelletto,  191 5.  In-8,  2}8  p.,  avec  tables'.) 


1.  Les  brochures  et  articles  relatifs  à  l'Union  latine,  ayant  pour  prin- 
cipal objet  la  propagande  auprès  des  nations  neutres,  seront  étudiés  au 
chapitre  Etats  netttres. 

2.  Pour  les  études  économiques  sur  l'Italie  en  guerre,  se  reporter  à 
la  troisième  partie. 
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Biographies  italiennes. 

Silhouettes  de  guerre,  par  Miles.  Série  parue  dans  le 
Correspondant. 

Le  Général  Cadorna,  2;  juillet  191  y.  —  Le  Duc  des  Abruzzcs, 
2^  août  ICI).  —  La  Duchesse  d'Aoste,  2;  septembre  191  y.  —  Le 
Général  Porro,  2;  décembre  191  S- 

Le  Nouveau  Savonarole  de  Tltalie  en  armes,  par  un 
vieil  ami  du  peuple  italien.  Paris^  Jules  Meynial,  1916, 
ln-i6.  —  o  fr.  30. 

(Notes  sur  le  Père  Semeria,  prédicateur  patriote.) 


CHAPITRE    SEPTIEME 

LÀ     GUERRE     DANS     LES     BALKANS 
ET     EN     ORIENT 


Les  ouvrages  français  qui  étudient  les  causes  de  la 
guerre  actuelle  ne  font  qu'une  petite  place  à  la  question 
des  Balkans  :  cherchant  la  véritable  «  cause  de  la  guerre  » 
dans  l'antagonisme  général  des  grandes  puissances,  ils 
considèrent  comme  un  simple  prétexte  les  événements 
balkaniques,  rapides  et  localisés,  qui  ont  provoqué  le 
conflit.  La  question  d*Orient  garde  son  autonomie  dans 
l'histoire  de  cette  guerre  telle  qu'on  la  comprend  en 
France  :  et  les  ouvrages  français  parus  pendant  les  hos- 
tilités relativement  aux  aflfaires  balkaniques  —  soit  qu'ils 
envisagent  les  antécédents  du  conflit  ou  le  conflit  lui- 
même  —  demandent  à  être  groupés  en  un  ensemble 
particulier. 


A.  —  OUVRAGES  GÉNÉRAUX. 

La  Question  d'Orient. 

On  sait  lextrcme  abondance  des  ouvrages  généraux 
consacrés,  jusqu'à  ces  dernières  années,  à  a  la  question 
d'Orient  d,  en  général,  et  plus  particulièrement  à  la 
péninsule  balkanique.    Il  a   été    fait  pendant  la  guerre 
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deux  rééditions  de  manuels  antérieurs,  rééditions  com- 
plétées ou  remaniées,  et  citées  ici  comme  telles  : 

Une  préface  à  l'histoire  delà  guerre.  Exposé  simple  et 
clair  de  la  question  d'Orient,  par  Paul  Haury,  i^  édition, 
avec  un  graphique,  deux  cartes  et  un  appendice  (191 3- 
1915).  Paris,  Vuihert,  191 5.  In-8,  64  p.  —  i  fr.  50. 

La  première  édition  avait  paru  en  1913  :  elle  n'a  pas  été  modifiée, 
«  pour  laisser  à  l'auteur  le  mérite  de  ses  prévisions  ».  L'exposé  est 
sommaire  et  très  simplifié.  L'appendice  donne  un  aperçu  judicieux 
sor  les  origines  orientales  de  la  présente  guerre. 

Les  Pays  balkaniques,  par  le  général  Niox.  Pari  . 
Delagrave,  191 5.  In-ié,  viii-192  p.  —  2  fr.  50. 

Ce  livre  est  la  deuxième  édition,  entièrement  refondue,  de  la 
seconde  partie  d'un  ouvrage  paru  en  1887  dans  la  collection  de 
Géographie  militaire  sous  le  titre  :  Autriche-Hongrie  et  péninsule 
des  Balkans.  Il  donne  sur  chacun  des  pays  balkaniques  une  notice 
historique,  géographique,  économique  très  claire  et  complète  dans 
sa  concision. 

Un  livre  écrit  avant  la^erre  sur  un  sujet  identique  a 
cté  publié  au  mois  de  mai  191 5  : 

Au  lendemain  des  guerres  balkaniques,  par  S.  P.  Pho- 
<:as-Cosmetatos.  Situation  économique  financière  et 
politique  comparée  de  l'Albanie,  la  Bulgarie,  la  Grèce  et 
la  Serbie.  Préface  de  R.-G.  Lévy,  de  l'Institut.  Paris, 
Payoi,  T915.  In-ié,  128  p.  —  2  fr. 

L'objet  de  ce  livre  était  de  «  dresser  un  tableau,  une  sorte  de  bilan 
sommaire  de  la  péninsule  balkanique  telle  que  l'avaient  façonnée 
les  guerres  de  1912  et  1915  ».  Il  se  limit.iit  aux  quatre  pays  créés 
ou  transformés  par  ces  guerres.  L'ouvrage  conservait  son  «  actua- 
lité »  au  moment  où  il  fut  publié.  Les  événements  qui  depuis  ont 
bouleversé  la  péninsule  ne  lui  laissent  qu'un  intérêt  rétrospectif: 
il  est  un  souvenir  de  ce  que  furent  pendant  deux  ans  la  situation 
et  les  espoirs  des  pays  nouveaux. 

Sinon  écrit  lui  aussi,  du  moins  conçu  et  préparé  avant 
la  guerre,  l'ouvrage  qui  suit  a  des  rapports  moins  immé- 
diats avec  les  événements  actuels  : 
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Troie,  la  guerre  de  Troie  et  les  origines  préhistoriques 
de  la  question  d'Orient,  par  Félix  Sartiaux.  Paris, 
Hachette,  191 5.  In-i6,  xri-23é  p.  avec  21  pi.  et  4  cartes. 

-  5  fr. 

Ce  livre  est  conçu  dans  le  même  esprit  que  Lâs  Phéniciens  et  l'O- 
dyssée :  mais  la  vulgarisation  en  est  le  principal  but,  et  il  ne  prétend 
pas  faire  pendant  à  l'œuvre  monumentale  de  M.  Victor  Bérard. 
L'auteur  travaille,  en  se  fondant  sur  les  «  découvertes  les  plus 
récentes  de  l'archéologie  »  et  sur  des  recherches  personnelles,  à 
réhabiliter  l'exactitude  historique  de  VIliade.  Il  s'emploie  à  prouver 
que  les  moindres  détails  du  poème  correspondent  avec  ce  que  nous 
savons  de  précis  et  de  réel  sur  l'époque  et  sur  les  lieux.  Puis  il 
recherche  les  causes  de  la  guerre  de  Troie,  ainsi  restituée  à  l'his- 
toire, et  il  est  amené  à  considérer  cette  guerre  comme  «  la  partie  la 
plus  ancienne  qui  se  soit  jouée  dans  le  monde  pour  la  liberté  et  la 
maîtrise  des  détroits  ».  Les  comparaisons  avec  les  événements 
actuels  sont  assez  fréquentes  et  semblent  quelque  peu  forcées;  elles 
ne  sont  pas  une  partie  essentielle  de  l'ouvrage. 

D'autres  livres  enfin,  composés  en  entier  à  la  lumière 
des  faits  nouveaux,  se  proposent,  en  remontant  le  cou- 
rant de  l'histoire,  de  déterminer  la  place  exacte  que  prend 
la  question  d'Orient  dans  les  origines  et  le  développe- 
ment de  la  présente  guerre  : 

La  Turquie  et  la  guerre,  par  Joseph  Aulneau.  Préface 
de  Stephen  Pichox.  Paris,  Alcan,  191 5.  In-i6,  viii- 
348  p.  —  3  fr.  50. 

(Bibliothèque  d'histoire  contemporaine.) 

L'objet  de  cet  ouvrage,  plus  vaste  que  ne  pourrait  le  faire  croire  le 
titre,  est  d'expliquer  l'état  actuel  de  la  question  d'Orient  «  en  con- 
densant en  un  volume  l'histoire  de  la  Turquie  et  celle  des  peuples 
balkaniques  »  jadis  soumis  à  la  Turquie.  La  question  d'Orient  se 
posa  dès  qu'il  y  eut  des  Turcs  en  Europe  ;  elle  se  pose  dans  ses 
conditions  nouvelles  dès  le  commencement  du  xix' siècle,  lorsque 
se  désagrège  l'Empire  ottoman.  L'auteur  étudie  donc  l'établissement 
et  le  développement  de  la  puissance  des  Turcs  en  Europe,  puis, 
avec  plus  de  détails,  la  formation,  au  xix*  siècle,  des  différents 
États  balkaniques.  Il  montre  ensuite  les  réformes  qui  apparaissaient 
nécessaires  dans  la  Turquie  amoindrie,  et  l'impuisiance  des  divers 
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gouvernements  turcs  à  réaliser  ces  réformes  pour  les  questions 
respectives  de  Macédoine,  d'Albanie,  de  Syrie  et  d'Arménie.  Il  ré- 
sume la  guerre  de  1912  qui  résulte  de  cette  apathie  ottomane.  Ces 
divers  exposés  lui  permettent  finalement  de  préciser  les  rapports 
de^la  question  d'Orient  avec  la  guerre  européenne,  et  d'expliquer 
les  origines  de  la  guerre  turque.  Il  termine  par  des  prévisions  con- 
cernant le  traité  de  paix  et  l'avenir  des  Balkans.  La  conclusion  est 
écrite  «  au  moment  où  le  canon  tonnedans  les  Détroits  »,  vers  le 
mois  de  mars  191  S- 

L'Europe  devant  Constantinople,  par  Max  Hoschiller, 
Le  duel  diplomatique  austro-russe.  La  poussée  russe  vers 
la  mer  libre.  L'importance  économique  des  Dardanelles. 
De  Hambourg  à  Bagdad.  L'impérialisme  britannique  en 
danger.   Paris,  Rivière,  1916.  In-8,  150  p.  —  3  fr. 

«  Problèmes  de  guerre  et  de  paix.  » 

Le  présent  livre  étudie  les  répercussions  européennes  de  la  ques- 
tion d'Orient,  telles  qu'elles  se  manifestent  avant  la  guerre  et  pen- 
dant les  premiers  mois  d'hostilités  :  «  pour  faire  jaillir  la  solution 
nécessaire,  il  met  en  lumière  l'histoire  diplomatique  des  chancelle- 
ries européennes  en  Orient  depuis  la  grande  crise  de  1878-1879  ». 
C'est  sur  «  le  duel  austro-russe  »,  sur  les  efforts  passés  et  les  ambi- 
tions présentes  de  la  Russie,  que  porte  la  majeure  partie  du  vo* 
lume,  un  chapitre  postérieur  faisant  connaître  les  visées  écono- 
miques de  l'Allemagne.  Les  faits  «  inédits  »  pour  nous  Français,  les 
considérations  neuves,  sont  nombreux  dans  cet  ouvrage,  lequel 
d'ailleurs  s'abstient  de  prévisions  trop  affirmatives  et  de  conclu- 
sions tranchantes. 

Nous  citons  pour  mémoire  les  deux  opuscules  sui- 
vants ; 

Le  Suicide  de  la  Turquie.  Paris,  Delandrc,  1913.  In-8, 
32  p,  avec  grav.  et  cartes.  —  o  fr.  7$. 

(Les  Cahiers  de  la  guerre.) 
Etude  historique  somm.iire. 

La  Question  des  Balcans  devant  TEurope.  Vues  histo- 
riques et  diplomatiques,  par   Augustin  Rhy.  Paris,  Mey- 
nia],  1916,  2  vol.  in-i6.  —  i   fr.  50. 
Article. 

Les    Peuples  balkaniques   et  leurs  aspirations  natio- 
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nales,  par  Louis  Léger  (avec  cartes).  La  Science  et  la  vie 
de  novembre  191 5. 

Article  de  vulgarisation,  très  apprécié  ». 


La  Guerre  en  Orient.  Publications  d'ensemble. 

La  péninsule  balkanique  au  cours  de  cette  guerre,  les 
luttes  diplomatiques  économiques,  militaires,  dont  elle  a 
été  le  théâtre  n'ont  fait,  pendant  deux  ans,  l'objet  d'au- 
cune étude  générale.  Il  n'existe,  sur  l'ensemble  du  sujet, 
qu'un  recueil  d'articles  : 

La  Crise  d'Orient  et  la  guerre  européenne,  par  Paul 
Louis.  Paris,  F.  Alcan,  1916.  In-8,  11-123  p.  —  i  fr.  25. 

Sommaire.  Un  an  de  diplomatie.  La  Bulgarie  "et  la  guerre.  La 
ligue  balkanique.  De  l'Orient  à  l'Orient...  Le  rêve  oriental  de 
l'Allemagne.  L'absorption  de  l'Autriche.  Après  la  troisième  guerre 
balkanique.  La  question  de  l'Adriatique. 

Recueil  d'articles  parus  dans  la  Reiuc  bleue. 

L'auteur  poursuit,  soit  dans  la  Revue  bleue,  soit  dans  le  Mercure 
de  France,  la  publication  d'articles  sur  la  «  crise  d'Orient  »  ». 

Parmi  les  autres  articles  de  revues  formant  séries,  nous 
devons  citer  de  façon  générale  ceux  de  M.  Louis  Léger, 
dans  la  Revue  hebdomadaire  et  la  Revue  des  sciences  poli- 
tiques "i',  ceux  de  M.  Lacour-Gayet  — grand  ami  des  Rou- 


1.  On  trouvera  le  livre  de  J.-N.  Dudesco,  Ubvclulion  économique  con- 
temporaine des  Pays  Balkaniques,  mentionné  dans  la  division  consacrée  aux 
ouvrages  économiques;  la  brochure  de  E.  Driault,  hi  Reprise  de  Cons- 
tantinople  résumée  au  chapitre  Paix.  Nous  avons  analysé  dans  notre  pre- 
mière partie  (p.  102)  les  souvenirs  parus  sous  le  titre  :  Les  Dessous  de  lu 
politique  en  Orient. 

2.  V^oir  notamment  dans  le  Mercure  de  Fiance  du  i6  avril  1916  :  L'As- 
pect oriental  de  la  guerre  européenne. 

3.  Ces  articles  ont  été  reproduits  dans  le  volume:  La  Liquidation  de 
l\4  ut  riche-Hongrie.  Voir  plus  loin  le  chapitre  Paix. 
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mains  et  des  nations  opprimées  par  l'Autriche  —  qui  ont 
paru  dans  la  Revue  hebdomadaire,  principalement  pendant 
les  premiers  mois  d'hostilités.  Mentionnons  encore 
l'enquête  menée  dans  la  même  Revue  hebdomadaire  —  qui 
fait,  on  le  voit,  une  large  place  aux  questions  orientales 
—  surYUnion  balkanique  : 

La  Grèce,  par  A.  Andréadès.  13  mars  191 5. 

La  Question  nationale  roumaine  et  les  Roumains  d' Aus- 
tro-Hongrie, par  le  D»^  J.  Cantacuzène.  20  mars  191 5. 

Le  Problème  national  bulgare,  par  Matei  Gheroff. 
27  mars  191 5. 

La  Pensée  de  la  nation  serbe,  par  Jovan  Cvijic.  10  avril 
1915. 

Les  États  balkaniques  et  le  principe  confédératif,  par 
A.  ScHOPOFF.  21  août  191 5  (L'auteur  est  bulgare). 

La  Bulgarie  et  la  question  macédonienne.  Cavalla.  La 
population   en  Macédoine,   par    A.  Schopoff.    28  août 

1915. 

Dans  l'enquête  ci-dessus,  des  écrivains  des  différentes  nations 
balkaniques  exposaient,  chacun  au  point  de  vue  de  son  pays,  les 
concessions  mutuelles  et  les  efforts  communs  qu'ils  jugeaient  alors 
nécessaires  pour  réaliser  une  «  confédération  balkanique  ». 

Les  idées  exposées  dans  les  deux  derniers  articles  avaient  été  déve- 
loppées par  l'auteur  dans  une  brochure  antérieure  : 

La  Confédération  balkanique  et  la  question  macédo- 
nienne, par  A.  ScHOPOFr.  Sofuif  Covi'tlè  littéraire,  191  >.  I11-16'. 


B.  -  LA  SERBIE. 

C'est  en  France  que  les  Serbes,  séparés  des  autres  paj's 
alliés  par  les  conditions  géographiques  ou  par  des  reven- 


I.  Dans  le  Mercurf  de  France^  sous  la  rubrique  A   ftirmuger,  parait 
une  chronique  relative  aux  Balkans,  œuvre  de  M .  A.  M.ivroudis, 
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dications  rivales,  ont  trouvé  la  sympathie  la  plus  marquée, 
et  ont  mené,  en  vue  de  l'avenir,  la  propagande  la  plus 
active  :  ce  fait  se  traduit,  dans  le  domaine  de  la  librairie, 
par  une  abondance  particulière  de  brochures  françaises  sur 
les  Serbes  et  les  Slaves  du  Sud  '. 


Histoire  des  Serbes. 

Il  fallait,  pour  développer  les  sympathies  françaises  en 
faveur  de  la  Serbie,  faire  mieux  connaître  au  public  l'his- 
toire et  l'état  présent  du  peuple  serbe.  C'est  à  quoi  s'est 
employé  l'un  de  nos  meilleurs  historiens  : 

La  Grande  Serbie,  parE.  Dexis.  Paris,  Delagrave,  191 5. 
In-i6,  xvi-336  p.,  avec  2  cartes.  —  3  fr.  50. 

(Bibliothèque  d'histoire  et  de  politique.) 

Ce  livre  est  une  histoire  complète  de  la  «  Grande  Serbie  »,  c'est- 
à-dire  delà  nation  sud-slave  et  non  simplement  de  l'Etatserbe,  ré- 
duit jusqu'ici  à  des  limites  trop  étroites.  11  comprend  une  introduc- 
tion géographique  et  un  précis  historique,  particulièrement  déve- 
loppé pour  la  période  contem{X)raine,  à  partir  de  1870.  L'exposé 
se  poursuit  jusqu'au  mois  de  mai  1915  :  l'auteur  donne,  des  pour- 
parlers austro-serbes,  un  récit  où  l'extrême  mauvaise  foi  de  l'Au- 
triche est  mise  en  évidence,  et  résume  les  événements  militaires 
dont  la  Serbie  fut  le  théâtre  en  1914.  Dans  le  dernier  chapitre^ 
M.  Denis  fait  siennes  les  revendications  des  Serbes  :  il  demande 
une  Croatie  délivrée  du  joug  autrichien,  et  l'attribution  aux  Slaves, 
de  la  côte  orientale  de  l'Adriatique.  Trieste  est  slave:  un  plébiscite 
devra  décider  de  son  sort. 

Lorsque  l'on  organisa  dans  toute  la  France,  pour  le 
mois  de  mars  1915,  une  «  journée  serbe  »  dont  le  produit 


I.  Deux  périodiques  de  langue  française  ont  été  fondés  par  des 
Serbes  :  La  Nouvelle  Serbie,  hebdomadaire,  paraissant  à  partir  du  i"  mai 
1916  (en  français  et  en  serbe);  La  Serbie,  \\çhdom3.diire,  paraissante 
partir  du  7  mai  1916. 
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devait  venir  en  aide  à  la  population  décimée  par  le  ty- 
phus, il  fut  décidé  que  des  conférences  seraient  pronon- 
cées dans  chaque  ville,  des  leçons  faites  dans  chaque 
école  sur  la  Serbie  et  son  histoire.  M.  Victor  Bérard  fut 
chargé  d'élaborer  le  programme  de  ces  conférences  et  de 
prononcer  la  principale  d'entre  elles,  ce  qui  fut  l'occasion 
d'un  opuscule  riche  et  précis  : 

La  Serbie  et  son  histoire.  Les  victoires  serbes.  Le 
peuple  serbe,  par  Victor  Bérard.  Avant-propos  de  Milan. 
R.  Vesnitch.  PariSf  Colin,  1915.  In-18,48  p.  — o  fr.  50. 

—  Les  conférences  furent  donc  toutes  prononcées  suivant  un  même 
modèle;  fort  souvent,  elles  furent  aussi  éditées  en  des  brochures  qui 
se  vendaient  «  au  profit  de  la  journée  ».  Nous  connaissons  environ 
une  dizaine  de  ces  brochures  ;  mais  leur  originalité  n'est  pas  grande, 
et  leur  importance,  toute  relative,  ne  semble  pas  exiger  une  mention. 
Nous  ferons  exception  pour  la  suivante  : 

La  Serbie  et  la  guerre  européenne.  Conférence,  par  Albert 
Mathiez.  Besançon,  impr.  de  Millot  frères,  191  >.  In-i6,  36  p.  — 
o  fr.  50. 

(Conférence  faite  à  l'Université  de  Besançon,  le  15  avril  1915,  à 
l'occasion  de  la  Journée  serbe.) 

Les  auteurs  des  autres  conférences  et  opuscules  sont  :  MM.  A. 
de  Beaucorps  (Le  Mans),  A.  Magron  (Nancy),  A.  de  Nesselrode, 
A.  Uhry  (Paris),  etc. 

Comparer  : 

L'héroïque  Serbie,  par  Henri  Lorin.  Paris,  Blotid  et  Gay, 
191 5.  In-i6,  40  p.  —  o  fr.  60. 

(Pages  actuelles,  n°  6.) 

Conférence  donnée  au  Théâtre  français  de  Bordeaux,  le  28  no- 
vembre 1914,  sous  les  auspices  du  Journal  des  Débats. 

D'autres  publications  de  propagande  serbe,  parmi  lesquelles  La 
Yougoslavie  de  .\1.  Pierre  de  Lanux,  seront  analysées  au  chapitre  Prt/.v. 
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Les  Origines  diplomatiques  de  la  guerre  austro- 
serbe. 

Les  origines  diplomatiques  de  la  guerre  austro-serbe 
se  confondent  avec  celles  de  la  guerre  générale  :  on  se 
reportera,  pour  ce  qui  les  concerne,  aux  ouvrages  traitant 
en  général  des  Négociations  diplomatiques  (Repartie,  cha- 
pitre 3,  p.  133).  Toutefois  la  brochure  qui  suit  demande 
à  être  traitée  à  part,  comme  envisageant  les  événements 
à  un  point  de  vue  exclusivement  serbe  : 

La  Serbie  et  la  guerre  européenne,  par  Milan  R.  Ves- 
NiTCH.  Paris j  Éditions  de  la  Rei'ue  politique  et  littéraire 
(Revue  bleue)  et  de  la  Revue  scientifique,  191 5.  In-8,   21  p. 

(Extrait  de  la  Revue  politique  et  littéraire  (Revue  bleue)  des  8  août- 
14  novembre,  21-28  novembre  1914.) 

Dans  ce  plaidoyer  en  faveur  de  son  pays,  le  ministre  de  Serbie 
en  France  prouve  que  l'Autriche  depuis  un  siècle  a  tout  fait  pour 
entraver  le  légitime  développement  de  la  Serbie  ;  elle  a  employé 
dans  cette  intention  les  moyens  les  plus  diaboliques  :  crime  et 
calomnie.  Au  cours  des  pourparlers  diplomatiques,  elle  a  fait 
preuve  de  la  mauvaise  foi  la  plus  manifeste,  et  du  désir  arrêté  de 
provoquer  une  guerre  contre  la  petite  nation  . 

C'est  également  au  point  de  vue  serbe  que  l'opuscule 
ci-dessous  apprécie  les  responsabilités  des  puissances 
centrales  : 

Le  Pangermanisme  en  Orient;  le  crime  prémédité,  par 
Nicolas  Markovitch.  Nice,  Rosanoff,  1916.  In-8,  25  p. — 
o  fr.  50. 

Les  Événements  militaires  en  Serbie. 

Les  opérations  militaires  de  Serbie  —  sur  lesquelles  il 
J.  Vie.  27 
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n'existe  pas  d'ouvrage  général  —  sedivisenten  deux  phases 
très  distinctes,  séparées  par  un  long  intervalle.  Dans  la 
première  phase,  pendant  l'année  19 14,  seuls  les  Autri- 
chiens luttent  contre  les  Serbes;  après  des  succès  éphé- 
mères, ils  subissent  un  désastre,  au  mois  de  décembre  : 

La  Campagne  austro-serbe,  par  Charles  Stiénon.  La 
Bataille  du  Jadar.  L'offensive  serbe  en  Syrmie.  Corres- 
pondant du  10  juillet  191 5. 

—  La  victoire  de  Suvobor.  La  reprise  de  Belgrade. 
Correspondant  du  2^  juillet  191 5. 

A  cette  étude  d'ensemble,  écrite  avec  l'exactitude  et  la  précision 
coutumières  à  l'auteur,  s'ajoute  la  troisième  partie  La  Campagne  de 
Serbie  de  l'opuscule  Les  Campagnes  de  ipi4,  par  Champaubert 
(Cité  p.  188). 

L'Épopée  serbe,  par  G. -A.  Ghentchitch.  Revue 
(^Ancienne  Revue  des  revues^  du  15  mai-i'-''  juin  191 5. 

Notes  d'un  chirurgien  français  en  Serbie,  par  G.  Livet, 
Grande  revue  de  novembre  191 5. 

—  Relatif  à  la  première  retraite  serbe,  suivie  d'une  victoire 
complète  :  août  1914  à  janvier  1915. 

SouvoboT  et  Avala.  L'épopée  serbe  en  1914,  par  Milan 
Andonovitch.  Friboiirg,  iiiipr.  de  Dcinspre,  1913.  In-8, 
36  p.  —  I  fr. 

La  seconde  phase  de  la  campagne  de  Serbie  commence 
àlafin  du  mois  de  septembre  1915.  L'offensive  simul- 
tanée des  Allemands  et  des  Bulgares  contraint  les  armées 
serbes  à  une  retraite  extrêmement  pénible.  Cette  retraite, 
qui  certainement  constitue  l'un  des  épisodes  les  plus  dra- 
matiques de  la  présente  guerre,  fait  Tobjet  de  mémoires 
d'un  intérêt  très  vif  : 

Avec  l'armée   serbe   en  retraite    à  travers    l'Albanie 
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et  le  Monténégro,  par  Raoul  Labry.  Journal  de  route 
d'un  officier  d'administration  de  la  mission  médicale  mili- 
taire française  en  Serbie.  Paris,  Perriu^  1916,  In-i6,  xxv- 
213  p.  —  3  fr.  50. 

La  Retraite  de  Serbie  (octobre-décembre  191 5),  par 
Louis-L.  Thomson,  médecin-major.  Préface  d'Ernest 
Denis.  Paris,  Hachette,  1916.  In-i6,  xxviii-218  p.  — 
5  fr.  50. 

L'Épopée  serbe.  L'Agonie  d'un  peuple,  par  Henri  Barby. 
Paris,  Ber^er-Levraiill,  1916.  In-i6,  \11-228  p.  avec 
20  grav.  et  i  carte.  —  3  fr.  50. 

Les  deux  premiers  de  ces  ouvrages  sont  TœuVre  de  deux 
membres  de  la  mission  française  envoyée  pour  combattre  le  ty- 
phus ;  le  troisième  est  dû  au  correspondant  de  guerre  du  Journal, 
que  ses  précédentes  campagnes  balkaniques  avaient  rendu  célèbre 
déjà.  Tous  trois  racontent  les  mêmes  événements  :  la  retraite  à 
travers  les  montagnes,  par  Prizrend  jusqu'à  Scutari,  du  mois  d'oc- 
tobre au  mois  de  décembre;  puis  le  repos  à  Scutari,  la  marche 
reprise  vers  le  Sud,  et  le  passage  en  Iulie,  deniicre  étape  vers  la 
délivrance  finale.  Le  livre  de  M.  Labry  est  un  pur  «  journal  »,  mais 
singulièrement  émouvant  dans  sa  simplicité  :  il  forme  on  tableau 
poignant  de  la  terrible  misère  des  soldats  aflanaés,  et  chez  lesquels 
la  f.iim  détruit  tout  sentiment  de  discipline,  de  camaraderie,  d'hu- 
manité. Précédé  d'une  importante  préface  de  M.  Ernest  Denis, 
l'ouvrage  de  M.  Thomson  est  rédigé  avec  un  plus  grand  souci 
d'une  forme  littéraire.  Hnfin  l'ouvrage  de  M.  Barby  n'est  plus  un 
«  journal  »,  mais  un  récit  fondé  sur  des  notes  de  route.  L'auteur 
reste  homme  de  métier  aux  plus  mauvais  jours,  et  prend  une 
interview  à  Hssad-Pacha  pendant  la  marche  à  travers  l'Albanie. 
Des  photographies  très  intéressantes  et  très  dramatiques  illustrent 
le  texte. 

Articles. 

Avec  l'armée  serbe  en  retraite,  par  Ferri-Pisani.  Lec- 
tures pour  tous  du  ic""  janvier  191 6. 

Avec  le  roi  Pierre  1%  pendant  la  retraite  serbe.  Car- 
net d'un  officier  de  larmée  serbe,  par  le  Lieut*  Maria- 
NoviTCH.  Lectures  pour  tous  du  p^  février  1916. 
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Plusieurs  ouvrages  parus  en  Suisse  sur  le  même  sujet 
témoignent  de  l'intérêt  porté  par   la  Suisse  à  la  Serbie  : 

D'Uskub  à  Saint-Jean  de  Medua.  Souvenirs,  par  Marie 
de  RusiECKA.  Genève,  Atar,  1916.  In-8,  iv-v-26  p.  — 
I  fr. 

Le  Calvaire  du  peuple  serbe,  par  E.  D.  Miaghoff. 
Lausanne,  Impr.  réunies,  1916.  In-8,  iv-87  p.  —  i  fr.  50. 

La  Serbie  en  guerre.  Épisodes  vécus,  parCathySruRZE- 
NEGGER.  Neufchâtel,  Deîachaux  et  Niestlé,  191 6.  In-8,  iv- 
192  p.,  illustré.  —  3  fr.  50. 

Au  moment  de  l'offensive  ennemie,  les  Alliés  tentent 
par  Salonique  un  effort  pour  venir  en  aide  à  l'armée 
serbe.  Cet  effort  infructueux  sera  étudié  en  connexion 
avec  l'expédition  de  Macédoine.  Une  fois  les  Serbes  vain- 
cus, les  Alliés  s'emploient  à  réorganiser  les  débris  de  l'hé- 
roïque armée  : 

Après  l'enfer,  Tîle  enchantée.  L'armée  serbe  à  Corfo  u 
par  Ferri  Pisani.  Lectures  pour  tous  du  i^""  juin  1916. 

L'Armée  serbe  ressuscitée,  par  M...  Mercure  de  Fraih 
du  16  mai  1916. 

La  vaillance  et  l'esprit  chevaleresque  de  l'armée  serbe, 
calomniée  par  nos  ennemis,  sont  reconnus  par  un  soldat 
neutre,  témoin  oculaire  des  campagnes  de  191 2-1 91 3  : 

Le  Soldat  serbe  vu  par  un  colonel  norvégien,  par 
J.  de  Coussange.  Correspondant  d\i  10  novembre  191 5. 

D'après  un  ouvrage  de  H.  Angell. 

Les  Austro-Allemands  en  Serbie. 

Un  savant  suisse,  professeur  à  l'Université  de  Lausanne, 
apporte  la  preuve  de  la  férocité  avec  laquelle  les  Austro- 
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Hongrois  ont  conduit  la  guerre  en  Serbie,  pendant  la 
campagne  de  19 14  : 

Comment  les  Austro-Hongrois  ont  fait  la  guerre  en 
Serbie.    Observations  directes   d'un   neutre,    par  R.-A. 
Reiss.  Paris,  Colin,  191 5.  In-8,  48  p.,  illustré.  —  o  f r  50. 
(Études  et  documents  sur  la  guerre.) 

L'auteur  a  fait  en  Serbie  une  enquête  personnelle  :  il  a  vu,  il 
a  interrogé,  il  a  photographié  :  emploi  de  balles  explosibles,  bom- 
bardement de  villes  ouvertes,  incendies  et  pillages,  massacres  et 
tortures  de  civils  et  de  blessés,  il  n'e>t  aucun  genre  d'atrocités  dont 
les  Austro-Hongrois  ne  se  soient  rendus  coupables,  sans  contesta- 
tion possible. 

Pendant  les  premiers  bombardements  de  Belgrade, 
ville  ouverte,  les  obus  n'ont  pas  épargné  l'Université.  Le 
recteur  a  protesté  auprès  des  intellectuels  contre  cet  atten- 
tat autrichien  : 

Le  Bombardement  de  l'Université  de  Belgrade,  par  G.- 

M.  Stanoiewitch,  recteur  de  l'Université  de  Belgrade. 
Avec  préface  de  Lucien  Poincaré.  Paris,  Vermot,  191 5. 
In-4,  20  p.,  illustré. 

Les  Allemands,  une  fois  maîtres  de  la  Serbie,  privent 
la  population  des  subsistances  indispensables.  Les  Serbes 
de  l'étranger  essaient  d'émouvoir  les  neutres  en  faveur  de 
leurs  frères  affamés  : 

Un  cri  de  de  détresse  de  la  Serbie  affamée,  par  Georges 
A.  Ghentchitch.  Paris,  itnpr .  de  Beresuiak  et  fils,  rue 
Lagrange,  12,  19 16.  In-i6,  32  p.  —  2  fr. 

L'auteur  fait  un  émouvant  tableau  de  la  misère  de  la  population 
civile  serbe,  privée,  par  les  réquisitions  allemandes,  de  toute  sub- 
sistance, et  propose  une  méthode  de  ravitaillement  par  la  Roumanie 
avec  l'aide  de  citoyens  américains. 
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Hommages  à  la  Serbie. 

Les  «  journées  serbes  »  furent  l'hommage  collectif  de 
toute  la  France  à  la  vaillance  serbe.  Les  «  hommages  » 
dont  mention  suit  émanent  d'initiatives  privées  : 

Hommage  à  la  Serbie.  Renaissance  politique,  littéraire  et 
artistique  à\\  22  janvier  1916. 

Manifestation  des  Alliés  en  faveur  de  la  Serbie.  (L. 
Barthou,  m.  Vesnitch,  J.  Richepin,  Sir  T.  Barclay. 
Agnelli,  Metchxikoff,  D^  Shihota,  E.  Brunet,  G.  Sta- 

NOYEVITCH,   A.    DORCHAIN,   E.     DeXIS,  F.    LaUDET.  )  i?fl'//(' 

hebdomadaire  du  5  février  191 6. 


Biographies. 

La  Tragique  odyssée  de  Pierre  I^"^  de  Serbie,  par  J. 

Reinach.  Je  sais  tout  du  15  février  1916. 

Etude  biographique  d'après  des  souvenirs  personnels. 

Silhouettes  de  guerre,  par  Miles.  Série  parue  dans  le 

Correspondant. 

Le  Voïvode  Putnik,  10  août  191  s.  —  Le  Prince  Alexandre  de 
Serbie  et  ses  généraux,  10  avril  1^16. 


C.  —  LE  MONTÉNÉGRO.  L'ALBANIE. 

Le  Monténégro  semble  avoir  été  oublié  au  cours  dc^ 
deux  premières  années  de  cette  guerre  par  les  histo^ien^ 
Une  brochure  insignifiante  et  un  ou  deux  articles  anec- 
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dotiques  constituent  à  peu  près  toute  la  «  littérature  de 
guerre  »  dont  a  été  l'occasion,  en  France,  le  petit  pays  : 

Le  Monténégro  à  travers  l'histoire,  par  Augustin  Rey. 
Paris,  Meynial,  1 91 6.  In- 1 6,  12  p.  —  o  fr.  30. 

(Extrait  de  La  Question  des  Balkans  devant  VEurope.) 

Â  travers  la  Montagne  Noire.  Roi,  poète  et  soldat.  Sur 
le  lac  de  Scutari,  par  A.  Dayot.  Revue  hebdomadaire  du 
25  décembre   191 5 . 

Comparer  : 

Vers  la  Tcherna-Gora,  par  P.  Sicard.  Revue  de  Paris  du 
i^^  mai  1915. 

Impressions  de  route. 
N'étaient  divers  périodiques  de  langue  française  — 
U Albanie,  revue  bimensuelle  fondée  à  Lausanne  en  191 5, 
y  Indépendance  albanaise,  paraissant  à  Bucarest  —  l'Albanie 
n'eût  guère  été  plus  favorisée.  L'article  qui  suit  est  une 
étude  géographique,  écrite  à  propos  de  la  retraite  serbe  : 

L'Albanie  et  la  guerre,  par  Charles  Stiékon.  Corres- 
pondant du  10  janvier  1916. 

—  Comparer,  dans  la  Nature  du  15  janvier  1916  :  U Albanie,  par 
E.  A.  Martel  ;  dans  la  Revue  hebdomadaire  du  7  août  191  ),Lrt  Langue 
albanaise,  par  A.  Meillet'. 


D.  —LA  TURQUIE. 

Origines  de  la  guerre  en  Turquie. 

Lorsque  la  Turquie  prend  définitivement  parti  contre 


I.  On  trouvera  au  chapitre  Paix  l'analyse  de  la  brochure  l'Allemagne 
et  r Albanie  par  Faïk  Konitza. 
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les  Alliés,  au  mois  de  novembre  19 14,  elle  ne  réalise  pas 
un  changement  dans  sa  politique  extérieure  :  dès  son 
avènement  au  pouvoir,  le  Comité  Union  et  progrès,  mal- 
gré ses  protestations  d'amitié  envers  l'Entente,  se  mettait 
au  service  de  l'Allemagne.  Niée  ou  ignorée  en  France, 
cette  attitude  se  précise  après  les  succès  allemands  ;  et  les 
inquiétudes  se  font  jour  : 

La  Turquie  et  le  conflit  européen,  par  A.  Chéradame. 
Correspondant  du  10  septembre  19 14. 

Une  fois  l'irréparable  accompli,  les  yeux  s'ouvrent  et 
les  révélations  se  produisent  : 

Guerre  et  diplomatie,  par  G.  Hanotaux.  Revue  hebdo- 
madaire du  28  novembre  19 14. 

A  propos  de  la  victoire  diplomatique  allemande  que  constitue 
l'entrée  en  scène  de  la  1  urquie. 

Origines  de  l'alliance  turco-germanique,  par  Histori- 
cus.  Reinie  (^Ancienne  Revue  des  revues)  du  15  avril-ier  mai 

L915  K 

Parmi  les  personnages  ottomans  de  marque,  nombreux 
sont  les  adversaires  du  Comité  Union  et  progrès  qui  ré- 
prouvent la  politique  suivie  par  les  Jeunes  Turcs.  En 
plusieurs  manifestes  et  articles,  ils  repoussent  toute  soli- 
darité avec  les  alliés  de  l'Allemagne  : 

La  Trahison  du  Gouvernement  turc  (Comité  Union  et 
Progrès).  Supplique  à  la  Triple-Entente  de  ne  pas  con- 
clure de  paix  avec  le  Gouvernement  usurpateur  du  Co- 
mité Union  et  Progrès  dont  le  Turquisme  et  le  Panisla- 


1.  Une  série  d'articles  parus  dans  la  Nouvelle  rexiu  i  partir  du  1"  oc- 
tobre 191 5  (La  Turquie  (Tbifr,  par  J.  et  G.  Philipar)  est  faite  de  sou- 
venirs rapportés  d'un  voyage  d'artistes,  antérieur  à  la  guerre. 
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misme  sectaires  constituent  pour  l'avenir  une  cause  per- 
manente de  conflit  mondial  entre  l'Occident  chrétien  et 
rOrient  musulman  ;  par  Albert  Fua  et  le  D""  Réfik-Nev- 
ZAD.  Paris,  Alhin-Michel,  19 14.  In-8,  32  p.  —  i  fr. 

Un  aussi  long  titre  dispense  d'une  analyse.  Les  auteurs  proposent 
comme  remède  «  après  avoir  disloqué  l'Empire  allemand,  de  détrô- 
ner le  Comité  Union  et  progrès,  son  complice  ». 

—  Comparer  dans  la  Revue  hebdomadaire  du  27  mars  1915,  l'ar- 
ticle d'Albert  Fua  :  La  Guerre  mjndiale  prém'dilè^  et  concert  te  par 
l'Allemagne  et  les  Jeunes  Turcs. 

La  Turquie  germanisée  :  Quelques  souvenirs,  par  J.  Fi- 
XOT.  Allemands  et  Unionistes,  par  un  Diplomate  allemand. 
Revue  (Ancienne  Revue  des  revues)  de  décembre  19 14. 

Mes  prophéties,  par  le  Général  Chérif-Pacha.  Revue 
(Ancienne  Revue  des  revues)  du  icr  janvier  191 5. 

L'auteur  rappelle  les  nombreux  avertissements  qu'il  donna,  soit 
dans  la  Revue,  soit  dans  le  Mècheroutiette,  sur  les  agissements  des 
Unionistes. 

La  Turquie  elles  alliés,  par  S.  A.  I.  le  prince  Sabah- 
Hddine.  Revue  (Ancienne  Revue  des  revues)  des  1 5  janvier 
et  15  février  191 5 . 

L'auteur,  neveu  du  Sultan,  raconte  les  efforts  faits  par  lui  pour 
détourner  la  Turquie  de  l'alliance  allemande  et  de  la  guerre  contre 
l'Entente. 

A  ces  publications  s'opposent  les  apologies  ambiguës 

du  rôle  de  la  Turquie  : 

Réflexions  sur  le  rôle  de  la  Turquie,  par  un  ancien 
Grand-Vézir.  Revue  politique  internationale  de  novembre- 
décembre  1914. 

—  Comparer,  dans  la  môme  revue,  mirs-avril  191 5  :  Réflexions 
d'un  Anglais  turcophile,  par  Marmadukc  Pickthall. 

Dans  la  question  des  «responsabilités»,  les  Turcs  in- 
criminent surtout  la  Russie  et  l'Angleterre.  L'Angleterre 
a  tenu  à  se  justifier: 

La  Grande-Bretagne  et  la  Turquie,  par  Sir  Edward 
CooK.  Londres,  Eyrc  and  Spottiswoode,  191 5.  In-8,   20  p. 
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Cet  opuscule  expose  le  point  de  vue  anglais  sur  les  rapports  de 
l'Angleterre  et  de  la  Turquie,  et  sur  les  causes  de  la  rupture. 


La  Turquie  pendant  la  guerre. 

La  déclaration  de  guerre  allemande  provoque,  en  Tur- 
quie, le  départ  des  sujets  de  nations  alliées.  Certains  des 
religieux  français  rapatriés  ont  donné  au  public  leurs  sou- 
venirs : 

A   l'Assaut  des  œuvrres   françaises   de  Constantinople 

(août-novembre  1914),  par  le  R.  P.  Bruno.  Correspondant 
du  10  avril  191 5. 

Notes  quotidiennes  du  Supérieur  des  Capucins  de  Saint-Louis,  à 
Péra. 

Expulsées  de  Palestine.  Journal  des  Bénédictines  de 
N.-D.du  Calvaire  du  Mont  des  Oliviers.  Novembre  1914- 
janvier  191 5.  MorJaix,  A.   Le  Goaiioii,  1915-  In-8,  70  p. 

A  Jérusalem  pendant  la  guerre,  par  le  R.  P.  Lagrange. 
Correspondant  du  2  5  février  1 9 1 5 . 

De  Jérusalem  à  Beyrouth  (août-décembre  I9i4),par  un 
religieux.  Revue  de  Paris  du  i*^-"  juillet  1915. 

Comparer  : 

Le  Protectorat  des  établissements  religieux  français 
en  Palestine  pendant  la  guerre,  par  A.  Mousset.  Revue 
hebdomadaire  du  20  mai  19 16. 

Consulter  d'autre  part  : 

De  Jérusalem  à  Tours  (31  juillet  1914-26  avril  191 5). 
par  C.  Bonnel.  Revue  de  Paris  du  i"  juillet  191 5. 

Souvenirs  de  la  directrice  du  lycée  de  jeunes  Hlles  de  Tours. 

Deux  des  ouvrages  relatifs  à  la  guerre  en  Turquie  se 
présentent  sous  forme  de  romans  : 
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Journal  d'nn  habitant  de  Constantinople,  1914-1915, 
par  Emile  Edwahds.  Paris,  Plon-Mourrit,  191 5.  In-i6, 
258  p.  —  3  fr.  50. 

C'est  l'histoire  d'un  Français  converti  par  imourà  k  religion  de 
Mahomet-  Il  vit  heureux  auprès  de  sa  femme  turque  :  et  lorsque  la 
guerre  éclate,  le  souvenir  de  la  patrie  n'est  pas  assez  fort  pour 
vaincre  l'amour  et  l'habitude.  Mais  à  la  suite  de  tragiques  aventures, 
la  jeune  femme  meurt  ;  et  son  mari,  que  rien  ne  retient  plus,  par- 
vient à  regagner  la  Frauce.  L'ouvrage  donne  un  curieux  tableau  de 
r«  état  d'esprit  »  de  la  population  turque,  à  Constantinople,  pen- 
dant les  premiers  mois  de  la   guerre. 

Notes  de  M.  le  conseiller  Fritz  Klick  sur  la  guerre  en 

Turquie,  par  Stéphane  Petitnicolas.  PrtriV,  G.  Crès,  1916. 

In-8,  V111-112  p.,  illustré.  —  3  fr.   50. 

Cet  ouvrage  humoristique  est  formé  des  lettres  qu'on  Allemand, 
qui  réalise  le  parfait  type  du  r<  Boche  »,  adresse  i  sa  femme  depuis 
Constantinople,  où  il  a  été  envoyé  officiellement,  en  compagnie  de 
nombreux  compatriotes,  pour  prendre  possession  de  la  nouvelle 
colonie.  De  pareilles  lettres,  si  elles  étaient  réelles,  seraient  assnré- 
raent  fort  piquantes.  l'ictives,  elles  sont  d'une  ironie  agréable,  et 
il  est  henreusement  tiré  parti  des  ressources, qu'offrait  un  aussi 
divertissant  sujet. 

Grâce  à  son  alliance  avec  la  Turquie,  l'Allemagne  pa- 
rachève son  emprise,  par  le  réseau  de  chemins  de  fer  qui 
en  avait  été  un  premier  instrument  : 

Les  Voies  ferrées  en  Âsie-Mineure  et  le  Bagdad- Berlin, 

par  Sylvestre  Mauperthuis  (ancien  agent  consulaire  de 
l  rance  en  Syrie).  Jji  Science  et  la  vie  de  février-mars  19 16. 

—  Voir  au  chapitre  2  de  la  l"  partie  (p.  86)  l'indication  de 
l'ouvrage  antérieur  à  la  guerre  :  Le  clyemin  de  fer  de  Bagdad;  et 
com^:iTCT,  dans  h  Revue  des  dntx  mondes  dn  15  décembre  1915,  Les 
chemins  de  fer  balkanique!,  par  Henri  Lorin. 


L'Arménie  pendant  la  guerre.  Les  massacres. 

La  guerre  a  en  Arménie  la  plus  terrible  des  répercus- 
sions :  le  gouvernement  turc,  pour  supprimer  la   ques- 
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tion  arménienne,  décide  d'exterminer  les  Arméniens  sou- 
mis à  son  joug.  Les  massacres  en  masse  qu'il  provoque 
dans  ce  but  soulèvent  l'indignation  universelle.  Quelques 
textes  français  témoignent  de  l'émotion  manifestée  à 
l'étranger,  soit  en  pays  neutres,  Etats-Unis  et  Suisse,  soit 
en  Angleterre  : 


•&- 


Quelques  documents  sur  le  sort  des  Arméniens  en  1915. 

Genève,  Société  générale  d'imprimerie,   1915.    ln-8,   72   p. 
—  ifr. 

Publié  par  le  Comité  d'Union  de  secours  aux  Arméniens. 

Rapport  au  comité  américain  de  New-York  sur  les 
atrocités  commises  en  Arménie.  Traduit  de  l'anglais 
(octobre  1915).  Paris,  impr.deH.  DurviUe,  1916.  In-i6, 
64  p. 

Les  Derniers  massacres  d'Arménie.  Les  responsabilités, 
par  Herbert-Adams  Gibbons.  Traduit  de  l'anglais.  Paris, 
Berger-Levraiill,  1916.  In-ié,48  p.  —  o  fr.  40. 

(Pages  d'histoire  n°92.) 

Court  et  vigoureux  réquisitoire.  L'auteur  connaît  l'Arménie,  qu'il 
a  habitée. 

Les  Massacres  arméniens,  par  Arnold  J.  Toynbee. 
Préface  de  lord  Bryce.   Paris,  Payot,  1916.  In-i6,  158  p. 

Cet  ouvrage  d'ensemble,  précédé  du  discours  prononcé  par  lord 
Bryce  à  la  Chambre  des  Lords  le  6  octobre  191 5,  est  publié  par  le 
service  anglais  de  propagande.  Il  se  fonde  sur  les  récits  des  mis- 
sionnaires allemands  et  neutres,  les  rapports  des  consuls,  les  lettres 
particulières,  les  dépositions  recueillies  par  la  commission  améri- 
caine. 11  est  riche  en  détails  sur  les  épisodes  les  plus  dramatiques. 
Il  conclut  que  la  Turquie  a  atteint  son  but,  le  seul  espoir  de  la 
nation  arménienne  reposant  sur  les  deux  cent  cinquante  mille 
Arméniens  qui  ont  pu  franchir  la  frontière  russe.  Comme  le  pré- 
cédent, ce  livre  conclut  à  la  responsabilité  de  l'Allemagne,  qui,  si 
elle  n'a  pas  provoqué  le  crime,  a  favorisé,  par  un  consentement 
tacite,  des  mesures  qui  lui  profitaient. 

En  France,  où  la  sympathie  pour  l'Arménie  est  de  tra- 
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dition,  l'émotion  est  considérable.  Protestants  et  catho- 
liques expriment  toute  leur  pitié  pour  une  nation  chré- 
tienne victime  des  infidèles  : 

L'Arménie,  les  massacres  et  la  question  d'Orient,  par 

Emile  DouMERGUE.  Paris,  Foi  et  vie,  1916.  ln-8.  — 
2  fr.  50. 

Ce  livre,  écrit  avec  la  collaboration  de  M.  Macler,  professeur 
d'arménien  à  l'Ecole  des  langues  orientales  vivantes,  est  un  manuel 
d'ensemble  sur  la  question  arménienne  ;  il  comprend  des  documents 
sur  les  derniers  massacres  et  un  dossier  historique,  géographique  et 
économique. 

Une  victime  du  pangermanisme,  rArménie  martyre^ 

par  l'abbé  Eug.  Griselle.  Paris,  Bloud  et  Gay,  19 16.  In- 
16,  128  p.  —  I  fr.  20. 

(Pages  actuelles,  n"'  83  et  84.) 

Nombreux  sont  les  opuscules,  conférences,  articles  de 
documentation  ou  de  protestation  : 

L'Arménie  sous  le  joug  turc  (conférence),  par  Archag 
TcnoBANiAN.   Allocution  de   M.    Paul    Doumer.    Paris, 

Plon-Noiirrit,  1915.  In-i6,  40  p.  — o  fr.  25. 

(Editions  du  Foyer.) 

Le  conférencier  rappelle  de  façon  générale  toutes  les  souflfrances 
endurées  sous  la  domination  turque  par  ses  compatriotes  arméniens. 

L'Arménie   qui  agonise,    par  Joanny  Bricaud.  PariSy 
Chacornac,  1916.  In-i6.  —  o  fr.  50. 
Comparer  : 
Comment  un  drapeau  sauva  quatre  mille  Arméniens. 

Paris,  Fischhacher,  1916.  In- 16,  15  p. 

Récit  du  pasteur  Dikran  Andreasian. 

L'auteur  raconte  l'histoire  héroïque,  à  laquelle  il  a  pris  part,  des- 
habitants  des  six  villages  de  Mousa  Dagh,  montagne  voisine  d'An- 
tioche.  Ces  Arméniens,  décidant  de  résister  à  Tordre  de  bannisse- 
ment proclamé  le  15  juillet  191 5,  se  réfugièrent  sur  les  hauteurs, 
combattirent  contre  les  Turcs  pendant  cinquante-trois  jours,  furent 
enfin  sauvés  par  le  vaisseau  français  Guicben  et  transportés  à  Port- 
Saïd. 
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Articles. 

L'Anéantissement  de  l'Arménie,  par  Louis  Martin. 
Xoiivelle  revue  du  i^""  novembre   191 5. 

La  Nouvelle  question  d'Arménie,  par  G.  Lecarpentier. 
Revue  des  sciences  politiques  du  15  décembre  1915. 

L'Effort  arménien,  par  F.  Macler.  Revue  hebdomadaire 
du  22  mai  1915. 

L'auteur  traite  de  «  l'effort  »  des  Arméniens  en  Turquie,  en 
Russie,  à  l'étranger. 

—  Dans  la  même  revue,  le  15  mars  1916,  voirie  compte  rendu 
d'une  manifestation  faite  à  la  Sorbonne  en  faveur  de  rArmcnie, 

Les  Arméniens,  par  J.  de  Morgan.  Revue  de  Paris  du 
i^mai  1916. 

Etude  démographique  ^ 

C'est  sur  l'Allemagne,  toute-puissante  en  Turquie,  que 
la  plupart  des  écrits  ci-dessus  cités  s'accordent  à  faire 
retomber  la  responsabilité  des  massacres  officiellement 
organisés  par  les  Turcs.  L'accusation  fait  Tobjet  systé- 
matique de  la  brochure  qui  suit  : 

La  Suppression  des  Arméniens.  Méthode  allemande. 
Travail  turc,  par  René  Pinon.  Paris,  Perriu,  1916.  In- 
16,  75  p.  —  I  fr. 

Après  avoir  exposé  les  menées  politiques  des  Allemands  en 
Orient,  et  montré  comment  les  Arméniais  étaient  un  obstacle  à  ces 
menées,  l'auteur  donne  les  détails  les  plus  précis  sur  l'odieux  «  tra- 
vail »  de  massacre  auquel  se  sont  livrés  en  Arménie  les  Turcs,  sou- 
mis aux  ordres  de  rÂllemagne. 

Les  Opérations  militaires  contre  la  Turquie. 

Le  vaste  empire  ottoman  doit  faire  face  à  la  guerre  sur 
quatre   «  fronts  a    dift'érents  :     Caucase,    Mésopotamie, 

r.  Le  journal  Annmia^  organe  de  la  colonie  annénicnnc,  paraissant  à 
.Marseille  en  langue  française,  publie  de  nombreux  documents  sur  les 
massacres. 
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Egypte,  Dardanelles.  En  fait  d'étude  d'ensemble  englo- 
bant ces  quatre  fronts,  nous  ne  connaissons  qu'un  simple 
article  : 

La  Guerre  dans  le  Levant.  Salonique,  Erzeroum,  Tré- 
bizonde,  Bagdad,  par  le  général  Malleterre.  Revue  des 
deux  mondes  du  i'^''  mai  1916. 

Etude  d'ensemble  sur  les  opérations  militaires  d'Orient  à  partir 
de  janvier  1916. 

FRONTS  DU  CAUCASE  ET  DE  MÉSOPOTAMIE. 

Comme  le  précédent,  l'article  isolé  qui  suit  se  limite 
aux  premiers  mois  de  1916,  période  particulièrement 
active  et  heureuse  dans  la  région  du  Caucase  : 

Du  Caucase  à  l'Arménie.  La  campagne  russo-turque 
(19 16),  par  Charles  Stiéno.v.  Grande  revue  d'avril  1916. 

La  campagne  anglaise  de  Mésopotamie,  aux  succès 
divers,  provoque  tour  à  tour  les  prévisions  optimistes  et 
les  commentaires  soucieux  : 

Sur  le  front  oriental.  En  Mésopotamie.  Une  affaire  aux 
proportions  gigantesques,  par  H.  Demix.  Revue  hebdoma- 
daire du  21  août  191 5. 

La  Bataille  pour  Bagdad,  sur  le  front  de  Tlrak,  par 
Charles  Stiénon.  Correspondant  du  10  décembre  1915. 

Les  Dernières  batailles  de  Mésopotamie.  Que  veulent 
les  Anglais?,  par  C.  Stiéxox.  Revue  bleue,  Revue  politique 
et  littéraire^  du   15-22  avril  1916. 

Exposé  général  de  la  campagne  de  Mésopotamie  :  l'auteur  estime 
qu'il  s'agit  d'une  expédition  purement  coloniale. 

Comparer  : 

La  Chaldée,  par  J.  de  Morgan.  Revue  de  Paris  du  15 

juin  1916. 

Etude  géographique  sur  la  région  des  opérations  anglo-turques. 
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Russes  et  Anglais  se  rejoignent  en  alliés  à  travers  la 
Perse,  jadis  théâtre  d'antagonismes  irritants  entre  les 
deux  peuples,  maintenant  divisée  par  les  influences  rivales 
de  l'Allemagne  et  de  l'Entente.  Pendant  la  guerre  se  pour- 
suit et  se  précise  l'évolution  de  la  question  persane,  évo- 
lution que  retrace  jusqu'en  sa  dernière  phase  le  livre  sui- 
vant : 

La  Question  persane  et  la  guerre.  Les  accords  anglo- 
russo-persans  de  1907  et  1912.  L'influence  française  et 
refl"ort  allemand  en  Perse,  par  G.  Demorgny.  Préface  de 
M.  Huber.  Paris,  L.  Tetiin,  1916.  In-i6,  x-349  p.,  avec 
I  carte.  —  4  fr.  50. 

—  Comparer  :  La  Perse,  sa  situation  économique  et  politique,  par 
E.  Roulind,  Économiste  français  du  19  juin  191 5  ;  Les  Russes  en 
Perse,  par  H.  R.  d'Allemagne.  Nature  du  15  mai  1916. 

FRONT  D'EGYPTE. 

Les  opérations  militaires  sur  le  «  front  »  d'Egypte  sont 
précédées  par  les  mesures  politiques  qu'adopte  l'Angle- 
terre '  : 

L'Egypte  et  les  débuts  du  protectorat,  par  X.  Re^'tte 
des  sciences  politiques  du  15  juin  191 5. 

Comparer  : 

L'Egypte  nouvelle,  par  F.  van  den  Bosch.  Revue  hehdc- 
titadaire  du  29  mai  191 5. 

Notes  de  séjour  d'un  magistrat  belge,  d'octobre  1914  à  février 
1915. 

Les  attaques  réitérées  des  Turco-Allemands  contre  la 
«  porte  des  Indes  »  restent  infructueuses,  malgré  les 
grands  espoirs  de  nos  ennemis  : 

I.  A  propos  de  l'annexion  de  l'île  de  Chypre  par  les  Anglais,  voir  dans 
V Economiste  français  du  20  novembre  191  >  un  article  de  H.  Payen  :  Vile 
de  Chypre. 
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L'Invasion  de  l'Egypte  et  l'attaque  du  canal  de  Suez, 

par  Charles  Stiénox.  Revue  bleue  (^Revue  politique  et  litté- 
raire)  du  11-18  décembre  191 5. 

Les  Attaques  contre  le  canal  de  Suez,  par  H.  Dehé- 
RAiN.  Nature  du  22  janvier  1916. 

LES  DARDANELLES. 

Les  opérations  de  forcement  des  Dardanelles  sont  au 
début  entreprises  par  les  forces  maritimes  :  mais  comme, 
dirigées  contre  la  terre,  elles  se  transportent  bientôt  sur 
terre,  et  y  demeurent,  il  n'y  a  pas  lieu,  semble-t-il,  d'en 
renvoyer  l'étude  au  chapitre  consacre  à  la  guerre  navale. 

La  plupart  des  chroniques  où  est  envisagée  la  «  situa- 
tion »  pendant  les  premiers  mois  de  191 5  gardent  le  sou- 
venir des  espoirs  enthousiastes  que  souleva  l'effort  tenté 
contre  les  Détroits.  Quelques  articles  —  géographiques, 
critiques  ou  narratifs  —  restent,  eux  aussi,  les  témoins 
de  nos  illusions  : 

Le  Passage  et  les  fortifications  des  Dardanelles,  par  D. 
Bellet.  Revue  hebdomadaire  du  2  janvier  191 5. 

—  Comparer  l'étude  de  M.  Blanchard,  cité  II*   partie,  chap.  1", 
p.  167;  la  revue  La  Nature  du  2  janvier  191 5,  etc. 

L'Attaque  des  Dardanelles.  Première  phase,  par  L. 
Luge.  Mercure  de  France  du  le""  mai  191 5. 

A  propos  des  Dardanelles,  par  le  colonel  Bujag.  Revue 
{Ancienne  Revue  des  revues)  du  15  septembre  191 5. 

L'auteur  réclame  une  préparation  matérielle  plus  intensive, 

Ce  que  furent  en  réalité  les  opérations  des  Dardanelles, 
un  livre  écrit  après  l'abandon  de  la  campagne  le  dit  avec 
netteté  et  avec  franchise  : 

L'Expédition  des  Dardanelles.  Sur  le  chemin  de  Cons- 
tantinople,  par  Charles  Stiéxon.  Paris,  Chapelet,  1916. 
In-8,  136  p.,  avec  cartes.  —  2  fr. 

J.  Vie.  ,8 
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Cette  histoire  de  Texpédition,   précise,  rigoureuse  et  cotnplf 
dans  la  mesure  où  un  semblable  récit  pouvait  l'être  alors  ',  insistait 
sur  les  fautes  de  prévision  et  d'exécution,  sur  la  coopération  défec- 
tueuse de  nos  alliés  anglais,  par  quoi  s'explique  l'insuccès  définitif 
de  l'audacieuse  tentative. 

En  raison  des  circonstances  particulièrement  impres- 
sionnantes dans  lesquelles  eurent  lieu  les  opérations,  les 
lettres  ou  mémoires  des  marins  et  des  soldats  furent  fort 
appréciés  ;  mais  aucun  volume  ne  leur  était  consacré 
encore  au  i^""  août  1916  : 

L'Attaque  des  Dardanelles.  Extrait  du  journal  de  bord 
d'un  officier  du  «  Latouche-Tréville  »,  25  avril-ié  mai. 
Etudes  du  20  septembre  191 5. 

Aux  Dardanelles  (février-mars  1915).  L'attaque  des 
Détroits,  par  XXX.  Revue  de  Paris  des  1 5  octobre  et  i'^''  no- 
vembre 191 5. 

Avec  le  corps  expéditionnaire  d'Orient,  par  X.  Revue  de 
Paris  dts  ic*"  et  15  décembre  191 5. 

Les  lettres  ici  publiées  vont  du  5  mars  au  40ctobre  1915;  elles  sont 
l'œuvre  de  M.  J.  Vassal,  médecin  colonial,  et  relatives  à  l'expédition 
des  Dardanelles. 

A  rentrée  des  Dardanelles  (25  avril  1915),  par  J.  J.  \' 

Mercure  de  France  du  i^""  mars  1916. 

Mon  séjour  à  Gallipoli.  Carnet  de  route  d'un  officier 
australien,  par  M.  de  M.\rigny,  officier  interprète  près 
l'Etat-Major  anglais.  Je  saistout  du  15  avril  1916. 

Trois  mois  aux  Dardanelles,  par  le  sergent  J.  L.  Rn  i 
de  Paris  des  i^^  et  15  mai  1916. 

A   ces  souvenirs  de  combattants   s'ajoutent  les  habi- 


I.  Depuis,  le  rapport  de  la  commission  anglaise  d'enquête,  publié  le 

9  mars  1917,  a  donne  de  nouveaux  éléments  d'information. 
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tuelles  «   notes  d'infirmières   »   et    correspondances   de 
journalistes  : 

Avec  l'armée  d'Orient.  Notes  d'une  infirmière  à  Mou- 
dros,  par  Jeanne  Antelme.  Paris,  Ëmiîe-Paul  frères,  1916. 
In-ié,  viii-263  p.  —  3  fr.  50. 

D'août  191 5  à  janvier  1916,  l'auteur  fut  une  infirmière  dévouôe 
de  l'hôpital  organisé  à  Moudros,  dans  lequel  étaient  soignés  presque 
exclusivement  les  malades  de  la  fièvre  typhoïde.  Elle  a  fait  en  octobre 
une  visite  au  front  de  Scddul-Bahr.  Son  journal  constitue  un  docu- 
ment curieux  :  vus  d'un  hôpital  «  d'arrière-front  »,  les  événements 
des  Dardanelles  apparaissent  sous  un  jour  nouveau. 

—  Comparer  :  La  Français  à  Lemnos,  par  L.  de  Launay.  Nature 
du  I"  mai  191 5 . 

La  Guerre  en  Orient  :  aux  Dardanelles  et  dans  les  Bal- 
kans ;  par  Gabriel  Domergue.  Paris,  Perrin,  191 5.  In-i6, 
xv-244  p.  —  3  fr.  50. 

Envoyé  aux  Dardanelles,  comme  correspondant  de  guerre,  en 
mars  1915,  par  VÈcho  de  Paris,  M.  Domergue  a  débarqué  à  Lemnos, 
aprèsun  détour  par  Athènes,  Dede-Agatch  et  Saloniqtie.Puis,  comme 
il  ne  se  passait  rien,  il  a  visité  les  Balkans,  Nich,  Belgrade,  Bucarest  et 
Sofia,  a  conversé  avec  des  hommes  politiques,  a  prévu  l'agression 
bulgare  et  l'abstention  roumaine.  De  retour  aux  Dardanelles,  il  a 
assisté  en  juin  et  juillet  à  quelque^  épisodes  de  la  lutte  et  interroge 
des  religieux  expulsés  de  Constantinoplc. 

Les  Compagnons  de  l'aventure  (Notes  d'un  correspon- 
dant de  guerre  ayant  suivi  notre  Corps  expéditionnaire 
aux  Dardanelles  et  à  Salonique),  par  André  Tidesq.  Paris, 
Attviger  frères,  1916.  In-i6,  240  p.  —  3  fr.  50. 

(Dardanelles.  Egée.  Adriatique.  Méditerranée.) 

Ce  sont  surtout  des  aventures  navales  que  l'auteur  se  plaît  à 
conter  :  chalutier,  torpilleur,  cuirassé,  sous-marin,  il  a  monté  tous 
les  bâtiments  de  même  qu'il  a  parcouru  toutes  les  parties  de  la 
Méditerranée.  Il  ne  consent  à  descendre  à  terre  que  pour  voir  et 
décrire  les  attaques  d'infanterie  contre  les  Dardanelles. 

—  Nous  citerions  ici  les  Vagabonds  de  la  gloire  de  M.  René  Milan , 
si  précisément  la  partie  du  manuscrit  concernant  l'attaque  des  Dar- 
danelles n'avait  été  perdue  par  accident. 

A  partir  d'octobre   191 5,  la  tentative  des  Détroits  est 
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progressivement  abandonnée  :  les  troupes  de  Gallipoli 
sont  appelées  à  Salonique  par  l'entrée  en  guerre  de  la 
Bulgarie. 


E.  —  LA  BULGARIE. 

Les  Origines  de  la  décision  bulgare. 

La  participation  de  la  Bulgarie  à  la  guerre  présente  est 
une  suite  directe  de  la  volte-face  de  cette  puissance  en 
191 3  et  des  défaites  qui  en  furent  la  conséquence.  Cette 
première  «  félonie  »  fait  l'objet  d'un  réquisitoire  éner- 
gique, œuvre  d'un  homme  politique  serbe,  traduite  en 
français  : 

La  Bulgarie.   Ses  ambitions.  Sa  trahison,   par  Balca- 

xicus.  Ouvrage  traduit  du  serbe,  accompagné  des  textes 
de  tous  les  traités  secrets  et  correspondances  diploma- 
tiques. PariSy  Colin,  1916,  In-ié,  x-296  p.  —  3  fr.  50. 

L'ouvrage  —  antérieur  à  la  décision  bulgare  d'octobre  191 5  — 
est  une  histoire  détaillée  de  la  trahison  fameuse  par  laquelle,  le 
16  juin  1913»  ^^  Bulgarie  se  retournait  contre  ses  alliés  serbes  et 
grecs,  pour  tâcher  de  leur  ravir  une  partie  de  leurs  conquêtes  sur 
les  Turcs.  L'auteur  prouve  de  façon  très  complète  —  en  reprodui- 
sant tous  les  documents,  connus  ou  inconnus,  utiles  i  sa  thèse  — 
que  l'attitude  de  la  Serbie  tut  entièrement  loyale,  la  conduite  de  la 
Bulgarie  pleine  de  félonie.  Cette  dernière  puissance,  depuis  sa  trahi- 
son, est  inféodée  aux  Kmpires  centraux  et  entretient  des  rapports  ami- 
caux avec  la  Turquie  :  malgré  sa  prétendue  neutralité,  ses  tendances 
se  sont  précisées  durant  la  guerre.  L'auteur  termine  en  établissant 
l'inanité  des  prétentions  bulgares  concernant  la  Macédoine  grecque 
et  serbe. 

Les  Bulgares  ont  essayé  de  se  justifier,  et  c'est  un  ha- 
bile plaidoyer  que  le  livre  de  l'ancien  chef  du  conseil  des 
ministres  bulgare  : 
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L'Alliance  balkanique,  par  Ivan-E,  Guéchoff.  Paris, 
Hachette,  1915.  In-i6,  viii-252  p.,  avec  carte.  —  3  fr.  50. 

C'est  du  24  mars  1911  au  30  mai  1915  —  un  mois  avant  la 
seconde  guerre  balkanique  —  que  l'auteur  présida  le  Conseil  des 
ministres.  Il  fait  l'histoire  de  la  politique  qu'il  dirigea,  et  défend  la 
conduite  de  son  pays,  en  rejetant  sur  tous  les  alliés  à  la  fois  la  res- 
ponsabilité de  la  seconde  guerre  balkanique. 

Pendant  la  première  année  de  guerre,  la  Bulgarie 
observe  une  attitude  qui  reste  énigmatique  pour  le  public 
français.  On  ose  à  peine  exprimer  quelques  doutes  ou 
quelques  inquiétudes  : 

La  Bulgarie  au  seuil  de  la  guerre  européenne,  par 
A.  Chéradame.  Correspondant  du  25  août  1914. 

L'Orientation  de  la  Roumanie  et  de  la  Bulgarie.  Cor- 
respondant du  25  juin  191 5. 

Dans  les  Balkans,  par  G.  Hanotaux.  Revue  hebdoma- 
daire du  28  août  191 5. 

Les  Alliés  essaient  de  s'assurer  le  concours  militaire  de 
la  Bulgarie  par  des  offres  territoriales  faites  aux  dépens  de 
la  Serbie.  Dans  un  objet  de  propagande,  quelques  écri- 
vains bulgares,  amis  de  la  France,  font  connaître  les 
revendications  de  leur  pays  : 

Y  a-t-il  un  changement  dans  les  Balkans  ?  Sinon, 
quand  se  produira-t-il  ?,  par  Matei  Gheroff.  Grand  revm 
de  mars  191 5. 

La  Revision  du  traité  de  Bucarest,  par  D.  Sitnia- 
KowsKi.  Grande  revue  de  mai  191 5. 

La  Bulgarie  et  les  Alliés,  par  D.  Michev.  Revue  {An- 
cienne Revue  des  revues)  de  juin  191 5. 

Les  Raisons  de  la  Bulgarie,  par  un  Bulgare.  Revue  de 
Paris  du  i*"^  août  191 5. 
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La  Question  de  la  Macédoine,  par  un  Macédonien. 
Grande  revue  de  septembre  191 5. 

Chacun  de  ces  cinq  articles  expose  le  point  de  vue  bulgare.  On 
trouvera  la  réponse  des  Serbes  à  ces  revendications  dans  les  ou- 
vrages de  propagande  serbe  analysés  au  chapitre  Paix. 

Les   concessions  offertes  par  les  Alliés  sont  refusées 

lorsque  le  moment  est  jugé  propice  par  TAllemagnepour 
passer  des  atermoiements  aux  actes.  Le  passé  apparaît 
alors  dans  son  vrai  jour  : 

Les  Leçons  de  l'expérience.  Pourquoi  et  comment  la 
Bulgarie  a  pris  parti  contre  les  Alliés.  Correspondant  du 
25  décembre  1915. 

—  Comparer  :  Dans  les  Balkans.  Un  nouveau  coup  de  théâtre,  par 
un  diplomate.  Je  sais  tout  du  15  novembre  191  5. 

La  Bulgarie   et  les  Alliés,  par  G.  Yakchitch.  Paris, 

Êdilion  spéciale  de  la  Revue  hebdomadaire ,  1916.  In-i6, 
48  p.  —  o  fr.  50. 

L'auteur  est  serbe. 


Les  Opérations  militaires  de  Macédoine. 

Le  6  octobre,  les  troupes  françaises  prennent  posses- 
sion de  Salonique  ^  Elles  tentent,  par  une  avance  mo- 
mentanée à  l'intérieur  des  terres,  de  porter  secours  aux 
armées  serbes.  Cette  tentative  donne  aux  soldats  français 
l'occasion  de  prendre  contact  avec  les  populations  mélan- 
gées de  ces  contrées  mal  connues  : 

Deux  mois  de   campagne  en  Serbie.  Journal  de  rouie 


I.  A  Salonique  est  consacré  un  livre  de  M.  P.  Risal,  La  Vilk  convoitée 
(Paris,  Perrin,  1914.  In-i6,  xvi-568  p.  —  5  fr.  50)  :  livre  qui  parut  à  la 
veille  de  la  guerre,  et  qu'inspiraient  les  compétitions  et  les  lattes  balk.H- 
niqucs  de  1912-1915. 
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d'un  officier  jurassien  (octobre-novembre  191 5).  Paris, 
Librairie  de  Varmée,  1916.  In-i6,  71  p.  —  i  fr.  25. 

Les  Troupes  françaises  en  Macédoine.  De  Salonique 
par  la  vallée  du  Vardar  et  vers  Monastir.  —  Races,  natio- 
nalités et  religions.  —  Les  Comitadjis  bulgares.  — 
Intérieurs  et  coutumes,  par  F.  de  Jessen.  Revue  hebdoma- 
daire des  23,  30  octobre,  6,  13  novembre  1915. 

En  route  vers  la  Serbie.  Salonique.  En  Serbie,  par 
H.  DU  p.  Études  du  20  janvier  1916. 

Deux  mois  avec  l'armée  d'Orient,  par  Ferri-Pisani. 
Lectures  pour  tous  du  15  février  1916. 

Lettres  de  Serbie,  par  Joseph  Vassal.  Revue  de  Paris 
des  ie«-  et  15  mai  1916. 

Extraits  de  lettres  écrites  d'octobre  à  décembre  191 J  ;  elles  font 
suite  i  celles  qui  forment  les  articles  précédemment  cités  :  Avec  le 
corps  expéditionnaire  d'Orient. 

A  partir  de  décembre,  les  troupes  se  retranchent  et 
restent  inactives  jusqu'à  l'été  suivant.  L'arrivée  de  ren- 
forts successifs  et  d'origines  très  diverses  produit  un  en- 
semble hétéroclite  et  pittoresque  ;  mais  la  censure,  très 
sévère  à  l'égard  du  front  d'Orient,  ne  permet  que  des  dé- 
tails rares  et  choisis  : 

Croquis  de  Macédoine  (janvier-avril  19 16),  par  H.  Do- 
ris.  Correspondant  du  10  juin  191 6. 

—  Les  officiers  de  l'armée  d'Orient  ont  publié,  à  partir  du  mois 
d'avril  1916,  une  fort  intéressante  revue  :  La  Revue  franco-macédo- 
nienne. 


F.  -  LA  GRÈCE. 

La  Grèce,   ainsi  que   la  Roumanie,  est  restée  neutre 
pendant  les  deux  premières  années  de  la  guerre.  Mais  les 
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deux  pays  sont  mêlés  de  trop  près  aux  luttes  diploma- 
tiques ou  militaires  qui  se  livrent  dans  les  Balkans  depuis 
le  début  du  conflit  général,  pour  ne  point  étudier  ici  les 
publications  qui  leur  sont  consacrées.  En  ce  qui  concerne 
la  Grèce,  ces  publications  françaises,  assez  rares,  sont 
surtout  des  ouvrages  de  polémique  '.  La  plupart,  qui  ont 
pour  auteurs  des  Grecs,  sont  des  réquisitoires  contre  le 
gouvernement  d'Athènes  :  elles  déplorent  la  neutralité 
officielle,  et  prouvent  que  l'abandon  de  la  Serbie,  con- 
sommé en  violation  des  traités  au  mois  d'octobre  191 5, 
fut  à  la  fois  une  trahison  coupable  et  une  erreur  néfaste  : 

L'Avenir  de  la  Grèce,  par  Costas  Kerofilas.  Revue 
{Ancienne  Revue  des  revues)  du  14  mai-i<=''  juin  191 5. 

La  Crise  hellénique,  par  L.  Maccas.  Revue  de  Paris  du 
i^r  février  1916. 

Exposé  général  très  instructif,  aux  nombreux  détails  inédits. 

L'Alliance  gréco-serbe.  Les  faits.  Les  prétextes  juri- 
diques et  politiques  de  l'abstention,  par  L.  Maccas.  Cor- 
respondant du  23  février  1916. 

Neutralité  néfaste,  par  Epaminondas  G.  Kyriakidès. 
Athènes,  Eleuthérondakis  et  Barth,  1916.  In-i6. 

Comparer  : 

La  Neutralité  hellénique  et  le  traité  gréco-serbe  de 
1913,  par  P.  D.  Platykas.  Fribourg,  inipr.  de  Delaspre, 
1916.  In-8,  36  p.  —  I  fr. 

Apologie  de  la  neutralité  grecque. 

Pour  tâcher  d'agir  sur  l'opinion  publique,  les  écrivains 
français  font  appel  aux  souvenirs  historiques  des  Hel- 
lènes et  à  leurs  ambitions  nationales  . 

I.  Nous  mentionnons  à  la  division  des  ouvrages  économiques  l'étude 
objective  de  M.  Lefeuvre-MéauUe  :  La  Grèce  ècommu} tu  et  financière  m 
19ÎS. 
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Les  Erreurs  de  la  diplomatie  ;  la  méconnaissance  des 
peuples,  par  Auger  de  Cottenet.  Paris,  F.  Lointier,  19 16. 
In-8,  lé  p.  —  o  fr.  50. 

Après  avoir  tracé,  en  traits  rapides,  l'histoire  de  la  guerre,  «  con- 
tenue dans  les  faits  et  gestes  de  cette  maison  infâme  des  Hohenzol- 
lern  »,  l'auteur  cherche,  dans  le  passé  de  la  Grèce  et  dans  l'exemple 
que  donne  à  celle-ci  la  Belgique,  des  leçons  qui  puissent  contri- 
buer à  préparer  «  l'avenir  rêvé  ». 

Le  Déclin  de  rHellénisme,  par  Louis-Paul  Alaux  et 
René  Puaux.  Paris,  Payât,  1916.  In-i6,  1 36  p.  —  2  fr.  50. 

Les  auteurs  se  sont  fait  connaître  par  leurs  campagnes,  comme 
correspondants  de  guerre,  dans  les  Balkans,  en  1912-1913.  — 
Après  avoir  défini  l'Hellénisme  moderne,  «  eftbrt  en  vue  de  la  réa- 
lisation intégrale  de  l'unité  nationale  »,  après  en  avoir  étudié  les 
origines  et  l'histoire  au  cours  du  xix*  siècle,  jusqu'en  1912,  ils  le 
montrent  en  butte  depuis  trois  ans  aux  attaques  répétées  des 
Jeunes-Turcs  et  des  Bulgares  :  ils  établissent  par  des  témoignages» 
des  chiffres  et  des  faits,  que  les  persécutions  et  sévices  envers  les 
Grecs  ottomans,  les  trahisons  des  Bulgares  et  leurs  atrocités  en 
Macédoine,  sont  la  manifestation  d'un  projet  arrêté  d'extermination 
de  l'Hellénisme.  Les  Allemands  favorisent  ces  menées  :  a  ayant  des. 
vues  sur  l'Orient,  ils  sont  heureux  d'en  voir  disparaître  le  seul 
agent  commercial  et  colonisateur  dont  ils  eurent  à  craindre  la  con- 
currence et  dont  ils  comptent  prendre  la  place.  »  La  neutralité  d^-' 
la  Grèce,  qui  rendra  la  nation  impuissante  au  moment  de  la  paix^ 
consacre  la  ruine  de  l'Hellénisme. 

La  Grèce  et  les  Barbares,  par  G.  Deschamps.  Revue 
hebdomadaire  du  30  janvier  191 5. 

Les  nouveaux  «  Barbares  »  sont  les  Allemands  et  les  Turcs,  dé- 
vastateurs de  l'Anatolie. 

BIOGRAPHIES. 
Diverses  biographies  admiratives  ont    été   consacrées 
au  grand  homme  d'État  crétois,  M.  Venizelos  : 

Un  homme  d'État.  Eleuthérios  Venizelos.  Sa  vie,  son 
œuvre,  par  C.  Kerofilas.  Préface  de  Take  Jonesco. 
Paris,  Revue  Grœcia,  j6,  rue  de  Rennes,  191 5.  In-i6> 
198  p.  et  pi.  —  3  fr. 
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Eleuthérios  Venizelos.  Ses  origines.   Son  œuvre,  par 
A,  Mavroudis.  Mercure  de  France  à\x  i^"^  décembre  191 5. 


G.  —  LA  ROUMANIE. 

La  «  littérature  de  guerre  »  consacrée  à  la  Roumanie 
jusqu'au  mois  d'août  1916  n'a  plus  qu'un  intérêt  tout 
rétrospectif,  étant  donnés,  non  seulement  la  participation 
des  Roumains  au  conflit,  mais  surtout  leurs  revers  mili- 
taires. Elle  est  néanmoins  importante  à  connaître,  en  ce 
qu'elle  permet  de  comprendre  dans  leurs  causes  et  de 
suivre  dans  leur  évolution  les  sentiments  qui  ont  conduit 
le  pays  à  une  intervention  armée. 


Les  Revendications  roumaines. 

La  langue  française  est  la  seconde  langue  usuelle  des 
Roumains  lettrés  :  c'est  pourquoi  nombreux  sont  les  ou- 
vrages roumains  publiés  en  langue  française  au  cours  de 
cette  guerre  dans  un  objet  de  propagande.  Tel  d'entre  eux 
se  présente  comme  un  tableau  général  de  la  nation  rou- 
maine : 

La  Roumanie  contemporaine,  son  importance  dans  le 
concert  balkanique  et  pour  la  guerre  présente,  par 
Constantin  D.  Mavrodin.  Préface  de  George  Lacour- 
Gayet  de  l'Institut.  Paris,  Plon-Notirrit,  191 5.  Gr.  in-8, 
xiv-é7  p.,  illustré.  —  3  fr. 

Reproduction,  avec  additions,  d'une  conférence  donnée  en  Angle- 
terre au  mois  d'octobre  1914. 

L'auteur  expose  l'évolution  historique  de  la  n.ition  roumaine,  sa 
politique  générale  et  son  progrès  économique  çt  social.  Abordant 
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la  question  de  son  rôle  dans  le  conflit  actuel,  il  rappelle  que  les 
Roumains  sont  le  plus  civilisé  des  peuples  balkaniques,  et  conclut 
à  la  nécessité  d'une  intervention  aux  côtés  des  Alliés. 

Tel  autre  opuscule  est  un  exposé  d'ensemble  des  reven- 
dications nationales  : 

Les  Aspirations  nationales  du  peuple  roumain  pendant 
la  guerre  mondiale  de  1914,  par  J.   Campiniano-Canté- 

MiR.  Paris,  impr.  de  F.  Tasseî,  1915-  In-4,  12  p. 

Ces  aspirations  portent  en  partie  sur  la  Bessarabie 
russe  et  la  Bukovine  envahie  par  la  Russie'.  Mais  les 
revendications  sur  la  Transylvanie  sont  les  plus  ardentes, 
et  ce  sont  elles  que  les  Roumains  tiennent  surtout  à  faire 
connaître  aux  Français  : 

Le  Question  de  Transylvanie,  par  Mircea  R.  Sirianu. 
Paris,  Jouve,  1916.  Gr.  in-8,  440  p.  —  7  fr.  50. 

Sommaire.  —  Histoire,  Situation  actuelle.  La  Roumanie  et  la 
guerre  européenne.  Les  revendications  roumaines. 

L'auteur  se  fonde  sur  l'histoire  de  la  Roumanie,  étudiée  depuis 
les  origines  romaines  de  la  population,  pour  établir  le  bien  fonde 
des  revendications  nationales  sur  la  Transylvanie  et  pour  réclamer 
l'intervention  contre  l'Autriche.  —  L'ouvrage  a  été  terminé  en 
mars  1916. 

Histoire  des  Roumains  de  Transylvanie  et  de  Hongrie, 

par  N.  YoRGA.  Bucarest,  impr.  de  J.  Gobi,  20,  rue  de  Paris, 
1915-1916.  2  vol.  in-ié,  414  et  404  p.  —  5  fr.  le  vol. 

L'auteur  de  cet  important  ouvrage  «  est  considéré  comme  le 
représentant  le  plus  autorisé  de  l'irrédentisme  roumain  ». 

Les  Roumains  d'Autriche-Hongrie,  leur  nombre  d'après 


1.  Consulter  :  Les  Roumains  de  Bukovitu,  par  L.  de  Launay,  Nature  dn 
6  février  1915  ;  En  Bukovine,  y>:ir  É.  Vieillard,  Rei'ue  hebdomadaire  du 
27  février  1915.  La  manière  de  voir  des  Roumains  relativement  aux 
Détroits  était  également  en  désaccord  avec  les  visées  des  impérialistes 
russes.  Voyez  au  chapitre  Paix  les  publications  relatives  à  la  question 
de  Constantinople. 
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les  Statistiques  de  l'Etat  hongrois.  Persécutions  et  vio- 
lences des  autorités  hongroises  contre  la  population  rou- 
maine, par  le  D^"  Jean  Cantacu/ène.  Paris,  Plon-Nourrit, 
1915.  In-4,  39  p.,  carte,  tableaux. 

Comparer  : 

La  Transylvanie  indépendante  et  sujette,  par  G.  Fa- 
GNiEz.  Revue  des  deux  mondes  du  i^r  avril  191 5. 

Étude  historique. 

Les  aspirations  des  Roumains  sont  encouragées  par 
leurs  amis  français,  et,  au  premier  rang  de  ceux-ci,  par 
M.  Georges  Lacour-Gayet.  Dans  l'hospitalière  revue  de 
M.  Fernand  Laudet,  il  a  publié  de  nombreux  articles 
par  lesquels  il  s'efforce  de  faire  partager  ses  sentiments 
de  sympathie  et  de  confiance  envers  notre  sœur  latine  '. 
Par  la  parole  également,  il  se  dépense  en  faveur  des 
Roumains  : 

Les  Roumains  de  Transylvanie  sous  le  joug  magyar, 
par  G.  Lacour-Gayet.  Discours  de  Louis  Barthou. 
Paris,  Plon-Nourrit,  1915.  In-ié,  36  p.  —  3  fr.  50. 

(Édition  du  «  Foyer  ».) 

La  Question  des  Roumains  d'Âutriche-Hongrie,  par 
G.  Lacour-Gayet.  Paris,  A.  Picard  et  fils,  191 5.  In-8, 
28  p. 

Institut  de  France.  Académie  des  Sciences  morales.   Extrait  du 
compte  rendu,  191 5,  i"  semestre,  janvier,  1"  livraison. 

M.  Georges  Lacour-Gayet  est  le  président  du  Comité 
franco-roumain,  qui  provoqua,  en  191 5,  une  importante 
manifestation  : 

La  Propagande  française  et  l'amitié  franco-roumaine. 


I.  Voir  la  Rnnie  hebdomadaire  des  12  septembre,   19  décembre  1914, 
30  octobre  191 5.  etc. 
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(La  manifestation  du   9  janvier  à  Paris.)  Paris,  impr.  de 
PJon-Notirrit,  1915.  In-i6,  24  p.,  avec  fig.  et  pi. 

(La  couverture  porte  :  La  Société  des  conférences.  La  Revue  heb- 
domadaire. Pour  la  propagande  française  dans  les  États  neutres 
pendant  la  guerre.) 

L'opuscule  donne  un  récit  de  la  réception  par  le  Comité  franco- 
roumain  et  la  Revue  hebdomadaire,  de  la  mission  roumaine.  Il  con- 
tient les  discours  échangés  entre  MM.  G.  Lacour-Gayet,  D'  Jean 
Cantacuzène,  Jean  Richepin,  Diamandy  (député  au  Parlement  rou- 
main) et  Paul  Deschanel.  Il  se  termine  par  la  reproduction  de 
quelques-uns  des  commentaires  de  la  presse. 


L'État  d'esprit  en  Roumanie. 

Un  ouvrage  de  provenance  française  se  présente  comme 
un  historique  de  l'attitude  roumaine  jusqu'à  la  fin  de 
1915  '  : 

Premières  contributions  à  Thistoire  de  la  grande 
guerre.    I.  La   Roumanie,   par  le   colonel  Bujac.  Paris^ 

Founiier,  191e.  In-i6,  71  p.,  avec  cartes.  —  i  fr.  50. 

L'ouvrage,  daté  de  décembre  igij,  est  une  étude  sur  les  senti- 
ments et  la  politique  extérieure  de  la  Roumanie,  depuis  1912,  au 
cours  des  guerres  successives. 

Quelques  écrits  ou  documents  de  provenance  roumaine 
font  connaître  en  France  le  mouvement  roumain  en  fa- 
veur des  Alliés  : 

La  Roumanie  et  la  guerre,  par  Take  Jonesco.  Grande 

revue  de  février  19 16. 

(Discours  prononcé  .1  l'ouverture  de  la  séance  de  la  Chambre  rou- 
maine dans  le  débat  de  l'adresse  au   Roi.)  Ce  même  discours    a  été 


I.  Les  Noies  sur  la  Roumanie  de  M.  L.  de  Montesquieu,  bien  qu'anté- 
rieures à  la  guerre,  ont  été  publiées  au  mois  de  décembre  1914  (Paris, 
Nouvelle  librairie  nationale.  In-i6,  107  p.,  avec  16  pi.  —  2  fr.). 
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publié,  de    façon  plus  complète,  en  une   brochure    française  (iu-8. 
de  85  p.)  éditée  par  le  journal  La  Roumanie,  à  Bucarest 

—  Une  étude  biographique  a  été  consacrée  à  M.  Take  Jonesco  par 
M.  P.  Crouzet  dans  la  Grande  revue  (avril  1916.  Série  :  Nos  amis  à 
l'étranger'). 

La  Roumanie  en  armes,  par  Albert  Prahovan.  Paris, 
Floury,  1915.  In-8,  60  p.  —  o  fr.  éo. 

Ce  livre  est  un  recueil  d'articles  de  journal  relatifs  à  l'état  d'es- 
prit et  à  la  politique  en  Roumanie,  L'auteur  est  un  partisan  exalté 
de  rintervention,  qu'il  sait  imminente. 

D'assez  fréquents  articles  de  revues  suivent  l'évolution 
de  l'opinion  publique,  et  envisagent  avec  un  plus  ou 
moins  grand  optimisme  l'éventualité  d'une  intervention  : 

Un  dilemme.  Carol  I",  roi  des  Roumains,  ou  Karl  de 
Hohenzollern,  par  De  Lanzac  de  Laborie.  Revue  hehdo- 
iiiadairedu  10  octobre  1914. 

Le  roi  Carol  mourait  le  jour  même  de  la  publication  de  cet  article. 
Une  étude  biographique  lui  est  consacrée,  par  M.  le  baron  J.  de 
Witte  dans  la  Revue  des  deux  ttwtides  du  i"  novembre  1914. 

Les  Sentiments  et  les  intérêts  nationaux  en  Roumanie, 

par  J.  Flach.  Séances  et  travaux  de  VAciuiémie  des  sciences 
morales  et  politiques.  Compte  rendu,  mars  191 5. 

L'Intervention  roumaine  et  italienne,  par  Jacques  Dal  - 
GNY.  Nouvelle  revue  du  15  février  191 5. 

La  Roumanie,  les  Balkaniques  et  la  guerre,  par 
H.  Newill.  Revue  {Ancienne  Revue  des  revues)  du  15  mars- 
!«■■  avril  191 5. 

Les  Conditions  d'une  intervention  roumaine,  par  E.  do 
Martonne  '.  Revue  de  Paris  du  15  mai  191 5. 

—  Rappelons  l'article  du  Correspondant  (25  juin  191 5)  déjà  cité  à 
la  division  Bulgarie  :  L'Orientation  de  la  Roumanie  et  de  la  Bulgarie» 

L'Intervention  italienne  et  l'attitude  de  la  Roumanie 

I.  On  fait  grande  estime  d'une  étude  du  même  auteur  sur  La  Vala- 
chie,  publiée  en  191 5  dans  le  Bulletin  de  la  Société  de  géographie. 
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jugées  par  un  Roumain,   N.  Dascovici.  Revue  hebdoma- 
daire du  26  juin  1915. 

Reproduction  d'un  article  des  Annales  des  nationalités. 

L'Intervention  roumaine.  Les  antécédents  de  la  ques- 
tion et  les  motifs  de  la  décision.  Correspondant  du  25  fé- 
vrier 19 16. 

La  Roumanie  et  les  belligérants,  par  Paul  Louis.  Revue 
bleue  (Revue  politique  et  littéraire)  du  29  avril- 6  mai  19 16. 


CHAPITRE    HUITIEME 

LES     CAMPAGNES     COLONIALES 
LA  GUERRE  SUR  MER 
LA     GUERRE     AÉRIENNE 

10  LES   CAMPAGNES   COLONIALES. 

Par  un  contraste  remarquable,  les  seules  opérations 
militaires  qui,  de  19 14  à  19 16,  aient  fait  tomber  en  nos 
mains  des  gages  territoriaux  importants  sont  celles  sur 
lesquelles  notre  littérature  de  guerre  est  le  moins  fournie. 

11  n'a  point  paru,  pendant  deux  ans,  uii  seul  volume  sur 
des  expéditions  qui  pourtant  semblent  former  un  sujet 
pittoresque  et  d'un  exotisme  curieux.  Les  périodiques 
eux-mêmes  —  exception  faite  pour  les  revues  coloniales, 
qui  ont  publié  des  études  importantes,  —  n'ont  consacré 
à  ces  événements  que  de  rares  articles. 

Études  générales. 

La  Conquête  des  colonies  allemandes.  Correspondant 
du  10  août  1915. 

La  Campagne  coloniale  des  Alliés  en  1914-1915.  Le 
Togo.  —  Le  Cameroun.  —  Le  Sud-Ouest  Africain  allemand. 
L'Est  Africain  allemand.  La  Nouvelle  Guinée.  Les  Iles 
Marshall  et  Samoa.  Tsing-Tao,  par  C.  Stiénon.  Revue 
des  deux  mondes  des  i»"",  15  novembre  et  i"  décembre 
1915. 

J.  Vie.  29 
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—  M.  C.  Fidel,  dans  rintrodiiction  de  son  livre  précédemment 
cité,  L'Allemagne  d'outre-mer,  donne  un  résumé  général  des  événe- 
ments militaires  dans  les  colonies  allemandes.  Un  opuscule  paru  en 
province  :  Les  Allemands  en  Afrique,  par  G.  Quesnel  (Montpellier, 
Impr.  générale  du  Midi,  191 5.  In-8,  35  p.,  avec  carte)  est  une  étude 
historique  et  géographique  sur  les  colonies  allemandes,  suivie  d'un 
bref  aperçu  sur  les  opérations  militaires,  La  troisième  partie  du  livre 
de  M.  Hubert  F...,  La  Guerre  navale,  étudie  «  l'aspect  naval  »  des 
campagnes  coloniales. 

Afrique  allemande  '. 

Les  mémoires  de  combattants,  dont  l'intérêt  pourrait 
être  si  vif,  ne  sont  représentés  que  par  de  brèves  notes  de 
campagne  : 

Un  an  de  guerre  au  Cameroun,  par  M.  d'ANNEMARiE. 

Revue  hebdomadaire  du  22  janvier  19 16. 

Journal  d'un  combattant. 

Comment  fut  conquis  le  Cameroun,  d'après  un  troupier 
qui  lit  partie  de  la  colonne  française.  La  Science  et  la  vie 
de  mai  1915. 

Carnet  de  route,  du  2  août  1914  au  21  janvier  1915. 

Afrique  du  Sud. 

Un  exemple  curieux  de  la  contagion  du  venin  allemand, 

par  Teodor  de  Wyzevva;  dans  le  livre  :  Derrière  le  front 
boche,  p.  272  à  293, 

D'après  The  Capture  of  De  Wet,  par  Philip  J.  Sampson  (^Londres, 
E.Arnold,  1915,  in-8°,  illustré). 

C'est  une  étude  sur  la  «  germanisation  »  des  deux  fomentateurs 
de  la  révolte,  le  général  Beyers  et  le  colonel  Maritz,  devenus  sous 
l'influence  allemande  aussi  déloyaux  et  cruels  que  nos  ennemis 
eux-mêmes. 


I.  A  l'occasion  des  opcratious  militaires,  diverses  études  sont  consa- 
crées, dans  Y  Economiste  français, A\x\  colonies  d'Afrique:  U  Afrique  Orien- 
tale allemande,  par  R.  de  N.  (i"  mai  191 5):  Lrs  colonies  anglaise,  alle- 
mande et  portugaise  de  la  cote  orientale  de  VAjrique,  par  H.  Ronland 
(18  mars  1916). 
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L'Attitude  de  l'Afrique  du  Sud,  par  H.  D.  Bodenstein, 
professeur  à  l'Université  d'Amsterdam.  Revue  politique 
internationale  de  septembre-octobre  191 5. 

L'auteur,  Hollandais  germanophile,  déplore  l'attitude  anti-alle- 
mande du  général  Botha. 

Hollandais,  Anglais,  Allemands  en  Afrique  Australe, 
par  A.  ViALLATE.  Revue  des  deux  mondes  du  15  août  191 5. 

—  Pour  ce  qui  est  des  îles  du  Pacifique,  les  campagnes  coloniales  se 
confondent  souvent  avec  les  opérations  navales  :  on  se  reportera  donc 
à  la  division  La  Guerre  sur  »>Mfr.  Quant  à  la  prise  de  Tsing-Tao,  elle 
est  comprise  dans  la  division  Japon  '. 
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Durant  les  deux  premières  années  de  guerre,  les  opé- 
rations que  la  flotte  française  a  conduites  dans  la  Médi- 
terranée se  sont  trouvées  n'avoir  qu'une  importance 
secondaire  *  ;  la  lutte  pour  «  l'empire  des  mers  »  est 
demeurée  circonscrite  entre  l'Angleterre  et  l'Allemagne. 
Aussi  la  production  littéraire  de  langue  française  sur  la 
guerre  maritime  serait-elle  peu  fournie,  elle  aussi,  si  pré- 
cisément les  Anglais  n'avaient  cherché,  par  leurs  bro- 
chures de  propagande,  à  nous  faire  partager  leur  intérêt 
pour  les  opérations  navales. 


1.  Nous  rappelons  d'autre  part  que  1'  «  Avant-guerre  «  aux  colonies 
est  étudiée  dans  la  première  partie  de  ce  travail  (chap.  2);  le  loyalisme 
des  colonies  non  touchées  par  la  guerre  au  chapitre  traitant  de  la  mé- 
tropole ;  les  projets  de  partage  des  colonies  au  chapitre  Paix. 

2.  Pour  l'attaque  navale  des  Dardanelles  et  les  illusions  qu'elle  provo- 
qua, voir  plus  haut  le  chapitre  des  Pays  balkaniques,  p.  4^?. 
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Ouvrages  généraux  i. 

Les  communiqués  officiels  de  la  marine  —  communi- 
qués des  différentes  puissances  alliées  —  sont  réunis  en 
deux  brochures  qui  comprennent  en  outre  un  choix  de 
documents  divers  : 

Nos  marins  et  la  guerre.  Paris,  Berger-Levraull,  191 5- 
1916.  2  vol.  in-ié.  —  o  fr.  éo  l'un. 
(Pages  d'histoire,  n^'s  50 et  83.) 

Sommaire  du  tome  I".  Communiqués  officiels  de  la  marine  du 
4  août  1914  au  27  mars  1915.  Aux  marins  français,  par  le  vice- 
amiral  Gervais.  Aux  marins,  par  Charles  Le  Goffic.  Le  sous-marin 
dans  la  guerre  moderne.  La  brigade  des  marins  à  Dixmude.  Le  dra- 
peau des  marins.  La  prise  de  Saint-Georges.  Le  combat  naval  de  la 
mer  du  Nord.  L'attaque  du  «  Jean-Bart  ». 

Sommaire  du  tome  II.  Communiqués  officiels  de  la  marine  du 
3  avril  au  14  août  1915.  La  guerre  sur  mer.  Projets  d'avenir.  Les 
services  maritimes.  Sous-secrétariat  de  la  marine  marchande.  Le 
lancement  du  «  Languedoc  ».  Capitaine  Frégoli.  Le  «  Léon-Gam- 
betta  ».  L'Italie  avec  nous.  Sur  le  front.  Ordre  du  jour  (7  juin  191 5  ). 
La  capitulation  du  Sud-Ouest  africain  allemand. 

Il  n'existait  guère,  au  !«■■  août  19 16,  sur  les  opérations 
navales,  que  deux  ouvrages  généraux  : 

La  Guerre  navale.  Mer  du  Nord.  Mers  lointaines,  par 
Hubert  F...  Paris,  Payât,  1916.  In- 16,  520  p.,  illustré, 
avec  cartes  et  plans.  —  3  fr.  50. 

La  Préface  est  datée  de  janvier  1916. 

L'auteur  étudie  successivement  :  les  opérations  de  la  mer  du  Nord 
jusqu'au  combat  de  Doggerbank,  le  24  janvier  191 5  ;  l'action  de  l'es- 
cadre   de   l'amiral    von    Spee,    détruite   dans   le    combat    des     îles 


I.  Se  reporter  au  chapitre  premier  de  la  Deuxième  Partie,  p.  181, 
pour  les  ouvrages  de  vulgarisation  sur  les  engins  et  les  procédés  de  la 
guerre  navale. 
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Falkland;  la  prise  des  colonies  allemandes  (Tsing-Tao,  les  archipels 
du  Pacifique,  les  colonies  africaines);  la  guerre  de  course,  les 
exploits  des  corsaires  allemands,  et  notamment  de  \Emden,  jusqu'à 
l'entière  destruction  de  ceux-ci.  Le  récit  est  fondé  principalement 
sur  les  documents  officiels,  mais  les  trop  rares  et  brefs  communi- 
qués sont  complétés  et  «  animés  »  par  les  lettres  et  récits  de  té- 
moins. Le  livre  est  impartial,  et  la  lecture  en  est  très  attachante  : 
il  a  été  fort  remarqué.  On  promet  une  suite  à  ce  volume  sous  le 
titre  :,  Méditerranée  et  Adriatique.  Les   corsaires  sous-marins.  Baltique. 

L'Action  des  Alliés  sur  les  mers,  par  A.  Rousseau. 
Paris,  Alcan,  1916.  In-8,  98  p.  —  i  fr. 

Le  critique  maritime  du  Temps  expose  dans  cette  brochure  l'action 
des  flottes  alliées  depuis  le  commencement  de  la  guerre  jusqu'à  la 
fin  de  l'année  1915. 

Comparer  : 

La  Guerre  sur  mer.  Numéro  spécial  de  Je  sais  totit^ 
15  juillet  1915. 

Cette  livraison  comprend  deux  études  :  Im  Guerre  sur  mer,  par 
A.  Rousseau;  Lm  Mort  embusquée  sous  les  flots,  par  A.  Dernée. 

—  Le  fascicule  1 5  de  V Histoire  anecdotique  de  Franc-Nohain  et 
Paul  Delay  (citée  p.  228)  est  consacré  à  la  Guerre  navale. 

En  dehors  des  périodiques  spéciaux,  il  paraît  dans  plu- 
sieurs revues  des  chroniques  plus  ou  moins  régulières 
consacrées  aux  opérations  navales  :  nous  avons  déjà  eu 
l'occasion  de  citer  (page  15)  celle  de  M.  René  La  Bruyère 
dans  la  Revue  politique  et  parlementaire.  Le  contre-amiral 
Degouy  a  fait  paraître  dans  la  Revue  des  deux  mondes  et 
dans  la  Revue  de  Paris  une  suite  d'études  narratives  ou 
théoriques  sur  les  opérations  maritimes  et  divers  sujets 
connexes  : 

Dans  la  Revue  des  deux  mondes  : 

Les  Opérations  maritimes,  z j  septembre  1914.  —  La  Guerre  sous- 
marine,  j;  octobre  1914.  —  Anvers,  base  navale  allemande,  i"  no- 
vembre 1914.  —  La  Marine  dans  la  crise  orientale,  ij  novembre 
1914.  —  Guerre  de  côtes  et  guerre  de  large,  i"  décembre  1914.  — 
La  Défense  du  canal  maritime  allemand,  7;  décembre  1914.  —  Les 
Derniers  événements  maritimes,  /j  janvier  191  f.  —  La  Guerre 
aérienne  et  les  derniers  exploits  de  sous-marins,   //  février.  —  Le 
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Blocus  des  côtes  anglaises,  i"  mars.  —  Aux  Dardanelles,  t"  airil . 

—  Dans  le  Levant,  i"  mai.  —  Les  Torpillages  :  le  «  Léon-Gam- 
betta  »,  la  «  Lusitania  »,  le  «  Goliath  »,  i"  juin.  —  La  Situation 
navale.  Coup  d'ceil  d'ensemble,  /;  juin.  —  La  Distribution  des 
forces  navales,  ij  juillet.  —  La  Variété  des  types  de  soiis-niarins, 
I)  nm'emhrc.  —  La  Marine  dans  la  campagne  des  Balkans,  //  dé- 
cembre. —  Le  Nouveau  blocus,  /j  février  içi6.  —  La  Nouvelle 
guerre  sous-marine,  i"  avril.  —  La  Sortie  de  la  flotte  allemande, 
ij  mai. 

Dans  la  Revue  de  Paris  : 

Cuirassés  et  sous-marins,  i/  luwembre  191 4.  —  La  Lutte  entre  les 
deux  marines  du  Nord,  i;  décembre  1914.  —  Les  Croiseurs  dans  la 
guerre  du  large,  zj  février  içi^.  —  Comment  les  Allies  se  servent- 
ils  de  la  mer?,  i"  mai.  —  Les  Mentalités,  i;  juillet.  —  La  Guerre 
sous-marine,  i"  septembre.  —  Réflexions  et  souvenirs,  rj  novembre. 

—  L'Efficacité  du  canal  de  Kiel,  i"  février  1^16.  —  D'Erzeroum  à 
Constantinople,  Vavril. 

M.  O.  Guihéneuc  a  donné  au  Correspondant  une  série 

d'articles  sur  les  conditions  de  la  guerre  maritime  '  : 

Les  Sous-marins  dans  la  guerre  actuelle  :  en  France,  en  Angle- 
terre, en  Allemagne,  2/  mai  191^-  —  Des  canonnières,  des  bâtiments 
légers!  L'aide  qui  pourrait  nous  venir  d'Amérique,  2j  juin.  — 
Peut-on  se  défendre  contre  les  sous-marins  ?,  10  août.  —  Une  révo- 
lution dans  la  guerre  maritime.  Les  flottes  militaires  de  demain,  2) 
septembre. 

Ces  articles  sont  réunis  dans  le  volume  cité  p.  i8i  :  Dreaànought 
ou  submersible  ? 

D'autre  part,  la  Nature  fait  une  large  place  aux  questions 
navales  :  elle  a  donné  notamment  un  certain  nombre 
d'études  géographiques  utiles  à  l'intelligence  des  opéra- 
tions dans  les  mers  du  Nord  2.  Elle  a  également  publié 


1.  Le  Correspondant  a  aussi  publié  sur  les  conditions  de  la  guerre 
maritime  les  \otes  d'un  exilé  (M.  René  Milan).  (Livraisons  des  25  août, 
2)  septembre.  25  novembre  1915.) 

2.  Nous  indiquerons  ici  celles  du  26  décembre  1914  (Heligoland),  du 
23  janvier  191 5  (canal  de  Kiel.  Zeebrugge).  du  r*' janvier  1916  (Mer  Bal- 
tique), du  26  février  19 16  (Détroits  danois).  Comparer  les  études  parues 
dans  la  Revue  hebdomadaire  du  5  décembre  1914  (Zeebrugge),  dans  la 
Revue  des  deux  mondes  du  i*'  septembre  1915  (Iles  de  la  côte  alle- 
mande), etc. 
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deux  importants  récits    d'ensemble,  œuvre  de  l'ancien 

directeur  du  génie  maritime  : 

La  Guerre  navale  en  1914,  par  E.  Bertin.  Nature  des  6 
et  13  février  191 5. 

La  Guerre  navale  en  1915,  par  E.  Bertin.  Nature  des 
25  mars  et  i"  avril  1916. 

Parmi  les  articles  isolés  : 

Les  Premières  leçons  de  la  guerre  navale.  Correspou- 
dani  du  25  novembre  19 14. 

Cinq  mois  de  guerre  navale,  par  le  lieutenant  ***.  Revue 
de  Paris  du  15  janvier  191 5. 

La  Guerre  sur  mer,  par  P.  Cloarec.  Revue  des  science^ 
politiques  du  15  février  1916. 

Réflexions  sur  les  opérations  maritimes,  par  C.  Fer- 
RAND.  Revue  hebdomadaire  du  22  avril  191 6. 


La  Mer  Méditerranée. 

C'est  presque  uniquement  sur  les  opérations  en  Médi- 
terranée que  nous  possédons  à  l'heure  actuelle  des  récits 
de  témoins  : 

Les  Vagabonds  de  la  gloire.  Campagne  d'un  croiseur 
(août  1914-mai  191 5),  par  René  Milan.  Paris,  Plou- 
Nourrii,  1916.  In-i6,  313  p.  —  3  fr.  50. 

Récit  d'une  croisière  de  dix  mois  dans  la  Méditerranée  :  Adria- 
tique et  mer  Ionienne. 

—  Un  important  récit  sur  les  opérations  navales  dans  la  Méditer- 
ranée est  donné  par  M.  A.  Tudesq  dans  son  livre  :  Les  Compagnons 
de  V aventure,  analysé  au  chapitre  Pays  balkaniques,  p.  435. 

La  Fin  du  «  Léon-Gambetta  »,  par  un  officier  de  marine. 
Nouvelle  revue  (\\\  15  juin  1915. 
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L'Affaire  de  Giova,  par  l'Enseigne  ***.  Revue  de  Paris 
du  I"  avril  1916. 

Les  Mers  lointaines. 

En  dehors  des  chroniques  et  ouvrages  généraux,  nous 
n'avons  à  citer  que  la  brochure  suivante  : 

Un  épisode  de  la  guerre  navale.  La  défense  de  Papeete 
(22  septembre  19 14),  par  Georges  Lacour-Gayet.  Paris, 
Plon-Nourrit,  191 5.  In-ié,  15  p. 

—  On  peut  comparer  :  L'Ile  enchantée  SOUS  les  obus.  Lec- 
tures pour  tous  du  19  décembre  1914  (avec  illustrations). 

Dans  le  recueil  Derrière  le  front  boche  (p.  203  h  225),  M.  de 
Wyzewa  analyse  un  roman  anglais  d'Ambrose  Pratt  :  Loi'e  in  ÎVar 
Times,  a  Taie  of  the  South  Sens  où  sont  décrits  avec  talent  divers  épi- 
sodes de  la  guerre  allemande  dans  l'Océan  Pacifique.  M.  de  Wyzewa 
a  depuis  traduit  l'ouvrage  sous  le  titre  :  Boches  des  Iles. 

Voir  aussi  :  Les  Corsaires  allemands,  par  le  commandaMt  Davin. 
Revue  de  Paris  du  i"  janvier  1916. 


La  Mer  du  Nord.  La  marine  britannique. 

La  flotte  britannique  lègne  en  maîtresse  sur  la  mer  du 
Nord  :  en  maintenant  bloqués  dans  leurs  ports,  inactifs 
et  inutiles,  les  puissants  vaisseaux  allemands,  elle  assure 
aux  Alliés  l'indispensable  empire  des  mers.  Les  Anglais 
aiment  à  célébrer  la  grandeur  de  la  tâche  ainsi  réalisée  : 

La  Marine  anglaise  et  la  guerre,  par  A.-j.  Bamour. 
Londres,  Darling  et  fils,  191 5.  In-ié,  8  p. 

L'auteur  fait  connaître  l'action  de  la  flotte  britannique  du  mois 
d'août  1914  au  mois  d'.ioûi  191 5  :  les  victoires  qu'elle  a  remportées, 
et  les  services  plus  cachés,  mais  non  moins  réels,  qu'elle  a  rendus. 
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La  Marine  royale  de  la  Grande-Bretagne.  Londres ^ 
Harrison  et  fils,  1915.  In-8,  47  p.,  illustré. 

Cet  ouvrage,  abondamment  illustré,  rédigé  en  une  langue  simple 
et  claire,  est  destiné  aux  enfants  des  écoles  :  il  leur  fait  connaitre 
l'histoire  de  la  flotte  anglaise  et  les  services  que  rendent  ses  diffé- 
rentes unités. 

Le  Bouclier  impénétrable,  par  Archibald  Hurd  {Londres y 
191e).  In-ié,  15  p. 

Description  de  la  flotte  britannique. 

La  Puissance  navale,  par  Archibald  Hcrd.  Londres^ 
Th.  Nelson,  1915.  In-ié,  14  p. 

L'auteur  exalte  l'importance  de  la  flotte  britannique  :  il  insiste 
sur  les  éventualités  redoutables  qui  se  seraient  présentées,  si  l'An- 
gleterre n'avait  pas  disposé  d'une  flotte  aussi  puissante. 

La  Flotte  anglaise  triomphante,  par  C.  F.  G.  Master- 
MANN.  Paris,  Payot,  191 5.  In-8,  12  p.  —  o  fr.  20. 

Rapide  vue  d'ensemble  sur  les  succès  des  forces  navales  anglaises 
pendant  la  présente  guerre. 

—  Un  autre  fascicule  (In-8  oblong  de  16  p.)  publié  sous  le  titre 
anglais  AlVs  loell  donne  aussi  un  exposé  des  bienfaits  dont  l'Europe 
est  redevable  à  la  flotte  anglaise. 

Comparer  : 

La  Prépondérance  maritime  et  la  guerre,  par  H.-D. 

Davray.  Revue  hebdomadaire  du  27  novembre  191 5. 

Les  Anglais  tiennent  à  faire  constater  par  leurs  alliés 
mêmes  la  force  croissante  et  l'activité  silencieuse  de  leur 
marine  : 

Une  visite  aux  flottes  anglaises,  par  René  Bazin.  Paris, 
Payot,  191 5.  In-8,  27  p.  — o  fr.  20. 

\  Au  cours  de  Tété  de  1915,  l'Angleterre  invita  à  visiter  ses 
flottes  une  députation  française  composée  de  MM.  Stephen  Pichon, 
René  Bazin,  Joseph  Reinach  et  Pierre  Mille.  Chacun  de  ces  visi- 
teurs raconta,  dans  un  grand  quotidien,  ce  qu'il  lui  avait  été  per- 
mis de  voir  et  d'entendre.  La  propagande  officielle  réunit  dans  la 
présente  brochure  les  trois  articles  de  M.  Bazin,  parus  dans  VÉcho  de 
Paris  au  mois  de  septembre  191  >. 
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A  l'effort  victorieux  de  leurs  navires,  les  Anglais  op- 
posent l'impuissance  de  la  flotte  ennemie  : 

La  Flotte  allemande.  (^Londres,  1915).  In-8,  4  p.,  illus- 
tré. 

•       Ce  tract  illustré  met  en  regard  les  sommes  considérables  dépen- 
sées par  l'Allemagne  pour  sa  flotte,  et  l'absence  de  tout  résultat. 

La  suprématie  navale  permet  à  l'Angleterre  de  décréter 
le  blocus  des  côtes  allemandes.  Les  conséquences  de  cette 
mesure  sur  la  situation  économique  de  nos  ennemi 
seront  étudiées  au  chapitre  Allemagne  ;  mais  l'organisation 
même  du  blocus  suscite  certaines  difficultés  internatio- 
nales, et  le  gouvernement  anglais  tient  à  proclamer  la 
légitimité  de  ses  décisions  : 

La  Guerre  maritime,  par  H. -H.  Asquith,  lord  Winston 
Churchill,  sir  Edward  Grey.  Londres,  Darling  et  fils, 
1915.  In-8,  25  p. 

Cette  brochure  comprend  deux  discours  prononcés  par  MM.  As- 
quith et  Churchill,  ainsi  que  la  réponse  de  Sir  Edward  Grey  à  la 
note  américaine  relative  aux  opérations  de  la  flotte  anglaise  et  à  la 
politique  navale  du  gouvernement  anglais. 

Le    Blocus  britannique,    par   A.-J.  Balfour.  Londres^ 

Darling  et  fils,  191 5.  In- 16,  12  p. 

L'auteur  justifie  le  blocus  anglais  en  l'opposant  au  blocus  sous- 
marin  allemand  :  il  s'agit  bien  de  représailles,  mais  les  méthodes  ne 

sauraient  être  comparées. 

La  Liberté  des  mers.  Londres,  Darling  et  fils,  1916. 
In-ié,  15p. 

Interview  accordée  par  M.  Balfour  au  journaliste  américain 
Edward  Marshall. 

Comparer  : 

Les  Neutres  et  le  commerce  maritime,  par  Yves 
GuYOT.  Journal  des  économistes  de  février  1916'. 

I.  Il  a  paru  dans  la  Rei'ue  de  Paris  du  i"  octobre  19I),  sous  le  titre 
Récits  de  la  guerre  inconnue,  des  souvenirs  d'un  enseigne  français  sur  la 
guerre  navale  dans  la  Manche  pendant  les  premiers  mois. 
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—  On  consultera  également  les  études  juridiques  groupées  au 
chapitre  premier  de  la  III*  partie. 


La  Guerre  sous-marine.  Le  blocus  allemand. 

Les  études  générales  sur  l'action  des  sous-niarins  se 
réduisent  à  deux  résumés  :  l'un  est  celui  de  M.  A.  Dernée 
dans  la  livraison  de  Je  sais  tout  plus  haut  citée  (juillet 
191 5),  le  second  est  le  suivant,  paru  au  mois  d'avril  191 5  i 

Les  Sous-marins  et  la  guerre  actuelle,  par  G.  Blax- 
CHON.  Paris,  Bîoud  et  Gay,  191 5.  In-ié,  40  p. ,  illustré.  — 
o  fr.  60. 

(Pages  actuelles,  n"  20.) 

Après  quelques  renseignements  sur  les  conditions  actuelles  de  l.t 
navigation  sous-marine,  l'auteur  étudie  l'activité  des  sous-marins 
pendant  les  huit  premiers  mois  delà  guerre  ;  les  quelques  succès 
des  bâtiments  alliés,  et  les  exploits,  beaucoup  plus  nombreux,  mais 
peu  honorables,  des  sous-marins  allemands  dans  leurs  attaques, 
contre  les  navires  de  commerce. 

Le  blocus  sous-marin  organisé  par  l'Allemagne  fait 
naître  en  France  quelques  articles  soucieux  : 

La  Torpille  menaçante,  par  A.  Duquet.  Revue  {An- 
cienne Revue  des  revues)  des  15  février- le""  mars  et  15  avril- 
!'"■  mai  1915 . 

La  Torpille  souveraine,  par  le  même.  Revue  au  15  juil- 
let-1'^''  août  191 5 . 

Le  Blocus  de  l'Angleterre  par  les  sous-marins,  par 
P.  Nemo.  Mercurcde  France  du  i*^""  juin  1915. 

La  Piraterie  sous-marine  allemande,  par  le  comman- 
dant Davin.  Revue  hebdomadaire  du  7  août  191 5. 

Les  Révélations  de  la  guerre  navale.  Peuî-on  lutter 
contre  le  sous-marin  ?,  par  un  ingénieur  naval.  Correspon- 
dant du  25  avril  1916. 
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—  Voir  plus  haut  p.  454  les  articles  de  MM.  le  contre-amiral 
Degouy  et  O.  Guihéneuc, 

Comparer  : 

Y  a-t-il  «  autre  chose  »  que  les  torpilles  automobiles 
lancées  par  les  sous-marins  dans  les  torpillages  de  l'Alle- 
magne? Ëvreux,  impr.  de  C.  Hérissey,  1916.  Gr.  in-8, 
8p. 

Un  grand  nombre  de  «  torpillages  »  dont  les  conditions  sont  res- 
tées mal  expliquées  peuvent  être  compris  si  l'on  admet  des  «  cor- 
dons de  mines  flottantes  »  posés  en  de  certains  parages  par  les  Alle- 
mands. 

En  dehors  de  ces  articles  et  fascicules,  les  crimes  com- 
mis par  les  sous-marins  allemands  en  torpillant  sans  aver- 
tissement les  navires  de  commerce,  bien  qu'ils  provoquent 
dans  la  presse  quotidienne  maintes  protestations,  ne 
donnent  lieu  en  France  à  aucune  publication  spéciale  ^ 
Nous  n'avons  à  citer  que  trois  opuscules  de  provenance 
•étrangère  : 

Les  Apaches  de  la  mer,  par  Archibald  Hurd.  Londres^ 
Th.  Nelson  et  fils,  1916.  In-8,  31p. 

Exposé  des  crimes  commis  par  les  sous-marins  allemands. 

Une  victoire  navale  allemande.  S.l.n.d.  In-8,  i  p. 

Simple  feuillet,  publié  en  Angleterre  en  1916,  donnant  une 
reproduction  et  une  description  de  la  médaille  allemande  frappée 
pour  commémorer  le  torpillage  du  Lusilania. 

Le  Torpillage  du  Sussex,  raconté  par  une  grand'mère 
rescapée.  Lausanne,  La  Concorde,  19 16.  In-8,  16  p. 

Plusieurs  discussions  juridiques  tendent  à  prouver  la 
culpabilité  et  la  mauvaise  foi  des  Allemands  : 

Droit  international  et  guerre  navale.  Les  croisières  et 


I.  Nous   omettons    certains  aperçus   populaires,    comme    celui   que 
donnent  les  Lectures  pour  tous  du  i"  juin  1916. 
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le  blocus.  Les  sous-marins,  par  E.  Bertin.  Revue  lies 
deux  mondes  du  1 5  août  1 9 1 5 . 

De  la  Violation  par  l'Allemagne  des  règles  du  droit 
international  maritime,  par  E.  Poidloué.  Journal  du 
droit  international^  n°  VII-VIII-IX  de  191 5. 

L'Emploi  des  sous-marins,  des  zones  de  guerre  et  des 
mines  en  haute  mer  en  l'absence  de  tout  blocus,  par 
E.  Poidloué.  Journal  du  droit  international,  n°  X-XI-XII 
de  191 5 . 

Les  Marines  russe  et  italienne. 

De  rares  articles  sont  consacrés  aux  marines  russe  et 
italienne  : 
Marine  russe. 

La  Résurrection  de  la  marine  russe,  par  O.  Guihé- 
XKLX.  Revue  de  Paris  du  15  octobre  191 5. 

Stratégie  navale  russe.  La  flotte  de  la  mer  Noire,  par 
A.  Davin.  Correspondant  du  25  mars  19 16. 

Stratégie  navale  russe.  La  flotte  de  la  mer  Baltique, 
par  A.  Davin.  Correspondant  du  10  avril  1916. 

Marine  italienne. 

L'Aide  navale  et  l'Italie,  par  O.  Guihéneuc.  Corres- 
pondant à\i  10  juin  1915. 

La  Marine  italienne,  par  E.  Bertin.  Nature  du  12  juin 
1915  I. 


ï.  11  a  paru  dans  la  Revue  de  Paris  du  i$  juin  19I' 
M.  A.  Kergant  sur  Les  Opérations  maritimes  contre  la  terre  (contre  les 
les  bouches  de  Cattaro,  les  Dardanelles,  etc.):  M.  G.  Blanchon,  dans  un 
article  du  Correspondant  (25  juin  T916),  envisage  les  probabilités  d'un 
grand  débarquement. 


462  LA    GUERRE    AÉRIENNE 


30  LA  GUERRE  AÉRIENNE. 

Les  dirigeables  nous  manquent  ;  les  zeppelins  restent 
invisibles,  et  sur  leurs  expéditions  en  Angleterre  et  en 
France,  il  n'est  permis,  aux  premiers  temps  de  la  guerre, 
de  savoir  ou  de  dire  que  bien  peu  de  chose  :  ainsi 
s'explique  sans  doute  l'absence  de  toute  publication  sur 
l'action  des  gros  vaisseaux  de  l'air. 

L'aviation,  étant  réputée  arme  française,  provoque 
plus  d'intérêt,  mais  la  censure  est  bien  sévère  aussi  en  ce 
■qui  la  concerne  ;  les  livres  consacrés  à  la  guerre  en  avion 
font  la  plus  grande  place  aux  indications  et  descriptions 
vulgarisatrices,  la  plus  petite  aux  récits  de  raids  ou  de 
combats  : 

L'Aviation  pendant  la  guerre.  La  guerre  aérienne.  Les 
deux  adversaires.  Comment  ils  combattent.  Les  nouveaux 
avions  de  bataille,  par  Gustave  Crouvezier.  Préface  de 
Maurice  Barrés.  Paris,  Berger- Levrauli,  191$.  Gr.  in-8, 
XVI- léo  p.,  avec  86  photographies.  —  3  fr.  50. 

Dans  ce  volume,  une  étude  donnant  quelques  notions  techniques 
sur  l'aviation,  et  que  contribuent  à  rendre  fort  claire  de  nombreuses 
illustrations,  est  suivie  d'une  liste  chronologique  des  exploits  de 
nos  aviateurs  pendant  la  guerre. 

La  première  édition  de  cet  ouvrage  parut  en  rgiS-  Il  est  résume, 
à  l'usage  du  grand  public,  dans  la  brochure  ci-dessous  : 

La  Guerre  aérienne,  le  rôle  de  la  cinquième  arme,  par 

par  G.  Crouvezier.  Paris,  Bcrocr-l.cvraulL    1915.  In-i6. 
—  o  fr.  90. 

(Pages  d'histoire,  u"  98.) 

Sommaire.  —  Historique  de  l'aviation.  L  aviation  des  différentes 
puissances  belligérantes.  Rôle  des  avions.  Catégories  d'avioûS' 
Explosifs  et  armes  utilisés   par  les  avions.  Tir  contre  avions.  Les 
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exploits  de  nos  aviateurs  et  des  aviateurs  alliés  pour  la  suprématie 
aérienne. 

—  Le  fascicule  14  de  l'Histoire  atiecdotiqiiede  la  guerre  (citée  p.  228) 
traite  de  la  Guerre  aérienne.  Voir,  d'autre  part,  à  la  suite  de  l'ou- 
vrage de  M.  Charles  huion.  Les  Années  aériennes  modernes  (cité  p.  180), 
une  étude  sur  1'  «  Action  des  flottes  pendant  la  guerre  de  1914  ». 
Voici  également  la  première  partie  de  l'article,  précédemment  cité, 
du  contre-amiral  Degouy  dans  la  Revue  des  deux  motuiesdu  15  février 
191S. 

Nos  avions.  Duels  émouvants  dans  les  airs.  Le  triomphe 
de  nos  oiseaux,  par  Jean  Claudix.  Paris^  Éditions  Nilsson, 
1915.  In-ié,  45  p.  —  o  fr.  25. 

L'Aviation  à  la  guerre.  Numéro  spécial  de  Je  sais  tout, 
I)  juin  1915. 

Le  texte  est  l'œuvre  de  M.  Jacques  Mortane,  rédacteur  en  chef 
de  la  Vie  au  grand  air.  Un  court  appendice  est  consacré  aux  «  cerfs- 
volants,  ballons  captifs  et  dirigeables  ». 
Comparer  les  articles  du  même  auteur  : 

L'Aviation  auxiliaire  de  la  victoire,  par  J.  Mortane. 

Revue  hebdomadaire  du  2  octobre  191 5. 

L'Aviation  à  la  guerre,  par  J.  Mortank.  Revue  de  Paris 
du  15  janvier  1916. 

Le  Rôle  de  l'aviation  à  la  bataille  de  la  Marne,  par 
J.  Mortane.  Pays  de  France  du  30  septembre  191 5. 

La  popularité  accordée  à  la  personne  des  aviateurs  est 
moins  grande  dans  les  deux  premières  années  de  la  guerre 
qu'elle  ne  l'est  par  la  suite  ;  et  plus  rares  sont  à  cette 
époque  les  publications  consacrées  soit  à  leurs  souvenirs, 
soit  à  l'éloge  de  leur  bravoure  : 

A  tire  d'aile.  Carnet  de  vol  d'un  aviateur  et  souvenirs 
d'un  prisonnier,  par  Renaud  de  la  Frégeolière.  Préface 
de  René  Bazin.  Paris,  Plon-Nourrit,  1916.  In-i6,  x-315  p. 
—  3  fr.  50. 

Engagé  volontaire  au  début  des  hostilités,  l'auteur  a  pris  part  à  la 
guerre  de  mouvement,  comme  pilote  militaire  chargé  de  reconnais- 
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sances  diverses,  jusqu'aux  premiers  jours  d'octobre  1914,  A  cette 
date  il  a  été  fait  prisonnier  :  c'est  au  chapitre  Allemagne  que  nous 
donnons  l'analyse  de  ses  souvenirs  de  captivité. 

Figures  d'aviateurs,  par  J.  Ajalbert.  Revue  de  Paris  du 
!'='■  décembre  19 15. 

Les  Héros  de  l'air,  par  L.  Barthou.  Revue  bJeue,  Revue 
politique  et  littéraire,  du  27  novembre-4  décembre  191 5. 

Allocution  prononcée  à  la  Matinée  des  Héros  de  l'air  le  20  no- 
vembre 1915. 

On  se  rappelle  les  vives  polémiques  suscitées  par  le 
défaut  d'organisation  et  d'initiative  dont  on  accusait  nos 
services  de  l'aviation  militaire.  On  se  rappelle  aussi  com- 
ment la  censure  redoublait  de  sévérité  au  sujet  de  ce 
«  problème  ».  On  trouvera,  dans  les  articles  qui  suivent, 
un  souvenir  de  ces  discussions  et  de  ces  rigueurs  : 

L'Aviation  au-dessus  de  tout,  par  Jean  Ajalbert, 
Paris,  G.  Crès,  1916.  In-i6,  105  p.  —  i  fr.  50. 

Recueil  d'articles  parus  dans  l'Œuvre  du  14  septembre  1915  au 
6  janvier  1916.  —  Ces  articles  sont  tous  relatifs  à  la  crise  de  l'avia- 
tion, et  réclament  avec  énergie  un  effort  organisé. 

Le  Problème  de  l'aviation,  par  A.  Le  Ch atelier.  Revue 
bleue  du  11-18  septembre  1913. 

Le    Problème   de  l'aviation,   par    E.   Flandin.    Revue 

bleue  du  16-23  octobre  191 5. 

—  Un  second  article  de  M.  A.  Le  Chatelier,  sur  le  même  sujet, 
dans  la  même  revue  (15-22  avril  1916)  fut  entièrement  supprimé  par 
la  censure  ^ 


I.  Le  Journal  du  droit  international  a  publié  dans  la  livraison  X-XI- 
XII  de  1915  une  étude  de  M.  C.  M.  Piccioto  sur  La  Guerre  aérienne  et  le 
droit  international;  dans  la  livraison  V-VI-VII-VIII  de  1916,  un  article 
de  M.  E.  Clunet  sur  L'Emploi  abusif  des  aérostats  de  guerre  par  les  Alle- 
mands. 


CHAPITRE  NEUVIEME 
L'ANGLETERRE  ET  LA  GUERRE 


Nous  en  avons  terminé,  dans  le  précédent  chapitre, 
avec  ce  qui  a  directement  trait  aux  «  campagnes  »  du 
présent  conflit.  L'Angleterre,  le  Portugal,  le  Japon  n'ont 
pas  eu  à  subir  les  combats  sur  leur  propre  territoire  ;  on 
peut  dire  qu'il  en  est  de  même  pour  nos  ennemis  les 
Empires  centraux,  qui,  de  1914  à  1910,  n'ont  pas  été  «  en- 
vahis »,  si  ce  n'est  sur  une  petite  partie  des  régions  fron- 
tières. C'est  donc  dans  les  chapitres  qui  précèdent  qu'il  faut 
chercher  ce  qui  se  rapporte  aux  événements  militaires  : 
désormais,  les  ouvrages  par  nous  cités  n'envisagent  plus, 
en  règle  générale  *,  que  l'histoire  intérieure  et  la  situa- 
tion matérielle  ou  morale  de  la  nation  et  de  ses  armées, 
en  dehors  de  toute  opération  de  guerre  proprement  dite. 


Les  imprimés  français  concernant  1'  «  Angleterre  pen- 
dant la  guerre  »  sont  en  nombre  plus  élevé  qu'on  ne 
pourrait  s'y  attendre.  Cela  tient  en  grande  partie  aux 
efl"orts  des  services  anglais  de  propagande  :  ceux-ci  non 
seulement  éditent  à  leurs  frais,  en  brochures  abondam- 
ment répandues,  des  textes  originaux  français  ou  des  tra- 

I.  Une  petite  exception  doit  être  faite  pour  la  campagne  japonaise  de 
Tsing-Tao,  étudiée  dans  le  supplément  du  présent  chapitre. 

J.  Vie.  jo 
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ductions,  mais  encore  ils  encouragent  et  provoquent,  en 
France  et  en  Suisse,  la  publication  et  la  rédaction  d'opus- 
cules concernant  la  participation  anglaise  à  la  guerre 
mondiale. 


Ouvrages  généraux. 

Le  plus  important  des  rares  ouvrages  qui  embrassent 
l'ensemble  du  sujet  s'attache  principalement  aux  causes 
profondes  et  aux  origines  éloignées  de  la  participation 
anglaise  :  à  ce  titre,  nous  l'avons  déjà  mentionné  briève- 
ment dans  notre  première  partie  : 

L'Angleterre  et  la  guerre,  par  Charles  Cestre.  Paris, 
H.  Didier,  191$.  In-i6,  352  p.  —  3  fr.  50. 

La  2*  édition,  revue,  compte  372  pages. 

L'auteur,  dit  la  Préface,  «  cherche  à  montrer  par  quel  enchaîne- 
ment de  causes  historiques,  psychologiques  et  morales  la  Grande- 
Bretagne  a  été  conduite  à  prendre  parti,  en  I9i4-i9i<;,  pour  le 
droit,  pour  la  liberté  et  pour  l'humanité.  Ces  causes...  sont  fonda- 
mentales et  essentielles.  »  L'histoire  entière  de  l'Angleterre  la  des- 
tinait à  lutter  pour  l'humanité  et  la  civilisation  :  cette  puissance  a 
été  conduite  à  protéger  constamment  l'équilibre  européen,  et, depuis 
181$,  à  favoriser  le  mouvement  des  nationalités.  Devant  le  dan- 
ger créé  par  la  naissance  de  l'Empire  allemand,  elle  renonce  à  la 
politique  du  splendide  isolement;  néanmoins  pendant  dix  ans,  jus- 
qu'aux derniers  jours  de  juillet  1914,  elle  fait  les  plus  grands  efforts 
pour  maintenir  la  paix.  —  L'Angleterre  est  la  mère  de  la  liberté  et  de 
ia  démocratie.  Dans  son  impérialisme,  elle  s'inspire  des  principes  de 
liberté  et  d'humanité.  L'amour  de  la  liberté  et  le  respect  de  la  per- 
sonne humaine  apparaissent  dans  les  mœurs  et  la  littérature  an- 
glaise comme  qualités  profondes  et  distinctives  de  l'.îme  nationale. 

Conforme  au  caractère  et  aux  traditions  de  son  peuple,  cette  guerre 

est  conduite  par  l'Angleterre  avec  un  effort  de  plus  en  plus  efficace  ; 
le  dernier  et  le  plus  long  chapitre,  qui  sert  de  conclusion,  étudie  ce 
qu'ont  fait  et  ce  que  font  les  Anglais  aux  points  de  vue  militaire, 
financier,  politique  et  industriel. 

L'ouvrage  de  M.  Cestre  a  été  couronné  par  l'Académie  des  sciences 
morales  et  politiques. 
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Deux  autres  ouvrages  envisagent  plus  directement  le 
présent,  et  limitent  leur  objet  à  de  simples  constatations  : 

L'Effort  britannique.  Contribution  de  T Angleterre  à  la 
guerre  européenne,  août  19U-février  1916,  par  Jules 
Destrée.  Préface  de  Georges  Clemenceau.  Paris,  G.  Vau 
Oest,  1916.  In-ié,  xii-277  p.  —  3  ^^-  50- 

Ce  livre  a  primitivement  été  rédigé  en  langue  italienne,  sous  le 
titre  Cid  cbe  hanno  fatto gli  higlesi,  pour  présenter  à  n©s  amis  Italiens 
le  prodigieux  effort  de  l'Angleterre,  insuffisamment  connu  chez 
eux.  L'auteur  en  donne  une  version  française,  parce  que  «  en  I-rance 
non  plus  la  contribution  anglaise  n'est  pas  toujours  suflisamment 
appréciée  ».  On  voit  que  le  livre  est  conçu  comme  un  plaidoyer  en 
faveur  de  la  Grande-Bretagne  :  et  en  effet,  M.  Destrée  consacre 
toute  son  éloquence  —  qui  est  grande,  on  le  sait  —  à  justifier 
l'Angleterre  contre  les  accusations  allemandes,  à  célébrer  son  effort 
naval,  militaire,  industriel,  financier,  son  action  diplomatique,  son 
unanimité  nationale,  son  attachement  profond  k  la  cause  commune. 
L'ouvrage  est  suivi  d'une  bibliographie  :  car  l'autenr  se  fonde  sur 
SCS  lectures,  non  sur  une  enquête  personnelle  en  Angleterre.  La 
liste  comprend  surtout,  en  dehors  de  quelques  ouvrages  français, 
des  brochures  de  propagande  rédigées  eu  anglais. 

«  Rule  Britannia  ».  Les  Anglais  et  la  guerre,  par  Eg. 

d'ARCis.  Neuchâteî,    Delachaux   et   Niestlé,    19 16.    In-8, 
113  p.  —  I  fr.  75. 

Ce  second  livre,  où  le  souci  d'apologie  est  moins  marqué,  est 
l'œuvre  d'un  Suisse  romand  ;  il  effleure  en  de  courts  chapitres 
toutes  les  parties  du  sujet  :  l'Angleterre  de  l'arrière  et  ses  différentes 
régions,  les  mesures  de  défense,  les  armées,  les  services  auxiliaires, 
la  marine,  les  munitions,  etc..  Il  repose,  au  moins  en  partie,  sur 
des  observations  personnelles  :  l'auteur  raconte  et  décrit,  il  se  plaît 
aux  observations  psychologiques  concernant  le  caractère  anglais. 


L'État   d'esprit   en  Grande-Bretagne  pendant  la 
guerre.  L'effort  anglais. 

La  tendance  qui  se  fait  remarquer  déjà  dans  le  livre  de 
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M.  d'Arcis  —  tendance  à  regarder  les  Anglais  avec  des 
yeux  d'étranger,  comme  une  race  différente,  à  la  menta- 
lité particulière  —  devient  le  principe  directeur  de  l'ou- 
vrage qui  suit  : 

L'Angleterre  et  la  guerre  (août  1914-janvier  19 16), 
par  André  Chevrillon.  Paris,  Hachette,  1916.  In-ié, 
316  p.  —  3  fr.  50. 

Sommaire.  —  L'Opinion.  L'illusion  de  sécurité.  L'appel  à  la 
conscience.  Les  hommes.  L'adaptation.  Aujourd'hui  et  demain. 

C'est  l'originalité  très  appréciée  de  ce  livre  que  d'étudier  objecti- 
vement la  mentalité  anglaise,  comme  il  a  été  fait  tant  de  fois  —  et 
comme  l'auteur  a  fait  lui-même  —  pour  la  mentalité  allemande.  Par 
le  caractère  spécial  du  peuple  anglais  et  ses  habitudes  d'esprit  sécu- 
laires, l'auteur  explique  la  nature  et  l'évolution,  au  cours  de  cette 
guerre,  de  l'opinion  anglaise,  si  différente  de  l'état  d'âme  français. 
Les  sentiments  individualistes,  les  préjugés  nationaux,  favorisés  par 
les  conditions  géographiques,  créent  les  illusions  du  début  et  les 
lenteurs  de  l'adaptation  aux  nécessités  de  la  guerre.  Les  scrupules 
moraux  et  religieux,  la  ténacité  froide,  dont  l'énergie  est  augmentée 
par  la  résistance  ennemie,  provoquent  le  ferme  et  constant  effort, 
silencieux  mais  quotidiennement  accru,  pour  une  guerre  victo- 
rieuse K 

A  l'opinion  anglaise  sont  consacrés  d'assez  nombreux 
articles  dont  certains  reposent  sur  des  observations  per- 
sonnelles : 

L'Esprit  public  et  la  situation  en  Angleterre.  Corres- 
bondafit  du  25  août  19 14. 

L'Unanimité  du  sentiment  britannique,  par  E.  Lémo- 
NON.  Grande  revue  de  mars  191 5. 

—  Du  même  auteur,  dans  la  R(vue  bleue  :  Les  Causes  de  Vagitation 
en  Angleterre  (8-15  mai  191 S);  Le  Rôle  du  nouveau  ministère  anglais 

r.  A  cet  ouvrage  capital,  on  peut  ajouter  une  partie  du  livre  de 
M.  Wagnière,  Près  de  la  guerre,  analysé  au  chapitre  France,  p.  275.  En 
octobre  1914,  l'auteur  était  à  Londres,  et  s'étonnait  de  voir  la  grande 
ville  conserver  l'animation  joyeuse  des  jours  de  paix. 
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(26  juin-3   juillet  191 S);  La   Situation    ministérielle  en    Angleterre 
(i^-S  janvier  1916),  L'Angleterre  nouvelle  (25  mars-i"-8  avril  1916). 

Printemps  de  Londres,  1915,  par  J.  Guillermin. 
Études  du  20  juin  191 5. 

Lettres  d'Angleterre.  I.  L'Opinion  anglaise  et  le  service 
obligatoire,  par***.  Revue  des  deux  mondes  du  i"  avril  1916. 

L'Opinion  anglaise  pendant  la  guerre,  par  Gabriel 
Langlois.  Nouvelle  revue  des  15  février,  15  avril,  15  mai 
1916. 

—  Du  même  auteur  dans  la  même  revue:  Réformes  économiques  et 
sociales  en  Angleterre  (i"  avril  1916)  ;  L  Effort  franco-anglais  jugé 
par  la  presse  britannique  (l'y  juin  1916), 

Une  Crise  de  la  conscience  anglaise,  par  Norbert 
DoLEC.  I.  De  la  petite  à  la  grande  armée.  Revue  {Ancienne 
Revue  des  revues)  du  i"-i5  mai  1916. 

A  côté  de  ces  études  se  placent  les  apologies  françaises 
de  l'effort  anglais  : 

Les  Forces  britanniques.  Lettre  à  tous  les  Français  ;  par 
Louis Cazamian.  Londres,  Truscottetfils,  1916.  In-i6,  14  p. 

Cette  brochure  de  propagande  donne  les  impressions  d'un  Français 
sur  l'efFort  que  réalise  l'Angleterre  pour  l'armée,  les  munitions,  la 
marine,  les  finances.  Elle  est  une  réédition  du  trait  mentionné 
P-  525-4. 

L'Effort  anglais,  par  le  colonel  Bujac.  Revue  bleue 
(Revue  politique  et  littéraire)  du  11 -18  septembre  191 5. 

L'Effort  britannique  pour  la  guerre  pendant  les  huit 
premiers  mois  (août  1914-avril  1915),  par  M.  Dewavrin. 
Revue  des  sciences  politiques  du  15  octobre  191 5. 

Comparer  : 

L'Angleterre  et  les  munitions,  par  Henry-D.  Davray. 
Mercure  de  France  du  i*^»"  avril  1916. 

Article  fondé  sur  des  constatations  personnelles  ', 

I.  Sur  le  soulèvement  irlandais,  il  n'avait  encore  paru,au  mois  de  juil- 
let 1916,  dans  les  revues  dépouillées  par  nous,  aucune  étude  spéciale, 
sauf  toutefois  de  courts  articles  dans  les  périodi4ues  illustrés. 
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Discours  et  déclarations  officielles. 

De  nombreuses  brochures  de  propagande  reproduisent 
les  principaux  discours  et  déclarations  des  ministres  an- 
glais. Certaines  se  rapportent  aux  origines  de  la  guerre  et 
ont  été  mentionnées  dans  la  première  partie  (chap.  III, 
p.  145).  D'autres,  relatives  à  la  guerre  elle-même  et  à  ses 
conditions,  sont  énumérées  ci-dessous  : 

La  Guerre  actuelle,  son  passé,  son  avenir.  Trois  dis- 
cours prononcés  par  Lord  Winston  Churchill  ;  Comte 
KiTCHENER,  ministre  de  la  guerre  ;  David  Lloyd  George, 
chancelier  de  l'Échiquier.  Paris,  Fayot,  191 5.  In-8,  36  p. 
—  o  fr.  20. 

Discours  où  sont  envisagés  respectivement  les  aspects  naval, 
militaire  et  financier  de  la  guerre  anglaise. 

OÙ  en  sommes-nous  aujourd'hui  ?  Discours  du  premier 
ministre  H.  H.  Asquith,  2  novembre  191 5.  Paris,  Pnyoi, 
1915.  In-8,  23  p.  —  o  fr.  10. 

Expose  de  la  situation  à  la  date  où  le  discours  tut  proijoncc  :  des 
événements  militaires,  -et  particulièrement  de  l'insuccès  des  Darda- 
nelles ;  de  ce  qui  restait  à  faire  pour  assurer  la  victoire. 

Discours  prononcé  le  22  mars  1915,  parle  très  hono- 
rable Sir  Edward  Grey,  K.  G.  Londres,  Darîifig  et  fils,  191 5- 
In-8,  16  p. 

Discours  prononcé  avant  la  lecture  sur  la  guerre  faite  par  \L  Joiin 
Buchan. 

Une  année  de  guerre,  par  A.-J.  Balfoir.  Londres, 
Darling  el  fils,  191 5.  In- 16,  24  p. 

Discours  prononcé  .1  l'Opéra  de  Londres  le  4  août  191  >.  Vue  d'en" 
semble  sur  la  première  année  de  la  guerre. 

Eu  égard  à  la  grande  popularité  et  à  la  grande  élo- 
quence de  M.  Lloyd  George,  les  éditeurs  anglais  Hodder 
and  Stoughton  ont,  des  l'automne  de  191 5,  réuni  en  un 
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volume  la  série  de  ses  discours  de  guerre.  Le  recueil  a 
été  traduit  en  français  : 

'  La  Victoire  en  marche,  par  David  Lloyd  George.  Tra- 
duit d'après  l'arrangement  dç  R.  L.  Stevenson,  par 
M.  Garnier  et  M"»^  Mantoux.  Paris,  H.  Didier,  1916. 
In-i6,  xiv-2é7  p.,  avec  portrait  de  l'auteur.  —  3  fr. 

(Through  terror  to  triumph.) 

Précédé  d'une  préface  du  Premier  anglais  —  alors  ministre  des  mu- 
nitions —  le  volume  réunit  vingt  et  un  discours.  Il  en  ajoute  deux 
à  ceux  de  l'édition  anglaise  :  l'un  sur  l'état  du  problème  des  muni- 
tions, prononcé  à  la  Chambre  des  Communes  le  20  décembre  191 5, 
le  second,  donnant  des  impressions  du  front  de  France,  prononce 
dans  une  usine  de  munitions  le  3  février  1916  '. 

Une  brochure  complète  cette  série  en  reproduisant  quelques  décla- 
rations particulières  : 

Pourquoi  les  Alliés  triompheront.  Londres,  Darlifig  et 

filSy  1916.  In-ié,  16  p. 

Interview  accordé  par  M.  Lloyd  George  au  rédacteur  en  chef  du 
Secolo  de  Milan.  Le  ministre  des  munitions  parle  de  la  situation 
économique  et  financière,  de  l'amitié  qui  unit  les  nations  alliées, -et 
il  exprime  sa  foi  absolue  dans  la  victoire  finale. 


Opinions  anglaises  sur  la  guerre. 

D'autres  opuscules  de  propagande,  signes  de  person- 
nalités diverses,  expriment  sur  la  guerre  et  la  situation 
générale  les  idées  que  les  dirigeants  anglais  souhaitent 
Je  voir  professer  unanimement  dans  leur  patrie  et  parta- 
ger dans  les  pays  alliés  ou  neutres  : 

I.  On  trouvera  au  susdit  chapitre  III  delà  I'»  partie  l'indication  de 
quelques  éditions  séparées  des  discours  de  M.  Lloyd  George.  Mention- 
nons encore:  Honneur  d  Déshonneur,  par  David  Lloyd  George.  (Genève, 
Kiindig,  191  ).  ln-8,  15  p.  —  o  fr.  25.) 
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Coup  d'œil  sur  la  guerre,  par  Arthur  Conan  Doyle. 
Paris,  Payai,  191 5.  In-8,  40  p.  —  o  fr.  20. 

Au  mois  d'octobre  1915,  la  situation  n'apparaissait  pas  très  satis- 
faisante :  l'auteur  prouve  aux  Anglais,  trop  enclins  à  se  déprécier» 
que  très  peu  de  fautes  ont  été  commises,  que  les  chefs  sont  excel- 
lents, et  que  le  pessim-'sme  n'a  pas  sa  raison  d'être. 

La  Grande-Bretagne  et  la  guerre.  Lettre  à  des  commer- 
çants amis  à  l'étranger.  Londres,  Darîing  et  fils,  191 5. 
In-8,  4  p. 

Courte  lettre,  adressée  à  des  représentants  commerciaux  à  l'étran- 
ger, traitant  des  causes  et  des  effets  de  la  guerre. 

L'Angleterre  a-t-elle  contribué  à  la  cause  des  alliés  ? 

par  H.A.L.  Fisher.  Paris,  Nelson,  19 16.  In-8,  32  p. 

Dans  une  revue  d'ensemble  qui  va  jusqu'au  mois  de  juillet  1915. 
l'auteur  fait  apprécier  l'importance  de  la  contribution  anglaise  aux 
opérations  maritimes  et  continentales. 

Le  Réveil  de  l'Angleterre.  Lettre  à  un  neutre,  par  J. 
W.  Headlam.  Londres,  J.  Truscott  et  fils,  191 5.  In-ié, 
48  p. 

L'auteur  montre  dans  quel  esprit  l'Angleterre  et  l'Empire  britan- 
nique font  face  aux  difficultés  de  la  guerre  et  aux  responsabilités 
qu'elle  entraîne.  Il  fait  connaître  les  efforts  accomplis  depuis  le 
début  des  hostilités. 

Ce  qu'un  Anglais  pense  delà  guerre.  Lettre  à  un  séna- 
teur des  Etats-Unis.  Londres,  Darling  et  fils,  1915.  ln-8, 
10  p. 

Cet  opuscule  veut  exprimer  l'opinion  «  moyenne  »  des  Anglais 
sur  la  guerre  :  il  décrit  la  prospérité  commerciale  de  l'Angleterre 
avant  le  conflit,  son  manque  de  préparation  à  la  lutte.  Il  dénonce, 
d'autre  part  les  principales  visées  dont  l'Allemagne  poursuit  la 
réalisation  par  une  guerre  injuste. 

Comparer  : 

Un  point  de  vue  anglais,  par  Frederick  Pollock.  Biblio- 
thèque universelle  et  revue  suisse  de  novembre  1915- 

Article  écrit  pour  les  Suisses  romands,  dans  une  intention  de 
propagande. 
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Il  est  encore  d'autres  brochures  qui,  pour  faire  con- 
naître l'unanimité  de  l'opinion  publique  anglaise,  repro- 
duisent les  manifestes  des  principaux  partis  ou  classes  de 
citoyens.  Nous  avons  déjà  cité  dans  la  division  Socialistes 
(p.  159)  le  manifeste  du  Labour  Party  ;le  document  qui 
suit  est  d'un  ordre  identique  : 

La  Guerre  au  point  de  vue  des  sujets  naturalisés  an- 
glais, par  August  Cohn.  Londres,  Le  Comité  des  loyaux 
sujets  britantiiques  de  naissance  allemande^  autrichienne  ou 
hongroise  y  1916.  In-8,  23  p. 

L'auteur,  parlant  au  nom  des  naturalisés,  déclare  rejeter  la  respon- 
sabilité de  la  guerre  sur  la  Prusse,  et  approuver  les  actes  et  les  mé- 
thodes du  gouvernement  anglais  '. 

De  leur  propre  initiative,  les  Français  traduisent  les 
ouvrages,  lettres  ou  articles  consacrés  à  la  guerre  par  les 
écrivains  anglais  les  plus  populaires  en  France  : 

La  Guerre  qui  tuera  la  guerre,  par  H. -G.  Wells.  Tra- 
duit  en  français  par  Georges  Bazile.  Paris^  Éditions  et 
Librairie,  191 5.  In- 16,  xvi-255  p.  —  3  fr.  50. 

Ce  volume  contient  les  traductions  françaises  de  deux  brochurcs- 
publiées  après  le  début  des  hostilités  :  La  Guerre  qui  tuera  la  guerre, 
recueil  de  tous  les  articles  que  M.  Wells  fit  paraître  dans  diftérents 
journaux  aux  premiers  temps  du  conflit  ;  la  Paix  du  ttwnde,  opuscule- 
paru  en  mai  191 5.  La  Préface  reproduit  quelques  pages  des  Antici- 
pations, ouvrage  prophétique  paru  en  1900  ^. 

La  Loyale  Angleterre  par  un  grand  Anglais.  Ce  que  dit 


1.  On  se  reportera  au  chapitre  Philosophie  de  la  guerre,  ainsi  qu'à  la  page 
146,  pour  les  «  Oxford  Pamphlets  »,  manifestes  d'intellectuels,  etc. 

2.  Il  existe  une  traduction  française  de  ce  livre  remarquable  où  sont 
prévues  la  guerre  actuelle  et  ses  conditions  : 

Anticipations,  ou  de  l'Influence  du  progrès  mécanique  et 
scientifique  sur  la  vie  et  la  pensée  humaines,  par  H. -G.  Wells. 
Traduit  par  Henry  D,  Davray  et  B.  Kozakiewicz.  Paris,  Société  du, 
Mercure  de  France,  1904.  In- 16,  ^64  p.  —  ?  fr.  50. 
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Conan  Doyle,  par  Daniel  Lesueur.  Renaissance  politique, 
littéraire  et  artistique  du  27  novembre  191 5. 

Trois  lettres,  par  Rudyard  Kipling.  Revue  de  Paris  du 
i^""  février  19 16. 

Lettres  sur   l'opinion  anglaise,  écrites  à  M.  André  Chevrillon,  à 
l'occasion  de  son  étude  sur  V Angleterre  cl  la  guêtre. 

Le  Champ  de  tir  Cecil,  par  Rudyard  Kipling.  Reinie 
bleue  {Revue  politique  et  littéraire^  du  27  mai-3  juin  1916. 
Discours  prononcé  à  Winchester  Collège,  le  11  décembre  1915, 
au  cours  de  la  cérémonie  ayant  pour  objet  de  dédier  un  champ  de  tir 
à  la  mémoire  de  l'étudiant  George  Cecil,  mort  au  champ  d'hon- 
neur. L'auteur  parle  des  devoirs  de  la  jeunesse  anglaise  pendant 
la  guerre  et  pour  l'avenir  '. 

On  sait  qu'il  existe  en  Angleterre  une  petite  coterie  de 
dissidents  tapageurs.  Dans  son  livre  Entre  Saint  Denis  et 
Saint  Georges^,  M.  Ford  Madox  H ueffer  traite  ces  person- 
nages avec  une  efficace  ironie.  Le  plus  célèbre  d'entre  eux 
est  attaqué  avec  énergie,  dans  un  article  spécial,  par 
Miss  Pankhurstj  fille  de  la  très  célèbre  suffragette  anglaise  : 

Bernard  Shaw  et  la  guerre,  par  Miss  Christabel  Pan- 
khurst.  Revue  (Ancienne  Rnnie  des  revues)  du  15  niars- 
i"^""  avril  191 5. 

En  dehors  des  quelque  deux  cents  ouvrages  et  docu- 
ments traduits  en  français,  il  existe  chez  nos  alliés  une 
très  abondante  «  littérature  de  guerre  »,  laquelle  est  étu- 
diée régulièrement  dans  plusieurs  de  nos  périodiques  : 
dans  les  revues  bibliographiques  et  critiques;  dans  les 
chroniques  telles  que  celle  de  M.Wyzewa,  à  la  Revue  des 

1.  M.  G.  K.  Chesterton  est  en  ce  moment  l'un  des  écrivains  les  plus 
écoutés  en  Angleterre;  on  trouvera  au  chapitre  Allcinagne  VitiAh-sc  de 
son  livre  La  Barbarie  de  Berlin,  Consulter  de  façon  générale  la  table 
alphabétique  des  noms  d'auteurs  pour  les  ouvrages  anglais  non  cités 
dans  le  présent  chapitre. 

2.  Voir  page  53. 
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deux  mondes,  celle  de  M.  H.-D.  Davray  (Letres  anglaises) 
au  Mercure  de  France,  celle   de  M.    Paul-Louis  Hervier 

(^Livres  anglais  sur  la  guerre)  à   la  Nouvelle  revue,  etc. 
Quelques  études  d'ensemble  ont  également  paru  : 

La  Littérature  anglaise  et  la  guerre,  par  C.  Bastide. 
Revue  des  sciences  poliliques  du  15  octobre  191 5. 

La  Guerre  vue  par  les  écrivains  anglais,  par  Emile 
Legouis.  Revue  des  deux  mondes  du  1 5  mai  1916. 

—  Il  est  à  remarquer  que  l'on  en  agit  pour  les  maîtres  de  la  pensée 
anglaise  comme  l'on  fait  pour  les  penseurs  français  (voir  p.  328), 
en  recherchant  quelles  furent  dans  le  passé  leurs  idées  sur  l'Alle- 
magne et  sur  la  guerre.  Consulter,  par  exemple  :  Carlyleet  l'empire 
alUmand,  par  D.  A.  \^'^ilson  (traduit  par  E.  Masson),  Mercure  de 
France  du  i"  août  191 5  ;  Quelques  idées  de  Riiskin,  par  E.  Cammaerts, 
Revue  bleue  du  25  mars-i"-8  avril  1916. 

La  presse  anglaise  est  soumise  pendant  la  guerre  à  un 
régime  qui  a  provoqué  mainte  critique  outre-Manche  ;  il 
lui  a  été  consacré,  en  France,  une  étude  juridique  impor- 
tante : 

Le  Régime  juridique  de  la  presse  en  Angleterre  pen- 
dant la  guerre,  par  G.  Jèzh.  Paris,  Giard  et  Brière,  1916. 
Gr.  in-8.  —  3  fr. 


Les  Relations  anglo-françaises  pendant  la  guerre. 

L'Angleterre  et  la  France  depuis  le  commencement  de 
la  guerre  recherchent  toutes  les  occasions  de  se  témoigner 
l'une  à  l'autre  leur  mutuelle  amitié  et  leur  bonne  volonté 
réciproque.  Les  publications  que  cet  échange  d'amabilités 
a  fait  naître  peuvent  se  classer  en  quatre  groupes  diffé- 
rents : 
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1°  Les  apologies  anglaises  directement  adressées  à  la 
France  et  aux  Français  : 

L'Angleterre,  par  Henry  Wickham  Steed.  Paris,  Li- 
brairie de  a  Foi  et  vie»,  1915-  In-ié,  52  p.  —  ofr.  50. 

(La  Morale  et  la  politique  des  belligérants.) 

L'Effort  anglais,  par  H.  Wickham  Steed.  Paris,  Li- 
brairie de  «  Foi  et  vie  »,  19 16.  In-ié.  —  o  fr.  50. 

(Pour  le  droit  et  la  liberté  des  peuples.  L'effort  des  alliés.) 
Ces  deux  conférences  ont  été  prononcées  par  le  grand  publiciste 
anglais  sous  les  auspices  de  la  revue  Foi  et  vie  :  notre  alliée  y  est 
louée  pour  ses  efforts  avec  éloquence,  excusée  pour  ses  fautes  avec 
esprit.  Deux  brochures  postérieures  reproduisent  les  mêmes  confé- 
rences avec  de  légères  modifications  : 

L'Angleterre  et  la  guerre,  par  H.  Wickham  Steed. 
Paris,  Colin,  191 5.  In- 16,  32  p.  —  o  fr.  50. 

L'Effort  anglais,  par  H.  Wickham  Steed.  Paris,  Coliu, 
191e.  In-ié,  39  p.  —  o  fr.  50. 

Vue  anglaise  sur  la  guerre,  par  Cloudesley  Brereton. 
Conférence  faite  devant  la  Société  des  amis  de  l'Univer- 
sité de  Paris.  Revue  de  Paris  du  15  mars  191 5. 

L'Angleterre  et  la  guerre,  par  Mrs  Swainson.  Confé- 
rence prononcée  à  la  salle  Jouffroy,  le  9  juillet  191 5. 
Renaissance  politique,  littéraire  et  artistique  du  21  août  191^. 

Comparer  : 

Ce  que  l'Angleterre   a  fait  [Réponses  d'hommes  d'État  fran- 
çais et  anglais].  Enquête  menée  parla  même  revue  en  1915. 

L'Effort  anglais,  par  Sir  T.  Barclay.  Revue  de  Paris  du 
15  octobre  191 5. 

2°  Les  témoignages  anglais  d'amitié  et  d'admiration 
envers  la  France  : 

L'Œuvre  de  la  France.  Articles  traduits  du  journal  The 
Times  (juillet  191 5).  Paris,  Berger-Levrault,  191 5.  In-i6. 
48  p.  —  o  fr.  40. 

(Pages  d'histoire,  n"  65.) 
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Sommaire.  —  I.  L'Avalanche.  II.  L'Arrêt.  III.  La  Porte  Nord. 
IV.  Guerre  d'usure.  V.  La  France  et  la  Grande-Bretagne. 

Bref  exposé  et  commentaire  élogieux  de  l'ceuvre  militaire  de  la 
France. 

L'Unité  française,  par  Edniund  Gosse.  Mercure  de 
France  du  lé  janvier  191 6. 

Dans  cette  étude  clogieuse  se  «  reflète  l'impression  que  produit 
chez  nos  alliés  britanniques  l'attitude  présente  de  la  France  ». 
Comparer  : 

L'Amour  de  la  France  dans  la  poésie  anglaise  contem- 
poraine, par  F.  Henry.  Revue  bleue  {Revue  politique  et  lit- 
féraire)  du  30  octobre-6  novembre  191 3. 

C'est  en  manière  d'hommage  à  la  nation  française  qu'il 
a  été  publié  en  Angleterre  une  anthologie  de  ce  que  nos 
écrivains  les  plus  célèbres  ou  les  plus  estimés  outre- 
Manche  ont  écrit  sur  la  guerre  actuelle  de  plus  émouvant  : 

The  Book  of  France.  Paris,  Champion,  191 5.  In-4, 
272  p.,  pi.  —  7fr.  50. 

Publié  sous  les  auspices  d'un  comité  présidé  pir  S.E.    M.  Paul 
Cambon,  et  vendu  au  profit  des  départements  envahis. 

Sommaire.  —  [Introduction  :]  France,  by  Henry  James.  —  La 
Grande-Bretagne,  par  J.-H.  Rosny  aîné.  —  Essai  sur  la  moralité 
allemande,  par  René  Boylesvu.  —  Debout  pour  la  dernière  guerre, 
par  Anatole  France.  —  L'Envahissement,  par  Remy  de  Gourmont. 
—  La  Basilique  fantôme,  par  Pierre  Loti.  —  Les  Coulisses  d'une 
grande  bataille,  par  M""  Mary  Duclaux.  —  Du  côté  de  la  guerre, 
par  la  duchesse  de  Clermont-Tonnekre.  —  Ma  rentrée  dans  Paris, 
par  Jacques  Blanche.  —  La  Messe  des  fantômes,  par  Marcelle 
TiNAYRÉ.  —  Les  Soldats  de  1914,  par  la  comtesse  de  Noailles.  — 
Les  Saints  de  la  France,  par  Maurice  Barrés.  —  Réfugiés,  par 
André  Gide.  —  Journal  d'une  infirmière,  parla  duchesse  de  Rohan 
douairière.  —  Lettre  au  petit  soldat  qui  n'en  reçoit  pas,  par  Eugène 
Brieux.  —  Brown  et  Lebrun,  par  Pierre  Mille.  —  Le  Témoin,  par 
Marie  Lenéru.  —  Le  Coup  d'aile,  par  François  de  Corel.  —  [Con- 
clusion :  ]  France,  by  Rudyard  Kipling. 

Plusieurs  de  ces  morceaux  sont  inédits.  Chacun  d'entre  eux  est 
accompagné  d'une  traduction  anglaise,  œuvre  d'un  éminent  écri- 
vain anglais. 
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3°  Les  éloges  et  hommages  adressés  par  des  Français 
à  la  Grande-Bretagne  '  : 

Angleterre,  par  André  Suarès.  Paris,  Emile- Paul 
frères,  191e.  In-8,  30  p.  —  4  fr. 

Hommage  à  l'Angleterre.  Renaissance  politique  y  littéraire 
et  artistique  du  29  avril  1916. 

Comparer  : 

L'Angleterre  et  la  guerre,  4  août  19 14-4  août  191 5, 
par  le  Comité  de  l'Entente  cordiale  (E.  Boutroux,  pré- 
sident). Renaissance  politique,  littéraire  et  artistique  du 
7  août  191 5. 

—  Aces  «  hommages»  peuvent  se  rattacher  les  numéros  spéciaux 
de  périodiques  illustrés,  les  brochures  populaires  consacrées  à  faire 
connaître  et  apprécier  nos  alliés,  par  exemple  : 

Notre  alliée  l'Angleterre.  Numéro  spécial  de  Je  sais  tout. 
15  octobre  191 5. 

Nos  alliés  les  Anglais,  par  Gaston  Bbauvais.  Paris,  Édition 
Nilsson,  191  ).  In-16,  47  p.  —  o  fr.  2$. 

4°  Les  opuscules  et  articles  dans  lesquels  l'auteur,  fran- 
çais ou  anglais,  se  réjouit  des  bonnes  relations  qui  exis- 
tent entre  les  deux  peuples  : 

Angleterre  et  France.  Fraternité  en  guerre.  Alliance 
dans  la  paix,  par  Sir  ^Thomas  Barclay.  Avant-propos  d< 
G.  Hanotaux.  Paris,  Bloud  et  Gay,  19 16.  In-ié,  40  p. 
—  o  fr.  éo. 

(Pages  actuelles,  n'  91.) 

Les  Relations  anglo-françaises,   par    H.-D.   Davray. 
Mercure  de  France  du  i*^'^  décembre  191 5. 
Comparer  : 
L'Effort  anglais.   Lettres  échangées   entre    un    soldat 

I.  Voyez  plus  haut,  p.  469,  pour  les  appréciations  françaises  sur 
l'effort  anglais. 
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français  et  un  de  ses  amis  anglais  en  juin,  juillet  et  août 
191 5.  Paris,  B.  Grasset,  191 5.  In- 16,  65  p. 

—  A  partir  du  22  mai   1916  paraît  une  Galette  franiv-hritan)ùqtii\ 
hebdomadaire,  à  o  fr.  10. 

L'Armée  anglaise. 

Quelques  articles  sont  consacrés  à  la  transformation  que 
fait  subir  à  l'armée  anglaise  la  levée  des  volontaires,  bien- 
tôt suivie  du  service  obligatoire  : 

L*Effort  militaire  anglais,  par  H.  Carré.  Revue  des  deux 
mondes  au  15  janvier  1916. 

La  Nouvelle  armée  anglaise,  par  H.-D.  Davray.  Revue 
hebdomadaire  du  26  février  19 16. 

On  regrette  l'absence  presque  totale  d'études  sur  les 
troupes  coloniales  anglaises,  si  pittoresques  et  si  variées  : 

Les  Hindous,  par  Louis  Zadig.  Paris,  Nilsson,  191 5.  In- 
16,  45  p.  —  o  fr.  25. 

Les  Armées  de  l'Inde.  Les  Templiers  d'Asie,  par  J. 
Bois.  Revue  hedomadaire  du  7  novembre  19 14. 

Les  Troupes  indiennes  au  Iront,  par  V.  Forbin.  Nature 
du  9  janvier  191 5. 

Impressions   de   soldats    et  de    témoins    sur  le 
«  front  »  anglais. 

De  19 14  à  1916,  les  mémoires  des  soldats  anglais  n'ont 
fait  l'objet  d'aucune  publication  française'.  Quelques- 
unes  de  leurs  lettres  ont  été  traduites  : 

I.  Se  reporter,  pour  ce  qui  est  de  ces  mémoires,  aux  chroniques  régu- 
lières sur  les  livres  anglais  de  guerre.  Consulter  également  :  Les  Impres- 
sions de  guerre  des  «  Tommies  >>  anglais,  par  A.  Masscron.  Correspondant  du 
10  février  191$ . 
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Tommy  à  la  guerre.    Lettres  de   combattants   anglais 

recueillies  et  traduites  par  J.  Montvert.   Paris,  Payoi, 

1915.  In-ié,  130  p.  —  2  fr. 

Ce  recueil  réunit  les  traductions  d'une  quarantaine  de  lettres  pa- 
rues dans  la  presse  anglaise,  pour  le  plus  grand  nombre  dans  le 
journal  The  Times.  Presque  toutes  sont  écrites  de  France,  et  donnent 
sur  la  vie  de  tranchée  des  impressions  caractéristiques.  Trois  rap- 
portent de  curieux  détails  sur  la  guerre  en  Afrique,  et  six  sont  des 
lettres  de  marins. 

On  a  également  traduit  les  souvenirs  d'un  aumônier 
protestant  : 

Avec  les  Français  en  France  et  en  Flandre,  par  Owen 

Spencer  Watkins.  Traduit  de  l'anglais  par  Henri  et 
Jeanne  Dupré.  Paris,  Berger- Levrauît,  191 5.  In-8,  vii- 
113  p.,  avec  7  pi.  —  2  fr. 

Le  livre  est  formé  de  lettres  précises,  simples  et  froides,  écrites  du 
front  et  condensées  en  chapitres.  L'auteur  a  suivi  les  armées  an- 
glaises jusqu'à  la  fin  de  1914.  C'est  de  l'arrière-front  qu'il  a  vu  les 
grandes  batailles,  prenant  part  à  la  retraite,  de  Mons  à  Tournai, 
assistant  à  la  victoire  de  la  Marne,  à  l'avance  sur  l'Aisne  et  l'Oise, 
à  la  lutte  de  résistance.  Lorsque  le  transfert  de  larmée  anglaise  est 
décidé,  il  gagne  Béthune  par  chemin  de  fer.  Il  assiste  ensuite  aux 
combats  près  de  La  Bassée  et  d'Arras,  à  la  guerre  de  tranchée,  aux 
luttes  dTpres  et  d'Armentièros.  11  prend  un  congé  de  quelque 
jours  :  et,  à  son  retour,  la  guerre  s'est  faite  immobile  et  tranquille. 

Les  interprètes  français  près  les  armées  britanniques 
■sont  singulièrement  bien  placés  pour  voir  et  entendre  des 
choses  pittoresques  ou  significatives  : 

L'Interprète,  par  M.  Lanoire.  Revue  hebdomadaire  du 
29  janvier  1916. 

Pour  le  front  britannique  connue  pour  le  truni  ir.ui- 
çais,  nous  possédons  des  «  impressions  »  de  journalistes, 
d'hommes  de  lettres  et  d'artistes.  Mais  elles  sont  en  bien 
plus  petit  nombre,  et,  jusqu'au  mois  d'août  1916,  pro- 
viennent exclusivement  de  Français  : 
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L'Armée  anglaise  sur  le  continent  (août  1914-aoùt 
1915),  par  René  Puaux.  Paris^  E.  Fasquelle,  1916.  In-ié, 
108  p.  —  I  fr. 

L'auteur  a  passé  près  d'un  an  parmi  les  troupes  anglaises  :  ce 
volume  réunit  deux  séries  d'articles  par  lui  donnés  au  Temps  et  à 
l'Illustration.  La  première  série  constitue  une  étude  sur  l'armée 
britannique  en  France,  sur  son  action  et  son  organisation.  La 
seconde  série  est  formée  de  notes  prises  Dans  la  \one  anglaise,  notes 
simples,  courtoises,  très  instructives. 

Dans  les  lignes  anglaises,  par  R.-D.  de  Maratray. 
Revue  hebdomadaire  Am  2'j  mai  1916.  . 

Impressions  d'un  journaliste. 

Une  visite  à  Tarmée  anglaise,  par  M.  Barrés.  Paris, 
Berger- Levrault,  191 5.  In-8,  né  p.  —  i  fr.  25. 

Le  volume  réunit  les  articles  donnés  à  VÈcho  de  Paris  pendant 
l'été  de  191S  à  la  suite  d'une  visite  faite  en  réponse  à  l'invitation 
des  autorités  anglaise**.  Ces  impressions,  très  élogieuses,  forment 
une  intéressante  contre-partie  à  celles  que  M.  Rudyard  Kipling  a 
rapportées  du  front  français. 

L'Armée  anglaise.  Reproduction  fac-similé  du  carnet 

de  croquis,   portraits   et   vues,  pris  sur  le  front    par  le 

peintre  Lucien  ]o^as.  Paris,  Dorbon  aîné,  1916.  Un  album 

in-4  de  56  pi.  —  40  fr. 

Troupes  anglaises.  Troupes  indiennes.  Missions  militaires  fran- 
çaise et  belge  auprès  de  l'armée  britannique. 

Plusieurs  villes  du  littoral,  bien  que  n'étant  pas  situées 
dans  la  zone  des  combats,  ont  été  amicalement  envahies 
par  les  troupes  anglaises.  Le  livre  de  M.  G.  Docquois, 
Dans  un  port  du  détroit  (cité  p.  311),  raconte  cette  invasion 
pour  la  ville  de  Boulogne.  L'invasion  de  Rouen  a  eu  aussi 
ses  narrateurs,  et  même  ses  peintres  : 

Les  Anglais  à  Rouen,  par  A.  Dupouy.  Revue  de  Paris 
du  15  septembre  191 5. 

L'Armée  britannique  au  camp  de  Rouen,   par  Marcel 
J.  Vie.  ji 
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CossoN.  Croquis  divers.  Préface  d'Ernest  La  Jeunesse. 
Paris,  Galerie  Reitlinger,  12,  rue  de  la  Boétie,  191 5.  Album 
in-4  de  30  pi.  —  6  fr.  K 


Les  Colonies  anglaises  pendant  la  guerre. 

Sur  la  contribution  efficace  et  spontanée  que  les  Do- 
minions anglaises  ont  apportée  à  la  métropole,  il  n'existe 
en  français  que  des  études  partielles  et  courtes  : 

L'Esprit  public  dans  les  colonies  anglaises.  Correspon- 
dant du  10  octobre  19 14. 
Canada. 

L'Esprit  public  et  la  situation  au  Canada.  Correspondani 
du  lo  mai  191 5 . 

Les  Canadiens  et  la  guerre,  par  Edmond  Buron.  Nou- 
velle revue  du  15  juillet  191 5. 

Comparer  : 

L'Aide  du  Canada  à  la  France,  par  J.  P.  Archambault. 
Éludes  du  5-20  avril  191 5  2. 

Les  .\llemands,  pour  faire  échec  à  l'attitude  des  colo- 
nies britanniques,  ont  répandu  contre  la  politique  colo- 
niale de  l'Angleterre  des  accusations  calomnieuses.  Deux 
brochures  de  propagande  répondent  à  cette  campagne  ; 

1.  Il  existe  également  un  album  de  26  planches  :  Rouen  pendant  la 
guerre,  avec  6  pages  de  texte  par  Georges  Dubosc  (Rouen,   L.  Wolf, 

1916.  In-folio). 

2.  On  sait  que  les  Canadiens  français  témoignent  d'une  certaine  indif- 
férence pour  «  la  guerre  d'Europe  ».  Une  preuve  peut  en  ôtre  cherchée 
dans  la  petite  place  faite  au  conflit  actuel  par  les  périodiques  canadiens 
de  lan  ^u-'  française.  —  Noas  n'avons  pu  avoir  connaissance  de  livres 
relatifs  à  la  guerre  publiés  en  langue  française  au  Canada  antérieurement 
au  mois  d'août  1916.  (Toutefois  nous  mentionnons  dans  notre  Troi- 
sième Partie  Le  Livre  de  guerre  de  l\uyriiulteu> .  publication  officielle 
du  gouvernement  canadien.) 
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l'une,  signée  de  M.   Poultney  Bigelow,  est    citée   dans 
notre  première  partie  (p.  127),  la  seconde  est  la  suivante  : 

Les  Anglais  aux  Indes,  jugés  par  un  savant  hollandais. 
Londres,  Darliug  et  fils,  191 5.  In- 16,  15  p. 

Article  d'un  professeur  hollandais,  traitant  du  gouvernement  des 
Indes  par  les  Anglais,  écrit  en  réponse  à  un  manifeste  anglophobe. 


Biographies  anglaises  '. 

Chroniques  régulières 

Silhouettes  de  guerre.  Série  parue  dans  le  Correspon- 
dant z  partir  du   25  novembre   1914  sous  le  pseudonyme 

de  Miles. 

Lord  Roberts,  2j  novembre  1914.  —  Sir  John  French,  2j  décembre 
1914.  —  Lord  Kitchener,  10  février  191$.  —  L'Amiral  Jcllicoe, 
10  mars.  —  L'Amiral  Fisher,  ay  avril.  —  Le  Général  Ham  Iton, 
2^.  mai. —  L'Amiral  Sir  Henry  Bradwardine  Jackson,  lo  septembre. — 
L'Amiral  Sir  Percy  Scott,  10  octobre.  —  Le  Général  Monro,  10  no- 
vembre. —  Le  Lieutenant  général  Sir  Brj'an  T.  Mahon,  2^  novembre. 

—  M.  Churchill,  lo  décembre.  —  Le  Général  Sir  Douglas  Haig,  lo 
janvier  igi6    —  Le  Général  Lockwood   Smith-Dorrien,  2j  janvier. 

—  Le  Général  Louis  Botha,  2)  février.  —  Le  Général  Sir  William 
Robertson,  2j  mars.  —  Le  Général  Jan  Smuts,  2j  avril.  -  L'Hono- 
rable W.  M  Hugues,  premier  ministre  d'Australie,  lo  mai,  — 
M.  Lloyd  George,  lo  juin.   -  M.  A.-J.  Balfour,  2 j /mjh. 

Silhouettes  anglaises,   par  Paul-Louis  Hervier.  Série 

parue  dans  la  Nouvelle  Revue. 

Lord  Roberts,  i"  janvier  191$.  —  Sir  John  French,  i^Jèvrier.  — 
Amiral  Jcllicoe,  ij  mars  1916.  —  H.  H  Asquith,  i"  avril.  —  D. 
Lloyd  George,  1/  avril.  —  Sir  Edward  Grey,  i"  mai.  —  Général 
Townshend,  /j  mai.  —  Lord  Fisher,  i"  juillet.  —  Sir  Douglas 
Haig,  /j  juillet. 

Le  Maréchal  French. 
Le  Maréchal  French,  par  A.-L.-S.  Traduit  de  l'anglais, 

I.  Pour  les  ouvrages  concernant  Miss  Cavell,  voyez   le  chapitre  Bel- 
gique, p.  225. 
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par  Christian  de  L'Isle.  Paris,  Lethielleux,  191 5.   In-i6, 
64  p.  avec  portrait.  —  o  fr.  50. 

Sir  John  French,  par  Sir  Arthur  Conan  Doyle.  Renais- 
sance politique,  littéraire  et  artistique  du  8  janvier  191 6. 
Lord  Kitchener. 

Lord   Kitchener  le  Galliéni  d'Outre-Manche,  par  Paul- 
Louîs  Hervier.  Je  sais  tout  du  15  février  1916. 
David  Lloyd  George. 

Les  Origines  et  les  débuts  de  Lloyd  George,  par  H.-D. 
Davray.  Mercure  de  France  du  i^f  novembre  191 5. 


Supplément  au  chapitre  neuvième. 
LE  JAPON  ET  LE  PORTUGAL 


C'est  comme  alliés  particuliers  de  l'Angleterre  que  le 
Japon  et  le  Portugal  sont  entrés  dans  le  conflit.  Nous 
groupons  donc  ici  les  rares  brochures  et  articles  relatifs 
à  ces  deux  puissances. 


Le  Japon. 

La  coopération  japonaise  a  été  l'occasion  d'études 
diverses  sur  l'état  présent  de  la  nation  alliée  : 

Le  Japon,  notre  ami  et  notre  allié.  Notes  démogra- 
phiques et  financières,  par  Joseph  Girard.  Nancy,  impr. 
de  Ber ger- Levraut t,   19 16.  In-8,  27  p. 

Communication  faite  à  la  Société  de  statistique  de  Paris.  Séance 
du  16  avril  1916. 

—  La  librairie  Larousse  a  publié  en  1916  dans  sa  «  Collection 
in-4  »  d'ouvrages  historiques  et  géographiques  :  Le  Japon  illustré  de 
Félicien  Challaye  (un  volume  à  20  fr.) 

Les  différentes  revues  économiques  ont  consacré  au  Japon  un 
certain  nombre  d'articles.  La  Rti'ue  Mdomadaire  a  publié  quelques 
pages  de  M.  Victor  du  Bled  sur  V  Ame  japonaise  {d  novembre  191$). 

Les  différents  articles  des  revues  par  nous  dépouillées 
tantôt  étudient  les  antécédents  politiques  de  Talliance 
nouvelle  : 

L'Évolution  de  l'Asie  orientale  et  Talliance  japonaise 
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(1894-1915),  par  A.  Gérard.  Revue  des  deux  mondes  du 
15  mai  19 16. 

L'auteur  considère  l'alliance  japonaise  comme  la  suite  logique  de 
l'évolution  de  l'Asie  orientale  depuis  vingt  ans. 

.  .  .Tantôt  ils  envisagent,  à  un  point  de  vue  objectif, 
l'attitude  du  gouvernement  pendant  la  guerre  : 

La  Politique  du  Japon  pendant  la  première  année  de  la 
guerre  européenne,  par  M.  Courant.  Revue  des  sciences 
politiques  du  15  février  191 6. 

Certains  articles  font  l'éloge  de  l'aide  japonaise  : 

La  Coopération  japonaise,  par  E.  Bertin.  Revue  hebdo- 
madaire du  30  janvier  et  du  24  avril  191 5. 

La  Coopération  japonaise.  La  Société  de  la  Croix- 
Rouge  du  Japon  à  Paris,  par  E.  Bertin.  Revue  hebdoma- 
daire du  15  avril  1916. 

Il  en  est  enfin  qui  proposent  une  participation  plus 
efficace  aux  opérations  militaires  : 

L'Intervention  japonaise,  par  S.  Pichon.  Revue  (^An- 
cienne Revue  des  revues)  du  15  janvier- 15  février  191 5. 

L'aide  militaire  du  Japon  se  traduit,  sous  sa  forme  la 
plus  visible,  par  une  campagne  coloniale,  la  prise  de 
Tsing-Tao  : 

Tsing-Tao.  Une  perte  cruelle  pour  les  Allemands,  par 
D.  Bellet.  Revue  hebdomadaire  du  28  novembre   1914. 

Tsing-Tao  et  la  ruine  de  la  culture  allemande  en 
Extrême-Orient,  par  D.  Bellet.  Revue  des  deux  mondes  du 
le"*  mars  191 5. 

Prise  de  Tsin-Tao,  ancienne  colonie  allemande  en  Chine 
orientale.  Sa  géographie  et  sa  situation  économique. 
Armement.  Population.  Trafic  international.  Histoire  de 
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la  création  de  Tsin-Tao  avant  l'occupation  allemande,  par 
T.  OuRAKAMi.  Économiste  français  du  3  avril  191 5. 

—  Une  place  est  faite  à  Tsing-Tao  dans  le  travail  de  M.  Charles 
Stiénon  sur  La  Campagne  coloniale  des  Allies  (voyez  p.  449)  et  dans 
le  livre  de  M,  Hubert  F.. .  La  Guerre  navale  (voyez  p.  452). 

La  perte  de  Tsing-Tao  porte  un  coup  funeste  aux  pro- 
jets ambitieux  que  les  Allemands  nourrissaient  sur  la 
Chine,  —  projets  qu'analyse  l'article  suivant  : 

Les  Allemands  en  Extrême-Orient,  par  F.  Farjenel. 
Revue  de  Paris  du  15  octobre  191 5. 

Après  avoir  éliminé  par  les  armes  leurs  rivaux  alle- 
mands, les  Japonais  s'efforcent  de  développer  en  Chine 
leur  propre  influence.  Ces  eflbrts  suscitent  quelques  com- 
mentaires soucieux  : 

Le  Japon  en  Chine,  par  1-.  Iakjexhl.  Revue  des  deux 
mondes  du  1"  juin  191 5. 

Le  Rapprochement  russo-japonais  et  la  question  chi- 
noise, par  F.  Farjenel.  Rrt'ue  des  deux  mondes  du  15  dé- 
cembre 191 5. 

—  Voir,  du  même,  sur  la  Chine:  L'hchec  de  la  restauration  monar- 
chique en  CHne  (Revue  des  deux  mondes  du  i"  juin  191 6)  ;  et  compa- 
rer dans  la  Grande  revue  de  décembre  191 5  :  Yunn-Che- Kai  et  l'avenir 
de  la  Chine,  par  P.  Forthuny  et  Kia-Kien-Tchou. 

Des  Avantages  obtenus  par  le  Japon,  en  Chine,  par  le 
traité  sino-japonais  de  1915,  par  T.  Ourakami.  Écono- 
miste français  du  13  novembre  191 5. 

Les  Chinois  se  présentent  comme  les  victimes  des 
menées  japonaises,  affirmant  que  le  bon  droit  est  de  leur 
côté  : 

La  Chine  et  le  Japon:  la  thèse  chinoise,  par  le  D>^  Scié- 
Ton-Fa.  Revue  pdilique  iulernationalc  de  septembre- 
octobre  191 5. 

L'auteur  est  le  président  de  l'Association  chinoise  k  Paris. 
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La  Vérité  sur  le  différend  sino-japonais.  Paris,  publié 
par  l'Association  générale  des  étudiants  chinois  en  France, 
1915.  In-8,  32  p. 

Deux  intéressants  articles  représentent,  dans  la  «  litté- 
rature de  guerre  »  relative  au  Japon,  les  «  impressions  de 
témoin  »  : 

En  Extrême-Orient.  La  déclaration  de  guerre.  —  Les 
étapes  du  retour,  par  A.  Bellessort.  Revue  des  deux 
mondes  du  i^r  décembre  1914  et  du  i"  janvier  191 5. 

L'auteur  voyageait  au  Japon  et  en  Corée  à  l'époque  de  la  déclara- 
tion de  guerre. 


Le  Portugal 

Avant  d'en  venir  à  déclarer  la  guerre  à  l'Allemagne,  la 
petite  nation  portugaise  '  suit  une  «  évolution  »,  compli- 
quée de  luttes  intestines  et  assez  difficile  à  suivre  : 

Le  Portugal  dans  le  conflit  actuel,  par  Jean  Aubry. 
Grande  revue  de  mai  191 5. 

Le  Portugal  devant  la  guerre,  par  S.  Veyrac.  Revue 
(Ancienne  Revue  des  revues)  du  i«''-i5  novembre  191 5. 

(D'après  les  écrits  de  M.  Joâo  Cliagas,  publiés  à  Porto,  et  dans 
lesquels  cet  homme  politique  influent  demandait  la  rupture  des 
relations  diplomatiques  entre  le  Portugal  et  l'Allemagne.) 

L'Esprit  public  et  la  situation  en  Portugal.  Le  staïu- 
quo  diplomatique.  L'affaire  de  l'Angola.  La  question  de 
l'intervention.  Correspondant  du  10  janvier  19 16. 

—  Notons  aussi,  parmi  les  articles  réguliers  de  M.  Jean  Finot  dans 

I.  Une  étude  est  consacrée  par  M.  li.  Rouland  dans  V Économiste  fran- 
çais du  3  juin  1916  au  Portugal,  à  sa  population  et  à  ses  ressources 
économiques. 
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la  Revue  :  La  Loyauté  portugaise  (i"-i5  décembre  191 5)  ;  La  Première 
victoire  portugaise  (i^-ij  février  1916)  ;  Le  Portugal  ami  et  allié 
(i"-i)  avril  1916), 

Les  vrais  sentiments  de  la  nation  latine  se  traduisent, 
dès  les  premiers  temps,  par  des  protestations  collectives 
ou  individuelles  contre  les  méthodes  et  les  crimes  alle- 
mands : 

La  Protestation  du  Portugal  contre  les  vandalismes  teu- 
toniques,  présentée  à  messieurs  les  ministres  de  Belgique 
et  de  France  par  un  très  important  cortège  des  princi- 
pales corporations  nationales  et  du  peuple  de  Lisbonne, 
le  4  octobre  1914.  Lishojine^  Uiiiversidade  livre,  1914. 
In-8,  4  p. 

(Textes  portugais  et  français.) 

La  protestation  réprouve  non  seulement  les  actes  allemands,  mais 
encore  les  doctrines  funestes  qui  en  sont  la  cause.  Elle  est  signée  du 
«  Président  du  Comité  exécutif»  :  Théophile  Braga,  des  Vice-Prési- 
dents Malgalhâes  Lima,  Alfredo  Schiappa  Monteiro,  Antonio  Ca- 
breira,  des  deux  secrétaires  et  de  neuf  membres. 

La  Guerre  et  la  pensée  médicale,  par  le  docteur  Ricar- 
do  Jorge.  Lisbonne,  Édiiion  de  la  Société  des  sciences  médi- 
cales, 1915.  In-8,  65  p. 

Discours  prononcé  devant  la  Société  médicale  de  Lisbonne  par 
son  président.  Publié  en  français  et  en  portugais. 

L'auteur  insiste  sur  le  contraste  qui  existe  entre  la  guerre,  puis- 
sance de  mort,  et  la  médecine,  dont  l'objet  est  de  conserver  la  vie. 
Il  étudie  l'évolution  que  suit  la  chirurgie  au  fur  et  à  mesure  des 
progrès  des  instruments  de  guerre.  Mais  surtout  il  proteste  contre 
l'exaltation  orgueilleuse  du  peuple  allemand,  qui  l'a  conduit  à  dé- 
chaîner ce  conflit  barbare. 

L'attention  est  attirée  pendant  la  guerre  sur  les  colo- 
nies portugaises,  objet  de  convoitises  nombreuses  : 

La  Question  des  colonies  portugaises,  par  Angcl  Mar- 
VAUD.  Revue  politique  internationale  de  novembre-décembre 
1914. 
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Les  Colonies  portugaises,  par  A.  Bertrand.  Économiste 
français  du  3  juin  191 6. 

Les  Colonies  portugaises,  par  E.-A.  Martel.  Nature 
du  24  juin  1916. 


CHAPITRE  DIXIEME 

L'ALLEMAGNE    ET    L  AUTRICHE-HONGRIE 
EN     GUERRE 

Nous  avons  eu  plus  d'une  fois  l'occasion,  dans  notre 
Première  Partie,  de  constater  l'abondance  des  publica- 
tions françaises  relatives  à  l'Allemagne,  aux  origines 
allemandes  de  la  guerre,  à  ce  que  fut  la  nation  alle- 
mande antérieurement  au  conflit.  Le  public  français  n'é- 
prouve pas  moins  d'intérêt  pour  ce  qui  concerne  la  situa- 
tion du  pays  ennemi  pendant  les  hostilités  :  les  ouvrages 
et  articles  sur  la  question  sont  en  grand  nombre,  et  sont 
fort  appréciés.  C'est  qu'on  est  naturellement  porté  à  se 
renseigner  sur  un  «  état  d'esprit  »  et  une  situation  éco- 
nomique dont  dépend  en  grande  partie  la  victoire  finale; 
et  d'autre  part,  la  curiosité  est  excitée  par  le  mystère  par 
la  difficulté  de  savoir  ce  qui  se  passe  de  l'autre  côté  du 
front. 

Parmi  ces  publications  sur  l'Allemagne,  les  études  docu- 
mentaires qui  parurent  en  19 14  et  191 5  forment  la  partie 
de  notre  littérature  de  guerre  qui  a  été,  depuis,  l'objet 
des  critiques  les  plus  âpres.  Et  en  eff"et,  tandis  qu'instruits 
par  l'expérience,  nous  avons  cherché  par  la  suite,  en 
regardant  chez  l'ennemi,  des  leçons  d'organisation  ou  des 
raisons  d'intensifier  notre  résistance,  dans  les  premiers 
temps  de  la  guerre,  jusqu'au  commencement  de  1916, 
on  n'y  voulait  voir  que  prétextes  à  dédain  ou  raillerie, 
que  motifs  «  d'espérer  »  et  de  laisser  agir  notre  ancien 
allié  le  temps.  De  là,  dans  la  plupart  de  ces  publications, 
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un  manque  d'objectivité,  ou  même  de  sincérité,  qui  en 
réduit  la  valeur  intrinsèque,  et  ne  les  laisse  subsister  qu'à 
titre  de  témoignage  sur  ce  que  furent  pendant  longtemps 
nos  erreurs  et  nos  illusions. 


L'État  d'esprit  en  Allemagne. 

Pour  savoir  ce  qui  se  passe  en  Allemagne,  tout  docu- 
ment de  provenance  ennemie  étant  suspect,  on  donne 
surtout  confiance  aux  récits  des  témoins  oculaires  fran- 
çais ou  amis  de  la  France.  Ces  témoins  peuvent  se  divi- 
ser en  plusieurs  catégories  : 

1°  Les  prisonniers,  dont  il  est  parlé  à  part,  et  qui  n'ont 
guère  vu  que  leur  camp  ou  leur  prison  ; 

2°  Les  Françaises  rapatriées  qui  n'ont  pu  observer 
l'Allemagne  que  pendant  les  premiers  mois  de  la  guerre: 

Journal  d'une  Française  en  Allemagne.  Juillet-octobre 
19 14,  par  E.  Altiar.  Préface  de  Charles  Vellay.  Paris, 
Perriti,  191 5.  In-ié,  xii-302  p.  —  3  fr.  50. 

M"*  El.  Altiar  se  trouvait,  au  moment  de  la  déclaration  de  guerre, 
au  château  de  K.,en  Silésie,  chez  une  princesseallemande,  française 
de  naissance,  qu'elle  ne  nomme  pas  :  en  visite,  dit-elle,  —  comme 
institutrice,  disent  certains  critiques.  Son  journal  va  du  27  juillet 
au  31  octobre  1914.  L'auteur  note  quotidiennement  les  nouvelles 
désastreuses  qu'apportent  les  journaux,  et  qui  excitent  la  joie  de 
son  entourage.  Le  27  août,  elle  accompagne  la  princesse  à  Berlin, 
où  elle  peut  juger  à  loisir  de  l'état  d'esprit  des  Allemands  cultivés 
et  de  leurs  sentiments  pour  les  Français.  Au  mois  d'octobre.  M"' 
Altiar,  grâce  à  l'ambassadeur  d'Kspagne,  peut  regagner  la  France, 
en  passant  par  la  Suisse. 

Trois  mois  d'internement  en  Allemagne.  Souvenirs  et 
impressions  d'une  jeune  fille  étudiante,  par  Stella  Bon. 
Revue  hebdomadaire  du  26  décembre  19 14. 
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3°  Les  sujets  neutres,  correspondants  de  journaux  fran- 
çais : 

Une  enquête  en  Allemagne,  par  C.  Ibanez  de  Ibero.  La 
situation  politique,  économique  et  financière  de  l'Empire 
allemand  pendant  la  guerre,  avec  vingt  documents  origi- 
naux intercalés  dans  le  texte.  Préface  de  Maurice  Barrés. 
Paris,  Lafitte,  1^15.  In-ié.  —  \  fr.  50. 

L'auteur  est  de  nationalité  espagnole.  Muni  de  nombreuses  ré- 
férences, et  se  présentant  comme  un  correspondant  de  journaux 
espagnols,  il  fit,  au  printemps  de  I9i5,  un  fructueux  voyage  en 
Allemagne,  prenant  de  nombreuses  interviews  aux  personnalités 
politiques  allemandes  les  plus  diverses.  Parmi  les  déclarations  qui 
lui  furent  faites,  quelques-unes  étaient  importantes  à  l'époque  ; 
elles  niaient,  avec  preuves,  répui>ement  de  l'Allemagne,  elles 
annonçaient  l'alliance  bulgare  et  la  défaite  serbe.  Elles  furent  pu- 
bliées dans  YÉcIm  de  Paris,  et  soulevèrent,  en  Allemagne  même, 
d'assez  vives  polémiques. 

Les  autres  correspondants  en  Allemagne  de  journaux 
français,  fort  nombreux,  se  limitent  le  plus  souvent  à 
une  enquête  rapide  et  partiale  ;  aussi  est-il  rare  que  leurs 
correspondances  aient  été  recueillies  en  volume  : 

Je  reviens  d'Allemagne,  par  G.  Verdène.  Pans,  Payot, 
191 5.  In-8,  64  p.  —  I  fr. 

Articles  parus  dans  le  Temps  et  en  partie  dans  le  Journal  dt 
Genève. 

L'auteur,  suisse  romand,  a,  de  novembre  à  décembre  1914,  en- 
trevu Munich,  Hambourg,  le  camp  de  prisonniers  de  Zossen,  Berlin, 
et  enfin  Dresde.  Ses  correspondances  sont  un  exemple  de  ce  qu'on 
a  eu  si  fréquemment  l'occasion  do  lire  dans  les  journaux  quotidiens. 

Les  Allemands  chez  eux  pendant  la  guerre  (de  Cologne 
à  Vienne).  Impressions  d'un  neutre,  par  Paul  Balmer. 
Paris,  Pcrrin,  191 5.  In-i6,  xii-192  p.  —  3  fr.  50. 

Après  avoir  «  rapatrié  »  des  internés  civils  allemands,  M.  Bal- 
mer,  avocat  au  Barreau  de  Genève,  a,  pendant  les  mois  de  novembre 
et  décembre  1914,  voyagé  en  Allemagne  et  en  Autriche,  visitant 
notamment    Fribourg.     Francfort,     Cologne,    Hambourg,   Berlin, 
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Prague,  Vienne.  Ses  observations,  que  ]q  Journal  fit  connaitre  dans 
leur  primeur,  se  distinguent  par  leur  clairvoyance,  et  par  une 
certaine  impartialité,  qui  s'allie  à  une  grande  sympathie  poor  la 
bonne  cause. 

Comparer  : 

Chez  l'ennemi  (Berlin,  Dresde,  Vienne,  Budapest),  par 

J.-W.  BiExsTOCK.  Mercure  de  France  du  i^""  avril  1916. 

D'après  le  récit  de  M.  Likiardopoulo,  journaliste  russe. 


Il  ne  paraît,  en  dehors  de  ces  impressions  de  témoins, 
que  de  courts  articles  et  opuscules.  Les  uns.  faisant  suite 
aux  études  sur  la  mentalité  allemande  d'avant-guerre, 
comprises  dans  notre  première  partie,  analysent  Tétat 
d'esprit  morbide  des  Allemands,  tel  qu'il  se  manifeste  par 
leurs  «  paroles  »  et  par  les  productions  de  leurs  poètes  : 

Paroles  allemandes.  Préface  de  l'abbé  Wetterlé.  Paris, 
Berger-Levrajili,  191 5.  In-ié,  176  p.  —  o  fr.  90. 

(Pages  d'histoire,  n"  40.) 

Sommaire.  —  Parole  de  Roi  de  Prusse.  Paroles  de  chanceliers  im- 
périaux. Paroles  de  philosophes,  d'historiens,  de  professeurs,  de 
poètes.  Le  chant  de  la  haine.  Paroles  de  chefs  militaires.  Paroles 
de  publicistes.  Paroles  d  empe  eur  allemand.  Paroles  de  pasteurs, 
de  prêtres.  Le  manifeste  des  95.  Manifeste  des  Universités.  Paroles 
de  témoins. 

Ce  recueil  contient  quelques  déclarations,  historiques  ou  caracté- 
ristiques, antérieures  au  conflit.  Il  contient  surtout  les  manifestes 
collectifs  et  déclarations  individuelles,  les  notes  de  témoins  ou  de 
combattants,  qui,  publiées  pendant  la  guerre,  permettent  d'apprécier 
la  conception  que  l'Allemagne  "-e  forme  actuellement  de  la  loyauté 
internationale,  de  la  guerre  et  de  ses  méthodes. 

Les  Chants  de  haine  allemands,  par  Raoul  Iav^-^^^- 
berg.  Nouvelle  revue  du  15  février  191 5. 

La  Guerre  sainte  d'après  quelques  poètes  allemands, 
par  Geneviève  Bianquis.  Grande  revue  de  juin  191 5. 

D'autres    articles,   plus  objectifs,   rendent  compte  de 
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l'état  de  l'opinion  allemande  d'après  l'ensemble  des  té- 
moignages dont  on  peut  disposer  : 

L'Esprit  public  en  Allemagne.  Au  moment  de  la  décla- 
ration de  guerre.  Les  victoires  d'août.  Depuis  la  bataille 
de  la  Marne.  Correspondant  du  25  février  191 3. 

Ce  qu'on  dit  en  Allemagne.  A  travers  la  presse.  Chez 
les  pangermànistes.  Les  pacifistes,  par  J.  Lebretox. 
Études  du  5  décembre  191 5. 

Ce  qu'on  dit  en  Allemagne.  Chez  les  catholiques  %  par 
J.  Lebretox.  Études  du  20  décembre  191 5. 

Ce  qu'on  dit  en  Allemagne.  Les  embarras  de  la  presse. 
La  censure.  Les  luttes  religieuses.  La  question  belge, 
par  J.  Lebreton.  Études  du  20  mai  1916. 

—  Consulter  d'autre  part  \csChroniques  allemandes  de  M.  Antoine 
Guilland  dans  la  Bibliothèque  universelle  et  revue  suisse^  et  les  articles 
de  M.  H.  Albert  relatifs  à  l'Allemagne,  publiés  sous  la  rubrique  A 
l'étranger  dans  le  Mercure  de  France. 

La  «  littérature  'de  guerre  »  allemande  dans  son  en- 
semble est  peu  connue  en  France  2,  et  l'on  y  est  moins  ren- 
seigné, en  ce  qui  la  concerne,  que  le  public  anglaise 
Seule  la  presse  allemande  fait  l'objet  d'études  particu- 
lières intéressantes  : 


1.  Sur  les  catholiques  allemands,  voir  aussi  le  livre  de  M.  le  comte 
Bégouen  :  Les  Catholiques  allemands  jadis  et  aujourd'hui^  mentionne 
p.  215,  et  la  seconde  partie  de  l'ouvrage  de  M.  René  Johannet,  la  Con- 
version d'un  catholique  germanophile,  analysé  au  chapitre  des  Neutres. 

2.  Nous  ne  connaissons  qu'une  étude  d'ensemble  :  Vingt  mois  de 
Kriegslitteratur,  par  A.  Masseron.  Correspondant  du  lo  juin  1916.  (Com- 
parer le  n'  du  10  mars  X915.)  La  chronique  de  M.  H.  Albert,  Lettres 
allemandes,  continue  de  paraître  pendant  la  guerre,  dans  le  Mercure  de 
France. 

5.  Parexemple,  dans  ses  ouvrages  Le  Nouveau  Lèviathau.  LaNouvelle 
Bétique,  La  Peau  de  l'Ours  (tous  trois  traduits  en  français  par  le  service 
anglais  de  propagande),  M.  Alexandre  Gray  cite  et  analyse  un  grand 
nombre  de  publications  allemandes  parues  pendant  la  guerre. 
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La  Presse  allemande  pendant  la  première  année  de 
guerre,  par  V.  H.  F.  Revue  des  sciences  politiques  des  15  oc- 
tobre et  15  décembre  191 5. 

Propagande  allemande  en  Allemagne,  par  P.  Boutroux. 
Revue  de  Paris  du  15  février  1916. 

Très  abondamment  documenté,  l'auteur  montre  comment  l'Alle- 
magne officielle  a  fait  Topinion  par  le  moyen  des  journaux. 

L'Allemagne  à  travers  les  annonces  et  les  réclames  de 
journaux,  par  M.-L.  Puech.  Grande  revue  de  juin  191e. 

Certains  essais  isolés  envisagent  quelques  opinions 
individuelles  ou  dissidentes  : 

Une  voix  d'Allemagne.  Préface  de  Sixte  Quenin,  dé- 
puté. Paris,  Société  mutuelle  d'Édition  191 5.  In-ié,   16  p. 
Lettres  d'un  socialiste  qui  désapprouve  la  guerre  allemande. 

La  Mentalité  d'un  bourgeois  allemand,  par  O.  Wirth. 
(Lettres  inédites.)  Revue  (^Ancienne  Revue  des  revues)  du 
15  février- 1"  mars  1915. 

Comment  un  Allemand  jugeait  la  France  en  septembre 

1914,  par  Henri  Hauser.  Revue  du  mois  du  10  mai  1915. 
D'après  l'ou'Tage  de  Friedrich  Naumann,  VAUeviagnc  et  la  Francty 
paru  dans  une  collection  allemande  de  propagande. 

Une  poignée  d'Allemands  libéraux,  par  G.  Wampach. 

Revue  des  sciences  politiques  du  15  avril  1916. 

L'échec  de  l'offensive  sur  Verdun,  en  1916,  a  sur  l'opi- 
nion allemande  un  effet  démoralisateur,  constaté  en 
France  avec  satisfaction  : 

L'Aveu.  La  bataille  de  Verdun  et  Topinion  allemande, 

par  le  sous-lieutenant  Louis  Madelin.  Paris,  Plon-Nour- 
rity  191 6.  In-8,  77  p.  (avec  documents  inédits  et  fac-simi- 
lé). —  I  fr.  50. 

C'est  principalement  d'après  les  lettres  écrites  d'Allemagne  et 
trouvées  sur  les  prisonniers  allemands  que  ce  travail  est  rédige.  Il 
tend  à  démontrer  que  la   déception  éprouvée  à  Verdun,  s'ajouuni 
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aux  privations  qu'entraîne  la  disette,  a  profondement  découragé  le 
peuple  allemand. 

Verdun  et  la  presse   allemande,  par   H.   Delacroix. 

Grande  revue  de  juillet  1916. 


La  Politique  intérieure  de  l'Allemagne. 

Nous  n'aurions  à  citer  aucune  étude  d'ensemble  sur  la 
politique  intérieure  de  nos  ennemis,  n'étaient  les  chro- 
niques politiques,  très  appréciées,  de  M.  Paul  Louis  dans 
la  Revue  bleue,  chroniques  qui,  à  partir  du  mois  de  dé- 
cembre 1915,  furent  consacrées  pour  la  plupart  aux  crises 
intérieures  de  l'Allemagne  pendant  la  guerre  : 

Les  Difficultés  intérieures  de  l'Allemagne,  27  novembre-4  ^^^ 
cembre  ipis-  —  A  travers  les  débats  du  Rcichstag,  i" -8  janvier 
1^16.  —  Le  Grand  projet  allemand,  12- iç  février.  —  L'Allemagne 
en  quête  d'impôts,  26  février- 4  mars.  —  Les  Partis  au  Reichstag  et 
le  chancelier,  11-18  mars.  —  Les  Raisons  du  désarroi  allemand, 
2j  mars-i"-8  avril.  —  La  Crise  socialiste  outre-Rhin,  1^-22  avril. 
(Comparer  :  La  risede  la  Social-démocratie,  io-iy-2 4  juillet  191 S ■) 
—  L'Échec  de  la  réglementation  allemande,  27  mai-^  juin.  —  Nord 
et  Sud,  lo-rj  juin  1916. 

La  minorité  dissidente  des  Sozialdemokraten  fait  l'ob- 
jet des  études  isolées  qui  suivent  ^  : 

La  Scission  de  la  Social-Démocratie,  par  Paul  Louis. 
Mercure  de  Frauce  du  i^'""  février  1916. 

La  Minorité  socialiste  allemande,  ses  tendances  et  ses 
limites,  par  J.  Bourdeac.  Séances  et  travaux  de  F  Acadé- 
mie des  Sciences  morales  et  politiques ,  avril  19 16. 

I.  Pour  l'attitude  prise  par  les  socialistes  allemands  au  moment  de  la 
déclaration  de  guerre,  voyez  p.  156. 

J.Vic.  32 
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Les    Intellectuels    allemands   et    la  guerre.   Le 
manifeste  des  Quatre-vingt-treize. 

Les  «  intellfciuels  »  allemands  ont,  dès  les  premières 
semaines,  fait  connaître  à  l'univers  leur  opinion  sur  la 
guerre  présente  d'une  façon  claire  et  tranchante  jusqu'à 
la  brutalité.  Leur  manifeste  a  soulevé  un  étonnement  et 
une  indignation  extrêmes  ;  il  a  fait  naître  toute  une  litté- 
rature spéciale. 

II  est  très  fréquemment  reproduit  ';  mais  un  de  nos 
plus  éminents  érudits  a  tenu  à  en  donner  une  reproduc- 
tion rigoureusement  scientifique  : 

Les  Versions  allemande  et  française  du  manifeste  des 
intellectuels  allemands,  dit  des  Quatre-vingt-treize,  pu- 
bliées d'après  les  originaux  et  avec  un  avant-propos  par 
A.  Morel-Fatio.  Paris,  a.  Picard,  1915.  In-ié,  32  p.  — 
o  fr.  éo. 

C'est  ici  la  seconde  édition  d'une  brochure  dans  laquelle,  dès  1914, 
M.  Morel-Fatio  reproduisait  les  deux  versions  du  manifeste  et 
donnait  un  fac-similé  du  teste  allemand.  Dans  cette  nouvelle 
édition  sont  ajoutés  la  liste  des  signataires  et  un  avant-propos  riche 
en  renseignements  précis. 

Les  réponses  collectives  des  intellectuels  français  sont 
reproduites  en  brochures  de  propagande  : 

Déclarations  de  l'Institut  et  des  Universités  de  France 
à  propos  du  manifeste    des    intellectuels    d  Allemagne. 

Paris,  hr.pr.  Nationale,  191 5.  In-S,  32  p. 

Réponse  de  l'Université  catholique  de  Paris  au  mani- 
feste des  représentants  de  la  science  et  de  l'art  alle- 
mands. Paris,  iiiipr.  de  Levé,  1914.   In-8,  4  p. 

I.  Il  l'est  notamment  dans  le  iccueil  Paroles  aJlcmaudes.,  plus  haui  cité, 
où  l'accompagne  le  Manifeste  des  Universités  allemandes. 
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Comparer  : 

Aux  Intellectuels  allemands.  Les  réponses  aux  93  In- 
tellectuels, par  F.  Laudet.  Revue  hebdomadaire  du  51  oc- 
tobre 1914. 

Aux  Intellectuels  allemands.  La  protestation  de  la 
pensée  française,  par  G.  Lacolr-Gayet.  Revue  hebdoma- 
daire du  14  novembre  1914. 

«  Suivi  du  texte  de  l'Appel,  ainsi  que  des  réponses  de  l'Académie 
française,  de  l'Académie  des  Sciences,  de  l'Académie  des  Beaux-arts, 
et  de  rAcadémic  des  Inscriptions  et  belles-lettres,  enfin  de  la  décla- 
ration des  Universités  françaises. 

Le  manifeste  est  l'objet  de  monographies  étendues: 
La  Guerre  de  1914.  L'Appel  des  Intellectuels  allemands, 

par  Louis  Dimier.  Paris,  Nouvelle  librairie  ualionale,  1914. 

In- 16,  159  p.  —  2  fr. 

L'auteur,  agrégé  de  l'Université,  docteur  es  lettres,  publiciste 
du  parti  d'Action  française,  se  propose  de  répondre  aux  «  quatre- 
vingt-treize  »  avej  on  plus  grand  détail  que  n'ont  fait  les  Univer- 
sités et  Académies  en  France.  Après  un  examen  d'ensemble,  il 
publie  le  texte  allemand  de  l'appel,  la  version  française  donnée  par 
les  auteurs  eux-mêmes, et  une  tr.iduction  littérale  du  texte  allemand. 
Il  répond  ensuite  à  chacun  des  six  «  Il  n'est  pas  vrai»,  réduisant  à 
néant,   par  des  faits  précis,  les  affirmations  allemandes. 

Ignorance?  Inconscience?...  ou  hypocrisie?  Étude 
méthodique  de  r«  Appel  des  intellectuels  allemands  aux 
nations  civilisées  »,  avec  documents  annexes,  par  Th. 
Jaulmes.  Paris,  Atfuiger,  1915-  In-8,  48  p    —  i  fr. 

Très  nombreux  sont  les  réponses  et  jugements  indi- 
viduels. Nous  citons  les  plus  caractéristiques,  signés  de 
noms  honorés  : 

Le  Manifeste  des  quatre-vingt-treize.  Un  cas  psycho- 
logique, par  Wilfred  Monod.  Paris,  Fischbacher,  191 5. 
ln-8,  24  p.  —  o  fr.  50. 

(Édition  de  la  Rri-ue  cbrèiietuif.} 

L'Appel  aux  nations  civilisées.   Lettre  à  M.  L.  Bren- 
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tano,  professeur  d'économie  nationale  à  Munich,  par 
Y.  GuYOT  et  D.  Bellet.  Journal  des  Économistes  du 
15  août  1914. 

Le  Manifeste  des  «  Kulturkrieger  »  (Appel  aux  na- 
tions civilisées).  Réponse  de  M.  Lujo  Brentano.  Ré- 
plique de  MM.  Yves  Guyot  et  D,  Bellet.  Accusé  de 
réception  de  M.  Georges  Bloxdel.  (Avec  appendices.) 
Journal  des  Économistes  du  15  septembre  19 14. 

Le  Manifeste  des  «  Kulturkrieger  ».  Epilogue.  Der- 
nières lettres  et  derniers  mots  de  MM.  Lujo  Brentanu, 
Y.  Guyot  txD.  Bellet.  Journal  des  Économistes  d'â\n\  191 5. 

Cette  suite  d'articles  a  été  reproduite  en  un  volume  gr.  in-8  de 
52  p.  (Paris,  Alcan,  1916.  o  fr.  60),  sous  le  titre  :  Le  Muni/este  tics 

Kiiltiirkrieger. 

Posture  d'accusés.    Les   Intellectuels    allemands,    par 

P.  Lasserre.  Revue  hebdomadaire  du  17  octobre   1914. 
Les  Grands  hommes  d'Ostwald  et  le  manifeste  des  93, 

par  Y.  Delage.  Revue  ^Ancienne  Revue  des  revues)  du 
15  janvier-i^""  février  191 5. 

Kant  et  la  guerre,  à  propos  du  manifeste  des  quatre- 
vingt-treize,  par  Eugène  d'EiCHTHAL.  Revue  des  sctenas 
politiques  an  15  avril  191 5. 

(Lecture  faite  à  l'Académie  des  sciences  morales  et  politiques  dans 
la  séance  du  20  février  1915.  Kaiit,  dont  se  prévalent  les  signataires 
du  manifeste,  est  ennemi  de  la  guerre  telle  que  l'entendent  les 
Allemands. 

—  Mentionnons  encorda  lettre  de  MM.  G.  Séailles  et  T.  Ruysseii 
au  professeur  W.  Wundt;  la  réponse  de  M.  Ch.  Lallemand,  repro- 
duite à  la  suite  de  son  opuscule  :  La  guerre  et  ses  conséquences  géo- 
graphiques (cité  p.  167),  etc. 

Les  intellectuels  de  l'étranger  ont  également  répondu 
au  manifeste.  Nous  mentionnons  ci-dessous  les  réponses 
directes  dont  il  existe  une  version  française  '  : 

I.  Il  existe.  croyoi)s-nous,  une  traduction  française  du  manifeste 
des  Intellectuels  anglais  :  Learned  mens  déclaration  (Londres,  Eyre  and 
Spottiswoode,  191  S.  In-8,  9  p.). 
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Quelques  textes  italiens  :  L'Allemagne  se  défend.  Une 
lettre  de  Sudermann.  —  L'Innocence,  la  justice  et  la  civi- 
lisation allemande  dans  la  conflagration  internationale, 
par  E.  CiMBALi.  —  Les  Polémiques  de  la  guerre,  par 
Rastignac.  Revue  du  mois  du  lo  novembre  19 14. 

Réponses  italiennes  au  manifeste  allemand. 

La  Guerre  et  la  culture  allemande  ;  à  propos  de  l'appel 
allemand  au  monde  civilisé,  par  Nathan  Loewenthal. 
Lausanne.  F.  Rouge,  1915.   In-ié,  16  p.  —  o  fr.  40. 

Réponse  à  l'appel  que  les  savants  allemands  ont 
adressé  au  monde  civilisé,  par  S.  H.  Church,  président 
de  l'Institut  Carnegie  de  Pittsburg.  Paris,  Payot,  191 5. 
In-8,  8  p.  —  o  fr.  10. 

Lettre  au  Dr  Fritz  Schaper,  signataire  du  manifeste.  Cette  réfuta- 
tion est  d'autant  plus  convaincante  qu'elle  est  plus  modérée  dans  sa 
forme.  —  La  traduction  française  a  eu  de  nombreuses  éditions.  Des 
traductions  en  diverses  langues  étrangères  ont  été  répandues  dans 
les  pays  neutres. 

L'Autriche-Hongrie  pendant  la  guerre. 

L'Autriche,  simple  vassale,  n'a  pas  été  jugée  digne  de 
pubUcations  nombreuses  ;  —  et  l'on  s'inquiète  peu  dt 
l'opinion  des  intellectuels  autrichiens  !  Les  témoins  sont 
rares  : 

Je  reviens  d'Autriche,  par  G.  A^erdène.  Paris,  Payot, 
1915.  In-8,  96  p.  —  I  fr. 

Ces  correspondances  de  journaliste  racontent  un  voyage  rapide  fai  t 
en  juin  1915,  à  V^ienne  et  à  Budapest,  et  font  pendant  à  celles  que 
M.  Verdcne  a  publiées  sous  le  titre  :  Je  reviens  d'Allemagne. 

Une  Italienne  en  Autriche  (Gratz,  28  juillet  1914-25 
mai  191 5),  par  Giulia  Mengotti.  Correspondant  du 
10  octobre  191 5. 

L'intérêt    du   public   français    va  moins    aux    peuples 
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dominateurs  de  la  monarchie  autrichienne  qu'aux  na- 
tionalités asservies  à  leur  joug  :  Roumains,  Yougoslaves, 
Tchèques,  La  plupart  des  publications  qui  les  concernent 
sont  analysées  soit  au  chapitre  des  Balkiuis,  soit  à  celui  de 
la  Paix.  Quelques  brochures  font  connaître  les  sévices 
exercés  pendant  la  guerre  par  l'Autriche- Hongrie  sur  ses 
sujets  yougoslaves  : 

L'Autriche-Hongrie  en  guerre  contre  ses  sujets,  par 
Pierre  de  Lanux  et  Milan  Toplitza.  Paris,  Édition  spé- 
ciale de  Ja  «  Rei'ue  hebdomadaire  »,  191 5-  In-16,  38  p.  — 
o  fr.  50. 

Les  auteurs  révèlent  les  mauvais  traitements  subis  depuis  le  début 
de  la  guerre  par  les  habitants  des  provinces  serbo-croates. 

Les  Persécutions  des  Yougo-Slaves.  Procès  politiques, 
1908-1916.  Avant-propos  de  Victor  Bérard.  Paris,  Plon- 
Nourril,  1916.  In-i6,  96  p.  — o  fr.  50. 

(Édition  du  Fover.) 

L'opuscule  s'étend  particulièrement  sur  les  procès,  contraires  à 
toutes  les  règles  de  la  justice,  qui  ont  eu  lieu  pendant  la  guerre 
actuelle. 

Les  Croates  sous  le  joug  magyar,  par  H.  Hinkovitch. 
Paris,  Plon-Nourrit,  191 5.  In-i6,  40  p.  —  o  fr.  25. 
Conférences  du  Foyer.  Conférences  d'éducation  nationale. 

En  ce  qui  concerne  la  politique  gouvernementale  de  la 
double  monarchie,  les  études  manquent  presque  entiè- 
rement : 

Le  Royaume  de  Hongrie  et  l'Empire  d'Autriche.  Leur 
politique  intérieure  et  son  influence  sur  leur  politique 
étrangère.  Correspondant  du  25  février  191 5. 

Une  manoeuvre  allemande  où  TAutriche-Hongrie  joue 
le  rôle  de  victime,  provoque  une  curiosité  inquiète.  Il 
s'agit  de  l'asservissement  de  la   monarchie   entière    par 
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«  l'Union  douanière  »,  qui  réalise  dès  maintenant  un  pre- 
mier rêve  des  pangermanistes,  l'Union  de  l'Europe  cen- 
trale : 

La  Conquête  de  1" Autriche  par  T Allemagne.  Une  nou- 
velle forme  du  pangermanisme  :  «  Le  Zollverein  »,  par 
Adrien  Bertrand.  Paris,  Berger-Leviault,  1916.  In- 16, 
59  p.  —  G  fr.  éo. 

(Pages  d'histoire,  n''99.) 

Le  Vrai  danger  autrichien.  La  menace  du  Zollverein. 
Correspondant  du  10  janvier   1916. 

L'Union  de  l'Europe  centrale,  par  Max  Hoschiller. 
Revue  de  Paris  du  15  mars  et  du  15  avril  1916. 

—  L'ouvrage  de  M.  A.  Chéradame:  Le  Plan  pangermanisie démasqué, 
analysé  au  chapitre  Paix,  consacre  un  examen  documente  au  projet 
allemand  de  «  Mittel-Europa  ». 


La  Situation  économique  des  Empires  centraux. 
Les  effets  du  blocus. 

Nous  réservions  pour  une  division  particulière  de  notre 
Troisième  Partie  les  ouvrages  tant  soit  peu  spéciaux  con- 
cernant les  questions  économiques  et  financières.  Néan- 
moins, le  blocus  économique  que  subissent  les  Empires 
centraux  et  la  situation  qui  en  résulte  entrent  pour  une 
trop  grande  part  dans  l'idée  que  l'on  se  fait  en  France 
des  conditions  et  de  la  durée  de  la  guerre,  ils  ont  d'ailleurs 
trop  de  rapports  avec  les  événements  militaires,  pour  ne 
point  faire  ici  une  exception. 

La  situation  économique  de  l'Allemagne  et  de  l'Autriche 
est  en  général  jugée  avec  un  grand  optimisme,  —  c'est- 
à-dire  considérée  comme  très  grave  et  même  critique  : 
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La  Situation  économique  de  l'Allemagne  après  un  an 
de  guerre  (avec  le  texte  traduit  des  principaux  décrets 
allemands).  Paris,  L.  Tenin,  191 5.  Gr.  in-8.  —  2  fr. 

(Extrait  de  la  Revue  cCèconoviie politique.) 

La   Situation   économique  de  TAutriche-Hongrie,   par 

Z.  Revue  de  Paris  du  i*^'  mars  191 6. 

Cette  tendance  optimiste  est  poussée  à  l'excès  pendant 
l'année  191 5  ^  On  attribue  aux  difficultés  économiques 
de  l'Allemagne  une  part  prépondérante  dans  la  prépara- 
tion de  notre  victoire  : 

L'Épuisement  de  l'Allemagne  et  le  devoir  actuel  de  la 
France,  par  Georges  Blondel.  Paris,  Librairie  du  Recueil 
Sirey,  1915.  In-i6,  viii-9é  p.  —  i  fr.  50. 

La  thèse  de  l'auteur  est  que  l'Allemagne  s'épuise  éconoinique- 
ment  et  nue  cet  épuisement  à  lui  seul  assure  sa  défaite.  Pour  profi- 
ter de  notre  victoire,   il  faut  développer  notre  activité  économique. 

Le  blocus  décidé  par  l'Angleterre  —  cause  première 
de  cet  épuisement  —  est  l'objet  des  commentaires  les 
plus  favorables  : 

La  Guerre  britannique  à  l'industrie  et  au  commerce 
allemands.  L'organisation  et  l'entrée  en  campagne.  Cor- 

respondanl  ài\  23  octobre  1914. 

Le  Blocus  économique  de  l'Allemagne,  par  le  V^«  G. 
d'AvENEL.  Revue  des  deux  tuondes  du  15  novembre  19 14. 

Le  Blocus   économique  de  l'Allemagne,  par  G.  Gide. 

Grande  revue  de  février  191 5. 

Des  brochures  anglaises  de  propagande  répandent 
l'éloge  de  cette  efficace  mesure  : 


I.  Voir  dans  notre  Première  Partie,  p.  114,  l'indication  des  ouvrages 
de  L.  Hubert,  UEjfort  brisé,  et  Raoul  Péret,  La  Puissance  et  le  déclin 
économiques  de  V Allemagne. 
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Le  Blocus  et  le  commerce  allemand,  discours  prononcé 
à  la  Chambre  des  Communes  le  26  janvier  1916,  par  Sir 
Edward  Grey.  Paris,  Payot,  1916.  In-8,  36  p.  — o  fr.  20. 

On  considère  le  ravitaillement  de  l'Allemagne  comme 
impossible  ;  la  famine  est  prochaine  ;  l'Allemagne  man- 
quera de  pain  et  de  munitions  '  : 

Le  Ravitaillement  de  1" Allemagne,   par   J.    Lescure. 

Revue  de  Paris  du  i^""  février  19x5. 

Le  Ravitaillement  de  l'Allemagne,  par  G.  Blondel. 
Nature  du  18  septembre  191 5. 

L'Allemagne  et  la  famine,  par  Victor  Boret.  Nouvelle 
revue  du  i"'  mars  191 5. 

La  Disette  en  Allemagne,  par  J.  Lortel.  Revue  {An- 
cieune  Revue  des  revues)  du  15  juin-i'-'''  juillet  191 5. 

La  Crise  intérieure  de  l'Allemagne.  Alimentation  et 
q^uestions  diverses,  Correspoudiwt  du  25  janvier  1916. 

La  Vie  chère  chez  nos  ennemis,  par  le  \^'^  G.  d'Ave- 
nel.  Revue  des  deux  luoudes  du  15  mai  191 6. 

Ce  dernier  article  reconnaît  que  notre  blocus  provoque  en  Alle- 
magne une  simple  gêne,  et  non  la  disette. 

L'Allemagne  manquera-t-elle  de  munitions  ?,  par  L.  de 
Launay.  Revue  des  deux  mondes  du  i^''  février  191 5. 

Mais  vers  la  fin  de  191 5  une  autre  tendance  se  fait 
jour.  Sans  abandonner  les  prévisions  optimistes,  on 
cherche  à  savoir  et  à  comprendre  comment  l'Allemagne 
a  s'organise  »  pour  résister  aux  difficultés  que  le  blocus 
fait  naître.  Peu  de  temps  après,  on  tirera  de  ces  recherches 
un  enseignement  : 


I.  Nous  relevons  dans  la  Réforme  économique  du  i""  janvier  içi^  un 
article  de  M.  J.  Domergue  :  L  Allemagne  acculée  dans  trois  mois  à  la  capi- 
tulation ! 
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Les  Effets  du  blocus  économique  de  l'Allemagne.  L'or- 
ganisation du  commerce  et  de  l'industrie  allemands 
pendant  la  guerre,  par  André-E.  Sayous.  Paris,  Payot, 
1915.  In-ié,  147  p.  —  2  fr.  50. 

«  Cette  étude,  dit  l'Introduction,  a  pour  but  d'indiquer  les  prin- 
cipaux effets  du  blocus  économique  sur  le  commerce  et  l'industrie 
allemands  ;  de  montrer  quelles  atteintes  l'Allemagne  a  eu  à  suppor- 
ter du  fait  des  mesures  prises  par  les  Alliés  pour  l'isoler,  et  com- 
ment elle  a  organisé  sa  production,  sa  répartition  et  la  défense  de 
ses  intérêts  depuis  le  début  d'août  1914.  »  Pour  la  seconde  des 
deux  questions,  l'examen  est  de  beaucoup  plus  développé.  L'auteur 
passe  en  revue  les  multiples  organisations  officielles  ou  officieuses: 
Commissions,  Comités,  Ligues,  Associations  de  toutes  sortes  qui 
ont  été  fondées  dans  un  objet  de  réglementation  '. 

Comparer  : 

La  Taxation  des  vivres  en  Allemagne  d'après  un  auteur 
anglais,  par  E.  d'EiCHTHAL.  Revue  des  sciences  politiques  du 
15  février  191 6. 

A  propos  de  la  taxation  des  vivres  en  Allemagne,  par 
A. -M.  Revue  des  sciefices  politiques  du  15  avril  1916. 


Les  Prisonniers  de  guerre  en  Allemagne   et  en 
Autriche  Hongrie. 

Il  n'existe  pas  d'ouvrage  d'ensemble  sur  les  camps  de 
prisonniers  dans  les  Empires  centraux  ^.  Presque  toute  la 
littérature  de  langue  française  relative  aux  prisonniers  de 
guerre  est  l'œuvre  propre  de  ceux-ci.  Les  impressions  de 
visiteurs,  les  études  particulières  sont  l'exception  : 


1.  L'ouvrage  de  l'Allemand  Ch.  Riesscr  sur  «  la  Conduite  financière 
d'une  guerre  »  est  analysé  dans  notre  Troisième  Panie. 

2.  Voir  au  chapitre  Coméqueuces  présentes  de  la  guerre  les  rapports  du 
Comité  international  de  la  Croix-Rouge  sur  les  camps  de  prisonniers. 
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Les  Camps  de  prisonniers  français,  par  Louise  Weiss. 
Revue  de  Paris  du  1 5  mai  et  du  ler  juin  191 5. 

Recueil  de  documents  sur  «  la  vie  sociale  »  dans  les  divers  camps 
de  prisonniers  de  guerre  en  Allemagne. 

L'Esprit  d'initiative  chez  nos  prisonniers  en  Alle- 
magne, par  E.  Beaupix.   Correspotidant  du  25  avril   1916. 

En  Autriche-Hongrie.  Les  camps  de  prisonniers  et  d'in- 
ternés civils,  par  Gustave  Krafft.  Liiusanue,  Rouge, 
191 5.  In-8,  1V-41  p.  —  o  fr.  75. 

L'auteur  est  «  délègue  pour  la  Suisse  française  »  dans  la  «  mission 
officielle  des  pays  neutres  ». 

Le  gouvernement  britannique  a  publié  divers  rapports 
sur  les  épidémies  de  typhus  qui,  favorisées  par  une  négli- 
gence criminelle,  ravagèrent  en  1915  les  camps  de  prison- 
niers anglais  en  Allemagne.  L'un  de  ces  rapports  a  été 
traduit  en  français  : 

Rapport  officiel  sur  l'épidémie  de  typhas  an  camp  de 
Wittenberg.  Londres,   Darling  et  fils,  1916.  In-ié,  30  p. 

Rapport  delà  Commission  instituée  par  le  gouvernement  britan- 
nique pour  étudier  le  traitement  des  prisonniers  de  guerre  britan- 
niques par  l'ennemi  pendant  le  printemps  et  l'été  de  191 5.  (Signé  du 
président  de  la  commission,  Mr.  Younger.) 

Il  existe  un  recueil  choisi  des  lettres  de  prisonniers  en 
Allemagne  : 

En  captivité  !  La  vie  que  nous  y  menons.  Lettres  et 
récits  de  soldats  français,  belges  et  anglais,  prisonniers 
en  Allemagne,  recueillis  par  J.  Montvert.  Paris,  Payot, 
1915.  In-ié,  158  p.  avec  fac-similé.  —  2  fr. 

Ce  recueil,  dont  les  matériaux  ont  été  fournis  presque  exclusive- 
ment par  la  presse  quotidienne,  se  compose  de  «  lettres  apportées 
en  France  par  des  évacués,  de  récits  d'hommes  libérés,  et  surtout  de 
missives  ayant  échappé  .i  la  censure  allemande  ».  Ces  documents, 
au  nombre  d'une  cinquantaine,  et  dont  la  plupart  sont  fort  courts, 
donnent  des  précisions  surles  mauvais  traitements  et  les  rationne- 
ments excessifs  dont  nos  prisonniers  sont  victimes  en  Allemagne. 
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Les  mémoires  de  prisonniers,  qui  sont  publiés  en  si  grand 
nombre  depuis  la  fin  de  191 5,  doivent  être  rangés  en 
plusieurs  catégories  selon  leur  origine,  —  suivant  qu'ils 
proviennent  de  Français  ou  d'étrangers,  de  militaires  ou 
de  civils,  de  «  malades  »  ou  de  «  grands  blessés  »  : 

1°  Les  soldats  —  combattants  ou  ambulanciers  —  qui 
ont  subi  dans  les  camps  le  régime  commun,  et  qui  ont  été 
rapatriés,  soit  pour  maladie,  soit  comme  appartenant 
au  personnel  sanitaire  : 

Journal  d'un  simple  soldat.  Guerre.  Captivité,  1914-15, 

par  Gaston  Riou.  Préface  de  Edouard  Herriot.  Dessins 
de  Jean  Hélès.  Paris,  Hachette,  1916.  In-i6,  xxvii-251  p. 
—  3  fr.  50. 

Ce  livre,  cclcbre  dès  son  apparition,  est  dû  à  un  jeune  écrivain 
dont  un  ouvrage  précédent.  Aux  écoutes  de  la  France  qui  vient,  avait, 
à  la  veille  du  conflit,  révélé  le  talent.  Le  Journal  est  présenté  comme 
écrit  en  captivité,  au  Fort  Off,  près  d'Ingolstadt,  du  2  septembre 
1914  au  51  juillet  1915.  Les  premières  pages,  qui  forment  Intro- 
duction, donnent  les  «  Ressouvenirs  d'un  autre  voyage»  que  l'auteur 
fit  à  travers  l'Allemagne  en  191 5.  AL  Riou  —  qui  était  infirmier 
sur  le  front  —  tantôt  décrit  et  raconte  la  captivité,  tantôt  rappelle, 
d'après  ses  souvenirs  personnels  et  les  récits  de  ses  compagnons,  des 
épisodes  de  guerre.  Ce  qui  fait  la  grande  valeur  de  l'ouvrage  est  qu'il 
n'est  point  conçu  comme  un  livre  de  circonstance,  livre  d'anec- 
dotes ou  de  «  révélations  »,  mais  que  l'auteur,  observateur  perspicace 
et  sympathiquedeceuxqui  l'entourent — camarades  français,  soldats 
russes,  gardiens  allemands,  «  petit  peuple  »  bavarois  —  sait  pénétrer 
jusqu'au  fond  de  ces  âmes  simples,  et  reconstituer,  avec  une  grande 
intensité  de  vie,  les  épisodes  où  elles  se  révèlent  dans  leurs  traits 
caractéristiques  et  essentiels. 

Prisonnier  de  guerre.  Notes  et  croquis  rapportés  d'Al- 
lemagne, par  André  Warxod.  Paris,  Fasquellc,  1915.  In- 
16,  188  p.,  avec  60  dessins  de  l'auteur.  —  3  fr.  50. 

L'auteur,  qui  appartenait  au  service  sanitaire,  fut  iait  prisonnier 
dans  le  Nord,  et  c'est  au  camp  de  Mcrseburg  que  s'écoula  sa  capti- 
vité. Ses  souvenirs,  qui  furent  parmi    les  premiers  \  paraître,  sont 
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écrits  d'un  style  alerte,  avec  bonne  humeur  :  ils  forment  un  tableau 
instructif  et  pittoresque  à  la  fois. 

Le  Livre  des  jours  monotones.  Pages  de  captivité,  par 

Jean  Trarieux.  Paris^  Êmile-Paiil^    19 16.   In- 16,  103  p. 
—  3  fr.  50. 

C'est  le  30  octobre  1914,  à  Vailly-sur-Aisne,  que  l'auteur  a  été 
fa't  prisonnier,  et  au  camp  de  Gùstrow,  dans  le  Mecklembourg, 
qu'il  a  passé  ses  deux  cent  cinquante-deux  jours  d'exil,  il  ne  cherche 
pas  à  faire  un  livre  complet  :  ses  notes,  en  prose  et  en  vers, 
expriment,  sods  une  forme  fragmentaire,  des  vues  morales  et 
«  philosophiques  ». 

—  M.  Renaud  de  La  Frégeolièrb,  pilote  militaire,  consacre  à 
ses  «  Souvenirs  de  prisonnier  »  la  seconde  partie  de  son  livre  A  tire 
d'ailes  '.  Fait  prisonnier  aux  premiers  jours  d'octobre  1914,  c'est  en 
juillet  191 5  qu'il  a  été  rapatrié  comme  malade.  Ce  qu'exprime  de 
préférence  son  journal,  écrit  au  camp  de  Merseburg,  dans  le?  ba- 
raques ou  à  l'infirmerie,  ce  sont  les  impatiences  des  prisonniers 
devant  la  lenteur  des  journées  de  souffrance,  les  illusions  de  ces 
exilés  qui  s'obstinent  à  espérer,  pour  le  mois  qui  suivra,  la  victoire 
et  le  retour  au  foyer. 

De  Longwy  au  camp  de  X.  Souvenirs  de  guerre  et  de 
capiivité,  31  juillet  1914-24  juillet  1915,  par  A.  X.,  insti- 
tuteur. Naucy,  Impr.  Lorraine,  1916.  In-8,  59  p.,  pi. 

Déposition  intéressante  par  son  impartialité. 

Prisonniers  de  guerre,  par  E.  Zavie.  Mercure  de  France 
du  i^""  octobre,  du  i*^''  i-tovembre,  du  i^*"  décembre  et  du 
T"  janvier  1916. 

L'auteur,  infirmier,  a  vécu  son  exil  dans  le  camp  de  Niedcr- 
zwehren,  près  Cassel,  lequel  fut  ravagé  par  le  typhus. 

Onze  mois  de  captivité  en  Allemagne  Souvenirs  d'un 
ambulancier.  Le  sanatorium  de  Tannenberg.  Le  dépôt  de 
Bautzen,  par  A.  Augustin-Thierry.  Revue  des  deux  mondes 
des  15  février  et  i'=''  mars  191e. 

2^  Les  prêtres,  soit  infirmiers  militaires,  soit  ministres 
du  culte  dans  les  diocèses  envahis,  qui  bénéficièrent  du 
régime  des  officiers  : 

I.  Se  reporter  à  la  division  Guerre  aérienne,   p.  463. 
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Prisonnier  des  Allemands,  par  un  prêtre  de  la  Société 
des  iMissions  étrangères,  infirmier  militaire.  Paris,  Lelhiel- 
îeux,  191 5.  In-i6,  viii-iéo  p.  —  i  fr.  50. 

L'auteur,  fait  prisonnier  dans  l'ambulance  de  Cuts  (Oise")  le  17  sep- 
tembre 1914.  tut  retenu  «  contre  tout  droit  »  jusqu'au  mois  de 
juillet  191 5.  Il  est  demeuré  successivement  dans  le  Nord  de  la 
France,  à  Chauny,  Avesnes,  au  camp  de  Wetzlar  où  il  subit  le  ré- 
gime commun,  à  Mayence  où  il  fut  traité  comme  officier,  et  aux 
bords  de  la  Baltique,  dans  l'.le  de  Dàrholen.  Le  récit  —  où  l'auteur 
fait  entrer  également  ses  six  semaines  de  campagne  —  est  simple, 
concis,  d'une  franchise  sympathique. 

Souvenirs  de  guerre  et  de  captivité,  par  Emilien. 
Legeais,  prêtre-infirmier.  Saint  Maixent,  1916.  In-ié, 
—  I  fr.  50. 

Ma  captivité  en  Allemagne,  par  l'abbé  Augustin  Aubry. 
Lettre-préface  de  Mgr  Baudrillart.  Paris,  Perrin,  191e. 
In-i6,  167  p.  —  2  fr.  50. 

L'auteur  était  le  curé  du  village  de  Dreslincourt,  dans  le  diocèse 
de  Beauvais.  Déporté  en  Allemagne  avec  plusieurs  de  ses  parois- 
siens, il  est  successivement  interné  à  Niederzwerein,  près  Cassel, 
au  château  de  Hasseiiberg.  au  château  de  Celle.  Un  échange  permet 
son  rapatriement;  il  passe  au  retour  par  la  forteresse  de  Rastatt, 
où  il  est  maintenu  quinze  j.)us.  Dans  ses  souvenirs,  il  prend  à 
tâche  d'insister  sur  les  souflranccs,  les  mauvais  traitements,  l'insuf- 
fisance de  nourriture  dont  sont  victimes  les  prisonniers  français. 

De  Soyécourt  à  Wittemberg,  ou  l'Invasion  et  la  capti- 
vité, par  l'abbé  A.  Trimbalet.  Beancamp-le- Jeune,  par 
Autnale  (Seine-Injérieiire'),  che\  Vaiileur,  1916.  In-i6,  iii- 
132  p.,  pi.   —  I  fr.  50, 

30  Les  simples  civils,  des  régions  de  France  envahies, 
qui  ont  subi  en  Allemagne  une  captivité  momentanée  : 

Souvenirs  d'un  otage.  De  Hirson  à  Rastatt,  par  G. 
Dessov.  Préface  de  Serge  Basset.  Pans,  Bloud  et  Gay 
1916.  In- 16,  192  p.  avec  6  photographies  et  12  dessins 
de  l'auteur.  —  2  fr.  50. 

L'auteur,  ingénieur  renommé,   qui  demeurait  dans  la  région  de 
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Laon,  raconte  les  péripéties  de  l'invasion,  en  septembre  1914.  Il 
passe  sous  silence,  par  précaution,  les  cinq  mois  vécus  sous  l'occu- 
pation allemande,  et  en  vient  aussitôt  à  son  arrestation.  C'est  le 
4  février  191 5  qu'il  fut  arrêté,  sous  un  prétexte  ridicule,  et  trans- 
porté à  Hirson,  où  il  retrouva  neuf  autres  notables  et  fonction- 
naires de  la  région.  Ces  dix  otages  sont  envoyés  à  Rastatt,  où  ils 
séjournent  de  longs  mois  dans  la  fortere<ise,  soumis  à  un  régime 
rigoureux.  L'intervention  du  gouvernement  français  les  délivre 
enfin  :  après  un  bref  séjour  au  château  de  Celle,  ils  sont  rendus  à  la 
France,  le  18  janvier  1916. 

Les  Camps  de  concentration  allemands.  Récit  d'un 
jeune  rapatrié  du  camp  de  Mersebourg(Saxe),  publié  par 
Louis  Peyroche,  conservateur  des  hypothèques  à  Tré- 
voux (Ain).  TrévouXy  inipr.  de  J.  Jeannifif  1915.  In-ié, 
lé  p. 

4°  Les  grands  blessés  —  officiers  ou  soldats  —  dont 
les  souvenirs  portent  principalement  sur  les  ambulances 
et  les  hôpitaux  : 

Aux  mains  de  l'Allemagne.  Journal  d'un  grand  blessé 
chez  les  Allemands,  par  Charles  Hennebois.  (Préface 
d'Brnest  Davdet.)  Paris,  Plon-Nourrif,  1916.  In-i6,  xii- 
301  p.  —  3  fr.  50. 

C'est  le  12  octobre  1914,  devant  Saint-Mihiel,  que  l'auteur  fut 
blessé.  Amputé  de  la  jambe  droite  à  Saint-Mihiel  même,  il  fut  en- 
suite transporté  à  Metz,  puis  à  OfFenburg  en  Bade.  L'opération  dut 
être  deux  fois  refaite  ;  elle  le  fut,  la  seconde  fois,  avec  une  malveil- 
lance cruelle  :  et  c'est  après  de  longues  souffiances  que  M.  Henne- 
bois est  rapatrié,  en  juillet  191  S-  —  L'auteur,  engagé  volontaire, 
est  un  père  de  famille  et  «  un  sage  »,  bien  que  jeune  encore.  Son 
livre,  empreint  d'une  émotion  gra-e,  dit  l'humiliation  de  souffrir 
en  pays  ennemi,  les  malveillances  et  les  haines,  —  parfois  aussi  les 
sympathies  qui  adoucissent  la  douleur  de  Texil. 

«  Chez  eux  ».  Souvenirs  de  guerre  et  de  captivité,  par 

L.    Blanchin,    blessé  rapatrié.  Paris,   Delagrave,    1916. 

In-i6,  180  p.,  illustré.  —  2  fr. 

Entre  Douai  et  Cattibrai,  le  i-j  août  1914,  l'auteur  est  blessé  à  la 
jambe  et  relevé  par  les  ambulanciers  allemands.  Il  vjt  dès  lors  dans 
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les  hôpitaux  ennemis  et  les  camps  de  prisonniers,  jusqu'au  jour  où 
les  échanges  de  grands  blessés  lui  permettent  de  regagner  la  France, 
Il  fait  connaître  avec  franchise  ses  observations  favorables  à  len- 
nemi  :  et  c'est  sur  cette  impartialité  que  les  éditeurs  insistent  sur- 
tout, en  la  présentant  comme  le  caractère  distinctifdu  récit. 

Blessé,  captif,   délivré    (Mémoires  de  guerre),  par  le 

V^e  Hubert  de  Larmandie.  Préface  du  général  Malleterre. 
Paris,  Blond  et  Gay,  19 16.  In-i6,  228  p.,  avec  pi.  — 
3  fr.  50. 

Le  capitaine  de  Larmandie  a  fait  campagne  dans  la  région  de  la 
Meuse  jusqu'au  6  septembre  1914,  date  à  laquelle  il  est  blessé  et  fait 
prisonnier.  Jusqu'au  moment  du  retour,  il  séjourne  successivement 
au  Lazaret  Garden,  près  de  Brandebourg,  et  au  camp  d'officiers 
prisonniers,  à  Halle  am  Saale.  Ses  souvenirs,  rédigés  avec  brièveté, 
tirent,  comme  les  suivants,  un  intérêt  spécial  du  fait  qu'ils  sont  dus 
à  un  officier. 

Onze  mois  de  captivité  dans  les  hôpitaux  allemands, 

par  le  capitaine   Olivier.   Paris,   CJmpelot,  191e.    In-i6, 

264  p.  —  3  fr.  50. 

L'auteur  est  fait  prisonnier  le  22  août  1914,  en  Belgique.  Il  est 
amputé  d'une  jambe  à  Liège,  il  y  demeure  un  certain  temps  ;  et  ses 
impressions  sont  intéressantes  pour  Thistoire  de  la  Belgique  envahie. 
Après  un  arrêt  à  Namur,  il  est  enfermé  dans  la  citadelle  de 
Mayence,  puis  transporté  à  l'hôpital  de  Stralsund,  sur  les  bords  de 
la  Baltique.  En  juillet  191$,  il  est  envoyé  à  Constance,  devant  la 
commission  des  échanges,  qui  le  refuse  d'abord,  puis  l'accepte,  et  le 
rend  à  sa  patrie. 

Lorsque  les  grands  blessés  regagnent  leur  patrie,  leur 
retour  est  triomphal  ;  la  Suisse  les  accueille  avec  les 
mêmes  démonstrations  de   sympathie  que  la  France  : 

Le  Train  des  grands  blessés,  par  Noëlle  Roger.  I.  A 
travers  la  Suisse,  avec  une  notice  historique  de  M.  Eugène 
Pittard.  II.  A  travers  la  France.  Paris,  Atiiuger,  1916. 
In-8.  —  1  fr.  la  brochure. 

(Le  Carnet  d'un  témoin.) 

On  trouvera  à  la  division  Siinu-  ucs  indications  compieincntaircs. 
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Les  Grands  blessés.  Ceux  qui  reviennent  d  Allemagne, 

par  M""=  H.  Celarié.  Correspondant  du  25  octobre  191 5. 

50  Un  dernier  groupe  de  prisonniers  en  Allemagne  est 
formé  par  les  étrangers  (nous  voulons  dire  les  «  non- 
Français  »)  lesquels  ne  sont  représentés  ici  que  par  deux 
civils  :  un  Anglais  et  une  Américaine  : 

Les  Étapes  et  Tévasion  d'un  prisonnier  civil  en  Alle- 
magne, par  John  Francis  Batteler.  Paris,  A liuiger  frères, 
1916. In-8,  160  p. 

C'est  l'histoire  très  dramatique  des  persévérants  efforts  d'un  civil 
pour  s'évader  du  camp  de  concentration  où  on  l'a  parqué,  et  pout 
quitter  l'Allemagne.  Gravement  blessé,  au  cours  de  sa  tentative,  par 
un  Allemand  perfide,  il  parvient  finalement  à  gagner  le  Danemark 
grâce  à  l;i  complaisance  de  bateliers  danois. 

Prisonnière  en  Allemagne,  par  Isabelle  Debran.  Paris^ 
Payoty  1915.  In-8,  62  p.  —  i  fr. 

L'auteur  allait  pour  aiFaires  de  Suisse  en  Allemagne  :  mais  à  la 
frontière  même,  elle  est  arrêtée,  sans  raison  aucune,  comme  suspecte; 
elle  est  transportée  de  prison  en  prison,  de  Loerrach  à  Lindau,  de 
Lindau  à  Munich,  et  finalement  reconduite  à  la  frontière  qu'elle 
repasse  avec  soulagement.  Sa  mésaventure  lui  a  permis  maintes 
observations  caractéristiques,  et  fort  ironiques,  sur  les  officiers 
allemands,  automatiques  et  brutaux. 

Les  Armées  allemandes  en  temps  de  guerre. 

Il  n'existe  pas  de  livres  ou  d'articles  généraux  qui 
étudient  les  armées  allemandes  pendant  la  guerre  en 
elles-mêmes  et  pour  elles-mêmes,  soit  dans  leur  organi- 
sation, soit  dans  les  variations  de  leur  état  d'esprit.  Pour 
ce  qui  est  de  leur  situation  matérielle,  seule  la  question 
des  effectifs  soulève  quelque  intérêt  et  quelques  discus- 
sions : 

Les  Effectifs  allemands.  —  Encore  les  effectifs  alle- 

J.Vrc.  35 
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mands.    —   La  Question   des  effectifs    allemands,    par 

L.  Gouvy.  Journal  des  économistes  de  février  191 5,  janvier 
1916  et  du  15  mars  19 16. 

Pour  ce  qui  est  de  leur  situation  morale,  tout  se  réduit 
à  quelques  notes  et  papiers  divers  recueillis  sur  les  pri- 
sonniers ou  sur  les  cadavres,  et  publiés  comme  docu- 
ments : 

Carnets  de  route  de  combattants  allemands.  1  (Un  offi- 
cier d'infanterie.  Un  sous-officier  d'infanterie.  Un  soldat 
réserviste).  Traduction  intégrale  des  carnets  originaux 
conservés  aux  archives  du  Ministère  de  la  guerre,  avec 
une  introduction  et  des  notes,  par  Jacques  de  Dampierre. 
Paris^  Berger-Levrault,  1916.  In-ié,  xxvi-183  p.  — 
3  fr.  50. 

L'intérêt  de  ce  recueil  consiste  en  ce  que  la  traduction  des  trois 
carnets  est  intégrale  :  l'auteur  ne  s'est  point  contente  d'extraits, 
comme  dans  les  ouvrages  similaires.  Les  trois  exemples  sont  heu- 
reusement choisis  ;  chacun  des  combattants  sait  observer,  à  son 
point  de  vue  particulier,  et  traduire  ses  observations.  —  D'autres 
volumes  sont  annoncés. 

Carnet  de  route  d'un  soldat  allemand.  Avant-propos 
de  Frank-Puaux.  Paris,  Berge r-Levra ni t,  191 5.  In-ié, 
75  p.  —  o  fr.  éo. 

(Bibliothèque  de  la  guerre,  1914-1916.) 

Carnet  trouvé  le  i6  septembre  19 14,  en  Argonne,  dans  un  terrain 
abandonné  par  l'ennemi.  Il  appartenait  à  un  sous-officier  de  réserve 
originaire  de  Silésie,  Erich  X,  mort  au  feu.  Le  journal  est  précis. 
modéré;  l'auteur,  jeune  homme  de  culture  distinguée,  ne  dissimule 
pas  sa  surprise  devant  la  brutah'tc  de  ses  compatriotes. 

Compirer  :  Un  carnet  allemand.  /?«'«<>  HUm  des  15-20  fé- 
rrier  et  27  février-6  mars  191 5. 

Journal  d'un  officier  prussien,  par  H.  de  Vere  Stac- 
POOLE.  Traduit  de  l'anglais  par  Henry  Frichet.  Paris, 
Bîoud  et  Gay,  191 6.  In- 16,  47  p.  —  o  fr.  60. 

(Pages  actuelles,  n*  76.) 
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Ce  journal,  dit  l'éditeur  anglais,  montre  le  travail  mental  effectué, 
au  spectacle  des  horreurs  de  la  guerre  dans  l'esprit  d'un  officier 
allemand,  qui  en  vient  à  réprouver  le  militarisme.  Malheureusement, 
le  «  document  »  passe  pour  être  l'œuvre  de  l'éditeur  lui-même,  roman- 
cier connu. 

Un  examen  de  conscience  de  l'Allemagne,  d'après  les 
papiers  de  prisonniers  de  guerre  allemands,  par  P.  Hazard. 
Paris,  Bloud  et  Guy,  1915-  In- 16,  40  p.  —  o  fr.  60. 

(Pages  actuelles,  n*  45.) 

L'abondante  mine  des  mémoires  ou  correspondances 
imprimés  en  Allemagne  n'est  guère  mise  à  profit  ^  Un 
travail  excellent  est  seul  dans  son  genre  : 

Les  Soldats  allemands  en  campagne,  d'après  leur  cor- 
respondance, par  Pierre  Boutroux.  Revue  de  Paris  du 
15  septembre  et  du  i"  octobre  191 5. 

Fort  remarquable  et  d'une  entière  exactitude,  cette  étude  est  fon- 
dée non  sur  les  extraits  choisis  et  arrangés  qui  paraissent  dans  les 
grands  périodiques  allemands,  mais  sur  les  lettres  simples  et  vraies 
que  publient  les  petites  revues  professionnelles.  On  y  voit  le  soldat 
allemand  avec  ses  faiblesses,  ses  lassitudes,  scs  rancœurs,  mais  aussi 
avec  ses  préjugés  fortement  enracinés,  et  dont  il  n'est  pas  près  d'être 
désabusé. 

Sur  la  conduite  des  soldats  allemands  «  à  TaiTière- 
front  »,  en  pays  envahi,  on  possède  deux  livres  de  «  sou- 
venirs vécus  »,  très  différents  d'esprit  et  de  forme,  mais 
fort  importants  l'un  et  l'autre  : 

Tels  qu'ils  sont.  Notes  d'une  infirmière  de  la  Croix- 
Rouge,  par  M^ejean  Leune.  Paris,  Larousse,  191 5.  In-i6, 
188  p.,  avec  pi.  —  2  fr.  50. 

M""  Jean  Leune,  qui,  en  compagnie  de  son  mari,  fit  jadis  dans  les 
Balkans  de  si  intéressants  voyages  d'enquête,  était  infirmière  à  Cam- 


I,  Coosuilter  tomefois-  :  Sur  les  dntx  fronts.  Récits  allemands,  par  A. 
Masseron.  Correspondant  du  lo  mai  191 5  (et  comparer  la  livraison  du 
10  septembre  191 5.  Voir  aussi  dans  celle  du  10  novembre  1915  :  Lettres 
d'Allemands,  par  Louis  Tarcenay). 
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brai,  au  moment  où  la  ville  fut  envahie.  Courageuse,  intelligente- 
et  spirituelle,  connaissant  parfaitement  la  langue  allemande,  elle  sut 
tenir  tête  aux  otficiers  prussiens  :  elle  traduit  littéralement  («n  don- 
nant en  note  le  texte  allemand  des  principaux  passages)  les  conver- 
sations fréquentes  qu'elle  a  eues  avec  eux,  et  où  ils  s'efforcent  de  con- 
cilier tant  bien  que  mal  l'arrogance  et  la  politesse,  leur  mépris  pour 
la  France  vaincue  et  leur  goût  pour  les  choses  de  France.  Au  bout 
de  cinq  mois,  M"'"  Jean  Leune,  ayant  su  son  mari  grièvement  blessé, 
obtint  de  rentrer  en  France  par  Lille,  Aix-la-Chapelle  et  la  Suisse, 

Dans  la  Belgique  envahie.  Parmi  les  blessés  allemands 

(août-décembre  19 14),  par  Joseph  Boubée.  Paris,  Plon- 
Nourrit,  19 16.  In-ié,  308  p.  —  3  fr.  50. 

L'auteur,  prêtre  français,  se  trouvait,  au  moment  de  l'invasion , 
dans  une  ville  de  Belgique  —  qu'il  ne  nomme  pas  —  située  sur  la 
route  des  troupt'S  allemandes  déferlant  iiach  Paris.  Après  un  récit 
de  la  prise  de  la  ville,  il  consacre  la  plus  grande  partie  de  son  livre 
aux  observations  qu'il  a  pu  faire  au  service  des  blessés  allemands, 
dans  un  couvent  de  sœurs  françaises.  11  nous  parle  des  majors,  des 
officiers,  des  simples  soldats  surtout  qui,  sous  l'effet  de  la  douleur^ 
sont  redevenus  maris  et  pères,  et  dans  leur  lit  d'hôpital,  pleurent  — 
un  peu  trop  volontiers,  parfois  —  à  la  pensée  de  leur  famille.  Au 
mois  de  senembre,  l'avance  des  Alliés  oblige  les  Allemands  à  quitter 
la  villeen  abandonnant  leurs  blessés  :  la  plupart  de  ceux-ci  sont  alors 
évacués;  mais  la  ville  est  bientôt  reprise  par  l'ennemi,  sans  effusion 
de  sang  cette  fois.  Au  bout  de  quelques  mois,  l'auteur  parvient 
à  regagner  la  France,  par  des  moyens  qu'il  garde  secrets. 
Les  procédés  allemands  d'occupation  militaire  sont 
étudiés  avec  précision  dans  l'ouvrage  d'un  émirent  éco- 
nomiste italien  : 

L'Occupation  militaire  dans  le  passé  et  dans  le  présent. 

Barbarie  ancienne  et  civilisation  moderne,  par  Giuseppe 
Prato.  Traduit  de  l'italien  par  MM.  G. P.  et  A.R.  P</r/s, 
M.  Giardei  E.  Brière,  1916.  In- 16.  —  2  fr. 

L'auteur,  professeur  .1  l'Université  de  Turin,  «  oppose  les  pro- 
cédés allemands  eu  territoire  occupé  à  ceux  des  guerres  anciennes, 
beaucoup  plus  humaines...  Il  en  analyse  la  genèse,  la  codification 
et  la  pratique,  particulièrement  en  ce  qui  concerne  la  France  du 
Nord  ». 
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Ouvrages  généraux  sur  les  crimes  des  armées 
allemandes. 

Après  avoir,  dans  les  précédents  chapitres,  choisi, 
parmi  l'abondante  littérature  consacrée  aux  «  atrocités  » 
-allemandes,  les  livres,  rapports,  articles  limités  à  un  pays, 
une  région  ou  une  ville  déterminée,  nous  en  venons  aux 
ouvrages  où  ces  atrocités  sont  constatées  et  condamnées 
■dans  leur  ensemble. 

Aux  enquêtes  particulières  menées  officiellement  en 
Belgique  et  en  France,  s'en  ajoute  une  troisième,  d'objet 
plus  général,  et  moins  directement  intéressée,  conduite 
par  ordre  du  gouvernement  britannique  : 

Rapport  de  la  Commission  d'enquête  sur  les  atrocités 
allemandes  nommée  par  le  Gouvernement  de  Sa  Majesté 
Britannique  et  présidée  par  le  Très  Honorable  Vicomte 
Bryce,  ancien  ambassadeur  britannique  à  Washington. 
PariSy  Payot,  191 5.  In-8,  70  p.  avec  2  cartes.  —  o  fr.  40. 

Appendice  au  précédent,  contenant  les  dépositions 
intégrales  de  plusieurs  centaines  de  témoins  interrogés 
par  la  commission  d'enquête  et  10  photographies  de  car- 
nets de  route  allemands.  Paris,  Payot,  191 5.  In-8,  288  p., 
.ivec  fac-similés.   —  i  fr. 

Comparer  : 

La  Conduite  des  Allemands  en  Belgique  et  en  France, 
d'après   l'enquête  anglaise,  par    Henri  Davignon.  Paris, 
Blond  et  Gay,  191 5.  In-ié,  39  p.  —  o  fr.  60. 
(Pages  actuelles,  n"  52^.) 


1.  I.cs  Russes  ont  eux  aussi  fait  leurs  enquêtes,  témoin  le  livre  de 
A. S.  Rezanof  :  Les  Atrocilés  allemandes,  que  M.  de  Wyzewa  prend  pour 
base  d'une  étude  sur  Le  Martyre  des  baigneurs  russes,  reproduite  dans  le 
recueil  Derrière  le  front  boche,  p.  i  à  52. 
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En  dehors  des  dépositions  orales  recueillies  par  les 
commissions  d'enquête,  il  est  des  documents  que  TAlle- 
magne  ne  saurait  récuser,  et  qui  témoignent  aussi  contre 
elle,  —  les  carnets  des  soldats  allemands  : 

Les  Grimes  allemands,  d'après  les  témoignages  alle- 
mands, par  Joseph  Bédier.  Paris,  Colin,  1915.  ln-8,  40  p., 
avec  fac-similés.  —  o  fr.  50. 

(Études  et  documents  sur  la  guerre.) 

Dans  cet  opuscule,  écrit  en  vue  de  la  propagande,  mais  établi 
seloii  toutes  les  règles  de  la  critique  scientifique,  l'auteur  emprunte 
presque  exclusivement  ses  témoignages  à  ces  jourvaux  de  guerre 
que  l'article  75  du  Règlement  de  service  en  campaone  de  l'armée  alle- 
mande recommande  aux  soldats  de  rédiger  en  cours  de  loute,  et  qui 
ont  été  saisis,  à  titre  de  papiers  militaires,  sur  des  prisonniers  », 
Les  pages  probantes  de  ces  carnets  sont  reproduites  par  la  photo- 
graphie, transcrites  dans  le  texte  allemand  et  traduites  en  français. 

La  brochure  de  M.  Bédier,  traduite  en  plusieurs 
langues  étrangères,  fut  répandue  parmi  le  public  neutre, 
et  les  Allemands  s'émurent  de  Peffet  que  pourrait  pro- 
duire un  tel  réquisitoire.  Ils  tentèrent  de  le  réfuter  soit 
dans  des  articles  de  presse,  soit  dans  des  opuscules,  dont 
certains,  fort  habiles  et  qui  visent  aussi  à  la  rigueur 
scientifique,  furent  traduits  en  français.  M.  Bédier  répon- 
dit en  apportant  des  preuves  nouvelles  : 

Comment  l'Allemagne  essaie   de  justifier   ses  crimes, 

Dar  Joseph  Bédier.  Paris,   Colin,    191^.  In-8,  48  p    — 
fr.  50. 

(Études  et  documents  sur  la  guerre.) 

L'auteur  discute  les  critiques  qui  lui  sont  faites,  d'avoir  traduit 
de  façon  inexacte  ou  tendancieuse,  et  il  montre  que,  même  justi- 
fiées, ces  critiques,  portant  sur  quelques  lignesà  peiue,  ne  sauraient 
en  rien  affaiblir  la  valeur  de  ses  conclusions.  Pour  ajouter  encore 
à  la  force  decelles-ci,  il  présente  de  nouveaux  «  cirnets  »,  contenant 
de  nouveaux  aveux  de  crimes  révoltants,  «  commis  presque  tous  en 
service  commandé  ». 

Des  juristes  de   renom   ont    également  consacré   aux 


LES   ATROCITÉS    ALLEMANDES  $1^ 

atrocités  allemandes  des  études  conçues  dans  un  esprit 
scientifique  : 

Les  Attentats  allemands  contre  les  biens  et  les  per- 
sonnes, par  P.  Fauchille.  Revue  générale  du  droit  interna- 
tional public  de  juillet-octobre  191 5. 

Importante  étude,  qui  prend  pour  base  les  rapports  des  commis- 
sions officielles  d'enquête. 

Le  Guerre  allemande  par  la  combustion,  Tasphyxie  et 

l'empoisonnement  de  l'adversaire,  par  E.  Cluket.  Paris, 

Impr.  de  Cadet,  191  S-  In- 16,  48  p. 

(Extrait  revu  et  augmenté  du  iournal  Vlnformation  des  î  et  8  mai 
1915.)  L'auteur  est  l'ancien  président  de  l'Institut  de  droit  interna- 
tional. 

—  Mentionnons  encore  la  brochure  :  Les  Lois  de  la  guerre  {guerre 
sur  terre).  Leur  violation  systématttfue  par  rAlletruigne.  Réparations  et 
satictioHs.  Conférence  par  J.  Champcommunal,  professeur  à  la 
Faculté  libre  de  Lirrogcs.  (Paris,  Librairie  de  Droit  usuel,  1915- 
In-8,  î2  p.  —  I  fr   <;o.) 

—  Voir  aussi,  p.  178  et  17g.  diverses  études  sur  «  les  armes 
déloyales  »  et  la  «  chimie  meurtrière  »  des  Allemands. 

Plusieurs  ouvrages  généraux  sur  la  destruction  des 
monuments  et  des  villes  d'art  complètent  les  études  par- 
ticulières citées  antérieurement  en  si  grand  nombre  : 

Les  Allemands  destructeurs  de  cathédrales  et  de  tré- 
sors du  passé.  Mémoire  relatif  aux  bombardements  de 
Reims,  Arras,  Senlis,  Louvain,  Soissons,  etc.,  accompa- 
gné de  photographies  et  de  pièces  justificatives.  PariSy 
Hachette,  191 5.  In-8,  vin-80  p.  avec  17  pi.  —  i  fr.  50. 

Recueil  composé  d'après  des  documents  du  Sous-Secréuriat 
d'Etat  des  Beaux- Arts  et  publié  par  un  Comité  d'artistes  et  d'hommes 
de  lettres. 

Les  Villes  d'art  mutilées.  Numéro  spécial  de  Je  sais 
tout,  15  septembre  191 5. 
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Les  Villes  détruites,  par  P.  Marcel.  Grande  revue  de 
mars  191 5  '. 
Conférences. 

Les  Villes  martyres  de  France  et  de  Belgique,  par 
Marius  Vachon.  Statistique  des  villes  et  villages  détruits 
par  les  Allemands  dans  les  deux  pays,  avec  41  vues  de 
villes  et  de  monuments  historiques  avant  et  après  leur 
incendie.  Paris,  Payot,  191 5.  In- 16,  212  p.  avec  table.  — 
2  fr.  50. 

«  Ce  livre,  dit  l'Introduction,  est  la  réunion  en  volume,  ainsi  que 
le  complément  par  de  nombreux  documents  nouveaux,  de  la  série 
de  conférences  publiques  organisées  en  Suisse  pour  y  faire  con- 
naître les  crimes  de  vandalisme  commis  par  les  Allemands  dans  les 
régions  de  la  France  et  de  la  Belgique  envahies.  »  II  forme  un 
répertoire  précis  et  abondant  des  villes  et  villages  détruits.  L'auteur, 
au  cours  de  missions  officielles,  avait  eu  jadis  l'occasion  de  visiter 
les  cités  et  monuments  dont  il  parle  :  il  donne  une  description  émue 
de  ce  qu'ils  étaient  avant  leur  destruction. 

Les  Droits  de  l'art  et  l'Allemagne,  par  André  Michel. 
Paris,  Librairie  de  Foi  et  vie,  19 16.  In-ié.  —  o  fr.  50. 

(Pour  le  droit  et  la  liberté  des  peuples.  L'effort  des  alliés.) 

Les  Villes  martyres.  Reims,  Soissons,  Senlis,  Arras, 
par  André  Michel.  Louvain,  par  Mgr  Baudrillart.  Paris, 
Plon-Nourrit,  191 5.  In-ié,  96  p.  —  o  fr.  25. 

(Société  des  Conférences.  La  Revue  hebdomadaire.) 

La  Guerre  et  les  monuments,  par  Lucien  Magne  (Ca- 
thédrale de  Reims,  Ypres,  Louvain,  Arras).  Paris,  Berger- 
Levrauît,  1915.  In-i6,  104  p.,  16  pi.  —  i  fr.  ^. 

(Pages  d'histoire,  n°  64.) 

Deux  conférences  faites  au  Conservatoire  des  Arts  tt  Métiers. 

L'indignation  soulevée  par  les  crimes  allemands  se 
iraduit  sous  toutes  les  formes.  On  les  stigmatise  dans  des 

1.  Nous  omettons  plusieurs  articks  de  revues  simples  exercices  litté- 
-airss. 

2.  Parmi  les  albums  d'estampes,  il  nous  faut  citer  ici  tout  au  moins 
celui  de  Robida  :  Les  J'Hles  martyres. 
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albums  illustrés,  —  documentaires,   satiriques  ou  artis- 
tiques : 

Où  l'armée  allemande  a  passé.  Londres  «  The  Daily  Chro- 
iilcle  »,  1916.  Gr.  in-8,  63  p.  —  i  fr.  25. 

Album  de  photographies  représentant  les  ravages  commis  par  les 
troupes  allemandes,  avec  un  appendice  reproduisant  le  rapport  offi- 
ciel sur  les  atrocités  allemandes. 

La  Dernière  guerre,  par  Hermann-Paul.  Préface  par 
Anatole  France,  Paris,  Dorbon  aine,  19 16.  Album  in-4 
oblong,  de  20  planches.  —  7  fr.  50. 

Illustration  «  âpre  et  mordante  «  des  rapports  officiels. 

Le  Livre  rouge  des  atrocités  allemandes,  d'après  les 
rapports  officiels  des  gouvernements  français,  anglais  et 
belge,  par  l'image.  [Suite  de  40  estampes  de  M.J.G. 
Domergue  avec  Prologue  de  Paul  Escudier  et  épilogue  de 
Jean  Richepin.]  Paris,  Le  Magasine,  20,  rue  Sainl-Laiare, 
1916.  In-4.  —  5  fr. 

Des  recueils  populaires,  des  brochures  de  propagande 
sont  consacrés  aux  crimes  de  nos  ennemis  : 

Les  Barbares  modernes,  par  Ch.  Noiht.  Les  atrocités 
et  les  cruautés  exercées  par  les  Allemands  en  Belgique, 
en  Alsace-Lorraine  et  en  France  pendant  la  guerre  de 
1914;  épisodes  et  faits  de  guerre  s'y  rattachant.  Paris, 
IValUr,  1914.  In-i6.  —  3  fr.  50  le  volume. 

(i*'  volume,  mois  d'août,  196  p.  —  2'  volume,  mois  de  sep- 
tembre, 520  p.) 

—  Un  recueil  de  même  genre,  illustré,  œuvre  de  M.  J.  Poirier, 
avait  été  annoncé  par  la  librairie  Tallandier.  mais  l'Introduction 
seule  a  paru  (comme  prospectus). 

Gott  mit  uns!  Dieu  avec  nous  !,  par  Franciscus.  Pré- 
tace  de  M.  le  chanoine  Collin.  Paris,  Lclhielleux,  19 16. 
In-ié,  355  p.  —  4fr. 

L'auteur  fait  connaître  les  atrocités  allemandes;  il  les  oppose  aux 
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actes  d'héroïsme  des  Français  et  aux  actes  de  dévouement  du  clergé 

catholique  ^ 

La  Bête,  par  J.  Cathcart  Wason.  Londres,  Hachette, 
1916.  In-i6,  40  p.  —  o  fr.  25. 

L'auteur  expose  les  méthodes  barbares  adoptées  parles  Allemands 
dans  la  présente  guerre  et  le  mépris  total  dont  ils  font  preuve  pour 
les  principes  d'humanité  universellement  admis. 
Comparer  : 

Barbarie  et  humanité,  par  G.  Belot  et  Th.  Ruyssen. 
Paris,  «  La  Paix  par  le  droit  »,  1915-  In-8.  —  o  fr.  30. 

Dans  cette  brochure,  M.  Belot  s'élève  contre  la  conception  alle- 
mande d'une  guerre  sans  pitié  ;  M.  Ruyssen  donne  le  récit  de 
quelque?  atrocités  dont  il  a  eu  connaissance,  et  il  y  oppose  plusieurs 
actes  d'humanité  qui  font  honneur  à  certains  soldats  ou  infirmiers 
allemands. 

Divers  ouvrages  littéraires  prennent  également  pour 
sujet  les  atrocités  allemandes,  —  ouvrages  où  s'expriment, 
suivant  la  personnalité  de  l'auteur,  l'indignation,  Tironie, 
la  menace;,  l'appel  à  la  colère  divine  : 

Prouesses  allemandes,  1914-1916.  La  guerre  en 
Flandre.  Sur  la  Meuse  et  la  Meurthe.  Senlis  et  Gerbé- 
viller.  Les  carnets  des  Vandales,  par  Arthur  Chuq.uet. 
Paris,  E.  de  Boccard,  1916.  In-ié,  285  p.  —  3  fr.  50. 

Recueil  d'articles  dont  la  plupart  portent  sur  les  atrocités  alle- 
mandes, 

La  Guerre  à  1  allemande,  par  Jeanne  et  Frédéric  Réga- 

MÈY.  Pans,  Berger-Levrault,  191 5.  In-8,  156  p  —  1  fr.  50. 

Les  auteurs  prouvent  que  les  procédés  de  guerre  allemands 
furent,  au  cours  de  l'histoire,  constamment  aussi  déloyaux  et  aussi 
cruels. 

Échos  de  guerre.  France  et  Kultur,  par  Tabbé  M. -M. 
GoRSE.  Paris,  Téqtii,  191 5.  In-ié,  xvi-500  p.  —  3  fr.  50. 

I.  Par  là  l'ouvrage  se  rapproche  de  ceux  du  Comité  catholique  de  pro- 
pagande, en  certaines  de  leurs  parties.  Se  reporter  à  la  p.  61. 
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L'auteur  fait  un  tableau  de  tous  les  crimes  commis  par  l'Alle- 
magne et  ses  armées  pendant  cette  guerre  :  il  leur  oppose  la  no- 
blesse du  patriotisme  et  de  l'héroïsme  français. 

Les  Crimes  allemands  et  le  châtiment  libérateur,  par 

le   Père    Ange   Cipriaki.  Paris,  Ch.  Amat,    1915.  ln-8, 
loi  p. 

Sommaire.  —  Une  race  de  barbares.  Les  anciens  Barbares.  Les 
nouveaux  Vandales.  La  foi  allemande.  La  piraterie  allemande.  Les 
enquêtes  des  Alliés  sur  les  crimes  allemands.  Le  châtiment  libé- 
rateur. 

Des  discussions  naissent  dans  la  presse  quotidienne  et 
dans  les  revues  ;  des  représailles  sont  réclamées  par  les 
plus  ardents,  déconseillées  par  les  pacifistes  : 

Comment  les  punir?,  par  Jules  Delafosse.  Revue  heb- 
domadaire du  27  février  191  5. 

Les  Crimes  allemands  et  notre  indulgence,  par  Fabre 
des  Essarts,  doyen  de  la  Société  des  Poètes.  Nouvelle 
revue  An  \"  juillet  191 5. 

Représailles,  par  Th.  Ruyssen.  Grmid^  revue  de  mars 
1916. 

L'auteur  combat  l'idée  de  représailles. 

Comparer  : 

Le  lendemain  de  la  guerre.  Réparations  et  sanctions 
nécessaires,  par  L.  Nor.maxd.  Correspondant  du  10  dé- 
cembre 191 5. 

L'auteur  réclame,  après  la  guerre,  des  réparations  matérielles,  et 
la  coudamuation  des  coupables  par  les  Alliés  réunis  en  assises 
solennelles.  —    Voir  aussi  le  chapitre  Paix. 

Les  neutres  ont  associé  leurs  protestations  à  celles  des 
Alliés  '  : 

Les  Cruautés  allemandes,  par  Léon  Maccas.  Réquisi- 
toire d'un  neutre.  Préface  de  Paul  Girard.  Paris,  Nou- 
velle librairie  nationale^  1915-  ln-i6,  xvi-312  p.  —  3  Ir.  50, 

I.  On  trouvera  dans  la  division  Portugal  (p.  4K9)  l'indication  de  la 
protestation  des  Portugais. 
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Paru  au  mois  de  mai  1915,  ce  réquisitoire,  œuvre  d'un  savant 
grec,  fit  grandî  impression  par  la  clarté  de  l'ordonnance,  la  préci- 
sion et  l'abondance  des  faits  avancés. 

Louvain...  Reims.  I.  Articles  originaux  d'André  Sua- 
RÈs,  Romain  Rolland,  René  Morax,  D*"  A.  Forel. 
Lettres  et  témoignages.  II.  Documents,  protestations, 
témoignages,  illustrations,  etc.  Lausanne,  Tarin,  191 5. 
In-i6,  70  et  15e  p.  —  I  fr.  le  vol. 

(10'  et  12''  cahiers  Vaudois.) 

Comparer  : 

Deux  réquisitoires  :  le  «  Schwarzbuch  »  allemand,  les 
dossiers  des  «  Cahiers  vaudois  »,  par  A.  Masseron.  Cor- 
respondant du  25  mai  191 5. 

L'auteur  oppose  l'un  à  l'autre  l'ouvrage  précédent  et  le  livre  offi- 
ciel allemand  des  «  atrocités  des  Alliés  ». 

Une  fois  connues  les  atrocités  allemandes,  on  cherche 
à  les  «  expliquer  »  ;  et  on  les  explique  —  tout  comme  la 
guerre  elle-même  —  par  la  mentalité  et  les  doctrines  de 
nos  ennemis.  Beaucoup  des  ouvrages  relatifs  aux  origines 
profondes  de  la  guerre,  cités  dans  notre  Première  Partie, 
tendent  à  rendre  compte  de  ces  crimes  tout  autant  que  de 
la  préméditation  du  conflit.  D'autres  études  ont  pour 
objet  principal  ou  exclusif  de  montrer  la  cause  de  ces 
actes  inhumains  dans  une  hypnose  ou  folie  collective  de 
l'Allemagne  : 

La  Psychologie  des  Allemands  actuels.  Alcooliques,  fous 
criminels,  par  le  D""  Capitan.  Paris,  Alcan,  191 5.  In-8, 
lé  p.  —  ofr.  60. 

(Cours  d'anthropologie  préhistorique  de  l'Ecole  anthropologique 

de  Paris,  année  1914-19:5.  Leçon  du  9  octobre  1914.) 

L'Hypnose  collective  de  TAUemagne,  par  Y.  Didier. 
Grande  revue  de  juin  191 5 . 

L'empereur   Guillaume    11   a  jadis  proposé   les    Huns 
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barbares  comme  idéal  à  ses  armées  '.  On  s'accorde  à  juger 
que  cet  idéal  est  atteint,  et  on  assimile  aux  Barbares  non 
seulement  les  soldats  allemands,  mais  toute  la  nation 
allemande  : 

La  Barbarie  de  Berlin.  Lettres  à  un  vieux  garibaldien^ 
par  G.-K.  Chesterton.  Traduit  par  Isabelle  Rivière. 
Paris,  Nouvelle  Reinie  française,  191 5.  In-ié,  148  p.  — 
3  fr.  50. 

Des  traductions  françaises  des  deux  parties  de  cet  ouvrage  sont 
également  publiées  en  brochures  de  propagande  (In-8  de  30  et  18  p.) 
par  les  éditeurs  Eyre  and  Spottiswoode,  à  Londres. 

L'auteur,  qui  est  à  l'heure  actuelle  l'un  des  plus  inffuents  parni> 
les  littérateurs  d'Outre-Manche,  soutient  la  thèse  de  l'Allemand 
considéré  comme  le  barbare-type.  «  Pour  définir  le  vrai  sauvage» 
dit-il  en  substance,  il  ne  suffit  pas  de  savoir  qu'il  maltraite  les 
étrangers  et  les  captifs  beaucoup  plus  que  ne  le  font  les  autres 
peuples  :  le  définir,  c'e.<-t  dire  qu'il  rit  quand  il  vous  frappe  et  qu'il 
hurle  quand  vous  le  frappez.  »  Le  barbare  est  contraire  par  instinct 
à  l'idée  de  pacte  et  à  l'idée  de  réciprocité.  «  Cette  mentalité  extraordi- 
naire se  retrouve  dans  tous  les  actes  et  dans  toutes  les  paroles  qui 
viennent  de  Berlin  :  l'Allemand  ne  peut  sortir  de  cette  idée  que  lui,. 
parce  qu'il  est  lui,  et  non  pas  nous,  il  est  libre  de  transgresser  la 
loi,  et  aussi  d'en  appeler  à  la  loi.  » 

La  Psychologie  du  barbare,  par  Cari  Smllders.  Cau- 
serie faite  à  l'Union  Belge  de  Maestricht,  le  20  octobre 
191 5.  Maestricht,  Union  belge,  191 5.  In-ié,  20  p. 

L'Allemagne  barbare,  par  Gabriel  Langlois.  Paris,. 
Walter,  191 5.  In-8,  344  p.  —  >  fr.  50. 

Ouvrage  populaire. 

Si  les  Allemands  sont  des  barbares,  ils  sont,  comme  on 
sait,  des  barbares  «  organisés  »  :  les  crimes  de  leurs 
armées  ne  résultent  pas  d'excès  individuels  et  isolés,  ils 
sont  l'application  méthodique  de  théories  formellement 

1.  Voir  à  ce  sujet  l'article  de  M.  G.  Lacour-Gayet  dans  la  Revue  heb- 
domadaire du  i"  mai  191s  :  «  Paites-vous  la  réputation  des  Huns  et  d^ At- 
tila. » 
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exprimées.   C'est  ce  que   démontrent  les  brochures    qui 

suivent  : 

Pratique    et  doctrine  allemandes  de    la  guerre,    par 

E.  Lavisse  et  Ch.  Axdler.  Paris,  CoJiji,  1915.  In-8,  48  p. 
—  o  fr.  50. 

(Études  et  documents  sur  la  guerre.) 

Le  premier  chapitre  fournit  d'abondants  exemples  de  «  la  pra- 
tique allemande  de  la  guerre  »,  exemples  significatifs,  emprumés 
pour  la  plupart  à  des  documents  français,  mais  aussi  à  l'enquête 
belge  et  à  quelques  aveux  allemands.  Le  second  chapitre  analyse 
«  la  doctrine  allerrande  de  la  guerre  »,  dans  laquelle  est  érigé  en 
principe  le  terrorisme  systématique.  Cette  doctrine  «  plonge  par  ses 
racines  jusqu'au  fond  de  Tâme  allemande  »  :  c'est  ce  que  tend  à 
prouver  le  troisième  chapitre,  lequel  reproduit  l'étude  de  M.  Lavisse, 
Trois  idées  allemandes,  analysée  dans  notre  Première  Partie,  p.  25. 

Les  Usages  de  la  guerre  et  la  doctrine  de  l'état-major 
allemand,  par  Charles  Andler.  Paris,  Akan,  1915.  ln-8, 
124  p.  —  I  fr.  25. 

Complétant  l'opuscule  précédent,  celte  nouvelle  brochure,  après 
avoir  exposé  dans  ses  traits  caractéristiques  «  la  doctrine  de  l'Etat- 
major  allemand  »,  contraire  aux  usages  de  la  guerre,  cite,  pour  con- 
firmer cet  exposé,  un  grand  nombre  de  «  Textes  justificatifs  »,  les- 
quels prennent  la  pus  grande  partie  du  volume.  Ces  textes  sont 
empruntés  aux  principaux  théoriciens  allemands  de  la  guerre  depuis 
un  siècle  :  Claus-ewitz,  Julius  von  Hartmann,  de  Moltke,  etc. 
L'opuscule  se  termine  en  opposant  aux  théories  allemandes  «  La 
Doctrine  de  l'armée  française  ». 

L'opposition  esquissée  dans  les  dernières  pages  de  la 
brochure  précédente  est  développée  avec  plus  d'abon- 
dance dans  une  étude  de  source  protestante  : 

Le  Droit  et  la  force,  d'après  les  manuels  des  États- 
majors  allemand  et  français,  par  Emile  Doumergue.  Paris, 
Librairie  de  Foi  et  Vie,  191 5.  In- 16,  1 12  p.  —  i  fr. 

(Iji  Morale  et  la  politique  des  belligérants.) 
(I.  Le  droit.  —  II.   La  force.) 

Ariich. 

La  Science  allemande  et  le  droit  de  la  guerre,   par 

A.  Pillet.  Revue  des  deux  mondes  du  i<^''  avril  191 5. 


L  ALLEMAGNE  ET  LE  DROIT  DES  GENS        527 

Élargissant  le  débat,  l'auteur  de  l'important  travail  qui 
suit  voit  dans  les  atrocités  germaniques  l'aboutissement 
non  pas  seulement  des  théories  d'un  état-major,  mais  des 
principes  fondamentaux  de  l'impérialisme  allemand  : 

L'Allemagne  et  le  droit  des  gens.  D'après  les  sources 
allemandes  et  les  archives  du  Gouvernement  français,  par 
Jacques  de  Dampierre.  L'impérialisme.  Paris,  Berger- 
Levrault,  191 5.  In-4,  262  p.,  avec  103  photographies 
documentaires  et  1 3  cartes.  —  6  fr. 

Sommaire.  —  Le  Droit  des  gens  devant  l'impcrialisme  allemand. 
La  violence  terme  de  la  politique  allemande.  La  guerre  allemande 
et  la  spoliation.  Le  terrorisme  allemand. 

Ce  livre  est  présenté  comme  le  premier  volume  d'un  ouvrage 
plus  étendu.  La  thèse  de  l'auteur,  —  à  savoir  que  l'impérialisme 
allemand,  fondé  sur  la  violence,  est  par  essence  contraire  au  droit 
des  gens,  et  porte  en  lui  tous  les  excès  commis  par  les  troupes 
allemandes  —  est  confirmée  par  une  grande  abondance  de  docu- 
ments de  toute  sorte  :  extraits  d'ouvrages  imprimés,  carnets  de 
soldats  allemands,  photographies,  etc.  On  apprécie  la  modération  et 
l'exactitude  scientifique  de  l'auteur. 

—  Voir  le  compte  rendu  de  ce  livre,  donné  par  M.  Ch.  Dupais 
dans  la  Revue  des  sciences  politiques  du  15  avril  1916'. 

Plusieurs  conférences  ou  manifestes  de  provenance 
française,  anglaise  ou  belge,  réunissent  en  une  même  ré- 
probation toutes  les  violations  allemandes  des  conven- 
tions internationales  2  : 

La  Guerre  et  le  droit  des  gens  au  XX»*  siècle,  par  Louis 
Renault.  Lecture  faite  à  la  séance  publique  de  l'Institut 
de  France  le  26  octobre  1914.  Texte  publié  dans  la  Revue 
du  mois  et  reproduit  dans  la  Revue  politique  internationale 
de  novembre  1914. 


1.  Voir  d'autre  part  dans  notre  I"  partie,  p.   i$2,  l'analjse  du  livre  : 
L'Allemagtu,  les  neutres  et  le  droit  des  gens,  par  Robert  Perret. 

2.  Voir  dans  notre  111"  partie  l'indication  du  recueil  de  P.  Fauchille  : 
Documents  intéressant  le  droit  international. 
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La  Guerre  et  le  droit  international,  par  Louis  Renault. 
Paris,  Édition  delà  Revue  bleue,  191 5.  In-8. 

Leçon  d'ouverture  du  cours  de  droit  international  public  de  la 
Faculté  de  Droit  de  l'Université  de  Paris  (15  décembre  1914).  — 
Voir  p.  7  la  mention  d'une  conférence  du  même  auteur  :  IJAllemagvf 
et  le  droit  des  gens  (dans  le  recueil  :  La  Guerre). 

La   Guerre  du  droit  public.   Loudres,  Darling  et  fils  y 
1916.  In-i6,  75  p. 

Réquisitoire  contre  les  violations  allemandes  du  droit  interna- 
tional. 

L'Allemagne  et  les  conventions  de  La  Haye.  Pacifisme 
et  démocratie.  Conférence  faite  à  la  Maison  du  peuple  de 
Lausanne  le  8  avril  191 5,  par  Charles  Dejongh;  suivi 
d'une  analyse  et  d'extraits  des  rapports  de  la  commission 
belge  d'enquête.  Lausanne,  L.  Martinet,  191 5.  In-8.  45  p. 
—  o  fr.  50. 

L'auteur  est  de  nationalité  belge.  (Voyez  p.  213.) 


Biographies. 

Pendant  les  premiers  mois  de  la  guerre,  le  grand  pu- 
blic français  eut  une  tendance  à  faire  sienne  la  manière 
de  voir  qui  attribue  aux  seuls  monarques  et  dirigeants  la 
responsabilité  des  guerres.  Comme  il  fallait  un  nom  et 
un  objet  à  la  haine  populaire,  c'est  sur  l'empereur  Guil- 
laume II  et  subsidiairement  sur  son  fils  le  Kronprinz  ou 
«  son  complice  »  François-Joseph,  que  cette  haine  se  con- 
centra. De  là  toute  une  extrême  abondance  de  produc- 
tions satiriques  ',  et  un  assez  grand  nombre  de  «  biogra- 
phies »  qui  n'étudient  guère  que  les  tares  physiques  ou 
morales  des  souverains  ennemis.  Nous  devons  nous  limi- 
ter à  une  énumération  très  restreinte  : 


1.   Voir  p.  541  l'indication  du  recueil  de  caricatures  fv<M>>,   Krotif>rî$i^ 
et  C".  par  J.  Grand-Carteret. 
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La  Famille  des  Hohen\ollern . 

Une  race  de  proie  :  la  famille  des  Hohenzollern,  par 

G.   Desdevises  du  Dézert.   Cleniioiil-Ferraiid,  inipr.    de 
G.  Moiil-Louis,  1915-  In-8,  5  5  p. 

—  Un  ouvrage  est  consacré  à  la  Dame  Hlanche  «  qui  sort  de  la 
tombe  et  apparaît  quand  quelque  catastrophe  imminente  menace  l'un 
des  Princes  de  la  Maison  de  Hohenzollern  »  :  La  Dame  Blanche  des 
Hohenxpllern  et  Guillaume  II,  par  J.-H.  Lavaur  (Paris,  Éditions  pra- 
tiques et  documentaires,  1915.  In-8.  -^  i  fr.  25). 

Guillaume  IL 

Folie  d'empereur.  Une  dynastie  de  dégénérés.  Guil- 
laume II  jugé  par  la  science,  par  le  D""  Cabanes.  Paris, 
Alhiii-Michel,  191 5.  In-i6,  464  p.  —  5  fr.  50. 

Guillaume  II  est  un  dégénéré  qui  résume  en  lui  toutes  les  tares 
ancestrales. 

Kaiseriana,  par   Paul-Louis  Hervier.  Paris,  La  Nou- 
velle revue,  191 5.  In- 16,  224  p.  —  3  fr.  50. 
Recueil  d'anecdotes. 

Le  Dernier  Faust.  Hantises  et  visions  du  Kaiser,  par 
Raymond  Maygrier.  Paris,  Lethielleux,  19 16.  In-i6,  253 
p,  —  2  fr.  50. 

Mélange  de  fiction  et  d'histoire.  Les  crimes  du  dernier  Faust, 
Guillaume  II,  sont  expliqués  par  l'intervention  de  Thor,  fils  d'Odin, 

Guillaume  II  ou  le  Vieux  de  la  Montagne,  par  Onésime 
Reclus.  Paris,  Attinger,  191 5.  In- 16,  35  p.  — o  fr.  éo. 

Comparaison  entre  l'empereur  allemand  et  le  chef  des  Assassins. 

Les  deux  études  qui  suivent,  fondées  sur  des  souvenirs 
personnels,  méritent  une  mention  particulière  pour 
l'exactitude  dans  les  faits  et  la  modération  dans  les  juge- 
ments : 

L'Empereur  Guillaume.  La  Famille  impériale  alle- 
mande. La  Cour.  Le  Gouvernement,  par  le  B»"  Beyens. 
Revue  des  deux  mondes  des  i'-'"  et  15  mars  191 5.  (Repro- 
duit dans  V Allemagne  avant  la  guerre,) 

J.  Vie.  .  ,, 
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Notes  et  souvenirs  sur  Guillaume  II,  par  Ferdinand 
Bac.  Revue  de  Paris  du  i^""  avril  191 6. 

Des  études  biographiques  de  provenance  étrangère 
ont  été  traduites  en  français.  : 

La  Psychologie  du  Kaiser,  Étude  de  ses  sentiments  et 
de  son  obsession,  par  Morton  Prixce.  Traduit  de  l'an- 
glais par  Joseph  Pineaud.  Paris,  Aîcan,  191 6.  In-8.  — 
o  ir.  60. 

L'auteur,  de  nationalité  américaine,  est  «  un  professeur  de  sciences 
médicales,  et  s'occupe  surtout  de  psychiatrie  ». 

Guillaume  II  inconnu  et  la  cour  d'Allemagne.  Mémoires 
d'Ursula,  comtesse  d'EppixGHovEN.  Adaptation  de 
William  Fischer.  Traduction  française  d'André  Mévil. 
Paris.  Librairie  universelle,  1916.  In-i6,  xii-359  p.  — 
3  fr.  50. 

Les  Jours  tragiques  du  Kaiser  depuis  le  début  de  la 
guerre,  d'après  l'ouvrage  espagnol  «  Guillermo  el  Tra- 
jico  »  de  M.  J.  Rodriguez  de  Sagrador.  Paris,  Éditions 
pratiques  et  documentaires,  191 5.   In-8,  64  p.  —  i  fr.  25. 

Ouvrage  populaire  '. 

Le  Kaiser  démasqué.  Souvenirs  du  comte  Axel  von 
ScHWERiNG,  traduit  de  l'anglais  par  L.  Lab.\t.  Lectures 
pour  tous  des  15  avril  et  15  mai  191 5. 

Sorte  de  roman  historique,  qui  a  obtenu  en  Angleterre  le  plus 
vif  succès.  On  l'attribue  à  un  diplomate  qui  connaît  intimement 
Guillaume  II. 

Le  Kaiser  peint  par  un  neutre  (le  D'  Sven  Hedin). 
Revue  bleue,  Reinie  politique  et  lillérairc  des  8-15  mai  191 5. 
Portrait    élogieux   de  Guillaume  II,  par    un   Suédois  germano- 
phile. 


I.  Il  est  également  parlé  de  Guillaume  II  dans  un  autre  ouvrage  po- 
pulaire, publié  par  la  même  librairie  :  Les  Révélations  d'un  neutre  (M.  S. 
Ortega),  par  G.  Martin.  (191  î-  In-8,  64  p.  —  i  fr.  25.) 
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Le  Krofiprwi. 

Le  Kronprinz,   par   Paul-Louis  Hervier.  Paris,  «  La 
Nouvelle  Revue  »,i9i5.  In-i6,  231  p.  —  3  fr.  50. 
Recueil  d'anecdotes. 

Actes  du  Kronprinz  depuis  le  début  de  la  guerre,  par 

G.  Martin.  Paris,  Éditions  pratiques  et  documentaires,  191 5. 

In-8,  64  p.  —  I  fr.  25. 

François-Joseph. 

Quelques  souvenirs  sur  François-Joseph,  par  Ferdinand 
Bac.  Revue  de  Paris  du  1'="'  septembre  191 5. 

L'auteur,  qui  a  pu  fréquemment  approcher  le  vieil  empereur,  le 
montre  ici  tel  qu'il  était  :  simple,  borné,  indifférent. 

Impressions  de  Vienne.  Le  vrai  François-Joseph,  par 
L.  Bresse.  Grande  Revue  de  décembre  191 5,  janvier,  fé- 
vrier, mars,  avril  1916  '. 

PERSONNAGES  DIVERS. 

Silhouettes  allemandes  (Bethmann-Hollweg,  Fal- 
kenhayn.  Tirpitz,  Bûlow,  Zeppelin,  Hindenburg,  Mac- 
kensen,  Klùck,  Bissing,  Haeseler,  Harden,  Krupp),  par 
Paul-Louis  Hervier.  Paris,  Nouvelle  Revue,  1916.  In-i6, 
260  p.  —  3  fr.  50. 

Le  maréchal  von  der  Golt\. 

Souvenirs  sur  le  maréchal  von  der  Goltz.  Mercure  de 
France  du  i'-"''  juin  1916. 
M.  de  Bethmann-Hollweg. 

Les  Aïeux  de  M.  de  Bethmann-Hollveg,  chancelier 
de  l'Empire  d'Allemagne,  l'homme  au  chiffon  de  papier, 

1.  On  trouve  le  point  de  vue  populaire  sur  François-Joseph  développé 
dans  le  livre  :  Les  Trônes  ensanglantés,  par  G.  Maubert,  recueil  consacre 
à  cinq  souverains  :  François-Joseph,  Mahomet  V,  Ferdinand  de  Bulgarie, 
Pierre  I'"^  de  Serbie,  Albert  l"",  la  Grande-Duchesse  de  Luxembourg 
(Paris,  Éditions  pratiques  et  documentaires,  191 5.  In-8). 
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par  Léonce  Grasilier.   Paris,  Floiny,  191 5.  In-i6,  28  p. 

—  o  fr.  50. 

Le  Prince  de  Biiloiu. 

Chronique  de  la  guerre.  Le  Prince  de  Bûlow  ambassa- 
deur à  Rome.  Le  Prince  de  Bûlow  et  la  politique  alle- 
mande. Le  Prince  de  Bûlow  et  le  peuple  allemand,  par 
H.  Welschinger.  Revue  hebdomadaire  des  12,  19  et  26 
décembre  19 14. 

Se  reporter  à  la  page  595. 

Le  Comte  Tisiçi. 

La  Politique  de  Tisza,  par  E.  Fournol.  Revue  bleue 
{Revue  politi  que  et  littéraire)  du  13-20  février  1915  '. 


I.  Aux  études  biographiques  peuvent  être  assimilés  deux  ouvrages 
d'histoire  que  la  guerre  a  fait  naître,  mais  qui  n'ont  qu'un  rapport  loin- 
tain avec  les  événements  actuels  :  Le  Machiavélisme  de  VAnli-Machiavel 
(Paris,  Pion,  191 5.  In-i6, 154  p.),  étude  sur  un  livre  de  jeunesse  de  Fré- 
déric II,  laquelle  prend  place  dans  la  série  des  travaux  que  M.  Ch.  Benoist 
■consacre  au  Machiavélisme;  Prussiens  d'hier  ei de  toujours,  par  G.  Lenôtrc 
(Paris,  Perrin,  1916.  In-i6,  546  p.  —  3  fr.  $0),  recueil  d'études  anecdo- 
tiques  sur  divers  personnages  historiques  de  Prusse. 


Supplémeul  au  chapitre  dixième. 
L  ALSACE  LORRAINE  PENDANT  LA  GUERRE 

Nous  réservons  pour  le  chapitre  Paix  les  nombreux  ou- 
vrages qui  traitent  de  la  question  d'Alsace-Lorraine,  et  o\i 
sont  exposées  les  revendications  françaises  sur  les  pays 
annexés.  Nous  nous  limitons  ici  à  réunir  diverses  publica- 
tions qui  se  rapportent  plus  ou  moins  directement  à  l'his- 
toire de  l'Alsace-Lorraine  pendant  la  guerre  '. 

L'Alsace-Lorraine  sous  le  joug  allemand  pendant 
la  guerre. 

Le  joug  allemand  s'est  fait  ptndaiu  la  guerre  d'une 
dureté  impitoyable  envers  la  population  indigène  des 
pays  annexés.  Malheureusement  les  documents  sont  rares 
sur  ce  point  : 

L'Épreuve  alsacienne,  par  un  Alsacien.  Paris ^  Payot^ 
1915.  In-8,  69  p.  —  I  fr. 

La  brochure  réunit  «  une  série  d'articles  très  remarqués  paru>- 
dans  le  Joiinial  de  Genève  en  septembre  et  octobre  191  >.  L'auteur  les 
a  remaniés  et  mis  au  point  en  tenant  compte  des  faits  les  plus 
récents  jusqu'à  la  fin  de  janvier  1916  ».  Il  commence  par  faire  con- 
naître de  fa<;on  générale  les  premiers  effets  de  la  guerre  sur  l'âme 


1.  Voir  au  chapitre  France,  division  L,  les  ouvrages  concernant  le« 
Alsaciens-Lorrains  en  France  pendant  la  guerre. 
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alsacienne  :  éclairée  par  les  événements,  elle  s'est  affranchie  de  toute 
soumission  aux  théories  allemandes  d'impérialisme  despotique. 
Quant  aux  dominateurs,  ils  profitent  de  la  guerre  pour  exagérer 
leurs  prétentions  et  multiplier  les  mesures  de  rigueur  ou  les  menaces. 
Malgré  tous  les  sévices,  les  indigènes  proclament  en  mille  occa- 
sions leur  amour  pour  la  France  et  leur  haine  du  joug  prussien. 
L'auteur  le  prouve  par  les  se^ls  documents  dont  nous  disposions,  — 
mais  documents  précis  et  irréfutables  :  les  comptes  rendus  des 
séances  des  conseils  de  guerre,  publiés  par  la  presse  officieuse  alle- 
mande. 

Comparer  : 

Les  Martyrs  d'Alsace  et  de  Lorraine,  d'après  les  débats 
des  conseils  de  guerre  allemands,  par  André  Fribourg. 
Paris,  Plon-Notirrit,  1916.  In-ié,  192  p.  —  2  tV. 

—  Consulter  également  l'article  de  M.  P.  A.  Helmer  paru  dans  Jf 
sais  tout  du  15  février  1916  :  Le  Martyre  W un  peuple.  Les  persécutions 
en  Alsace  Lorraine. 

Les  «  impressions  de  témoin  »  font  exception  : 

Choses  vues  à  Metz  pendant  la  guerre  par  un  Français 
de  Metz.  Revue  hebdomadaire  du  18  décembre  191 5. 

Comparer  : 

L'Alsace  pendant  les  cinq  premiers  mois  de  la  guerre, 
par  O.  VoGELWEiTH.  Revue  des  sciences  politiques  du  15 
avril  191 5. 


La  Sympathie  française  pour  l'Alsace-Lorraine 
pendant  la  guerre. 

La  sympathie  française  pour  l'Alsace-Lorraine  s'est 
accentuée  encore  depuis  le  début  de  la  guerre.  Les  écri- 
vains originaires  des  provinces  annexées  s'emploient  à 
entretenir  cette  sympathie  : 

Ce  quêtait  l'Alsace-Lorraine  et  ce  qu  elle  sera  (9  con- 
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férences),  par  l'abbé  Wetterlé.  Préface  de  H.  Welschin- 
GER.  Paris,  Édition  française  illustrée,  191 5-  In- 16,  320  p. 
—  3  fr.  50. 

Sommaire.  —  La  pensée  française  en  Alsace-Lorraine.  Un  évcque 
lorrain,  Mgr  Dupont  des  Loges  (Conférence  prononcée  avant  la 
guerre).  Les  constitutions  de  1879  et  de  1911.  Partis  politiques.  La 
jeunesse  des  provinces  annexées,  La  fem'nie  alsacienne-lorraine.  La 
situation  économique  du  pays  d'empire.  Le  tourisme.  LAlsace-Lor- 
raine  de  demain. 

France.  Alsace  (Conférences  et  articles),  par  Paul- 
Albert  Helmer,  ex-avocat  à  la  Cour  de  Colmar.  Paris, 
Édition  fraKçaise  illustrée,  1916.  In-i6,  316  p.  —  3  fr.  50. 

L'Alsace  française.  Rêves  et  combats,  par  Edmond 
ScHURÉ.  Paris,  Perrin,   19 16.  In- 16,  330  p.  —  3  fr.  50. 

Sommaire.  —  Harpes  éoliennes  :  sensations  d'enfance.  L'étincelle 
celtique  :  souvenirs  d'adolescence.  Sous  le  joug  prussien  (1871- 
1914).  Une  figure  de  la  Nouvelle  Alsace,  Pierre  Bûcher.  L'Alsace  à 
vol  d'oiseau  :  un  soir  au  mont  Sainte-Odile.  La  mission  de  l'Alsace- 
Lorraine  au  courant  de  l'histoire  :  L  De  la  G.iule  à  la  France.  II. 
De  l'humanisme  à  la  guerre  des  nations. 

—  Rappelons  aussi  les  «  impressions  d'enfance  »  de  M.  Louis  Ber- 
trand sur  la  Lorraine,  publiées  dans  la  Revue  des  Jeux  mondes  des 
15  août  et  15  septembre  1915  sous  le  titre  :  L" Éternel  champ  de 
hat  aille. 

L'Alsace-Lorraine  à  nos  soldats,  par  Emile  Hinzelin, 
Paris,  Impr.  de  Barnagaud,  191 5.  In-i6,  20  p.  avec  gra- 
vures. 

La  Lorraine  martyre,  par  E.  Hinzelin.  Paris,  Impr.  de 
Barnagaud,  1915.  In-i6,  20  p.  avec  gravures. 

Dans  ces  deux  opuscules,  le  célèbre  poète  lorrain  s'adresse  à  nos 
soldats  et  leur  rappelle,  sous  une  forme  anecdotiqne,  l'afFection  mu 
tuelle  de  la  France  et  des  provinces  annexées. 

—  M.Anselme  Laugel,  alsacien,  ancien  député  au  Landesauschuss 
et  M.  le  chanoine  Collin,  le  patriote  lorrain  bien  connu,  ont  donné 
au  Correspondant  divers  articles  sur  l'Alsace  (lo  septembre  1914)  et 
sur  la  Lorraine  (10  septembre,  10  octobre,  10  novembre  1914). 

Comparer  : 

La  Grande  guerre.  A  la  gloire  de  l'Alsace,    par  Mgr 
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Herscher.  Paris, Lethielîeux,  19 1 6.  In- 1 6,  180 p. — 2  fr.  25. 

Recueil  de  discours,  conférences,  articles. 

L'Alsace  et  la  France,  conférence  par  Charles  Wagner. 
Paris,  Librairie  de  Foi  et  vie,  1915.  In-i6.  —  o  fr.  75. 

(La  Morale  et  la  politique  des  belligérants,) 

Plusieurs  ouvrages  et  recueils  purement  littéraires  ou 
artistiques  témoignent  de  l'intérêt  porté  par  le  public  aux 
provinces  qui  bientôt  redeviendront  françaises  : 

L'Alsace  et  la  Lorraine  glorifiées  par  nos  écrivains  et 
nos  artistes.  Morceaux  choisis  et  annotés  par  Marius-Ary 
Leblond  et  John  Charpentier.  Paris,  Larousse,  1916. 
In-8,  128  p.,  illustré.  —  i  fr.  50. 

L'Alsace  délivrée.  Numéro  spécial  de  1'  «  Art  et  les  ar- 
tistes ».  Paris,  23,  quai  Voltaire,  1916.  Gr.  in-8°,  62  p., 
avec  pi.  — 4  fr. 

Il  s'agit  d'un  recueil  d'  «  illustrations  »  sur  l'Alsace  entière,  qui 
doit  être  bientôt  «  délivrée  »,  non  sur  la  petite  partie  de  l'Alsace 
reconquise  par  nos  'troupes.  —  Le  texte  du  recueil  est  l'œuvre  de 
M.  H,  Welschinger,  et  porte  comme  titre  :  U Alsace  artistique, 

L'Alsace  et  la  Lorraine.  Préface  de  Maurice  Barrés. 
Paris,  Sirvcn,  19 16.  In-4,  avec  gravures.  —  2  fr.  le  fasc. 

L'ouvrage  compte  seize  fascicules. 

—  Parmi  les  ouvrages  individuels  :  Les  Belles  villes  gauloises  d'eutre 
Rhin  et  Moselle.  Album  de  8  planches,  par  A.  Robida,  avec  texte 
autographié  (Paris,  Baudelot,  i9i>.  Gr.  in-folio.  — 20  fr.)  ;  Sainte 
Odile,  patronne  de  l'Alsace,  que  Von  fête  le  ij  décembre,  par  Jean  Va- 
riot  (Paris,  G.  Grès,  1916.  In-i6.  —  i  fr.  7$);  Légendes  religieuse 
de  V Alsace,  par  Jean  Variot  (Paris,  T,ibrairie  de  l'art  caiholiquf. 
1916). 


APPENDICE  A  LA  DEUXIEME  PARTIE 
LES  ÉTATS  NEUTRES  ET    LA  GUERRE 


La  question  des  «  neutres  »  peut  en  un  certain  sens^ 
être  considérée  comme  l'une  des  plus  importantes,  au 
point  de  vue  de  la  littérature  de  guerre.  C'est  en  effet  le 
désir  d'influencer  «  l'opinion  mondiale  »,  et  plus  particu- 
lièrement l'opinion  des  quelques  nations  épargnées  par  le 
conflit,  qui  a  donné  naissance  à  une  part  considérable 
des  publications  de  guerre  chez  chacun  des  belligérants. 
On  peut  dire  que  tous  les  ouvrages  relatifs  aux  causes, 
et  origines  du  conflit  sont,  à  un  degré  plus  ou  moins 
accusé,  des  ouvrages  de  propagande  :  une  preuve  en  est 
dans  le  très  grand  nombre  des  traductions  en  langues 
étrangères  assurées  par  les  auteurs  ou  éditeurs  eux-mêmes 
des  livres  en  question.  Cette  simple  constatation  biblio- 
graphique a  peut-être  son  intérêt  général,  si  elle  contri- 
bue à  établir  l'importance  que  les  belligérants  ont  attri- 
buée, au  cours  de  cette  guerre,  aux  «  impondérables  »  et 
aux  c(  forces  morales  »  :  fait  qui,  vraisemblablement,  res-^ 
tera  comme  l'une  des  caractéristiques  du  conflit  actuel. 

I.  La  présente  division  comprend  les  liuits  qui  étaient  encore 
«  neutres  »  au  mois  d'août  1916.  Toutefois,  par  suite  des  exigences  du 
classement,  les  ouvrages  concernant  la  Roumanie,  la  Grèce  tt  l'Albanie 
sont  groupés  dans  le  chapitre  Pays  balkaniques  Les  publications  relatives 
à  la  question  persane  sont  jointes  à  celles  qui  traitent  de  la  guerre 
russo-turque  (p.  4}2).  La  Chine  et  le  conflit  sino-japonais  sont  étudies 
dans  la  division  Japon. 
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Nous  ne  pouvions  songer  à  réunir  en  un  seul  «roupe 
toutes  les  publications  de  propagande  :  elles  sont  classées 
dans  le  présent  travail  d'après  leur  contenu,  non  d'après 
leur  destination.  Il  en  est  de  même  pour  les  traduc- 
tions ou  textes  français  d'écrits  composés  par  des  neutres 
sur  un  sujet  déterminé  ^  En  conséquence,  le  présent 
chapitre  se  limite  à  trois  catégories  d'ouvrages  : 

1°  les  productions  de  source  française  —  livres  et  bro- 
chures en  quantité  assez  restreinte,  articles  de  revues  en 
très  grand  nombre  —  qui  étudient  les  répercussions  de 
la  guerre  et  l'opinion  publique  dans  les  États  neutres  ; 

2°  les  appels,  lettres,  témoignages  de  sympathie  adres- 
sés directement  par  des  Français  soit  aux  neutres  en 
général,  soit  aux  nationaux  de  tel  ou  tel  pays  neutre  ; 

3"  les  traductions  ou  textes  français  d'ouvrages  com- 
posés par  des  neutres,  et  dans  lesquels  ou  bien  l'auteur 
envisage  les  conséquences  du  conflit  dans  son  propre 
pays,  ou  bien  il  se  propose  de  traduire  l'opinion  générale 
de  ses  compatriotes  en  ce  qui  concerne  la  guerre. 


A.     OUVRAGES     GÉNÉRAUX      RELATIFS    AUX 
NEUTRES. 

La  Situation  en  pays  neutres. 

Un  ouvrage  général  sur  «  la  guerre  et  les  neutres  »  ne 
saurait  être  écrit  en   temps  d'hostilités  :  et  en  effet,  il 


I.  On  peut  néanmoins,  si  l'on  désire  connaître  l'ensemble  de  ces 
écrits,  se  reporter  à  la  table  analytique  des  mnti.  r.>;  mx  mots  :  •  N'cutres  ». 
«  Etrangers  »,  etc. 
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n'existe  aucun  essai  de  ce  genre.  Nos  principales  revues 
littéraires  s'occupent  des  neutres  avec  une  grande  prédi- 
lection. La  Revue  hebdomadaire  consacre  à  la  question  des 
chroniques  régulières  ^  Ces  chroniques,  qui  portent  dans 
la  revue  le  titre  général  VOpimon  à  Vélranger,  ont  été 
réunies  en  volumes  : 

La  Guerre  et  les  neutres,  par  René  Moulin.  Préface  de 
Stephen  Pichon.  Paris^  Plon-Nourrit.  In-ié. 
Première  série,  191 5.  ix-376  p.  —  3  fr.  50. 
Deuxième  série,  1916.  111-399  p.  —  3  fr.  50. 

Le  premier  volume  reproduit  une  série  d'articles  sans  date  et  sans 
titre.  Parmi  les  États  dont  traitent  ces  articles  sont  compris  ceux 
qui,  neutres  1  )rsque  l'.iuteur  écriv.ut,  sont  entrés  depuis  dans  le  con- 
flit: au  premier  rang,  l'Italie,  à  laquelle  est  donnée  une  grande  place. 
Le  second  volumi  réunit  un  certain  nombre  d'études  portant  chacune 
un  titre  particulier  :  l'une  d'elles,  malgré  le  sujet  général  de  la  chro- 
nique, porte  sur  «  le  Maroc  pendant  la  guerre  ». 

Dans  la  même  revue,  a  paru,  sur  cette  question  des 
neutres,  une  série  de  correspondances  adressées  par  un 
écrivain  anonyme,  qui  réside  en  Suisse,  et  par  suite 
donne  à  la  Suisse  la  première  place  dans  ses  observa- 
tions : 

La  Guerre  vue  de  l'étranger,  par  un  Français  d'outre- 
frontière.  Revue  hebdomadaire ,  1914-1916. 

Où  vont  les  sympathies  des  catholiques  des  pays  neutres,  j  dé- 
cembre 19T4. —  Les  sympathies  en  un  pays  neutre,  i]  février  191$. — 

I.  Le  Correspottdanl,  sous  le  titre  uniforme  :  VÉlat  d'esprit  et  la  situa- 
lion  [en  tel  ou  tel  pays],  a  publié  des  études  anonymes,  non  régulières, 
mais  très  fréquentes,  sur  les  différents  pays  neutres;  elles  sont  abon- 
damment documentées,  et  nous  les  mentionnons  toutes  en  leur  lieu.  — 
La  rubrique  du  Mercure  de  Fraiice  :  A  l'étranger,  comprend  plusieurs 
chroniques  consacrées  aux  dirtércuts  pays,  aux  belligérants  comme  aux 
neutres.  Confiées  à  des  écrivains  très  compétents,  elles  sont  d'un  grand 
intérêt,  mais  la  plupart  paraissent  irrégulièrement. 
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Ce  qu'on  dit  et  lit  en  pays  neutres,  lo  avril  191  j,  —  Le  Jugement 
d'un  enquêteur  neutre  sur  une  enquête  française,  26  juin  191  s-  — 
Un  dossier  révélateur,  X]  novembre  i^ij-  —  Un  peuple  qui  veut  se 
dégager  de  l'emprise  allemande,  2/  mars  1916.  —  Le  roman  d'un 
neutre  [d'après  Ce  qu'en  pense  Pofterat,  par  B.  VallottonJ,  27  mai  1916. 

Sous  un  titre  identique  à  celui  de  la  rubrique  précé- 
dente, M.  Victor  Cambon  a  réuni  plusieurs  articles  par 
lui  donnés  au  Lyon  républicain  : 

La  Guerre  vue  de  l'étranger,  par  Victor  Cambon.  En 
Suisse.  Près  du  front.  En  Grande-Bretagne.  Aux  Pays- 
Bas.  En  Italie.  Lyon,  Je  «  Lyon  républicain  »  [Paris,  inipr. 
de  P.  Legendre],  191 5.  In-8,  64  p.  —  o  fr.  50. 

Cette  brochure  a  paru  vers  le  mois  d'avril  1915.  L'auteur  a  visité 
pendant  les  huit  premiers  mois  de  la  guerre  les  pays  dont  il  parle 
(Suisse,  Angleterre,  Hollande,  Italie),  ainsi  qu'une  petite  partie  du 
front  d'Alsace.  11  observe  les  hommes  et  les  choses  de  l'étranger  avec 
sa  lucidité  coutumière  :  Tarticle  sur  les  Bays-Bas  est  spécialement 
intéressant,  en  ce  qu'il  traite  un  sujet  sur  lequel  les  renseignements 
directs  sont  bien  rares. 

La  Grande  revue  a  commencé  en  avril  19 16,  sous  le 
titre  :  Nos  amis  à  l'étranger,  une  série  d'études  biogra- 
phiques réservées  aux  plus  influents  de  nos  partisans  en 
pays  neutres.  Les  premiers  articles  publiés  furent  consa- 
crés à  M.  Take  Jonesco  (par  M.  P.  Crouzet,  avril)  et  à 
M.  Johann  Bojer  (par  M.  P. -G.  La  Chesnais,  mai). 

Nous  énumérons  ci-dessous  quelques  études  d'en- 
semble, parues  isolément  dans  différentes  revues  : 

La  Question  des  neutres.  Textes  et  commentaires.  G»;  - 
respondant  du  25  janvier  191 5. 

La  Guerre  et  les  neutres,  par  H.-D.  Davray.  Reiut- 
hebdomadaire  du  3  avril  191 5. 

Notes  d'un  exilé.  L'évolution  des  neutres,  par  René 
Milan.  Correspondant  i\w  10  juillet  191 5. 
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Les  Souffrances  des  neutres,  par  E.  Lémonon.  Revue 
{Ancienne  Revues  des  revues')  du  15  juillet- le»"  août  191 5. 

Pour  faire  apprécier  les  dommages  subis  par  les  Etats  neutres  du 
fait  de  la  guerre,  l'auteur  choisit  comme  exemple  la  Suisse. 

Comparer  : 

La  Mortalité  chez  les  neutres  en  temps  de  guerre,  par 

le   Dr  L.   Hersch.  Paris,  M.   Giard  et  E.   Brière,   191 5. 
Gr.  in-8,  avec  graphiques.  —  i  fr. 

Communication  faite  à  l'Institut  national  genevois. 

L'auteur  montre  qu'un  accroissement  de  mortalité  se  fait  sentir  en 
temps  de  guerre,  parmi  la  population  civile,  non  seulement  dans  les 
pays  belligérants,  mais,  à  un  degré  aussi  élevé,  dans  les  pays 
neutres  :  ceux-ci  par  conséquent  souffrent  directement  de  la  guerre. 

Plusieurs  périodiques  ont  organisé  diverses  «  enquêtes 
chez  les  neutres  »  en  priant  les  écrivains  étrangers  jugés 
les  plus  «  représentatifs  »  de  l'opinion  nationale  de  faire 
connaître  eux-mêmes  leur  point  de  vue.  Les  points  de 
vue  exposés  sont  presque  exclusivement  favorables  à  la 
France 

La   Situation  des  neutres   exposée    par   des   neutres. 

Revue  des  sciences  poliliques  du  15  juin  191 5. 

Danemarck,  par  E.  Ehlers.  —  Grèce,  par  S. -P.  Phocas  Cosme- 
tatos.  —  Norvège,  par  A.  Ryan.  —  Pays-Bas,  par  P.  Roosenburg. 
—  Suisse,  par  G.  de  Reynold. 

Le  Point  de  vue  des  neutres  exposé  par  eux-mêmes. 

Renaissance  politique,  littéraire  et  artistique,  du  27  novembre 
191 5  au  19  février  19 16  (sauf  la  livraison  du  5  février). 
Notre  enquête  chez  les  neutres.  Les  chances  des  Alliés. 
Lectures  pour  tous  du  15  mars  au  15  mai  19 16  (sauf  la 
livraison  du  1"  mai). 

En  Espagne  (V.  Blasco  Ibaiic/.).  —  lin  Hollande  (I.-C.  Schroe- 
der).  —  En  Norvège  (J.  Bojer).  —  En  Suisse  (G''  Feyler). 

—  Une  «  enquête  chez  les  neutres  »  a  été  menée  également  dans 
lu  Revue  politique  et  parlementaire  À  partir  du  lo  mars  191 5 . 

La  série  des  Foix  de  différents  pays,   comprise  dans  la  collection 
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Pages  d'histoire,  réunit  les  opinions  et  déclarations  de  nombreux 
écrivains  et  hommes  politiques  des  Etats  neutres.  (Voir  ce  qui  est 
dit  p.  401  de  cette  série.) 


La  Propagande  allemande  dans  les  États  neutres. 

L'intense  propagande  menée  par  l'Allemagne  dans  les 
Etats  neutres  avec  une  audacieuse  habileté  fait  l'objet  de 
quelques  opuscules  et  articles  généraux  : 

La  Propagande  de  rAllemagne  auprès  des  neutres,  par 

Ennemond  Morel.  Lyo)i,  iinpr.  de  A .  Rcw  1915.  Gr.  in-8, 
7  p. 

(Chambre   de    commerce  de   Lyon.   Séance   au    14   octobre  191 5. 
Rapport.) 

La  Guerre  et  la  propagande  allemande.  Chaux-de-Fonds, 
Impr.  du  National  suisse,  19 14.  In- 16,   15  p. 

L'Autre  mobilisation   de  l'Allemagne,  par  P.  de  Qui- 

RiELLE.  Correspoudaîit  du  25  novembre  1914. 
Sur  la  propagande  allemande. 

La    Propagande    allemande    dans    les    pays    neutres. 

Quelques  exemples.  Correspondant  du  lô  janvier  191 5. 

La  Propagande  allemande  jugée  par  les  Allemands. 
par  H.  Delsor.  Mercure  de  France  du  16  février  1916. 

Une  fausse  manœuvre  allemande,  par  Francis  de  Mio- 

MANDRE. /^  5aîV  /(?«/  du    I5    juiu    191e. 

Sur  la  propagande  allemande  par  la  photographie  (.ivec  illustra- 
tions). 


La  Propagande  française. 

Devant    l'activité  et  la    persévérance    de   rAllemagne 
dans  la  calomnie,   une  réponse  était  nécessaire  de  notre 
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part.  Une  propagande  française  officielle  a  été  organisée. 
Elle  s'exerce  en  particulier  par  le  moyen  de  bulletins 
spéciaux  traduits  en  plusieurs  langues  :  le  Bulletin  des 
Français  résidant  à  l'étranger,  le  Bulletin  de  F  Alliance  fran- 
çaise (sous  les  auspices  de  M.  A.  Rébelliau)  et  aussi 
le  Bulletin  d'études  historiques  et  politiques  du  Comité  Miche- 
let.  (Le  «  Comité  Michelet,  société  nationale  d'éducation 
par  l'histoire  »,  a  été  fondé  au  début  de  la  guerre.)  Elle 
l'épand  dans  les  pays  neutres  de  nombreux  tracts  ou  «  encar- 
tages  »  sur  les  atrocités  allemandes  ».  Elle  distribue  les 
livres  et  brochures  de  source  française  ou  étrangère 
susceptibles  de  faire  connaître  notre  bon  droit. 

Parmi  les  brochures  ainsi  distribuées,  on  doit  mettre 
au  premier  rang  les  opuscules  publiés  par  le  «  Comité 
d'études  et  documents  sur  la  guerre  »,  présidé  par 
M.  Lavisse,  et  formé  d'éminents  professeurs  de  Sorbonne. 
Ces  opuscules,  au  nombre  d'une  dizaine,  de  format  in-8 
et  du  prix  uniforme  de  o  fr.  50,  sont  tous  cités  au  cours 
du  présent  travail  ^.  Ils  sont  répandus  par  les  soins  du 
«  Comité  international  de  propagande  ».  Presque  tous 
ont  été  traduits  en  six  ou  huit  langues.  Les  idées  qui  s'y 
trouvent  développées  ont  été  coordonnées  et  condensées 
en  un  résumé  substantiel  : 

L'Allemagne  et  la  guerre  de  1914-1915,  d'après  les 
travaux  publiés  par  le  Comité  d'études  et  documents  sur 
la  guerre,  sous  la  présidence  de  M.  Ernest  Lavisse.  Paris, 
A.  Colin,  1915.  In-i6,  119  p.  —  i  fr.  25. 


1,  Par  exemple  :  La  Barbarie  allemande.  Ce  qu'ils  disent.  Ce  qu'ils Jont 
(In-8,  4  p.  avec  fac-similé  de  «  carnet  »  allemand)  ;  Les  Lois  de  la  guerre 
ne  justifient  pas  les  atrocités  allemandes  (In-8°,  2  p.),  etc. 

2.  Consulter  la  table  alphabétique  des  auteurs,  aux  noms  Andier, 
Bédier,  Denis,  Durkheim,  Lavisse,  Reiss,  Seignobos,  Weiss. 


544  'ES    ÉTATS   NEUTRES    ET    LA   GUERRE 

Une  seconde  collection  de  propagande  Pour  la  vérité  — 
dont  nous  avons  parlé  déjà  au  chapitre  France  (p.  346) 
—  est  formée  d'  «  Études  publiées  sous  le  patronage  des 
secrétaires  perpétuels  des  cinq  Académies  ».  Elle  s'adresse 
moins  directement  au  grand  public  que  la  précédente,  et 
ne  compte  que  trois  brochures  »,  dont  la  première 
V Institut  et  la  guerre,  par  M.  Etienne  Lamy,  définit  le 
but  de  l'entreprise. 

La  Revue  hebdomadaire  donne  une  grande  importance  à 
la  propagande.  Elle  assure  la  publication  en  brochures  à 
bon  marché  et  la  traduction  en  diverses  langues  d'un 
certain  nombre  des  conférences  organisées  par  la  Société 
des  Conférences.  Elle  publie  divers  opuscules  «  Four 
la  propagande  française  dans  les  États  neutres  pen- 
dant la  guerre  ».  Le  Foyer  publie  de  même  conférences  et 
opuscules.  L'un  de  ces  derniers  doit  prendre  place  ici,  en 
raison  de  son  caractère  élémentaire  et  général  : 

La  Guerre  mondiale.  Faits  acquis  à  Thistoire.  Docu- 
ments. Paris,  Plon-Nourrit,  1915.  In- 16,  42  p.  —  o  fr.  25. 

(Édition  du  Foyer.) 

La  Chambre  de  commerce  de  Paris  a  son  bulletin  de 
propagande  : 

Documents  sur  la  guerre.  Bulletin  d'information  pu- 
blié par  la  Chambre  de  commerce  de  Paris.  In-8.  14  nu- 
méros parus  de  décembre  1914a  juin  191 5. 

La  Ligue  des  Droits  de  l'Homme  a  ses  brochures  à 
o  fr.    50  2.   Les  socialistes   majoritaires    ont  leufs  petits 


1.  Consulter  la  table   alphabétique    des   auteurs   aux   noms    Lamy, 
Imbartde  la  Tour,  Picard. 

2.  Toutes  les  publications  auxquelles  nous  faisons  ainsi  allusion  sont 
citées  au  cours  de  notre  travail. 
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fascicules,  qui  à  la  vérité  s'adressent  tout  autant  aux 
Français  qu'aux  étrangers  '  Enfin,  un  très  puissant  eôbrt 
est  fait  par  les  catholiques  et  les  protestants  de  France. 
En  étudiant  la  question  des  «  Doctrines  religieuses  devant 
la  guerre  »,  nous  avons  dit  quelques  mots  déjà  du 
Comité  catholique  et  du  Comité  protestant  de  propa- 
crande  française  à  l'étranger.  Nous  avons  par  la  même 
occasion  analysé  les  publications  capitales  du  premier  : 
La  Guerre  allemande  et  le  catholicisme.  V Allemagne  et  se> 
alliés  devant  la  conscience  chrétienne  ^.  Mais  ces  deux  ou- 
vrages sont  loin  d'être  les  seuls  :  beaucoup  de  fascicules 
de  la  collection  Pages  actuelles  sont  destinés  à  la  propa- 
gande du  Comité.  Six  ou  huit  volumes  sont  présentés 
comme  publications  de  ce  même  Comité  5.  Il  répand  des 
bulletins,  des  prospectus  4  et  organise  des  tournées  de 
conférences.  Son  action  est  mise  en  relief  dans  les  expo- 
sés qui  suivent  : 

Notre  propagande,  par  Mgr  Baudrillart.  Revue  hebdo- 
madaire du  8  avril  1916. 

Conférence  prononcée   le   24  mars  1916,  à  la  Société  des  confé- 
rences, dans  la  série  «  l'Effort  français  ». 

La  Propagande  française  à  l'étranger.  Le  rôle  du  Co- 
mité catholique,  par  l'abbé  E.  Griselle.  Revue  (^Ancienne 
Revue  des  revues)  de  mars  19 16. 

—  Rappelons,  d'autre  part,  qu'à  Pâques  191 5,  l'Association  catho- 

1.  Se  reporter  au  chapitre  france,  page  325. 

2.  Voir  pages  61  et  62. 

3.  Consulter  la  table  alphabétique  des  auteurs  aux  noms  Ardant, 
Foulon,  Jœrgensen,  LeChoïIeux,  Melgar,  Narsy,  Pâquier. 

4.  Le  plus  répandu  a  4  pages  in-4.  Le  siège  du  Comité  est  :  5,  rue 
Garancière.  C'est  aux  éditeurs  Bloudet  Gay  que  sont  confiées  ses  publi 
cations.  Un  Bulletin  mensuel  de  propagande  française  est  distribué  à  se: 
souscripteurs. 

J.  Vie.  35 
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]ique  de  la  jeunesse  française  (14,  rue  d'Assas,  Paris)  a  envoyé  une 
Adresse  imprimée  aux  Jeunesses  catholiques  des  nations  alliées  et 
neutres. 

Le  Comité  protestant  doit  limiter  sa  propagande  aux 
«  pays  neutres  protestants  »,  c'est-à-dire  à  la  Hollande, 
à  la  Suisse,  aux  Pays  Scandinaves,  à  l'Amérique  du  Nord. 
Il  est  néanmoins  extrêmement  actif;  ses  publications  sont 
en  quantité  considérable  :  on  peut  en  juger  à  la  lecture 
du  présent  travail,  et  plus  complètement  encore  —  car 
nous  avons  dû  nous  borner,  pour  plus  d'une  collection, 
à  la  seule  indication  du  titre  général  —  en  consultant  le 
catalogue  publié  par  le  Comité  lui-même  (Paris,  102, 
Boulevard  Arago,  1916.  In-i6  de  24  pages). 

Notons  d'autre  part  qu'il  existe  en  France  un  «  Comité 
d'action  auprès  des  Juifs  des  pays  neutres  ^  ». 


Ouvrages  de  propagande  directe  '. 

Nous  réunissons  ici  les  ouvrages  directement  adressés 
à  des  neutres,  et  qui  n'ont  d'autre  objet  que  la  propa- 
gande. Certains  d'entre  eux  proposent  aux  neutres  indécis 
l'exemple  de  neutres  courageux  qui  n'ont  pas  craint  de 
protester  contre  la  conduite  allemande  : 

La  Conversion  d'un  catholique  germanophile,  par  René 
JoHANNET.  Lettre  ouverte  de  M.  Emile  Prum,  chef  du 
Parti  catholique  Luxembourgeois,  à  M.  Mathias  Erzber- 
ger,  député  au  Reichstag,  leader  du  Centre  Catholique 
Allemand.  Traduit  de  lallemand.  Paris,  Biblioihèque  des 
ouvrages  documentaires,  191 5.  In-i6,  191  p.  —  2  fr. 


1.  Pourles  publications  des  Juifs  relativement  àlap^uerre.voir  lap.  345. 
et  surtout  le  chapitre  Paix,  paragraphe  La  question  juive. 

2.  Pour  les  ouvrages  anglais  de  propagande  directe,  voir  471-472. 
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Somvmire.  —  Traduction  intégrale  de  la  Lettre  ouverte.  Pour- 
suites judiciaires  intentées  à  M.  Priim.  Accusations  nouvelles  de 
M.  Priim.  L'évolution  pangermaniste  du  Centre-Catholique  alle- 
mand , 

Il  s'agit  de  la  retentissante  lettre  ouverte,  adressée  le  11  mars 
1915  à  un  catholiqae  allemand  et  pangermaniste,  et  par  laquelle 
M.  Priim,  catholique  hautement  estimé,  et  d'ailleurs  de  sentiments 
aniifrançais,  proteste  contre  les  théories  allemandes  de  la  guerre, 
et  l'abus  fait  de  la  personne  divine  par  les  nationalistes  allemands, 
contre  les  violations  de  neutralité,  contre  les  atrocités  commises  en 
iielgique.  Cette  lettre  valut  à  l'auteur  des  poursuites,  sur  plainte 
du  destinataire,  M.  Erzberger  ;  il  se  défendit,  M.  Erzberger  répliqua, 
et  M.  Prûm-lui  répondit.  L'aftaire  n'était  point  terminée,  lorsque 
l'ouvrage  français  parut.  Cet  ouvrage  comprend,  en  dehors  des 
textes,  documents  et  récits,  un  long  chapitre  d'Éclaircissements, 
traitant  de  «  l'Évolution  du  Centre-Catholique  allemand  »,  et  où  il 
est  montré  que  le  parti  pangermaniste  du  Centre  n'est  plus  un 
parti  catholique. 

—  Voir  sur  la  même  \cttTt  le  Correspondant  du  25  avril  1915,  et 
dans  \a  Nouvelle  Revue  du  15  septembre  191 5  ;  Lf  Catholicisme  et 
la  Kultnr,  par  Georges  Grèzes  [Henri  Austruy]. 

Réponse  [Deuxième  réponse]  d'une  neutre  à  une  Alle- 
mande. Paris,  Au  dépôt  de  V Œuvre  des  orphelins-apprentis, 
191 5.  2  fasc.  in-i6.  —  o  fr.  25  l'un. 

Datées  du  i"  juin  et  du  ii  juillet  191 5,  mais  non  signées,  ces 
lettres  réfutent  les  arguments  allemands  concernant  les  responsabi- 
lités de  la  guerre  et  les  crimes  des  armées  en  campagne. 

D'autres  publications  sont  présentées  sous  forme  de 
lettres  ou  de  recueil  de  lettres  adressées  à  des  neutres  : 

A  un  neutre  catholique,  par  Mgr  Pierre  Batiffol. 
Paris,  Blond  et  Gay,  191).  In-i6,  32  p.  —  o  fr.  éo. 

(Pages  actuelles,  n°  38.) 

Lettre  adressée  à  un  neutre  —  en  l'espèce  un  théologien  romain — 
qui  affirmait  que  la  guerre  actuelle  est  immorale  dans  ses  origines, 
dans  ses  méthodes  et  dans  ses  fins.  L'auteur  réfute  les  argumentsde 
son  correspondant,  et  lui  demande,  à  lui  ainsi  qu'à  tous  les  neutres 
en  général,  de  se  départir  de  la  neutralité  «  morale  ». 

Réponse  à  une  lettre  et  plaidoyer  pour  la  France,  pai 

l'abbé  J.  Calvht.  Paris,  Bloud  et  Gay,  191 5.  In- 16,  lé  p. 
—  o  fr.  25 . 
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(Publication  du  Comité  catholique  de  propagande  française  à 
1  étranger.) 

Êtes-vous  neutres  devant  le  crime  ?  Réponse  à  Romain 
Rolland,  par  Paul-H3^acinthe  Loyson  ;  avec  une  lettre 
d'Emile  Verhaeren.  Paris,  Berger-Levrault ,  191 6.  Gr. 
in-8,  239  p.  —  3  fr.  50. 

La  couverture  reproduit  un  dessin  de  L.  Raeniakers.  —  Les  édi- 
tions postérieures  portent  simplement  ;  Êtes-vous  neutres  devant  le 
crime  ?  par  un  Pacifiste  logique. 

Ces  lettres  avaient  paru  dans  la  Revue  de  M.  Jean  Finot.  La  plu. 
part  sont  adressées  à  des  neutres,  francophiles  ou  germanophiles  : 
Suisses,  Danois,  Américains,  Grecs,  Italiens.  Certaines  sont 
adressées  aussi  à  des  Allemands,  à  des  Belges  ;  l'une  enfin  est 
écrite  à  M.  Romain  Rolland,  —  lequel  occupe  une  place  impor- 
tante dans  le  volume  (voyez  la  page  5  50  du  présent  travail).  — 
Ce  sont  de  vigoureux  appels,  ou  de  non  jnoins  vigoureuses  réfu- 
tations :  l'auteur,  libre-penseur  et  pacifiste,  ne  peut  permettre  à  qui 
que  ce  soit  de  rester  neutre  devant  le  crime. 

Il  est  enfin  des  brochures  qui  tout  en  ayant  une  portée 
«générale  s'adressent  plus  particulièrement  à  telle  ou  telle 
nation  neutre  : 

L'Opinion  catholique  et  la  guerre,  par  P.  Imbart  de  la 
Tour.  Suivi  d'une  lettre  de  Don  Miguel  de  Unamuno, 
recteur  de  l'Université  de  Salamanque.  Paris,  Blond  et 
Ga\,  191 5.  In-i6,é4  p.  —  o  fr.  60. 

(Pages  actuelles  n°  26.) 

(?est  aux  catholiques  espagnols  que  l'opuscule  est  principale- 
ment destiné.  On  sait  que  catholicisme  et  germanophilie  avaient 
en  Espagne,  au  début  de  la  guerre,  une  tendance  à  se  confondre. 
L'auteur  montre  combien  cette  tendance  est  illogique  :  ce  sont  les 
Alliés  qui  dans  la  guerre  actuelle  représentent  l.i  cause  de  la 
civilisation  chrétienne. 

De  la  Neutralité  morale,  par  Etienne  Girax,  pasteur. 
Amsierdam,  Olivier,  191 5.  In-8,  64  p.  —  1  fr. 

L'auteur,  qui  est  un  très  actif  pionnier  de  la  pensée  française  dans 
les  Pays-Bas,  proteste  contre  la  neutralité  morale.  Il  s'adresse  à  la 
Hollande  principalement,  mais  aussi  à  tous  les  neutres  en  général  : 
(  tous  les  pays  neutres  doivent  protester  et  s'unir  moralement  » 
contre  les  violations  ^le  la  morale  et  du  droit. 
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Jusqu'au  bout.    Lettre  à  un  Américain,    par  Wilfred 
MoNOD.  Paris i  Fischbacher,  1916.  In-8,  16  p.  —  o  fr.  15. 

(Édition  de  la  Revue  chrétienne.) 

Répondant  à  trois  questions  d'un  américain,  l'auteur  explique 
pourquoi,  malgré  ses  tendances  pacifistes  et  socialistes,  il  n'est  point 
partisan  d'une  paix  immédiate.  11  estime  que  l'attitude  que  doit 
observer  la  France  se  résume  en  ces  mots:  tenir  bon.  Enfin  il 
affirme  qu'après  la  guerre,  il  faudra  exiger  des  chrétiens  allemands, 
avant  de  rétablir  avec  eux  des  rapports  normaux,  un  désaveu  for- 
mel de  l'invasion  de  la  Belgique. 

Comparer  : 

Réflexions  sur  la  guerre,   par  Gallus  [l'abbé  Peley]. 
Fribourgi  Frangière^  1915-  In-ié,  31  p.  —  o  fr.  50. 

Dans  cet  opuscule,  publié  en  Suisse  et  pour  les  Suisses  par  un 
prêtre  français,  l'auteur  expose  les  idées  catholiques  sur  la  guerre, 
châtiment  divin.  Il  exprime  les  espoirs  que  la  France  met  dans  son 
armée  et  dans  ses  chefs. 


Notre  propagande,  telle  qu'elle  s'exerce  par  les  pro- 
cédés ci-dessus  énumérés,  n'a  point  pour  objet  d'exercer 
une  pression  sur  l'esprit  des  neutres,  mais  de  les  inviter  à 
porter  sur  les  événements  un  jugement  impartial  : 

Impartialité  et  neutralité.  Méditation  pour  le  temps  de 
la  guerre,  par  G.  Guy-Grand.  Revue  de  métaphysique  et  de 
morale  de  mai  19 16. 

L'auteur  établit  une  distinction  entre  les  deux  concepts  d'impar- 
tialité et  de  neutralité,  pour  les  particuliers  à  la  fois  et  pour  les 
nations. 

Comparer  : 

Un  plan  d'action  chez  les  neutres,  par  Alph.  Huillard. 
Revue  {Ancienne  Revue  des  revues)  du  i«''-i5  mai  1916. 
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B.  LA  SUISSE. 


Le  présent  chapitre  ne  saurait  comprendre  toute  la 
production  littéraire  en  langue  française  inspirée  par  la 
guerre  en  Suisse  romande  :  la  vie  nationale  de  la  Suisse, 
i.le  de  paix  au  milieu  des  peuples  en  armes,  est  trans- 
formée par  la  guerre  dans  ses  moindres  détails  ;  d'où  il 
suit  que  presque  tous  les  écrits  iV  «  actualité  »  publiés  en 
Suisse  depuis  les  derniers  mois  de  1914  sont  plus  ou 
moins  directement  relatifs  à  la  guerre.  Et  ce  serait  sortir 
de  notre  cadre  que  d*analyser  ou  d'énumérer  ici,  sous 
prétexte  qu'il  s'agit  de  textes  français,  de  multiples  bro- 
chures ou  articles  d'un  intérêt  purement  local.  Un  choix 
s'impose  :  aux  ouvrages  directement  inspirés  par  la  guerre 
générale  ',  cités  en  différents  endroits,  nous  n'ajoutons 
que  les  plus  importantes  et  les  plus  caractéristiques 
parmi  les  publications  relatives  à  l'histoire  propre  de  la 
Suisse  pendant  les  hostilités. 


Nous  mentionnons  auparavant  les  rares  études  consa- 
crées à  la  Suisse  par  des  Français.  Une  brochure  et 
quelques  articles  forment  un  ensemble  bien  réduit  : 

Les  Neutres.  La  Suisse  et  la  guerre.  Documents  offi- 
ciels, articles  de  journaux  et  conférences  traitant  du  rôle 
de  la  Suisse  dans  la  guerre  européenne.  Secours  aux  pri- 


I.  Encore  parmi  ces  ouvrages  avons-nous  supprimé  tous  ceux  qui  sont 
trop  ouvertement  consacrés  à  la  propag.inde  germ.inophile. 
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sonniers,  aux  blessés  et  aux  internés  civils.  Paris,  Berger- 
Levraidtj  19 1 5.  In- 1 6,  84  p.  —  ofr.  60. 

(Pages  d'histoire,  n°  46.) 

L'Esprit  public  et  la  situation  en  Suisse.  Correspondant 
du  25  octobre  19 14. 

L'Esprit  public  et  la  situation  en  Suisse.  Finances. 
Ravitaillement.  Assistance  internationale.  Correspondant 
du  10  novembre  1914. 

Un  pays  neutre  au  milieu  des  belligérants.  (I)  La  Suisse 
depuis  un  an.  Le  respect  de  la  neutralité,  le  contraste  des 
sympathies  et  l'affirmation  de  l'unité  suisse.  Correspondant 
du  25  septembre  191 5. 

(II)  Le  «  trust  d'importation  »,  la  vie  économique  et 
sociale.  Les  problèmes  fiscaux  et  financiers.  Correspondant 
du  10  octobre  1915. 

Une  crise  politique  en  Suisse.  L'afiaire  des  colonels. 
Correspondant  du  10  juin  1916. 

Les  Difficultés  économiques  et  les  problèmes  financiers 
en  Suisse.  Correspondant  du  25  juin  1916. 

La  Guerre  vue  d'un  pays  neutre.  Impressions  d'un 
Français  en  Suisse,  par  M.  Turmann.  Revue  hebdomadaire 
du   3  octobre  19 14. 

La  Propagande  allemande  chez  les  neutres.  La  Suisse 
et  la  guerre,  par  Lazare  Weiler.  Nouvelle  revue  du 
15  avril  191 5. 

La  Vie  de  la  Suisse  pendant  la  guerre,  par  Albert 
Dauzat.  Grande  revue  de  novembre  191 5. 

—  Consulter, dans  les  Impressions  et  choses  vues  uu  uicuit;  auteur,  la 
dernière  partie:  Le  Journal  de  Balsac.  (L'ouvrage  est  analysé  plus 
haut  p.  joi .) 

La  Neutralité  suisse  vue  de  Suisse,  par  Louis  Bresse. 
Nouvelle  revue  du  i^»"  juin  1916  '. 

I.  Voir  en  outre,  p.   127,  La  Guerre  vue  de  Vélratiger,  par  un  Fran- 
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L'Opinion  publique  en  Suisse. 

La  différence  des  langues  '  justifie  une  division  entre 
ies  ouvrages  suisses,  suivant  qu'ils  appartiennent  à  la  ré- 
j;ion  romande  ou  à  la  région  alémanique. 

Suisse  romande. 

Nous  réunissons  les  ouvrages,  conférences  tt  articles 
qui  exposent  de  façon  générale  le  «  point  de  vue  ro- 
uand  »  : 

L'Opinion  publique  en  Suisse.  Idées  et  impressions 
J'un  neutre,  par  Henri  Poggi.  Lettre-préface  de  M.  Paul 
Deschanel  et  appréciations  de  MM.  Maurice  Barrés, 
Léon  Bourgeois  et  Emile  Faguet.  PanV,  CoJhi,  1915- 
In-i6,  32  p.  —  o  fr.  50. 

Dans  cet  opuscule,  daté  d'avril-mai  1915,  l'auteur  expose  ses 
idées  personnelles,  mais  en  les  présentant  comme  celles  de  tous  ses 
compatriotes  de  la  Suisse  romande.  Sur  les  dirtérentes  questions 
qu'il  passe  en  revue  :  Origines  de  la  guerre,  violations  de  la  neutra- 
lité belge,  atrocités  allemandes,  il  partage  entièrement  la  manière 
de  voir  des  Alliés. 

Les   Événements  actuels  de  la  Suisse    romande,   par 

Paul  Seippel.  Zurich^  Rascher,  191 5.  In-i6.  —  o  fr.  éo. 

Cette  conférence,  nettement  favorable  à  la  cause  des  Alliés,  fut 
prononcée  à  Berne,  pour  faire  pendant  à  celle  où  M.  Spitteler  expose 
le  point  de  vue  des  Suisses  alémaniques. 

;ais  d'outre-fronticre  ;  p.  127,   La  Guerre  vue  de  i'élraiiger,  par  Victor 
Cambon  ;  p.  128,  Les  soujffrances  des  neutres,  par  E.  Lémonon. 

I.  En  corrélation  avec  cette  ditlérence  des  langues,  un  contraste  de 
sympathies  se  manifestait  dès  avant  la  guerre:  et  il  est  mis  eu  lumière 
par  l'enquête  de  M.  Henri  Moro.  qui  fut  publiée  en  un  volume,  sous  le 
titre  France  et  Suisse,  à  la  librairie  Perrin,  en  191?.  L'auteur  montre  K» 
Suisse  alémanique  germanisée,  la  Suisse  romande  se  conformant  à  ses 
traditions  d'amitié  et  de  coopération  intellectuelle  avec  la  France. 
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La  Guerre   européenne   et  le  rôle   de  la  Suisse,   par 

Edouard  Chapuisat.  Paris,  Chapclot,  1915.  In-i6,  m  p. 
-  I  fr. 

L'auteur  examine  les  conditions  ethniques  et  politiques  dans 
lesquelles  se  trouve  la  Suisse,  et  qui  lui  assignent  un  rôle  essentiel- 
lement défensif.  Tenue  d'observer  la  neutralité  politique,  la  Suisse 
n'a  pas  voulu  adopter  une  attitude  passive  de  neutralité  morale  : 
elle  s'est  efforcée  d'agir,  et  s'est  consacrée  à  soulager  les  maux  de  la 
guerre. 

Que  feront  les  neutres  ?,  par  Georges  Dejean.  Une  opi- 
nion nouvelle.  Curieuse  étude  inédite.  Paris,  l^ictoriofi, 
1916.  In-8,  lé  p.  —  o  fr.  50. 

(Publications  de  la  Grande  ligue  internationale.) 
L'auteur,  Suisse   romand,    estime  que  les  neutres    doivent  tous 
intervenir  contre  l'Allemagne,  en  faveur  du  droit  et  de  la  civilisation 

Aux  Allemands.  Pourquoi  n'êtes-vous  pas  aimés  dans 
le  monde?,  par  Georges  Matisse.  Lausanne,  Lapie,  1915. 
In-ié,  36  p.  —  o  fr.  40. 
Articles. 

La  Suisse  et  la  guerre,  par  Louis  Avennier.  Grande 
revue  de  juin  191 5. 

La  Beauté  de  la  mentalité  suisse,  par  F.  Olten.  Revue 
{Ancienne  Revue  des  revues)  du  1 5  avril-i"-  mai  191 5. 

Lettre  d'une  institutrice  suisse  à  une  collègue  de  France. 

La  Bibliothèque  universelle  est,  parmi  les  périodiques 
>uisses  de  langue  française,  le  seul  dont  nous  ayons  fait 
le  dépouillement;  mais  il  est  sans  conteste  le  plus  impor- 
tant. La  lecture  de  ses  Chroniques  suisses  romandes,  œuvre 
de  M.  Maurice  Millioud,  est  des  plus  instructives.  Ces 
Chroniques  sont  complétées  et  commentées  par  quelques 
articles  isolés,  parmi  lesquels  : 

Le  Rôle  de  la  Suisse,  par  Virgile  Rossel.  Bibliothèque 
universelle  et  revue  suisse  de  décembre  19 14. 

—  Mentionnons   en   outre,  dans   la  même  revu^,  l'importante 
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Chi'oniqiie  internationale  àt  M.  Edmond  Rossier  :  les  événements  de  la 
guerre  y  sont  envisagés  à  un  point  de  vue  objectif  et  très  judicieu- 
sement impartial. 

Quelques  recueils  d'articles  sur  la  guerre,  œuvre  de 
Suisses  romands,  correspondent  aux  recueils  français  que 
nous  avons  eu  l'occasion  de  citer  en  si  grand  nombre  : 

Dans  le  chaos  d'une  grande  gnerre,  par  Florian 
Delhorbe.  Lausanne,  C.  Tarin,  1915.  In-8,  iv-83  p.  — 
3fr. 

(Cahiers  vaudois.  4'  cahier,  IP  série.) 

Dans  la  lutte,  par  Alexis  François.  Genève,  Alar,  1916. 
In-8,  157  p.  —  2  fr. 

Recueil  d'articles  parus  dans  la  Semaine  liltéraire. 

Propos  de  paix  et  de  guerre.  Articles  de  Henri  Roorda, 
Pierre-Louis  Matthey,  Charles-Albert  Cingria,  Léon- 
Alexandre  GiRARDET,  R.  Fiechter-Ramsey,  Alexandre 
Cingria.  Lausanne,  C.  Tarin,  191 5.  In-ié.  —  i  fr. 

Cahier  vaudois. 

C'est  une  tentative  originale  que  d'écrire  le  roman  de 
la  neutralité,  et  de  rendre  tangible,  en  l'individualisant, 
l'évolution  des  esprits  en  Suisse  par  rapport  à  la  guerre  : 

De  la  Paix  à  la  guerre.  Ce  qu'en  pense  Potterat,  par 

Benjamin  Vali.otton.  Paris,  Payot,   1916.   In-i6,  383  p. 
—  3fr.  50. 

C'est  ici  la  suite  et  la  fin  de  l'histoire  du  très  célèbre  David  Potte- 
rat, le  héros  de  M.  Vallotton.  La  première  moitié  du  roman  décrit 
sa  vie  pacifique  et  heureuse  de  commissaire  de  police  en  retraite,  et 
la  seconde  montre  les  répercussions  de  la  guerre  sur  cette  humble 
existence  de  «  neutre».  D.ivid  Potterat,  en  dépit  des  autorités, 
rejette  bien  loin  —  sauf  en  quelques  rares  moments  de  satisfaction 
tranquille  —  toute  idée  de  neutralité  morale.  Très  ému  par  le  sort 
de  îa  Belgique  et  par  les  atrocités  allemandes,  il  exprime  en  un 
langage  savoureux  ses  sympathies,  et  ses  velléités  belliqueuses.  Il 
est  au  premier  rang  lorsqu'il  s'agit  d'héberger  des  réfugiés  belges, 
de  porter  aux  rapatriés  des  «  paquets  »   bien   fournis,  ou  de  récon- 
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forter  à  leur  passage,  par  de  chauds  témoignages  d'affection,  les 
grands  blessés  frariyais.  Particulièrement  ému  au  cours  d'une  de 
ces  visites,  il  passe  la  nuit  à  écrire  au  général  Joffre  et  au  roi  Albert 
toute  son  admiration,  et  à  rédiger,  pour  les  membres  du  Conseil 
fédéral,  une  lettre  où  il  leur  conseille,  avec  ses  arguments  typiques 
de  brave  homme  au  gros  bon  sens,  une  protestation  formelle,  et  à 
défaut,  une  attitude  moins  rigoureuse  dans  sa  neutralité.  La  nuit 
suivante,  Potterat  meurt  pendant  son  sommeil. 


Suisse  alémanique'. 

Envers  la  France,  les  Suisses  allemands  se  tiennent 
J'ordinaire  sur  la  réserve  ^.  Par  rapport  à  l'Allemagne, 
les  sentiments  varient.  Il  est  des  voix  courageuses  qui 
s'élèvent  contre  les  violations  du  droit  : 

Notre  point  de  vue  suisse.  Conférence,  par  Cari  Spit- 
TELER.  Traduite  par  Catherine  Guilland.  Zurich^  Ras- 
chevy  191 5.  In-i6,  23  p.  — o  fr.  70. 

Dans  cette  conférence  fameuse,  traduite  ici  de  l'allemand,  legrand 
poète  suisse  proteste  avec  énergie  contre  la  violation  de  la  neutralité 
belge.  On  sait  que  cette  protest.ition  valut  à  l'écrivain,  )adis  fort 
apprécié  en  Allemagne,  l'animosité  ou  la  haine  de  ses  anciens  admi* 

rateurs. 

Toutefois  un  certain  nombre  de  Suisses  allemands  font 
l'apologie  de  TAUemagne  et  de  la  guerre  allemande.  Nul 
n'a  jugé  ces  sympathies  germanophiles  avec  plus  de  sévé- 
rité que  les  Suisses  eux-mêmes  : 

La  Suisse  allemande  au  début  de  la  guerre  de  1914. 


1.  Les  Chroniques  suisses  allemandes  de  M.  Antoine  Guilland  dans  la 
Bibliothèque  universelle  font  pendant  aux  Chroniques  suisses  romandes  de 
M.  Millioud. —  Un  opuscule  isolé  réunit  quelques  discours  prononcés 
par  un  Suisse  italien,  conseiller  fédéral,  qui  fut  président  de  la  Confé- 
dération suisse  :  Patrie.  Sept  discours,  par  G.  Motta.  (Lausanne,  Payot. 
1915,  In-i6.  — o  fr.  75.) 

2.  Voir  toutefois,  aux  pages  41  et  51,  les  ouvrages  de  MM.  J.  Matthieu 
et  A.  Gessler. 
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par  William  Vogt.  Paris,  Perrin,  191 5.  In- 16,  164  p.  — 
2fr. 

Dans  ce  pamphlet,  d'une  virulence  extrême,  l'auteur  —  qui  lui- 
même  est  d'origine  allemande  —  décrit  et  stigmatise  l'excessive 
germanophilie  de  ses  compatriotes  alémaniques.  C'est  au  mois 
d'août  1914  qu'il  était  allé  observer  ceux-ci  ;  il  voulut  ensuite  faire 
connaître  à  Genève  ses  observations  :  mais  la  censure  militaire 
interdit  ses  conférences.  D'où  son  exil  et  sa  colère. 

L'opposition  des  sentiments  et  des  sympathies  au  cours 
de  la  guerre,  la  politique  suivie  par  le  Conseil  fédéral, 
placent  la  confédération  dans  une  situation  intérieure 
mal  définie,  et  pénible  pour  les  citoyens  suisses.  Ceux-ci 
tiennent  à  affirmer  néanmoins  leur  union  en  un  même 
patriotisme  : 

Notre  neutralité  et  les  difficultés  présentes,  par  Arnold 
Reymond.  Bibliothèque  universelle  et  revue  suisse  de  juin 
1915. 

Ce  qui  nous  unit,  par  C.  A.  Loosli,  Bibliothèque  uni- 
verselle et  revue  suisse  d'août  191 5. 

Conférence  prononcée  par  un  Suisse  allemand  à  l'Association 
romande  de  Berne  le  i"  juillet  191  >. 

Opinion  romande  et  sentiment  suisse,  par  V'irgilc 
RossEL.  Bibliothèque  universelle  et  revue  suisse  de  septembre 
1915. 

L'afiaire  dite  «  des  Colonels  »  révèle  aux  étrangers  et 
fait  sentir  plus  vivement  aux  Suisses  la  crise  politique 
dont  soufl^re  le  pays  depuis  le  début  de  la  guerre  : 

La  Crise  politique  suisse  pendant  la  guerre,  par  le  colo- 
nel F.  Feyler.  Paris  {Lausanne)^  Payât,  1916.  In-ié, 
11-176  p.  —  2  fr.  50. 

Cet  ouvrage  se  compose  de  trois  parties  :  «  La  première  reproduit 
les  Chroniques  à  peu  près  mensuelles  de  la  Revue  militaire  suisse  de 
février  1915  à  janvier  1916.  »  Ces  Chroniques  se  sont  appliquées  i 
suivre,  jusqu'au  moment  où  éclata  l'affaire  dite  des  Colonels,  le 
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développement  des  inquiétudes  que  provoqua  en  Suisse  «  le  régime 
politique  instauré  par  le  Conseil  fédéral  et  les  Chambres  en  août 
1914.»  La  seconde  partie  «  em^iruntée  zu  Journal  de  Genève,  examine 
la  situation  militaire  de  la  Suisse  à  chaque  tournant  de  la  guerre  »  . 
La  troisième  partie  invoque  l'histoire.  Elle  étudie  «  Comment  on 
viole  les  neutralités  perpétuelles  »  :  neutralités  de  la  Suisse 
même  en  1813,  du  Luxembourg  et  de  la  Belgique  en  1914.  C'est 
sur  le  dernier  cas  que  l'auteur  insiste  surtout,  en  montrant  qu'on 
ne  saurait  se  fier  aux  apparences,  et  aux  assurances  d'un  violateur 
éventuel.  Dans  la  Préface  «  qui  est  en  même  temps  une  conclu- 
sion »,  l'auteur  conseille  à  ses  compatriotes  d'écarter,  devant  lo 
danger,  toute  cause  de  désunion. 

—  Comparer  l'ouvrage  de  ^L  Marcel  Guinand  :  Un  procès  mili- 
taire. L'affaire  des  deux  colonels.  (Genève,  Georg,  1916.111-16.) 

Il  est  en  Suisse  certains  esprits  qui,  se  tenant  en  dehors 
des  grands  mouvements  d'opinion,  dirigés  vers  l'un  ou 
vers  l'autre  des  partis  ennemis,  réprouvent  la  guerre  en 
elle-même  et  dans  son  principe  : 

La  Lutte  de  la  vérité  contre  les  dieux  infernaux,  par 

Spartacus.    P\'vey,  Degéiuitidan,    1915-    In-8,   20   p.    — 
o  fr.  30. 

C'est  ici  un  réquisitoire  contre  la  guerre  en  général,  dont  le  vrai 
responsable,  soutient  l'auteur,  est  «  l'argent  ». 

La  Crise  européenne.  La  Guerre,  ses  causes,  ses  résul- 
tats, la  cour  d'arbitrage,  l'armistice,  etc.  au  point  de  vue 
neutre  et  objectif,  par  Georges  Wettstein.  Lausanne, 
Impr.  delà  Sociélé  suisse  de  puhîiciléf  19 14.  In-8,  81  p. 

L'auteur,  Suisse  de  Zurich,  flétrit  la  guerre  et  ses  méthodes, 
tenant  chacun  des  belligérants  pour  également  responsable.  Il  no 
croit  pas  au  triomphe  de  l'un  ou  do  l'autre  parti,  et  préconise  une 
paix  sans  victoire,  déterminée  par  l'arbitrage  des  neutres. 

Comparer  : 

Comment  faire  cesser  la  guerre,  par  Louis  Junod. 
Genève,  Impr.  populaire,  1916.  In-8,  iv-24  p.  —  o  fr.  25'. 

I.  Consulter  encore  :  Dieu  et  la  guerre,  par  le  Professeur  Fulliquet. 
(Genève,].  H.  Jeheber,  1915.  In- 16.)  L'auteur,  de  religion  protestante, 
est  d'avis  que  l'I'vangile  n'a  rien  de  commun  avec  la  guerre. 
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Deux  professeurs  suisses  considèrent  que  leur  pays, 
neutre  parmi  les  peuples  en  guerre,  peut  servir  d'inter- 
médiaire entre  les  élites  intellectuelles  des  belligérants, 
et  prennent  sur  eux-mêmes  d'inviter  à  des  recherches 
communes  leurs  confrères  des  différents  partis.  Leur 
offre  est  déclinée  du  côté  français: 

Un  projet  de  rapprochement  intellectuel,  par  G.  Lax- 

sox.  Non  posswnus,  par  E.  Lavisse.  Revue  de  Paris  du  !«•■ 
avril  191 5. 

Il  s'agit  d'un  projet  dû  à  l'initiative  de  MM,  P.  Hœberlein  de 
Berne  et  G.  de  Reynold  de  Genève.  Ces  deux  savants  mettent  à 
l'étude  une  série  de  questions  sur  l'avenir  du  droit  international 
et  des  neutralités.  M.  Lanson  demande  que  tout  d'abord  ils  se 
prononcent  sur  le  droit  international  et  les  neutralités  dans  le  pré- 
sent, qu'ils  envisagent  les  faits  et  reconnaissent  nettement  les  res- 
ponsabilités. 


La  Mobilisation  suisse. 

La  mobilisation  des  milices  crée  dans  le  petit  pays 
suisse  une  situation  nouvelle  et  curieuse,  dont  plusieurs 
ouvrages  ou  albums  présentent  le  côté  anecdotique  ou 
pittoresque  : 

L'Arme  au  pied,  par  Henri  Chardox.  Préface  de  Mau- 
rice MiLLiouD.  Laiisanue,  Payoi^  1916.  In-i6,  256  p.,  2; 
croquis  à  la  plume  de  Ch.  Clément.  —  3  fr.  50. 

Croquis  de   Frontière.  Mobilisation  suisse,  1914-1915. 

Suivi  de  Récits  militaires  ;   par  Charles  Gos.  Préface  de 
G.  de  Reynold.  Lausaviie^  Payai,  1916.  In-i6,  506  p.  — 

3  fi'-  50- 

La  Guerre  sans  ennemis,  par  G.  Hoffmann.  Genhe, 
Alar,  1915-  In-i6,  139  p.  —  2  fr.  50. 
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Notre  armée,  par  Alfred  Audéoud.  Genève,  Jtar,  191 5. 
In-folio,  iv-43  p.,  40  pi.  —  20  fr. 

L'Occupation  des  frontières  suisses.  Neuchâtel,  Bassin- 
Clottu,  191 5.  In-folio,  illustré.  —  3  fr.  50. 

Un  hiver  sous  les  armes.  Neuchâteîy  Bassin-Clottu,  191 5. 
In-folio,  illustré.  —  4  fr. 

L'Action  charitable  de  la  Suisse. 

L'admirable  activité  que  la  Suisse  déploie  pendant  la 
guerre  dans  les  œuvres  charitables  a  fait  naître  toute  une 
littérature.  Elle  est  commentée  en  une  série  d'articles, 
illustrée  dans  un  album  remarquable  : 

La  Guerre  et  Torganisation  internationale  de  la  charité 
en  Suisse.  D'Allemagne  en  France,  à  travers  la  Suisse, 
avec  les  rapatriés  civils  français,  par  Max  Turmann.  Corres- 
pondant du  25  mars  1915. 

—  Les  Œuvres  catholiques.  10  avril  191  j. 

—  L'Agence  des  prisonniers  de  guerre.  25  avril  191 J. 
(voir  aussi  la  livraison  du  2/  juin  19 ij.^ 

Le  Second  échange  des  «  grands  blessés  »  français  de 
Constance  à  Genève,  par  Max  Turmann.  Correspondant  du 
25  juillet  191 5. 

(Suite  de  la  série  précédente.) 

Les  Œuvres  suisses  de  charité  pendant  la  guerre  1914- 
1916.  Neuchàtel,  Bassin-ChttUy  1916.  2  vol.  in-folio, 
illustrés.  —  12  fr. 

—  Le  texte  est  de  M.  E.  Nagel. 

—  Nous  mentionnons  en  divers  endroits  les  quelques  ouvrages 
particuliers  relatifs  aux  diverses  œuvres  charitables  de  la  Suisse  :  hos- 
pitalisation des  réfugies  belges  (Chapitre  Belgique,  p.  217),  échange 
des  grands  blessés  (Chapitre  Allemagne,  p.  $12)  recherche  des  dis- 
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parus,  secours  aux  prisonniers  (III*  partie,  chapitre  Conséquences 
présentes  de  la  guerre^.  Il  est  certaines  œuvres  sur  lesquelles  nous 
n'avons  pas  à  citer  de  documents  imprimés  '. 

L'accueil  affectueux  fait  par  la  Suisse  aux  rapatriés 
français  fait  l'objet  de  recueils  d'anecdotes  ou  d'illustra- 
tions : 

Le  Passage  des  évacués  à  travers  la  Suisse,  par  Noëlle 

Roger.  I.  Genève.   II.  Schaffhouse,   Zurich.   Avec   une 

notice  historique  de  M.  Eugène  Pittard.  Paris,  Attinger, 

191 6,  2  fasc.  in-8.  —  i  fr.  l'un. 

(Le  Carnet  d'un  témoin.) 

C'est  un  aimable  récit,  l'un  des  derniers  qu'ait  écrits  le  fécond  ci 
sympathique  écrivain,  mort  récemment. 

En  souvenir  de  ceux  qui  passèrent.  La  Suisse  hospita- 
lière. Genève,  Dubois,  191 5.  In-4  oblong,  20  pi.  —  3  fr. 
Le   Passage   des    rapatriés   français    à  Zurich.  Bâh\ 
Librairie  jwnvelle,  191 5.  In-4 oblong,  iv-57  p.,  illustré.  - 
2fr. 

Comparer  : 

L'Infirmerie  des  internés  civils  et  des  évacués,  par  Jeui 

Kkser.  Genéi'ey  Société  générale  d' imprimerie,  1916.  In-8,  36  p. 

L'activité  charitable  de  la  Suisse  provoque  de  la  part  de 
la  France  et  de  l'Angleterre  des  remerciements  et  témoi- 
gnages d'amitié  : 

Suisse.  France,  Genève.  Numéro  spécial  de  Foi  et  î'/V, 
lé  juin  1916.  In-4,  paginé  213  à  248. 

Sommaire.  —  La  Suisse  et  son  action  charitable  pendant  la  guerre, 
par  Gustave  Ador.  Monographies  d'œuvres,  par  E.  Dou.merguk.  .\ 
travers  la   Suisse:  Notre  rapatriement   des  régions  envahies,  p.ir 


I.  Not.imment  l'importante  oeuvre  d'internement  en  Suisse  des  pri 
sonnicrs  malad  s  ou  affaiblis.  Depuis   le  mois   d'août  1916,  une  petite 
littérature  s'est  formée  sur  le  sujet  :  les  Internés  ont  même  leur  Journal 
hebdomadaire,  fondé  en  octobre  1916. 
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Fr.  Christol.  Notre  rapatriement   d'Allemagne,  par  G.  Riou.  Le 
merveilleux  retour,  par  Ch.  Hesnebois. 

Réception  des  prisonniers  anglais  en  Suisse.  Londres, 
Darîing  et  fils,  1916.  In-16,  11  p. 

Cet  opuscule  contient,  dans  leur  version  française,  une  dépêche 
du  ministre  d'Angleterre  à  Berne,  et  le  rapport  d'un  membre  de  la 
légation  britannique  à  Berne  sur  la  réception  faite  dans  cette  ville 
aux  grands  blessés  anglais. 


Le  Ravitaillement  de  la  Suisse . 

La  Suisse,  pays  peu  productif  et  privé  de  débouchés  sur 
la  mer,  dépend,  pour  son  ravitaillement,  des  États  qui 
l'entourent.  Pendant  la  guerre  les  exigences  du  blocus, 
les  interdictions  d'exportations  bouleversent  l'économie 
nationale,  et  créent  entre  la  Suisse  et  ses  voisins  des  diffi- 
cultés nombreuses,  délicates,  parfois  irritantes: 

Le  Ravitaillement  de  la  Suisse,  par  Georges  Bovet. 
Revue  politique  internationale  de  juillet-août  191 5. 

Les  Principales  répercussions  de  la  Guerre  en  Suisse, 

par  E.  KuHNE.  Economiste  français  du  6  février  191 5. 

Suisse.  La  situation  financière  de  la  Confédération  : 
l'impôt  de  guerre,  douanes  et  C.  F.  F  ;  le  trust  d'impor- 
tation, par  E.  KuHNE.  Economiste  français  du  30  octobre 
1915. 

—  Voir  également  la  livraison  du  25  décembre  1915. 

Les  Conséquences  de  la  guerre  sur  l'économie  suisse, 

par  M.  A.  Bibliothèque  universelle  et  revue  suisse  d'octobre 
et  novembre  191 5. 

Les  Difficultés  économiques  et  les  problèmes  financiers 
en  Suisse.  Correspondant  du  25  juin  1916. 

J.  Vie.  ;,i 
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La  Savoie  du  Nord. 

Dans  sa  déclaration  de  neutralité  du  4  août  19 14,  le 
Conseil  fédéral  suisse,  se  fondant  sur  un  article  spécial 
des  traités  de  181 5,  demandait  à  la  France  déconsidérer 
comme  neutre  une  partie  de  la  zone  frontière  en  Savoie. 
Cette  réclamation  n'a  eu  d'autre  conséquence  pratique 
que  l'interdiction  française  d'hospitaliser  les  blessés  dans 
la  «  zone  franche  »  ;  néanmoins  quelques  Savoyards, 
énaus  dans  leur  amour-propre,  ont  combattu  le  point  de 
vue  suisse  : 

France  et  Savoie.  La  vérité  sur  la  neutralité  de  la 
Savoie  du  Nord.  A  propos  de  la  déclaration  de  neutralité 
signifiée  aux  puissances  par  le  Conseil  fédéral  suisse  le 
4  août  1914,  par  F.  Marullaz.  —  Mémoires  et  documents 
publiés  par  l'Académie  Chahlaisienne^  19 15  (tome  XXVIII. 
In-8,  p.  I  à  50). 

L'auteur  accumule  les  arguments  pour  prouverque  la  «  neutralité  » 
de  la  Savoie  du  Nord  n'a  plus  de  raison  d'être  depuis  l'annexion 
de  cette  région  à  la  France, 

Il  a  été  fait  de  ce  travail  un  tirage  à  part  (Thonon-les-Bains,  A. 
Dubouloz,  1915.  In-8,  135  p.).  Une  seconde  édition  de  232  pages 
a  été  donnée  en  1916  sous  le  titre  :  La  Viriii  sur  la  lonefrattcbi  dt  la 
Haute-Savoie. 

Comparer  : 

La  Neutralité  militaire  de  la  Savoie  da  Nord,  par  L.- 
Paul Dubois.  Correspondant  du  25  juin  191 5. 


C.  LA  HOLLANDE. 

Le  gouvernement  hollandais  a  publié  un  livre  officiel 
sur  l'attitude  par  lui  observée  durant  les  hostilités  : 
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Recueil  de  diverses  communications  du  ministre  des 
Affaires  étrangères  aux  États-Généraux  par  rapport  à  la 
neutralité  des  Pays-Bas  et  au  respect  du  droit  des  gens. 

La  Haye,  1916.  In-8. 

Des  communications  difficiles  et  le  nombre  restreint  de 
nos  compatriotes  résidant  aux  Pays-Bas  ont  pour  consé- 
quence une  grande  pénurie  de  renseignements  sur  la  situa- 
tion du  royaume  néerlandais  pendant  le  conflit.  Avec  les 
quelques  pages  de  M.  Victor  Cambon»,  nous  n'avons  à 
citer  que  de  rares  articles  : 

L'Esprit  public  et  la  situation  en  Hollande.  CorrcspoM- 
datît  du  10  février  191  5. 

Entre  les  belligérants.  La  Hollande  depuis  on  an. 
L'évolution  des  faits,  des  idées  et  des  sympathies.  —  Le 
«  not  ».  Les  fraudes  douanières;  les  questions  financières. 
Correspondant  du  25  décembre  191 5  et  du  25  janvier 
1916. 

De  la  Neutralité  hollandaise,  par  G.  Bontîet-Maury. 
Revue  (^Ancienne  Revue  des  revues)  du  15  février- 1"  mars 
1915. 

La  France  et  l'opinion  catholique  en  Hollande.  Etudes 
du  20  septembre  191 5. 

L'Âlfaire  du  «Telegraaf  ».  La  presse  et  Topinion  publi- 
que en  Hollande,  par  A.  Cohen.  Revue  hebdomadaire  du 
22  février  19 16. 

—  Les  Chroniques  hoUattdaises  de  la  Bibliothèque-  universelle  et  revue 
suisse,  signées  de  M.  Louis  Bressaa,  sont  coasacrées  aux.  répercus- 
sions de  la  gxierre  en  Hollande. 


I .  Dans  La  Guerre  vue  de  l'étranger,  citée  p.  128.  Voir  aussi,  p.  %^StDe 
la  neutralité  morale,  par  Etienne  Giran,  et  p.  154  les  enquêtes  de  la 
Revue  des  sciences  poli iitiques,  des  Lectures  pour  tous,  etc. 
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Comparer  : 

Les  Pays-Bas  et  la  guerre,  par  A.  J.  Hankes-Drielsma. 

Revue  hebdomadaire  du  27  février  191 5. 

L'auteur  est  de  nationalité  hollandaise. 
La  brochure  qui  suit  est  due  à  un  économiste  hollan- 
dais,  qui,   socialiste   internationaliste,    ne    s'en  est   pas 
moins  efforcé  d'entraîner  son  pays  à  lutter  avec  les  Alliés 
pour  le  droit  et  pour  la  justice  : 

Les  Neutres.  Les  dessous  économiques  de  la  guerre. 

Les  appétits  allemands  et  les  devoirs  de  l'Europe  occiden- 
tale ;  par  Christian  Cornélissen,  avec  Préface  par  Charles 
ANDLER.(Lamenace  allemande  contre  la  Hollande.)  P^r/V. 
Berger-Levrauït,  1915.  In-i6,  68  p.   —  o  fr.  60. 

(Pages  d'histoire,  n°  54,) 

M.  Charles  Andler,  dans  la  Préface,  après  avoir  présenté  l'auteur, 
forte  personnalité  de  «  fils  de  ses  œuvres  »,  rappelle  les  visées  des 
pangermanistes  sur  la  Hollande.  L'ouvrage  expose  l'immense  déve- 
loppement économique  de  l'Allemagne  dans  les  dernières  années, 
le  besoin  de  débouchés  qui  en  résultait,  et  qui  a  provoqué  la  guerre, 
voulue  et  préparée  par  l'Allemagne.  Devant  les  désirs  d'expansion 
et  de  conquête  des  Empires  centraux,  puissances  de  militarisme  et 
dé  réaction,  tous  les  États  de  l'Europe  occidentale  doivent  s'unir 
pour  parvenir,  après  une  lutte  victorieuse,  à  la  création  des  États- 
Unis  d'Europe  et  à  la  paix  définitive. 

—  Comparer  l'article  de  M.  H. -G.  Wells,  L'Avenir  de  la  Hollande, 
dont  la  Revue  (i<j  avril-i"  mai  191 5)  a  publié  la  traduction,  et  par 
lequel  l'écrivain  anglais  invite  les  Pays-Bas  à  se  joindre  aux  Alliés. 

M.  Cornélissen  et  ses  émules  '  combattent  par  le  rai- 
sonnement ;  par  ses  dessins,  M.  Louis  Raemakers  a  su 
agir  de  façon  aussi  efficace,  et  obtenir  un  renom  uni- 
versel. Nous  ne  citerons  pas  ici  les  nombreu.x  albums  où 
l'on  a  réuni  ses  meilleures  œuvres;  nous  nous  limitons  à 
indiquer  une  étude  sur  l'artiste  : 

I.  De  leur  nombre  est  M.  L.-H.  Grondijs  dont  les  notessurk  Bel- 
gique ont  été  traduites  en  français.  '.Voir  plus  haut,  p.  205.) 
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Louis  RaemakerSj  par  G.  Kahn.  Mercure  de  France  du 

i"  avril  191e. 


1).  LES  PAYS  SCANDINAVES. 

Les  Pays  Scandinaves  ne  sont  pas  plus  favorisés  que  la 
Hollande  en  fait  de  publications  françaises.  Ici  encore, 
tout  se  réduit  à  quelques  articles  :  les  rares  volumes  parus 
en  français  sont  l'œuvre  des  Scandinaves  eux-mêmes, 
non  la  nôtre. 

ÉTUDES  GÉNÉRALES. 

La  Neutralité  Scandinave,  par  Frédéric  Bajer.  Revtie 
politique  inlenialioiiaJe  de  janvier-février  191 5. 

L'Expansion  russe  et  les  pays  du  Nord,  par  A.  J.  West. 
Revue  politique  ititernaiionale  de  mai-juin  191 5. 

Scandinaves  et  Allemands,  par  Jacques  de  Coussange. 
Revue  hebdomadaire  du  29  août  1914. 

La  Scandinavie  et  la  guerre,   par  J.  de   Coussange. 

Revue  de  Paris  dv\  l'^r  juillet  191 5. 

—  Voir  p.  589,  l'analyse  de  l'article  de  M.  G.  Lacour-Gayet  : 
Deux  mois  en  Russie  et  dans  ks  Pays  Scandinaves.  Le  volume  de 
M,  André  Tudesq  :  Sur  les  champs  de  bataille  (cite  p.  271)  reprodui 
des  correspondances  adressées  des  Pays  Scandinaves. 

SUÈDE. 

Ouvrages  de  proveuajice  suédoise. 

La  Guerre  vue  par  un  neutre  ;  par  le  Professeur  A. 
BoYESEN.  Paris,  Vicloriou,  1915-  In- 16,  240  p.  —  2  fr.  50. 

Cet  ouvrage  est  présenté,  dans  la  Préface,  comme  «  un  mélange 
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<l«e  considérations  et  d'impressions  philosophiques  et  pratiques  ». 
C'est  à  Paris,  au  mois  de  septembre  et  d'octobre  1914,  qu'il  a  été 
composé,  et  c'est  parmi  la  population  parisienne  que  l'auteur  a  fait 
les  observations  sur  lesquelles  se  fondent  ses  développements 
généraux  —  toujours  très  favorables  à  la  cause  française. 

Ce  que  nous  pensons  de  l'Allemagne  en  France  (Lettre 
ouverte  à  mes  amis  neutres)  ;  par  Léonie  Berxardini- 
SjŒSTEDT.  Paris,  Édition  des  a  Commentaires  y>,  1916.  In-8, 
34  p,  —  o  fr.  éo. 

—  Voir  p.  275,  Tanalyse  du  livre  de  M.  Erik  Sjœstedt,  Imftres- 
sions  d'im  ntutre  (sur  le  front  de  combat). 

Ariides. 

L'Opinion  suédoise,  par  la  Ro»"^  Michaux.  Revue  hebdo- 
madaire du  8  mai  191 5. 

L'Esprit  public  et  la  situation  en  Suède.  La  Variété  des 
idées  et  leur  évolution,  par  J.  de  Coussaxge.  Correspon- 
dant du  25  août  1915. 

Les  Publicistes  suédois  et  la  guerre,  par  A.  Mécrin. 
Revue  hebdomadaire  du  2$  décembre  191 5. 

La  Neutralité  de  la  Suède,  par  Jacques  Daugny.  Nou- 
veîie  revue  du  i^""  septembre  191 5. 

L'auteur  étudie  la  question  dans  ses  rapports  avec  le  problème 
finlandais. 

Sven  Hedin  est  satisfait...,  par  la  Princesse  Radzi- 
wiLL.  Rei'ue  (^Ancienne  Revue  des  revues)  du  15  mai-i^»"  juin 
1915. 

—  Voir  p.  530  un  portrait  du  Kaiser  par  Sven  Hedin. 
NORVÈGE. 

Le  Neutralisme  en  Norvège,  par  P. -G.  La  Chesnats. 

Mercure  de  France  du  i^""  avril  191  )• 

DANEMARK. 

Ouvrai^es  de  provenance  danoise. 
France,  par  Christophe  Nyrop.  Traduit  du  danois  avec 
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introduction  par  Jacques  de  Coussange.  Paris,  Larousse, 
19 16.  In-ié,  71  p.,  avec  un  portrait  de  l'auteur.  —  i  fr. 

M.  Nyrop,  qui  a  consacré  à  la  langue  et  à  la  littérature  françaises 
de  si  admirables  travaux,  dit  dans  cet  opuscule  sa  sympathie  et  son 
admiration  pour  notre  pays.  - 

Comparer,  dans  la  Grande  Revue  d'avril  191 6,  Un  éloge  danois  de  la 
France,  par  P.-G.  La  Chesnais. 

Le  beau  livre  de  M.  J.  Jœrgensen,  La  Cloche  Roland,  vigoureuse 
protestation  en  faveur  de  la  Belgique,  est  analysé  au  chapitre  Bel- 
gique, p.  222.  Consulter  l'étude  de  J.  de  Coussange  sur  Jobannès 
Jœrgensen  et  la  Belgique  (Correspondant  du  25  février  19 16). 

Articles. 

Le   Danemark  et  la  guerre,   par  le  D'^  L.-V.   Birck, 

professeur  à  l'Université  de  Copenhague.  Revue  politique 
internationale  de  janvier-février  191$. 

L'Esprit  public  et  la  situation  en  Danemark,  par  J.  de 
Coussange.  Correspondant  du  10  juin  191 5. 

La  Question  danoise  :  1864  et  191 5, par  Louis  Martin. 
Nouvelle  revue  des  15  août  et  i^""  septembre  191 5. 

—  Pour  les  Danois  du  Sleswig,  se  reporter  au  chapitre  Paix. 

Dans  l'article  de  M.  Des  Brandcs  mentionné  au  cours  de  ce  même 
chapitre,  Une  Alsace  danoise,  il  est  fait  mention  d'une  traduction  fran- 
çaise de  r«  Oxford  Pamphlet  »  The  IVar  through  Danish  eyes  by 
A.  Dane  (Copenhague,  Truelsen,  191 5).  Nous  n'avons  pas  eu  entre 
les  mains  cette  traduction. 


E.  L'ESPAGNE. 

Nous  n'avons  pas  à  nous  plaindre,  en  ce  qui  concerne 
l'Espagne,  de  l'absence  ou  de  la  pénurie  des  publica- 
tions. Tout  au  contraire,  Tamitié  et  la  curiosité  tradi- 
tionnelles dont  les  Français  témoignent  envers  leurs 
«  frères  »  espagnols  ont  multiplié  le  nombre  des  études; 
mais  peut-être  ont-elles  en  même  temps  rendu  trop  fré- 
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quentes  les  «  enquêtes  »  menées  hâtivement  et  sans  pn 
paration. 


L'Opinion  espagnole  et  la  guerre.  Études  géné- 
rales. 

Deux  séries  d'articles  de  journaux  ont  été  réunies  en 
volumes  : 

Chez  les  neutres.  En  Espagne,  par  J.  Félicien  Court. 
PanSyM.Giardct  E.  Brière^  1916.  In-ié,  192  p. —  3  fr.  50. 
(Avec  dessins  de  Louis  de  la  Rocha.) 

Recueil  d'articles  racontant  un  voyage  d'enquête  dans  diffé- 
rentes régions  d'Espagne. 

I  Si  resucitara  !,  par  A.  de  Moxzie.  Paris,  Alcau^  191 5- 
In-8,  32  p. 

(Publication  de  V Informateur  parlementaire.) 

«  Si  la  fraternité  latine  ressuscitait  1  »  tel  est  le  vœu  qu'exprime 
le  titre.  Les  articles  ici  réunis  vont  du  18  février  au  4  octobre 
191 5.  Ils  prennent  le  contre-pied  des  études  de  la  presse  catholique. 

Le  reste  des  études  générales  ne  comprend  que  des 
articles  de  revues.  Les  trois  premières  citées,  fondées  sur 
une  compétence  universellement  reconnue,  ont  une  im- 
portance particulière  : 

L'Attitude  de  l'Espagne  pendant  la  guerre,  par  A.  Mo- 
kel-Fatio.  Correspondant  du  25  janvier  191 5. 

L'Espagne  et  la  guerre,  par  A.  Morel-F.\tio.  Rn>iu- 
lies  deux  mondes  du  i^""  mai  19 15. 

La  Gallophobie  espagnole,  par  A.  Morel-Fatio.  Biblii- 
Ihèque  universelle  el  revue  suisse  de  décembre  191 5. 

L'Espagne  et  la  guerre,  par  J.  Bois.  Rei>ue  hebdowa- 
ddire  du  6  mars  191 5. 
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L'Espagne  dans  le  conflit  actuel,  par  Albert  Mousset. 
Grande  revue  à' avril  191 5. 

Mon  enquête  en  Espagne,  par  L.  Bertrand.  Revue  des 
deux  mondes  du  15  janvier  1916. 

L'Esprit  public  et  la  situation  en  Espagne.  La  genèse 
historique  des  sentiments  et  des  idées.  —  L'attitude  des 
partis  en  face  de  la  guerre.  Correspondant  des  10  et  25 
octobre  1915. 

—    Rappelons  aussi  les  études  de  M.  P.  Mériel  dans  le  Journal 
desËcovomislcs  (livraisonsdu  15  janvier,  15  avril,  15 mai  1916,  etc.). 

Deux  autres  études  sont  dues  à  des  écrivains  espagnols  : 

La  Guerre  et  les  neutres.  Lettre  sur  Tétat  des  esprits 
en  Espagne;  par  A.  V.  Hidalgo.  Études  du  5-20  février 
1915. 

Francophiles  et  germanophiles  en  Espagne.  I.  La  Ques- 
tion de  Gibraltar,  parle  M'^  de  Casa-Fuerta.  Revue  {An- 
cienne Revue  des  revues)  du  i^""-!)  octobre  191 5. 

Comparer  : 

Quelle  doit  être  la  politique  extérieure  de  l'Espagne?. 
par  A.  de  V.  Études  du  5  septembre  191 5. 


L'Attitude  des  différents  partis  en  Espagne  pen- 
dant la  guerre. 

Catholiques  et  carlistes  considèrent,  depuis  le  début  du 
conflit,  la  germanophilie  comme  un  dogme  de  leurs 
partis  respectifs,  —  lesquels  d'ailleurs  se  confondent  fré- 
quemment l'un  l'autre  : 

Les  Catholiques  espagnols  et  la  guerre,  par  Maurice 
de  Sorgues.  Paris^  Bloud  et  Gay,  1915.  In-i6.  — ofr.  éo. 
(Pages  actuelles,  n*  44.) 
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L'auteur  est  «  une  personnalité  catholique,  qui  occupe  en  Es- 
pagne une  situation  importante  ».  Il  étudie  les  raisons  de  l'attitude 
prise  par  les  catholiques  et  les  conditions  dans  lesquelles  une  propa- 
gande intelligente  peut  les  conduire  à  des  sentiments  plus  favo- 
rables pour  nous. 

—  Voir  plus  haut,  p.  548,  l'analyse  du  livre  de  M.  Irabart  de  la 
Tour  :  UOpinioH  catholique  et  la  guerre  (avec  une  intéressante  pré- 
face de  Don  Miguel  de  Unamuno,  le  célèbre  écrivain  espagnol). 

En  Espagne.  Catholicisme  et  germanophilie,    par  A. 

MoussET.  Revue  hebdomadaire  du  20  novembre  191 5. 
Les  Néo-Carlistes  espagnols  et  l'Allemagne,  par  A.  Mo- 

rel-Fatio.  Correspondant  du  25  juillet  191 5. 

Toutefois,  il  y  a  des  exceptions  et  il  s'est  produit  des 
évolutions.  Une  preuve  en  est,  pour  les  catholiques,  dans 
le  Manifeste  en  faveur  de  la  Belgique  (cité  p.  223);  pour 
les  carlistes,  dans  la  protestation  d'une  personnalité  con- 
sidérable du  parti  : 

Amende  honorable,  par  Francisco  Melgar.  (Avec  Pré- 
face de  A.  Morel-Fatio.)  Paris^  Bloud  et  Gay,  1916.  In- 
16,  80  p.  —  o  fr.  60. 

(Pages  actuelles,  n°  67.  Publié  sous  les  auspices  au  (..oniite  catho- 
lique de  propagande  française  à  l'étranger.) 

Cet  ouvrage  est  écrit  a  en  réparation  »  (En  Jesagravio)  pour  les 
outrages  que  les  carlistes  prodiguent  à  la  France  et  aux  alliés.  L'au- 
teur —  confident  du  prétendant  Don  Jaime  —  dévoile  les  agisse- 
ments d'une  presse  stipendiée  ;  il  prouve  que  rien  dans  la  politique 
des  Empires  centraux  et  dans  l'attitude  de  l'Autriche  vis-à-vis  de 
Don  Jaime  ne  saurait  expliquer  la  germanophilie  carliste  :  les  pro- 
cédés germaniques  appellent  bien  plutôt  les  sentiments  opposés. 

Intellectuels  et  socialistes  sont  plus  généralement  favo- 
rables à  notre  cause  : 

L'Attitude  des  intellectuels  espagnols  dans  le  conflit 
actuel,  par  R.   La\i  ifk.  Mercure  de  Fraiicc  du   i"  janvier 

1916. 

—  Voir  plus  bas  l'cnqucte  de  M""  René  Lafoiu. 
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Socialistes  espagnols,  par  P.-G.  La  Chesnais.  Mercure 
de  France  du  i*^""  avril  1916. 


Témoignages  espagnols. 

En  dehors  du  manifeste  et  de  l'amende  honorable  ci- 
dessus  mentionnés,  diverses  déclarations  et  opinions 
espagnoles  ont  été  traduites  et  publiées  soit  par  groupes, 
soit  isolément  : 

Recueils. 

Voix  espagnoles.  Préface  de  Gômez  Carrillo  :  L'in- 
fluence allemande  et  l'influence  française.  Paris,  Berger- 
Levrault,  1915.  In-i6,  88  p.  —  o  fr.  60. 

(Pages  d'histoire,  n°  76.) 

Sommaire.  —  L'Opinion  espagnole  et  la  guerre,  par  le  marquis 
DEL  MoNi.  Cordialité  franco-espagnole,  par  Pérkz  Galdôs.  Pour 
l'amour  de  la  France,  par  Père  Corominas.  Une  grande  manifesta- 
tion francophile.  Discours  de  MM.  Melquiades  Alvarez  et  Tomas 
RoMERO.  Le  monde  espagnol  et  la  France,  par  Blasco  Ibanez. 
Documents  sur  l'opinion  espagnole  (Manifestes  [Manifeste  des  intel- 
lectuels espagnols;  manifeste  des  intellectuels  catalans  et  réponse 
de  M.  Morcl-Fatio],  extraits  de  journaux,  etc.). 

Les  Intellectuels  espagnols  et  la  guerre,  par  M°^<=  René 
Lafont.  (Enquête.)  Renaissance  politique,  littéraire  et  artis- 
tique du  20  mars  191 5. 

Série  de  «  réponses  »  provenant  de  différentes  personnalités  espa" 
gnôles. 

Comparer  : 

La  Barbarie  allemande  flétrie  aux  Jeux  floraux  de  fiar- 
celone,  1915.  Toulouse,  E.  Privât,  1915.  In-8,  84  p. — 
I  fr.  50. 

Celte  brochure  reproduit  dans  leur  texte  catalan,  en  les  accompa- 
gnant d'une  traduction  française,  un  discours  et  quelques  pièces  de 
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vers  prononcés  aux  Jeux  floraux  de  Barcelone  en  191 5,  et  par  les- 
quels s'exprime  l'opinion  catalane  sur  la  barbarie  allemande. 

Publications  particulières. 

Les  partis  extrêmes  sont  représentés  tous  les  deux  :  pnr 
la  voix  d'un  écrivain  de  famille  distinguée,  catholique  et 
conservateur;  par  celle  d'un  romancier  socialiste  et  anti- 
clérical, qui  s'est  fait  l'actif  et  puissant  apôtre  de  notre 
cause  : 

La  Vérité  sur  la  guerre.  Origine  et  aspects  du  conflit 
européen,  par  D.  Alvaro  Alcala  Galiano.  Traduit  de 
l'espagnol  par  Alfred  de  Bengoechea.  Avant-propos  de 
Paul  Hervieu.  Paris,  P.  Rosier,  191 5.  In- 16,  vHi-84  P-  — 
I  fr.  50. 

L'ouvrage  est  daté  de  janvier  1915.  Il  est  formé  surtout  de  considc 
rations  générales  :  l'auteur  fait  appel  au  sentiment  plutôt  qu'à  la  rai- 
son, et  c'est  à  peine  s'il  rappelle,  dans  quelques  notes,  les  faits  précis 
par  lesquels  se  justifie  l'attitude  des  Alliés.  Il  se  montre  surpris  des 
sympathies  progermaines  de  ses  compatriotes,  et  rappelle  tous  les 
motifs  que  doit  avoir  un  Espagnol  et  un  catholique  pour  se  méfier 
et  se  tenir  à  l'écart  des  Allemands. 

Le  Monde  espagnol  et  la  guerre.  Conférence  pronon- 
cée par  V.  Blasco-Ibanez  le  26  mars  191 5  aux  Galeries 
Georges  Petit.  Reuaissance  politique,  littéraire  et  artistique 
du  i^*"  mai  191 5. 

La  Guerre,  par  V,  Blasco-Ibanez.  Rei'ue  Bleue.  Revue 
politique  et  littéraire  du  15-20  novembre  191 5. 


La  Propagande  allemande  et  la  propagande  fran- 
çaise. 

Les  bons  témoins  reconnaissent  que  l'effort  allemand 
de  propagande  a  été  prompt,  considérable  et  fructueux  : 


LA    PROPAGANDE    EX    ESPAGNE  573 

Le  Duel  franco-allemand  en  Espagne,  par  Louis  Ar- 
NOULD.  Paris,  Bloud  et  Gay,  191 5.  In-ié.  —  o  fr,  60. 

(Pages  actuelles,  n"  59.) 

L'opuscule  est  formî  d'observations  intéressantes  et  impartiales  : 
l'auteur  ne  dissimule  pas  les  avantages  moraux  remportés  par  nos 
ennemis. 

La  Propagande  allemands  en  Espagne,  par  A.  Mousse  r. 
Revue  de  Paris  du  F""  octobre  191 5. 

La  propagande  française  est  une  riposte  énergique, 
mais  qui  ne  va  pas  sans  difficultés  et  sans  déboires  : 

L'Espagne  et  la  guerre.  Kultur  et  civilisation  ;  par 
Pierre  Paris.  Bordeaux,  Féret  et  fils  (Paris,  Fontemoiug), 
1916. In-8,  24  p. 

(Extrait  du  Bulletin  hispanique,  1916,  n"  i.) 

L'auteur,  professeur  éminent,  a  pris  une  part  active  à  la  propa- 
gande française,  surtout  à  celle  qui  s'exerce  par  correspondance,  par 
l'envoi  de  tracts  et  de  brochures.  Il  donne  d'intéressants  détails  sur 
les  résistances  auxquelles  se  buttent  nos  efforts  et  sur  les  arguments, 
plus  ou  moins  raisonnables,  que  les  germanophiles  opposent  à  nos 
plaidoyers. 

Une  tournée  de  conférences  de  cinq  mois  en  Espagne, 

par  l'abbé  A.  Lugan.  Revue  hebdomadaire  du  25  septembre 
1915. 

La  Propagande  française  en  Espagne,  par  R.  Lantier. 
Revue  de  Paris  du  i"  juin  19 16. 

La  conférence  suivante  est  un  exemple  des  arguments 
invoqués  par  nos  propagandistes  : 

Les  Ames-sœurs  de  la  France  et  de  TEspagne,  par 
J.  Bois.  Revue  (^Ancienne  Revue  des  revues)  du  1 5  septembre 
1915. 

(Conférence  prononcée  à  Madrid  plusieurs  mois  avant  la  publica- 
tion i.) 

I.  Des  études  biographiques  ont  été  consacrées  à  divers  person- 
nages espagnols  :  à  M.  Miguel  de  Unamuno,  partisan  de  notre  cause, 


574  LAMÉRICIUE   LATINE  ET   LA   GUERRE 

—  Les  conférences  faites  par  M.  Polier  i  Madrid  sur  ks  Forces 
de  la  France  sont  mentionnées  au  chapitre  III  de  la  III*  partie. 


F.  L'AMÉRIQUE  LATINE. 

On  sait  l'influence  que  nos  idées  et  nos  livres  exercent 
dans  les  jeunes  républiques  de  l'Amérique  latine.  Par  là 
l'élite  intellectuelle  s'y  trouve  dès  le  début  acquise  à 
notre  cause,  et  c'est  ce  dont  témoigne  le  recueil  qui  suit  : 

Voix  de  r Amérique  latine.  Préface  de  M.  Gômez  Car- 
RiLLO.  Paris,  Berger-Levrault,  191 6.  In-ié,  99  p.  — 
o  fr.  75. 

(Pages  d'histoire,  a"  95.) 

L'Amour  de  la  France,  par  Enrique  Larreta.  Le  Monde  pour  la 
civilisation»  par  Juan  MÂs  Y  Pi'  Les  Massacres  de  Dinant,  par  Ro- 
berto  Payrô,  La  Guerre  boche,  par  Manuel  Carlés.  Le  Brésil  et  la 
guerre,  par  J.  de  MAObiRos  e  ÀLBUQUtRQUE.  Aux  neutres  d'Orient, 
par  Graça  Aranha.  A  nos  grands  frères  les  Fran(;ais,  par  J.  Corre- 
DOR  La  Torre.  La  Colombie  et  la  France,  par  le  D'  Henri'quez 
de  Zubirîa.  Notre  Mère  la  France,  par  R.  Fernandez  Guardia.  La 
cause  des  alliés  est  celle  de  l'humanité  et  de  la  civilisation  tout 
entière,  par  le  D""  Orestes  Ferrara.  La  France  et  l'Angleterre  sau- 
vant l'Amérique,  par  M.  Mackexna-Subercaseacx.  Pourquoi 
nous  sommes  francophiles,  par  V.  Garcia  Calderôn.  La  Solida- 
rité des  peuples  latins,  par  J.  Enrique  Rodo.  Hommage  à  la  France, 
par  Eugcnîo  Garzôn.  Le  Venezuela  et  la  guerre  européenne,  par 
Carlos  A.  Villanueva.  Notes  et  Documents,  etc. 

Mais  l'Amérique  du  Sud  était  regardée  par  les  Alle- 
mands comme  le  futur  domaine  du  germanisme;  il  a 
donc  fallu  soutenir   contre  l'emprise   économique  alle- 


par  M.  Maurice  Vallis  (Mf-rct/r^r  de  France  du  1"  mai  1916)  ;  à  M.  En- 
rique Granados,  compositeur,  victime  du  torpillage  du  Susscx,  par 
M.  Jean  Aubry.  (^Correspondant  du  25  avril  1916.) 
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mande,  contre  l'argent  et  la  propagande  des  émigrés,  une 
lutte  que  font  connaître  diverses  études  générales  »  : 

L'Amérique  latine  et  la  guerre,  par  Alfred  Theulot. 
Bibliothèque  universelle  et  revue  suisse  de  novembre  191 5. 

L'Amérique  latine  en  1915,  par  H.  Lorin.  Revue  des 
sciences  politiques  au  15  avril  191 6. 

—  Voir   ci-dessas,   dans    la  division  Espagne,  la  conférence  de 
M.  Blasco-Ibaiiez  :  Le  Monde  espagnol  et  la  guerre. 

Une  mission  française  dans  l'Amérique  du  Sud,  par 
Pierre  Baudin.  Renaissance  politique^  littéraire  et  artistique 
du  25  décembre  191 5. 

La  Propagande  allemande  dans  l'Amérique  du  Sud,  par 
G.  Guilaine.  Revue  hebdomadaire  du  20  mai  1916. 

Comparer  : 

L'Esprit  public  et  la  situation  en  Uruguay.  Correspon- 
dant du  25  septembre  1916. 

L'Esprit  public  et  la  situation  au  Brésil.  Correspondant 
du  25  mars  1916. 

Les  Alliés  font  échec  à  la  propagande  des  Allemands 
en  dévoilant  leurs  \4sées  d'hégémonie  : 

Ambitions  allemandes  sur  l'Amérique  du  Sud.  (Extraits 
de  livres  allemands.)  {S.l.n.d.)  In-8,  4  p.,  avec  carte. 

Cet  opuscule  est  de  provenance  anglaise.  Il  est  rédigé  en  anglais 
et  en  français. 

Il  s'est  fondé  un  a  Groupement  des  Universités  et 
grandes  écoles  de  France  pour  les  relations  avec  l'Amé- 
rique latine  »  ;  ce  groupement  a  commencé  la  publication 
d'une  série  de  brochures,  où  les  Américains  du  Sud  font 


I.  Nous  omettons  dans  cette  liste  les  quelques  études  spéciales  parues 
dans  les  revues  économiques,  —  exception  faite  toutefois,  en  raison  de 
la  date,  pour  l'article  :  Les  Répercussions  de  la  guerre  en  Amérique  du  Sud, 
par  E.  Payen.  Economiste  fran^aii  du  zx  novembre  1914. 
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connaître  les  sympathies  de  leurs  pays  respectifs  pour  io 
Alliés  et  pour  la  France  : 

Le  Venezuela  et  la  guerre  européenne,  par  Carlos 
A.  Villanueva.  Paris,  Sorhoinie,  1916.  In-8,  15  p. 

La  République  argentine  et  la  guerre  européenne,  par 
Manuel  Carlès.  L'Opinion  argentine  sur  la  guerre  euro- 
péenne, par  R.  WiLMART.  Paris,  Sorhonne,  19 16.  In-8. 
32  p. 

Le  Chili  n'entretient  avec  la  France  que  des  relations 
peu  développées  ;  il  se  trouve  cependant  que  la  guerre  a 
été  l'occasion  de  plusieurs  études  françaises  sur  ce  pays  : 

France  et  Kultur.  Considérations  sur  l'influence  fran- 
çaise au  Chili,  par  le  P.  Joseph  Merme.  Tours,  Impr. 
Manie,  1916.  In-8,  48  p. 

Dans  cette  conférence,  l'auteur  insiste  principalement  sur  l'in- 
fluence des  religieux  français  parmi  la  population  chilienne  dans 
les  circonstances  actuelles. 

Le  Chili  et  les  intérêts  français,  conférence  faite  le 
2  mars  191 6  à  l'Ecole  supérieure  pratique  de  commerce 
et  d'industrie,  par  Georges  Raab.  Tours,  impr.  de  Desîis 
frères,  1916.  In-8,  16  p. 

L'auteur  déplore  l'insuffisance  des  rapports  franco-chiliens  ;  il 
constate  que  rÂllemagne  avait,  avant  la  guerre,  supplanté  la  Franct 
au  Chili,  et  souhaite  qu'il  soit  remédié  à  cet  état  de  choses. 

La  Grande  guerre  européenne  et  la  neutralité  du  Chili. 

par  Alejandro   Alvarez.   Pnris^  Pedouc,  1916.   In-8,   317 
p.  — 7fr.  50. 

Cet  ouvrage  est  une  élude  de  droic  international.  On  sait  que  ks 
vaisseaux  allemands  violèrent  à  plusieurs  reprises  la  ncutralitc 
du  Chili,  et  que  d'autre  part  le  Dresden  fut  détruit  par  les  canons 
anglais  dans  les  eaux  chiliennes.  L'auteur  examine  ces  différentes 
questions,  et  les  suites  qui  leur  furent  données. 
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L'Union  latine. 

La  guerre  actuelle  est  présentée,  dans  le  camp  des 
Alliés,  comme  une  nouvelle  lutte  de  la  civilisation  latine 
contre  la  barbarie  germanique.  Cette  conception,  maintes 
fois  développée  dans  les  ouvrages  consacrés  à  la  «  philo- 
sophie de  la  guerre  »,  est  mise  à  profit,  dans  le  domaine 
pratique,  pour  gagner  successivement  à  notre  cause 
l'Italie  et  la  Roumanie,  pour  resserrer  notre  amitié  avec  le 
Portugal.  Elle  est  ensuite  utilisée  surtout  pour  une  pro- 
pagande morale  en  Espagne  et  dans  l'Amérique  du  Sud. 
Elle  donne  lieu  à  d'intéressantes  manifestations  de  frater- 
nité et  d'union  : 

Une  manifestation  latine.  Paris,  Plon-Nourrit,  1915- 
In-ié,  72  p. 

Sommaire.  —  I.  Manifestation  au  grand  amphithéâtre  de  la  Sor- 
bonne,  12  février  191$.  (Discours.)  Grèce  :  M.  Andréadés.  Rou- 
manie :  D'  IsTRATi.  Italie  :  MM.  d'ANNUNZio  et  G.  Ferrero.  Es- 
pagne :  M.  Blasco  Ibanez.  Portugal  :  M.  X.  de  Carvalho,  Amé- 
rique latine  :  Général  Reyes,  M.  Martinenche.  Belgique  :  M.  Ro- 
land de  Marès.   France  :  MM.  P.  Deschanel,  E.  Lavisse,  Jean 

RiCHEPIN. 

II.  Réception  des  orateurs,  13  février  191 5. 
Comparer  : 

La  Force  latine,  par  G.  Truc.  Grande  revue  de  juin 
1916. 

—  Voir  l'ouvrage  de  M.  André  Suarès,  Occident,  mentionne 
page  336. 

Une  revue  fondée  en  1916  est  consacrée  à  propager  les 
idées  de  «  fraternité  latine  »  : 

Revue  des  nations  latines.  Directeurs  :  G.  Ferrero  et 
J.  Vie.  37 
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J.  LucHAiRE.  Paris,  E.  Mignot  {Florence,  Stah .  tip.  Aldino), 
1916.  In-8. 

Cette  revue  mensuelle  paraît  depuis  le  i"  mai  1916. 

G.     LES     ÉTATS-UNIS    DE      L'AMÉRIQUE     DU 
NORDK 

Le  nombre  relativement  considérable  des  écrits  fran- 
çais consacrés  à  l'opinion  des  États-Unis  sur  la  guerre 
européenne  est  un  témoignage  de  l'importance  toute 
spéciale  que  nous  attachions,  dès  le  début,  au  jugement 
des  Américains  du  Nord.  Et  il  ne  suffit  pas,  pour  expli- 
quer notre  façon  d'apprécier,  de  l'intérêt  matériel  et  im- 
médiat qui  nous  poussait  à  nous  concilier  la  sympathie 
de  la  plus  puissante  des  nations  neutres.  Des  raisons 
plus  hautes  et  toutes  morales  y  contribuaient  également  : 
parler  aux  Américains  du  Nord,  guides  du  monde  futur, 
était  le  moyen  le  plus  efficace  de  s'adresser  à  l'avenir; 
connaître  leur  jugement,  c'était,  peut-être,  connaître  aussi 
le  verdict  de  la  postérité. 

L'Opinion  aux  États-Unis.  Études  générales. 

Nous  groupons  ici  les  études  générales  de  provenance 
française  ;  deux  seulement  ont  été  publiées  en  volumes  : 


1.  Nous  n'avons  rencontre  aucune  étude  concernant  les  républiques 
de  l'Amérique  centrale  pend.int  la  guerre  :  et  la  chose  n'a  rien  de  sur- 
prenant. Mais  pareille  lacune  est  plus  fâcheuse  pour  ce  qui  est  des 
troubles  du  Mexique  et  des  intrigues  allemandes  qui  les  ont  favorisés. 
Voir  toutefois  le  Correspondant  du  10  avril  1916  (Article  anonyme,  men- 
tionné plus  loin,  p.  588,  de  façon  complète). 
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L'Opinion  américaine  et  la  guerre,  par  Henri  Lichten- 
BERGER.  Paris,  Bloud  et  Gay,  1915.  In-ié,  64  p.  —  o  fr.  60. 

(Pages  actuelles,  n"  36.) 

L'auteur,  professeur  à  la  Sorbonne,  désigné  comme  professeur 
d'échange  à  l'Université  de  Harvard,  s'embarqua  dans  la  seconde 
quinzaine  de  septembre  pour  les  États-Unis.  A  son  retour,  il  donne 
ses  impressions  sur  l'état  d'esprit  des  Américains  :  ceux-ci  conser- 
vent pour  les  Allemands  l'estime  qu'ils  doivent  à  un  peuple  fort  et 
actif,  mais  malgré  la  puissance  de  l'élément  germanique  aux  États- 
Unis,  et  malgré  la  rivalité  maritime  de  l'Union  avec  l'Angleterre, 
ils  font  preuve  presque  unanimement  d'une  vive  sympathie  pour  la 
Belgique  et  la  France.  —  L'opuscule,  daté  du  30  avril  1915,  est 
antérieur  par  conséquent  à  la  destruction  du  Lusitania.  Il  est  suivi 
des  traductions  françaises  de  trois  articles  signés  de  Ch.  W.  Elliot, 
J.  Mark  Baldwin  et  Th.  Roosevelt. 

1915.  Bluff  et  Kultur  aux  États-Unis,  par  L.-P.  Ju- 
meau. New-York,  L.  IVeiss,  191 5.  In-8,  96  p. 

Cet  ouvrage,  écrit  en  191 5  par  un  Français  habitant  les  États- 
Unis,  reproche  aux  Américains  du  Nord,  avec  amertume  et  ivec 
quelque  injustice,  «  le  bluff  »  de  leurs  déclarations  humanitaires  et 
la  prudence  de  leur  neutralité.  Il  fait  connaître  en  même  temps  les 
procédés  arrogants  et  terroristes  de  la  Kultur  germanique  sur  le  ter- 
ritoire américain. 

Articles. 

La  Guerre  et  l'opinion  publique.  États-Unis,  par 
A.  ViALLATE.  Revue  des  sciences  politiques  àw  15  octobre 
1914. 

Les  États-Unis  et  la  guerre,  parG.-N.  Tricoche  Revue 
{Ancienne  Revue  des  revues)  du  i"  janvier  191 5. 

—  M.  G.-N.  Tricoche  est  également  l'auteur  des  Chroniques  amé- 
ricaines de  la  Bibliothèqtu  universelle  et  revtu  suisse. 

Notes  sur  l'opinion  américaine,  par  L.  Herr.  Revue  du 
mois  du  10  février  191 3. 

D'après  les  numéros  d'octobre,  novembre,  décembre  et  janvier  de 
V American  Revieiu  of  revtetvs. 

L'Esprit  public  et  la  situation  aux  États-Unis.  Corres- 
pondant du  25  avril  191 5. 
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Les  États-Unis  d'Amérique  pendant  la  grande  guerre, 

par  R.-G.  Lévy.  Revue  des  deux  inondes  du  1 5  octobre 
1915. 

L'Opinion  américaine  et  la  guerre,  par  Firmin  Roz. 
Revue  bleue  {Revue  politique  et  littéraire)  du  16-23  octobre 
1915. 

L'Opinion  américaine  et  la  guerre,  par  E.  Hovelaque. 
Revue  de  Paris  du  15  février  et  du  i^r  mars  191 6. 

Conséquences    économiques    de  la   guerre    aux 
États-Unis. 

La  guerre  fut,  pour  les  Etats-Unis,  devenus  notre  gre- 
nier et  notre  arsenal,  la  cause  d'un  redoublement  de  pros- 
périté économique.  En  particulier,  la  fabrication  des  mu- 
nitions'de  guerre  à  l'usage  des  Alliés  prit  dans  tout  le  pays 
une  extension  considérable,  —  fait  qui  devait  avoir  la 
plus  grande  influence  sur  la  direction  et  l'activité  de  la 
propagande  allemande  : 

Les  Effets  de  la  guerre  aux  Etats-Unis,  par  R.  G.  Lévy, 

Revue  des  deux  mondes  du  i^'  octobre  19 14. 

(Étude  économique.) 

Les  Fournitures  de  guerre  aux  Etats-Unis,  par  A[rthur  [ 
R'affai.ovich].  Journal  des  économistes  de  juillet  191 5. 

—  Comparer,   du  même  auteur,  dans   li   même  revue  (15  dé- 
cembre 1914)  :  Les  États-Unis. 

L'Activité  industrielle  des  Etats-Unis  pendant  la 
guerre,  par  Archibald  Smith.  La  Science  et  la  vie  d'oc- 
tobre-novembre  191 5. 

Les  Etats-Unis  arsenal  des  Alliés,  par  Dominique  Syl- 

VAiRi:.  Je  sais  tout  du  15  mai  1916. 
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Comparer  dans  la  Nature  du  13  novembre  1915  Le  Coton  aux 
Étais-Unis,  par  P.  Bonnin,  et  voir  III*  partie,  chap.  I,  la  mention 
de  l'article  anonyme  du  Correspondant  sur  le  Coton  contrebande  de 
guerre. 


La  Propagande  allemande  aux  États-Unis. 

Sur  les  «  Germano-Américains  »  et  sur  leurs  agisse- 
ments, sur  la  propagande  officieuse  qu'ils  favorisaient 
nous  sommes  abondamment  renseignés  par  un  livre 
remarquable,  par  des  documents  de  source  officielle  an- 
glaise, par  une  grande  variété  d'articles  : 

L'Action  allemande  aux  Etats-Unis  pendant  la  guerre 
1914-1915.  De  la  mission  Dernburg  à  l'incident  Dumba 
(2  août  1914-25  septembre  191 5),  par  Gabriel  Alphaud. 
Préface  d'Ernest  La  visse.  Paris,  Payoty  191 5.  ln-8,  xvi- 
499  P-  —  5  fr. 

Cet  ouvrage  se  présente  comme  un  drame.  Les  événements  sont 
groupés  autour  d'un  personnage  central,  le  Dr  Dernburg,  chef  de 
la  propagande  allemande  aux  Etats-Unis,  extrêmement  actif,  ingé- 
nieux et  puissant.  L'organisation  de  la  lutte  par  ce  personnage,  ses 
succès,  ses  excès,  la  réaction  qu'il  provoque,  la  défaite  tinale  qu'il 
subit  et  qui  le  contraint  au  départ  :  telles  sont  les  phases  successives 
de  l'intrigue,  la  «  charpente  »  du  livre.  Ce  cadre  permet  à  l'auteur 
de  présenter  en  un  ensemble  harmonieusement  ordonné  les  faits 
multiples  dont  il  a  pu  avoir  connaissance  pendant  son  séjour  aux 
Etats-Unis,  où  il  était  chargé  d'une  mission,  et  où  il  fut  honoré 
d'une  audience  présidentielle.  L'ouvrage  est  complété  par  deux  cents 
pages  de  «  documents  »,  parmi  lesquels  sont  reproduits  notamment 
quelques  spécimens  des  plaidoyers  et  réquisitoires  que  le  Dr  Dern- 
burg faisait  paraître  dans  la  presse  américaine. 

—  Voir  dans  la  Revue  des  sciences  politiques  du  15  février  1916  un 
important  compte  rendu,  signe  V.  H.  —  L'ouvrage  a  été  couronné 
par  l'Académie  française. 

La  Propagande  germanique  aux  Etats-Unis,  par  Louis 
R0UQ.UETTE.  Paris,  Cbapelof,  191e.  In-8,  154  p.  avec 
planches.  —  2  fr. 


)82  LES    ÉTATS-UNIS    ET    LA   GUERRE 

Après  quelques  considérations  générales,  l'auteur  étudie  succes- 
sivement :  comment  la  propagande  germanique  tente  d'excuser  les 
atrocités  allemandes  en  Belgique,  les  massacres  turcs  en  Arménie,  la 
mort  de  Miss  Cavell  ;  comment  elle  essaie  d'exploiter  la  question 
du  coton,  et  d'enrayer  le  succès  de  l'emprunt  des  Alliés,  —  ce  qui 
n'empêche  nullement  les  Germano-Américains  de  souscrire  à  cet 
emprunt.  Il  étudie  encore  les  entreprises  germaniques  contre  la 
fabrication  et  l'exportation  des  munitions,  la  campagne  pour  la  paix 
de  M.  Ford  et  de  ses  émules,  l'effort  des  Allemands  à  l'exposition 
de  San  Francisco,  effort  infructueux  devant  le  succès  remporté  par 
les  Français.  Il  étudie  enfin  «  la  propagande  par  le  fait»,  c'est-à-dire 
les  attentats.  Les  documents  utilisés  sont  presque  exclusivement 
empruntés  aux  journaux  d'Amérique,  et  en  particulier,  au  grand 
journal  pro-germain,  San  Francisco  Examiner. 

Documents  authentiques  sur  le  complot  austro-alle- 
mand aux  Etats-Unis,  présentés  aux  deux  Chambres  du 
parlement  britannique.  Paris,  Berger-LnrauU,  1916.  In- 
16,  67  p.  —  o  fr.  60. 

(Pages  d'histoire,  n*  88.) 

Sommaire.  —  Lettres  confidentielles  et  rapports  secrets  du  comte 
Bernstorff,  ambassadeur  d'Allemagne  aux  Etats-Unis,  du  Dr  Dum- 
ba,  ambassadeur  d'Autriche-Hongrie,  du  capitaine  Von  Papen,  atta- 
ché militaire  allemand,  et  du  consul  général  austro-hongrois  Nuber. 

Le  «  Livre  bleu  officiel  »  ici  traduit  contient  les  documents  qui 
furent  l'origine  de  l'incident  Dumba  sur  lequel  s'arrête  l'ouvrage 
de  M.  Alphaud.  Ces  documents  furent  trouvés  sur  le  journaliste 
américain  James  F.-J.  Archibald,  lequel  allant  d'Amérique  en  Alle- 
magne aborda  le  30  août  191 5  à  Falmouth.  Ils  motivèrent  le  rappel 
de  l'ambassadeur  d'Autriche-Hongrie  le  13  septembre. 

Articles. 

L'Allemagne  et  les  Etats-Unis,  par  J.  Rémond.  Rti'uf 
(Ancienne  Revue  des  revues')  du  15  mars-ier  avril  1915. 

La  Propagande  allemande  aux  Etats-Unis,  par  AJSchinz. 
Revue  bleue  {Revue  politique  et  littéraire)  des  27  mars- 
3  avril  et  10-17  avril  191 5. 

Les  Allemands,  aux  Etats-Unis,  par  L.  Cahen.  Revue  de 
Paris  du  i'^'  juin  191 5. 

L'Amérique  et  le  péril  allemand,  par  Gcrard  Harry. 
Grande  revue  de  juin  191 5 . 
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a  Munsterbergism  »,  par  L.  Morel.  Revue  des  sciences 
politiques  du  15  juin  191 5. 

Relatif  à  la  propagande   du  professeur  Hugo  Munsterberg,  alle- 
mand d'origine  ',  et  de  ses  disciples. 

La  Campagne  allemande  contre  la  liberté  du  commerce 
des  armes  aux  Etats-Unis,  par  L.  Delorme.  Correspondant 
du  10  septembre  191 5. 

L'Elément  germano-américain  aux  Etats-Unis,  par 
G.  N.  Tricoche.  Revue  ^Ancienne  Revue  des  revues)  du 
15  août-i"  septembre  191 5. 

Les  Agissements  allemands  aux  Etats-Unis,  par  G.  N. 
Tricoche.  Revue  (^Ancienne  Revue  des  revues)  du  i«''-i5  fé- 
vrier 1916  *. 

Le  Germanisme  aux  Etats-Unis,  par  Firmin  Roz.  Revue 
hebdomadaire  des  3  et  10  juin  19 16. 

Les  Allemands  en  Amérique,  par  A.  Schalck  de  la 
Faverie.  Revue  (Ancienne  Revue  des  revues)  du  i«'^-i5  juin 
1916. 

Étude  historique. 


Témoignages  américains. 

Nombreuses  sont  les  traductions  d'u  opinions  améri- 
caines »  sur  la  guerre.  Dans  les  précédents  chapitres, 
nous  en  avons  analysé  un  bon  nombre  déjà  î,  dont  la 
plupart  sont  publiées  et  répandues  par  les  services  de 


1.  Ce  personnage  est  mort  au  mois  de  décembre  1916. 

2.  Comparer  :   La    T. S. F.  entre  l'Allemagne  et  les  États-Unis,    par 
L.  Fournier.  Nature  du  8  avril  1916. 

3.  Voir  notamment  p.  150  le  paragraphe  :  Le  Point  de  vue  des  neutres 
sur  les  origines  de  la  guerre. 
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propagande  anglaise  et  française.  11  existe,  de  ces  juge- 
ments américains,  un  recueil  choisi  assez  abondant  : 

Voix  américaines  sur  la  guerre  de  1914-1915.  Articles 
traduits  ou  analysés  par  S.R.  Paris,  Ber^er-Uvraull, 
191 5.  4  vol.  in-i6.  —  o  fr.  60. 

(Pages  d'histoire,  n°'  36,  37,  75  et  90.) 

Le  premier  volume  comprend  quinze  articles  parus  du  26  juin  à 
fin  décembre  1914  dans  le  Neiv  York  Wation.  La  plupart  sont  ano- 
nymes ;  quatre  sont  signés  de  Henry  S.  Pratt,  E.-R.  Tui  ner,  Arthvr 
O.  Lovejoy,  Warner  Fite.  Deux  autres  articles,  extraits  du  A'«c' 
York  Times  sont  signés  de  Théodore  Roosevelt,  Walter  Littlefield. 

Le  second  volume  comprend  :  L'Opinion  iVun  Américain  sur  h 
guerre  européenne,  par  F.  W.  Whitridge  (opuscule  reproduit  égale- 
ment en  fascicule  séparé),  et  sept  articles  extraits  du  .Wif  York 
Nation.  Trois  sont  signes  de  Svdney  Gunn,  Glanville  Terrell,  E.  L. 
Pearson. 

Le  troisième  volume,  plus  varié,  contient  dix-huit  articles  ou 
extraits,  cinq  sont  anonymes  ;  les  autres  sont  signés  de  Owcn 
Wister,  Samuel  Harden  Church,  Norman  Hapgood,  Horace  White, 
Charles  W.  Elliot,  Morris  Jastrow,  Gifford  Pinchot,  VV.  G.  Haie, 
Wayne  Mac  Veagh,  F.  L.  Humphreys,  D'  Morton  Prince,  J.-Mark 
Baldwin. 

Le  quatrième  volume  contient  dix  articles.  Quatre  sont  anon5-mcs 
et  six  signés  de  Z.-M.  Kalonymos,  Dallas  Mac  Grew,  Morris,  Lucius 
B.  Swift,  Théodore  Roosevelt,  G.  Keller. 

Les  conférences  et  articles  qui  suivent  donnent  le  juge- 
ment d'éminents  personnages  américains  sur  l'attitude 
observée  dans  leur  pays  : 

La  Neutralité  américaine,  sa  cause  et  son  remède,  par 

James  Mark  Baldwix.  Paris,  AJcaii,  1916.  In-8,  iii-io8p. 
—  I  fr.  25. 

(Bibliothèque  France-Amérique.) 

Le  volume,  daté  du  15  décembre  191 5,  comprend  trois  confé- 
rences préparées  par  le  grand  savant  américain  pour  la  Fondation 
Harvard,  mais  qui  ne  furent  pas  prononcées  :  I.  Caractère  de  la 
démocratie  américaine  dans  son  rapport  avec  la  crise  actuelle.  II. 
Les  Effets  de  la  guerre  sur  l'opinion  américaine.  III.  Les  EiTets  de 
la  guerre  sur  la  vie  américaine. 
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Les  Etats-Unis  et  la  guerre,  par  W.  Môrton  Fuller- 
TON.  Paris,  Chapelot,  191 6.  ln-8,  176  p.  —   i  fr.  50. 

Cet  ouvrage  est  une  étude  surtout  politique,  par  laquelle  l'auteur 
fait  connaître  les  raisons  de  la  neutralité  gouvernenientale. 

L'Amérique  et  la  guerre  européenne,  parN.  M.  Butler. 
Revue  du  mois  du  10  septembre  1914. 

L'Attitude  des  Etats-Unis  et  la  guerre,  pur  W.  Irwin. 
Revue  bleue  {Revue  politique  et  liltéraire)  du  1 3-20  mai  et 
du  27  mai-3  juin  1916. 

Les  Etats-Unis  et  la  guerre,  par  Myron  T.  Hkrrick. 
Revue  bleue  {Revue  politique  et  liltéraire)  du  29  janvier- 
5  février  1916. 

D'autres  opuscules  et  manifestes  sont  des  réponses 
directes  aux  arguments  invoqués  par  les  propagandistes 
allemands  des  États-Unis  : 

L'Allemagne  et  la  guerre  européenne,  par  Albert  Sai  - 
VEUR.  Avec  une  préface  de  Henry  Le  Chatelikr.  Paris, 
Bloud  et  Gay,  1915.  In-i6,  72  p.  —  0  fr.  60. 

(Pages  actuelles,  n"  3^) 

Professeur  de  métallurgie  à  l'Université  de  Harvard,  l'auteur 
combat  les  divers  arguments  invoqués  en  faveur  de  rAllemagne  par 
les  propagandistes  germaniques  aux  Etats-Unis,  et  en  particulier 
par  le  professeur  Hugo  Munsterberg.  11  examine  et  réfute  successi- 
vement leurs  affirmations  concernant  la  revanche  fran.;aise,  — 
l'avidité  commerciale  anglaise,  —  les  ambitions  russes,  —  la  lutte 
allemande  pour  la  civilisation,  —  l'invasion  motivée  de  la  Belgique, 
—  la  légitimité  des  méthodes  de  guerre  germaniques,  etc.  — 
L'opuscule  de  M.  Albert  Sauveur  est  suivi  de  quelques  articles  édi- 
toriaux  du  Neiu  York  Timc<:,  du  IVorld  tx  du  Providence  Jonnial. 

Le  Guerre  telle  que  l'entendent  les  Américains  et  telle 
que    l'entendent  les   Allemands,    par    Morton   Prince. 
Paris,  Bloud  et  Gay,  191 5.  In-i6,  47  p.  —  o  fr.  60. 
(Pages  actuelles,  n"  56.) 

L'auteur,  éminent  professeur  de  sciences  médicales,  reprouve  la 
conception  et  les  procédés  allemands  de  la  guerre. 
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L'Allemagne  et  la  démocratie.  Réplique  au  Dr  Dern- 
burg,  par  A.  Repplier  et  J.  W.  White.  Paris,  Payât ^ 
191 5.  In-8,  24  p.  —  o  fr.  20. 

Réfutation  d'un  article  donné  par  le  Dr  Dernburg  au  Saturday 
Evetiing  Post.  La  mauvaise  foi  du  Dr  Dernburg  est  mise  en  évi- 
dence :  la  prétendue  démocratie  allemande  est  un  état  soumis  CD 
esclave  à  un  chef  guerrier. 

Ce   que  les  États-Unis  pensent  de    l'Allemagne,   par 

J.  Williams  White  (Londres,  191 5).  In-8,  70  p. 

Cet  opuscule  est  présenté  comme  l'expression  du  jugement  de  la 
nation  américaine  tout  entière  :  il  constitue  un  très  important  ver- 
dict sur  les  responsabilités  de  l'Allemagne  dans  la  guerre  actuelle. 

L'Opinion  d'un  Américain  sur  la  guerre  européenne. 

Réponse  aux  appels  de  l'Allemagne,  par  Frédéric  W. 
Whitridge.  PariSy  Payot,  191 5.  In-8,  28  p.  —  o  fr.  20. 

Vibrante  protestation  contre  les  procédés  et  les  mensonges  alle- 
mands. 

L'Opinion  américaine  et  l'Allemagne,  par  Charles-W. 

Elliot.  Revue  politique  intcruaîiouah  de  septembre-oc- 
tobre 1914. 

Traduit  de  l'anglais.  Daté  du  28  septembre  1914. 

C'est  ici  la  troisième  des  lettres  fameuses  du  président  honoraire 
de  l'Université  de  Harvard. 

—  Comparer,  dans  la  Revue  des  sciences  politiques  du  15  août  191 5  : 
Une  opinion  américaine  sur  la  guerre,  par  C.  W.  Elliot.  Traduction 
de  L.  Morel. 

Message  des  Intellectuels  américains.  Londres  y  Darîitig 
et  fils,  1916.  In-i6,  36  p. 

Ce  manifeste  fait  connaître  l'approbation  donnée  par  rAmérique 
à  la  cause  des  Alliés. 

—  On  trouvera  dans  un  article  de  M.  A.  de  Lapradelle  :  La  Voix 
du  droit  en  Amérique  et  la  guerre  {Reiur  politique  et  parlementaire  de 
mars  1916),  la  traduction  du  Manifeste  américain  des  droits  et  des 
dex'oirs  des  nations. 

Humoristes  et  romanciers  combattent  aux  côtés  des 
intellectuels  contre  les  doctrines  et  les  ambitions  de 
l'Allemagne  : 
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Bochmannschncrutundkakafresserdeutschkolossalkul- 
turdestructorkathedralibusundkinden.  Les  Allemands 
jugés  par  les  grands  humoristes  américains.  Paris,  Éditions 
pratiques  et  documentaires,  191 5.  In-8,  64  p.  —  i  fr.  25. 

Le  trop  long  mot  qui  sert  de  titre  général  à  ce  recueil  a  pour 
double  objet  de  ridiculiser  la  langue  allemande  et  de  stigmatiser  les 
crimes  allemands.  Le  livre  est  traduit  d'un  recueil  américain  de  sept 
morceaux,  dû  «  aux  meilleurs  humoristes  »  d'Outre-Atlantique  *• 
M.C.A.  Kinneby,  Will,  Sam  Mac  Twain,  OUbody,  Sir  Joe  Pcd- 
dicau,  Whipsy  Junior,  Jim  Joë  Batt. 

La  Vengeance  du  Kaiser.    New-York   bombardé,    par 

J.  Bernard  Walker.  Traduction  de  Théodor  de  Wyzewa. 
Paris,  P.  Laffiite,  1916.  In- 16.  —  2  fr. 

Le  titre  de  l'ouvrage  américain  est  America  fallen,  la  chute  dt 
V Amérique.  —  L'auteur  imagine  que  l'Allemagne  vaincue  par  les 
Alliés  et  désireuse  de  prendre  sa  revanche,  fait  franchir  l'Océan  à 
ses  troupes,  sur  de  vastes  transports,  détruit  l'insuffisante  flotte 
américaine,  envahit  les  Etats-Unis,  et,  victorieuse,  les  contraint  de 
payer  la  rançon  considérable  que  les  Alliés  avaient  exigée  d'elle.  — 
Le  roman  a  eu  en  Amérique  le  plus  grand  succès  :  il  a  été  l'objet 
d'une  adaptation  cinématographique,  laquelle  a  été  utilisée  avec 
profit  pour  la  propagande  en  faveur  du  développement  de  l'armée  et 
de  la  marine. 

Voir  :  la  Rançon  des  États-Unis,  par  l'abbé  F.  Klein.  Revue 
(^Ancienne  Revue  des  rei'ues  du  i"-i5  décembre  19]  5.  (Analyse  de  ce 
roman.) 

La  puissance  militaire  des  États-Unis,  dont  le  roman 
de  M.  Walker  tend  à  montrer  l'insuffisance,  est  étudiée 
dans  l'article  suivant  : 

La  Puissance  militaire  des  Etats-Unis,  par  Daniel 
Bellet.  Revue  de  Paris  du  i^-^  mai  1916. 


La  Politique  des  Etats-Unis. 

La  guerre  actuelle,  en  posant  le  problème  d*une  inter- 
vention éventuelle  et  celui  de  futures  alliances,   met  en 
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cause  les  principes  mêmes  de  la  politique  extérieure  des 
États-Unis  : 

La  Situation  politique  aux  Etats-Unis.  Le  Président  ci 
le  congrès.  L'intervention  et  la  doctrine  de  Monroe. 
L'intrigue  mexicaine.  Correspondant  du  lo  avril  191 6. 

La  Doctrine  de  Monroe  et  la  guerre,  par  W.  Morton 
FuLLERTON.  Revuc  de  Paris  du  15  avril  19 16. 

—  Voir  ci-dessus  l'ouvrage  du  même  auteur  :  Les  Etats-Unis  ri 
la  guerre. 

Comparer  : 

L'Evolution  de  la  doctrine  de  Monroe,  par  Henri  Lo- 
RiN.  Revue  des  deux  mondes  du  15  juin  1915. 

A  propos  de  la  neutralité  américaine,  par  E.  A.  B. 
Revue  de  Paris  du  i^'^  novembre  191 5. 

Pendant  les  deux  premières  années  de  la  guerre,  les 
Alliés  et  leurs  amis  américains  rendent  hommage  à  la 
w  hauteur  de  vues  »  du  président  Wilson,  mais  en  jugeant 
—  à  tort,  semble-t-il  —  son  attitude  prudente  à  l'excès 
dans  la  neutralité  : 

Le  Président  Wilson  et  le  sentiment  américain,  par 

W.  White.  Revue  {Ancienne  Revue  des  revues)  du  15  sep- 
tembre 191 5. 

—  Comparer  la  conférence  de  M.  Whitney  Warren  :  La  Défense 
du  peuple  aiiiên'caiti,  analysée  plus  loin,  p.  590. 

Le  Plus  grand  des  neutres,  par  Paul  Louis.  Revue 
bleue  {Revue  politique  et  littéraire  du  13-20  mai   191 6. 

Éloge  du  président  Wilson. 

—  Sur  William  Jennings  Bryan,  «  ennemi  du  silence  #,  voir  un 
article  de  M.  P.  de  I.eyrat  dans  la  Revue  hchUmiadaire  du  18  sep- 
tembre 191$. 

A  cette  époque,  les  sympathies  vont  plus  volontiers  à 
M.  Roosevclt,  founutux  partisan  de  notre  cause  : 
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Un  grand  Américain  :  Théodore  Roosevelt,  par  J.  Bois. 

Revue  hebdomadaire  à\i  4.  décembre  191 5  ^ 

—  Comparer  :  Un  nouveau  livre  de  M.  Rcosex'elt,  par  T.  de   Wy- 
zewa.  Revue  des  deux  mondes  du  i  5  avril  1916. 


Etats-Unis  et  France. 

La  France,  que  des  souvenirs  historiques  impérissables 
rattachent  à  la  République  Américaine  2,  est  entre  les  na- 
tions alliées  celle  à  laquelle  les  Etats-Unis  témoignent  la 
plus  grande  amitié.  Leurs  professeurs  et  leurs  artistes 
viennent  nous  dire  directement  la  reconnaissance  et  l'ad- 
miration unanimes  du  pays  : 

La  France  et  la  guerre.  Opinions  d'un  Américain,  par 

lames  Mark   Baidwix.  Paris,   Jlcan,    191  >.   I11-8,  44  p. 
—  I  fr. 

(Bibliothèque  l'r.ioce-Amcriquc.) 


1.  Parmi  les  articles  qui,  comme  celui-là,  ont  un  caractère  biogra- 
phique, mentionnons  les  études  consacrées  à  M.  J.  Pierpont-Morgan. 
par  A.  Soulange-Bodin  {Revue  hebdomadaire  du  13  novembre  191 5);  à 
M.  H.  Ford,  l'industriel  pacifiste,  par  un  anonyme  {Xature  du  15  janvier 
1916). 

2.  Ces  souvenirs  historiques  sont  utilisés  dans  tous  les  efforts  de  rap- 
prochement. Lutayettc  et  la  guerre  de  l'Indépendance  fournissent  ma- 
tière à  de  multiples  allusions  et  comparaisons.  Une  petite  pièce  de 
M.  J.  J.  Cliapmaii,  Washington  ami  Lafayette,  a  été  traduite  en  vers  fran- 
çais par  M.  Emile  Legouis  (Paris,  impr  Chaix,  191 5).  Mais  les  souvenirs 
communs  remontent  plus  haut  encore  :  un  ouvrage  américain,  relatif 
aux  premiers  établissements  de  colons  français  dans  l'Amérique  du 
Nord,  Les  Français  au  cœur  de  V Amérique,  par  John  Finlcy,  a  été  traduit 
en  français  par  M"*»  Hmile  Boutroux,  et  il  a  été  l'objet  de  commentaires. 
Voir  notamment  :  Les  Français  dans  le  coeur  de  l'Amérique,  par  Ch.  de  La 
Roncière,  Revue,  hebdomadaire  du  26  juin  1915,  V Amérique  française,  par 
G.  Hanotaux,  Revue  hebdomadaire  du  10  juin  1916. 
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L'auteur  justiâe  l'attitude  de  la  France  dans  le  conflit  présent  :  sa 
politique  fut  pacifique  et  cette  guerre  est  pour  elle  une  guerre  défen- 
sive. 

—  Comparer,  dans  la  Revue  bleue  du  31  juillet-7  août  191 5  : 
Paroles  d'un  Américain,  par  J.-M.  Baldwin. 

Le  Témoignage  d'un  citoyen  américain.  Conférence 
prononcée  à  Paris  le  19  mars  1915,  par  Whitney  Warren. 
Paris,  La  Renaissance  politique,  littéraire  et  artistique,  191 5. 
In-8,  32  p.  —  I  fr.  50. 

Exprimant  «  la  manière  de  voir  de  la  plupart  des  vrais  Américains  », 
le  conférencier  dit  à  un  public  parisien  son  affection  pour  la  France, 
son  indignation  contre  les  crimes  allemands,  sa  joie  devant  «  l'heu- 
reux changement  »  que  la  guerre  a  déterminé  parmi  les  Français. 

La  Défense  du  peuple  américain.  Conférence  pronon- 
cée à  Paris  le  25  mai  191e,  par  Whitney  Warren.  Paris, 
La  Renaissance  politique,  littéraire  et  artistique,  1916.  In-i6, 
36  p.  —  I  fr.  50. 

Cette  conférence  fait  suite  à  la  précédente.  Dans  l'intervalle  qui 
l'en  sépare,  l'auteur  est  retourné  aux  États-Unis,  et  a  fait  une  en- 
quête dans  tout  le  pays.  Il  dit  avec  quelle  unanimité  le  peuple  amé- 
ricain prend  parti  pour  la  France,  combien  il  l'aime  et  l'admire.  II 
déplore  la  politique  trop  volontiers  «  neutre  »  du  président  Wilson. 
et  demande,  pour  engager  les  Etats-Unis  dans  la  voie  des  actes, 
une  propagande  française  plus  active. 

Comme  preuve  de  leur  sympathie,  les  Américains,  sous 
forme  de  secours  aux  blessés  et  aux  éprouvés  de  la  guerre, 
nous  apportent  une  aide  généreuse  et  efficace  : 

Le  Secours  américain  en  France  (American  Aid  in 
Prance),  par  William  G.  Sharp  et  G.  Hanotaux.  Paris, 
Akan,  191 5.  In-8,  32  p.  —  i  fr. 

(Bibliothèque  France-Amérique.) 

L'Aide  américaine,  par  A.  F.  Hérold.  Mercure  de  France 
du  I"  mai  1916. 

Malgré  l'insuffisance  de  l'initiative  officielle,  les  eflforts 
directs  de  nos  propagandistes,  écrivains  ou  conférenciers 
éminents,  obtiennent  les  plus  heureux  résultats  : 
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Notre  interview  de  M.  Brieux,  retour  d'Amérique,  par 
L.  Schneider.  Lectures  pour  tous  du  15  mai  191 5. 

Comparer  : 

La  France  et  les  États-Unis,  par  Jules  Bois.  Nouvelle 
revue  du  1"  novembre  191 5. 

Conférence  faite  aux  États-Unis,  sur  la  communauté  d'idéal  de 
deux  nations. 

—  L'exposition  de  San  Francisco  fut  pour  nous  l'occasion  d'un 
sérieux  effort  de  propagande  et  d'un  avantage  sur  l'Allemagne. 
Voir  La  Fratice  à  Vexposition  de  San-Fraticisco,  par  A.  de  Lapradelle. 
Revue  des  deux  inondes  du  i"  septembre  191 5. 

En  France  même,  l'élite  française  tient  à  affirmer  sa 
solidarité  avec  la  grande  république  américaine.  Le  Co- 
mité France-Amérique,  présidé  par  M.  Emile  Boutroux, 
avait  à  la  veille  de  la  guerre  organisé  une  importante 
série  de  conférences,  reproduites  en  un  volume  :  Les 
États-Unis  et  la  France.  C'est  à  ce  Comité  qu'est  due  la 
publication  des  ouvrages  plus  haut  cités  de  MM.  Sharp 
et  Baldwin  ;  et  c'est  lui  qui  avec  l'aide  de  la  revue  La 
Renaissance  provoque  d'imposantes  manifestations  de  fra- 
ternité franco-américaine  : 

Hommage  des  artistes  et  des  écrivains  français  aux 
États-Unis.  Renaissance  politique,  littéraire  et  artistiqne 
des  29  mai  et  12  juin  191 5. 

—  Comparer  les  livraisons  des  18  septembre,  30  octobre  191  S, 
5  février,  18  mars,  ij,  27  mai,  10  juin,  22  juillet  1916  où  sont 
réunis  de  nombreux  témoignages  de  l'amitié  qui  unit  les  deux 
nations. 


592  LE    SAINT-SIÈGE    ET    LA    GUERRE 


LE   SAINT-SIÈGE   ET    LA    GUERRE 

Il  ne  semble  pas  que  Ton  puisse  nous  faire  un 
reproche  de  ranger  dans  la  division  des  «  Neutres  »  les 
publications  relatives  à  l'attitude  du  Saint-Siège  devant 
la  guerre.  Les  catholiques,  en  effet,  établissent  une  dis- 
tinction entre  l'Eglise  et  le  Vatican,  entre  le  point  de  vue 
doctrinal  et  la  politique  du  Pape  ou  de  la  Curie  romaine. 
Or  Benoît  XV,  en  tant  que  chef  de  l'Église,  s'est  refusé 
à  prononcer  un  jugement  doctrinal  sur  la  guerre  actuelle, 
autrement  qu'en  termes  généraux  sans  application  pra- 
tique :  et  la  cause  de  ce  refus  doit  être  cherchée  dans  les 
exigences  d'une  politique  qui  est  incontestablement,  dans 
l'intention  et  dans  le  fait,  une  politique  de  neutralité. 

On  sait  de  quelles  vives  critiques  cette  neutralité 
a  été  l'objet  en  France.  Les  critiques  s'exprimèrent 
avec  violence  dans  la  presse  quotidienne  pendant  les 
premiers  mois  de  1915;  beaucoup  de  cathohques  eux- 
mêmes  manifestèrent  leur  mécontentement'.  Le  haut 
clergé  répond  de  son  mieux  à  ces  doléances  :  plusieurs 
lettres  et  instructions  d'évêques  sont  consacrées  à  l'apo- 
logie du  Saint  Père.  Deux  de  ces  documents  sont  repro- 
duits en  brochures  de  propagande  : 

Le  Pape,  par  Mgr  Marbeau,  évêque  de  Meaux.  Paris , 
Bonne  Presse,  19 16.  In-ié,  61  p. 

Lettre  pastorale  datée  du  25  février  1916  ;  —  suivie  d'uuc  Biblio- 
graphie. 

Le  Pape  et  la  guerre,  par  Mgr  Rumeau,  évêque  d'An- 

I.  On  trouve  l'écho  de  ces  critiques  dans  les  ouvrages  doctrinaux  de 
source  française  cités  dans  notre  Première  Partie,  p.  61  $q. 
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gers.  Paris^  Bonne  Presse^  1916.  In-i6,  23  p.  —  o  fr.  25  '. 

Les  Pères  Jésuites  dans  leurs  Études  périodiques  se  sont 

fait  un  devoir  de  défendre  également  l'attitude  pontificale  : 

Le  Pape  et  la  guerre,  par  le  P.   Paul  Dldon.  Paris, 
Lethielletix,  191 5.  In-ié,  24  p.  —  o  fr.  50. 
Apologie  parue  primitivement  dans  les  Éludes. 
—  Comparer,  dans  le  même  périodique,  deux  articles  de  M.  Yves 
de  La  Brière  :  Benoit  XV  et  le  rôle  intet  national  de  la  Papauté  (20  jan- 
vier et  5  février  1916).  Voir  encore,  le  20  mars  1916,  un  nouvel  ar- 
ticle du  même  auteur, 

La  question  fait  l'objet  d'un  important  recueil,  docu- 
mentaire et  polémique  à  la  fois  : 

Benoit  XV  et  le  conflit  européen,  par  Tabbé  G.  Arnaud 
o'Agnel.  Paris,  LelbieUeux,   191 6.  2  vol.  in- 16.  —  7  fr. 

Tome  I*'.  A  la  lumière  de  l'Evangile,  538  p. 

Tome  II.  A  la  lumière  de  l'histoire,  396  p. 

Ces  deux  volumes  réunissent  un  certain  nombre  d'études  où  de 
multiples  arguments  logiques,  historiques,  dogmatiques,  sont  in- 
voqués en  faveur  de  l'attitude  pontificale.  On  y  trouve  également 
une  p.\rtie  des  documents  relatifs  à  la  question. 

Parmi  les  apologies  de  sources  diverses  : 

Rome  et  les   Églises  de   Belgique   et  de  France,   par 

Fernand  L.\i'oet,  dans  le  livre  :  Paris  pendant  la  guerre. 
p.  193  à  215. 

(Paru  dans  la  Reçue  hebdomadaire  du  6  mars  191  >.) 

La  France  et  le  Saint-Siège.  Conférence  prononcée 
par  Fernand  Laudet,  à  la  Société  des  conférences  le  1 1  fé- 
vrier 1916.  Paris,  Édition  spéciale  de  la  Rei'ue  hebdoma- 
daire, 19 16.  In- 16,  24  p. 

I.  L'encyclique  de  Benoît  X.\  Ad  beatissiwi  apostolorum  (i"  novembre 
1914)  a  été  reproduite  en  une  brochure  similaire  (Paris,  Bonne  Presse. 
ln-8,  40  p.  —  o  fr.  10.  Testes  latin  et  français).  La  Prière  pour  la  paix 
prescrite  par  le  Pape  est  publiée  par  la  mémo  Maison  de  la  Bonne  Presse 
en  petits  feuillets  à  o  fr.  $0  le  cent. 

J.  Vrc.  ^8 
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Benoît  XV  (Le  nouveau  Pape,  le  Vatican  et  la  Guerre  ; 
Benoît  XV  et  Topinion française),  parle  comte  de  Colle- 
ville.  Paris,  Éditions  pratiques  et  documentaires,  191 5. 
In-8.  —  I  fr.  25. 

Le  Pape  et  la  guerre.  S.  S.  Benoît  XV  et  la  France. 
Coutances,Impr.  de  J .Bellée,  1916.  In-8, 9 3  p., avec  portrait. 

(Aux  catholiques  français.) 

Le  Pape  et  la  guerre,  par  Emile  Dusseiller.  Genève, 
L,  Gilbert,  191 5.  In-8,  iv-36  p.  — o  fr.  50. 

L'auteur  est  le  curé  de  Notre-Dame  de  Genève. 

—  L'abbé  J.  Desgranges  a  publié  dans  une  petite  collection  de 
tracts  in- 16  à  o  fr.  20  (Editions  du  Petit  Démocrate.  Limoges),  sous 
le  titre  Le  Pape  et  la  guerre,  un  discours  prononcé  le  12  février  191  > 
à  Bordeaux. 

Nous  n'avons  pas  eu  entre  les  mains  la  publication  mentionnée 
par  Mgr  Marbeau  (dans  la  bibliographie  qui  termine  sa  brochure)  : 
Le  Pape,  la  guerre  et  la  paix,  par  l'abbé  J.  Aubert.  Notre-Dame  de 
Boulogne-sur-Seine. 

Au  mois  de  mars  191 5,  M.  René  Bazin  se  rend  à  Rome 
où  il  est  accueilli  avec  empressement  dans  les  milieux 
catholiques.  Un  entretien  lui  est  accordé  par  le  Pape  : 
au  mois  d'avril,  il  donne  dans  VÊcho  de  Paris  le  récit 
de  son  voyage.  L'un  de  ses  articles  est  reproduit  sous 
le  titre  :  Benoît  XV  et  la  guerre,  en  un  tract  de  2  pages 
in-8,  édité  par  la  Maison  de  la  Bonne  Presse  ».  En  outre, 
une  brochure  conserve  le  souvenir  de  sa  visite  au  sémi- 
naire français  de  Rome  : 

La  France  catholique  à  Rome.  Conférence  sur  le  Renou- 
veau chrétien  et  la  guerre,  par  René  Bazin.  Rome,  Desch'e, 
1915.  In-8,  31  p.  —  o  fr.  50. 

La  conférence  de  M.  Bazin,  prononcée  le  2$  ni.irs  i^i  >,  est  accom- 
pagnée de  l'allocution  du  Père  Le  Floch,  supérieur  du  Séminaire,  et 
du  discours  du  cardinal  Billot,  président  de  la  conférence. 

I.  La  série  de  ces  articles  a  été  réimprimée  à  la  fin  du  livre  Redis  du 
temps  de  la  guerre,  analysé  p.  312. 
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Au  mois  de  juin  191 5,  M.  Latapie,  correspondant  de 
la  Liberté,  est  reçu  en  audience  pontificale  et  les  déclara- 
tions qui  lui  sont  faites  donnent  un  nouvel  aliment  aux 
polémiques.  Les  brochures  ci-dessous  donnent  une  idée 
des  contestations  que  soulève  la  célèbre  interview  : 

Là  Papauté  et  la  France.  Après  le  scandale  Latapie. 
Neuf  articles,  par  Ernest  Judet.  Paris,  librairie  de  P Éclair, 
20,  rue  du  Faubourg- Montmartre,  191 5.  In-ié,  97  p. 
—  ifr. 

La  Vérité  sur  l'interview  du  Pape  par  M.  Latapie. 
Boulogne-sur-Seine,  2/,  rue  Saint-Denis,  191 5.  In- 16, 
32  p.  —  ofr.  15. 

Le  Pape  et  la  France.  Une  visite  à  Benoit  XV,  par 
Fernand  Laldet.  Revue  hebdomadaire  du   10  juillet  191 5. 

Les  déclarations  faites  au  cours  de  cette  visite  ont  pour  objet  de 
calmer  l'opinion  française  inquiétée  par  l'interview  Latapie. 

Dans  les  articles  dont  la  liste  suit,  quelques  écrivains 
libres-penseurs,  protestants  ou  catholiques  libéraux 
portent  sur  l'attitude  du  Pape  des  jugements  indépen- 
dants. Il  est  à  remarquer  que  tous  ces  articles  datent  des 
premiers  mois  de  191 5  :  après  cette  période,  la  neutralité 
du  Saint-Siège,  acquise  et  nettement  définie,  la  réserve 
prudente  de  Benoît  XV,  ne  donnent  plus  lieu  aux  com- 
mentaires : 

La  Neutralité  du  Saint-Siège,  par  J.  de  Narfon.  Revue 
(^Ancienne  Revue  des  revues)  du  i^""  mars-i"  avril    191 5  '. 


I.  Dès  le  mois  de  septembre  1914,  l'élection  de  Benoît  XV  était 
l'objet  de  divers  articles.  Voir  par  exemple  :  La  Mort  de  Pie  X.  — 
V Avènement  de  Benoit  XV,  par  E.  Trog^n  {Correspottdant  du  25  août  et 
du  10  septembre  1914);  Le  Nouveau  Pontificat,  par  Georges  Goyau 
(Revue  dis  deux  mondes  du  i*'  octobr*  1914). 
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La  Guerre  et  le  Pape,  par  G.  Truc.  Grande  revue  de 
mars  191 5. 

Le  Saint-Siège  et  la  guerre,  par  Raoul  Narsy.  Mercure 
de  France  du  i^-"  mai  191 5. 

La  Neutralité  pontificale,  par  P.  Imbart  de  La  Tour. 
Revue  bleue  {Revue  politique  et  littéraire)  du  22  mai- 5  juin 
1915. 

Questions  religieuses  contemporaines.  La  Neutralité 
du  Pape,  par  Ch.  Guigxebert.  Grande  revue  de  juillet 
1915. 

L'Église  romaine  dans  le  conflit  européen,  par  Ch. 
Guignebert.  «  Scientia  »,  Revue  internationale  de  synthèse 
:.cientifique^  d'août  191 5. 


TROISIÈME    PARTIE 


LES     CONSÉQUENCES 
DE     LA     GUERRE 


Nous  étudions,  dans  cette  troisième  et  dernière  partie, 
des  publications  très  diverses  de  nature,  mais  qui  pré- 
sentent un  caractère  commun,  celui  de  n'être  plus  con- 
sacrées à  l'histoire  propre  de  la  guerre  et  des  nations  en 
guerre.  Ou  bien  elles  envisagent  des  questions  connexes 
et  indépendantes,  ou  sinon  elles  ont  à  un  degré  plus  ou 
moins  accusé  un  objet  pratique,  et  visent  à  un  but  exté- 
rieur et  précis,  non  à  la  seule  documentation. 

En  raison  même  de  ce  caractère,  la  liste  ici  présentée 
ne  pouvait  être,  dans  sa  plus  grande  partie,  que  le  pro- 
duit d'une  sélection  rigoureuse  :  en  effet,  une  bibliogra- 
phie conçue  comme  un  travail  d'intérêt  général  et  du- 
rable exclut  d'une  part  tout  ouvrage  trop  technique,  et  , 
de  l'autre  tout  manuel  purement  pratique,  composé  pour 
répondre  à  un  besoin  immédiat  et  passager. 

Voici  comment  est  compris  notre  relevé,  et  quelles 
sont  les  limites  auxquelles  il  se  restreint. . 

Nous  distinguons  tout  d'abord  les  conséquences  présentes 
de  la  guerre  et  ses  conséquences  futures  :  les  unes  sont 
des  faits  acquis,  susceptibles  d'études  documentaires,  les 
autres  ne  se  prêtent  qu'aux  conjectures  et  aux  plai- 
doyers. Pour  les  premières,  nous  établissons  trois  grandes 
divisions,  qui  répondent  à  la  classification  logique  et 
ordinairement  admise  :  droit,  économie,  œuvres  sociales. 
Le  domaine  du  «.sentiment  »  nous  fournit  deux  nou- 
veaux  paragraphes,   le  premier  comprenant  les  consé- 


cjuences  de  la  'guerre  sur  la  littérature  et  les  arts  plas- 
tiques, —  le  second,  les  conséquences  de  la  guerre  sur  le 
sentiment  religieux  ;  ce  dernier  énumère  les  ouvrages 
vulgairement  dits  «  d'édification  »,  et  complète  les  divi- 
sions précédemment  consacrées  à  la  doctrine  et  à  la  poli- 
tique religieuses  durant  la  guerre. 

Les  conséquences  futures  du  conflit  sont,  en  tout  pre- 
mier lieu,  des  conséquences  de  politique  internationale, 
et  s'exprimeront  dans  le  traité  de  paix,  auquel  sont  con- 
sacrées de  nombreuses  études  anticipatrices.  D'autres 
livres  envisagent  les  répercussions  moins  directes  qui 
se  feront  sentir  dans  la  politique  intérieure  des  diffé- 
rents pays  et  dans  les  divers  domaines  de  leur  activité. 
De  telles  publications,  où  sont  étudiés  la  paix  et  V avenir, 
sont  fondées  uniquement  sur  des  déductions  personnelles 
et  n'ont,  elles  aussi,  qu'un  but  tout  pratique  :  elles  se 
proposent,  en  effet,  soit  d'entretenir  la  confiance  et  la 
résistance,  en  faisant  prévoir  la  récompense  de  l'efîbrt 
présent,  soit  d'influencer  l'opinion  du  public,  et  même 
celle  des  classes  dirigeantes,  relativement  à  telle  clause 
du  traité  ou  à  tel  problème  de  l'après-guerre.  Mais  elles 
sont  par  là  même,  au  point  de  vue  historique,  les  inté- 
ressants témoignages  d'un  état  d'esprit  qui  a  subi  une 
évolution  très  marquée  :  aussi  avons-nous  été  plus  com- 
plet en  ce  qui  les  concerne. 


CHAPITRE    PREMIER 

LES     CONSÉQUENCES    PRÉSENTES 
DE     LA     GUERRE 

La  plupart  des  ouvrages  et  articles  que  comporte  le 
présent  chapitre  ont,  à  des  degrés  différents,  un  caractère 
technique  ou  spécial  :  aussi  les  commentaires  et  analyses 
sont-ils  supprimés  ou  réduits  à  un  minimum  '. 


Un  volume  unique  reproduit  une  série  générale  de 
conférences,  où  sont  étudiés  plusieurs  des  problèmes 
particuliers  —  droit  public,  finances,  vie  économique  — 
qui  font  l'objet  des  différents  paragraphes  de  ce  chapitre  : 

Problèmes  de  politique  et  finances  de  guerre.  Confé- 
rences faites  à  l'École  des  Hautes-Études  sociales  en  jan- 
vier-février 1915  sur  quelques  problèmes  financiers,  poli- 
tiques, administratifs  et  économiques  soulevés  par  la 
guerre,  par  MM.  G.  Jèze,  J.  Barthélémy,  C.  Rist  et 
L.  Rolland.  Paris,  AJcaii,  191 5.  In- 16,  vii-229  p.  — 
3  fr.  50. 


I.  D'autre  part,  nous  croyons  devoir  omettre,  comme  trop  techniques, 
les  articles  qui,  relatifs  aux  questions  étudiées  dans  ce  chapitre,  ont  paru 
dans  les  diverses  revues  juridiques  ou  économiques.  Nous  avons,  pour 
ces  revues,  limité  notre  dépouillement  aux  articles  proprement  histo- 
riques, indiqués  ou  analysés  dans  les  autres  parties  de  notre  travail. 
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Sommaire.  —  Le  Plan  financier  de  guerre  de  l'Angleterre,  par 
Gaston  Jèze.  —  Les  Victimes  des  faits  de  guerre  et  la  réparation  des 
dommages,  par  Gaston  Jèze.  —  Du  renforcement  du  pouvoir  exé- 
cutif en  temps  de  guerre,  par  J.  Barthélémy.  —  Le  Contrôle  par- 
lementaire en  temps  de  guerre,  par  J.  Barthélémy.  —  L'Adminis- 
tration locale  en  temps  de  guerre,  par  L.  Rolland.  —  L'Allemagne 
et  le  maintien  de  la  vie  économique  pendant  la  guerre  [Mesures 
relatives  au  crédit],  par  G.  RisT. 

On  peut  comparer  : 

Problèmes  de  guerre.  Le  Droit  de  guerre  autrefois  et  aujour- 
d'hui. Comment  on  paye  en  temps  de  guerre,  par  E.  Alglave, 
Paris,  Berger-Levrault,  1916.  In-i6,  91  p.  —  o  fr.  75. 

(Pages  d'histoire,  \\°q6.) 

Deux  conférences  prononcées  au  Conservatoire  national  des  Arts 
et  Métiers  le  21  décembre  J914  et  le  21  janvier  191 5. 


A.  CONSÉQUENCES    DE    LA    GUERRE  DANS   LE 
DOMAINE  JURIDIQUE. 

La  guerre,  en  transformant  la  vie  nationale,  a  été  l'oc- 
casion, en  France,  de  toute  une  législation  spéciale  : 
d'où  une  multiplicité  de  manuels  qui,  au  fur  et  à  mesure 
de  l'apparition  des  lois  et  décrets,  font  connaître  au  grand 
public  les  devoirs,  les  droits  ou  les  formalités  nouvelles. 
Ces  productions  commerciales  sont  pour  la  plupart 
négligeables.  A  côté  des  études  sérieuses  et  développées, 
nous  mentionnons  les  recueils  et  analyses  qui  semblent 
conserver  une  valeur  documentaire. 

1"  Législation  française. 
RECUEILS  GÉNÉRAUX. 

Guerre  de  1914.  Documents  officiels,  textes  législatifs 
et  réglementaires,  par  Dalloz.  Paris,  DaUoi,  191 5.  In- 
16.  —  2  fr.  le  volume. 
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Volume  1:51  juillet-i5  octobre  1914. 
Volume  2:15  octobre  1914-1"  janvier  1915. 
Supplément  aux  volumes  1  et  2. 
Volume  3  :  i""  janvier-iç  mars  191 5. 
Volume  4  :  15  mars-i"  juin  1915. 
Volume  5  :  i"  juin-i"  août  1915. 
Volume  6  :  i"  août-15  octobre  191$. 
Volume  7:15  octobre-15  novembre  191  >. 
Volume  8:15  novembre  191  S-  i"  janvier  1916. 
Volume  9  :  i»"^  janvier-15  février  1916. 
Volume  10  :  15  février-i''  avril  1916. 
Volume  II  :  i"^  avril-i"  juin  1916. 

La  Jurisprudence  générale  et  la  législation  de  la 
guerre  1914-1915  (par  F.  Phily,  J.  Hild  et  F.  Izouard). 
Paris  y  Librairie  du  Recueil  Phily  y  191 5.  ln-8.  —  3  fr.  50. 

—  Deuxième  livraison,  contenant  la  mise  à  jour  du 
i'^'^  août  au  31  décembre  191 5.  Ibidem^  1916.  In-8.  — 
3  fr.  50. 

Législation  de  la  guerre  de  1914.  Lois,  décrets,  arrêtés 
ministériels  et  circulaires  ministérielles  avec  références 
au  Recueil  Sirey,  au  Journal  du  Palais  et  aux  Pandectes 
françaises  (28  juillet  1914-15  janvier  191 5),  par  M.  W. 
Lauterbourg.  Paris i  Librairie  du  Recueil  Sirey,  191 5, 
In-8,  iv-3é4  p.  —  5  fr. 

—  Deuxième  volume.  15  janvier  191 5-31  août  191 5. 
Ibidem.  In-8,  375  p.  —  5  fr. 

Le  troisième  volume  continuait  de  paraître  par  fascicules  au  mois 
de  juillet  1916. 

Législation  de  la  guerre  de  1914.  Paris,  Pichon  et 
Durand  A uTJas,  191 5.  ln-8,  364  p.  —  5  fr. 

Guerre  de  1914-1915.  Recueil  des  lois,  décrets,  circu- 
laires, etc.,  concernant  la  France  et  spécialement  l'Al- 
gérie, par  A.  Douchez.  Al^er,  Jourdan,  191 5.  In-8. 

(Paraît  par  fascicules  périodiques.) 

—  Nous  passons  sous   silence  les  annuaires   et  recueils  pério- 
diques qui  continuent  de  paraître  pendant  la  guerre. 
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Une  collection  de  Législalion  de  guerre  a  été  fondée  par  la  librairie 
Berger-Levrault.  Elle  comptait  au  mois  d'août  1916  environ  15  vo- 
lumes in-i6,  que  nous  mentionnons  séparément.  Nous  négligeons 
deux  séries  de  manuels  publiées  l'une  chez  Giard  et  Brière  par 
M.  Trigant-Geneste,  la  seconde  à  la  maison  Editions  et  librairie  par 
M.  Parisot. 

Comparer  : 

L'État  de  guerre  et  ses  conséquences  juridiques,  par 

Louis  Malnoury.  Parts,  Rous tan,  1915.  In-8,  xxxvi-92p. 
-5fr. 

Le  Droit  et  la  guerre.  Commentaire  des  textes  parus 
depuis  la  mobilisation,  par  André  Morel.  Préface  de 
Louis  Marin.  Paris,  R.  Guillemot,  191 5 .  In- 16,  181  p.  — 

I  fr.  75. 

II  DROIT  PUBLIC. 

Le  Droit  public  en  temps  de  guerre,  par  J.  Barthé- 
lémy. Paris,  M.  Giard  et  E.  Brière,  19 15-19 16.  In-8. 

I.  L'État  de  siège.  Les  conditions  de  sa  déclaration.  Ses  effets  sur 
la  discipline  des  citoyens  et  des  fonctionnaires  (191$).  —  i  fr.  50. 
IL  La  Liberté  d'opinion  et  la  censure  (191 5).  —  2  fr. 
IIL  Le  Gouvernement  et  la  loi  (191 5).  —  i  fr.  50. 
IV,  Les  Conseils  de  guerre  (1916).  —  2  fr. 

—  Se  reporter  au  chapitre  La  Guerre  en  France  à  la  page  325  (Lj 
Presse)  et  à  la  page  30$  (Politique  et  gouvernement). 

L'État  de   siège    en  France.    Son   histoire,   par  Jean 
Plémeur.  Paris,  Jouve  et  C'%  191 5.  In-i6,  134  p.  —  2  fr. 
Courte  étude  historique  «  depuis  l'antiquité  jusqu'.i  nos  jours 

Droit  adtninistratif. 

L'Administration  locale  et  la  guerre,  par  L.  Rolland. 
Paris,  M.  Giard  et  H.  Brière,  1915-1916.  In-8. 

I.  Les  Faits  et  les  idées  directrices  (191 5).  —  i  fr.  50. 

IL  La  Situation  des  autorités  et  du  personnel  (1915).  —  2  fr. 

m.  La  Police  municipale  (1915).  —  2  fr. 

IV.  Le  Ravitaillement  de  la  population  civile  (1916).  —  i  fr.  ><». 

Comparer  : 
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Une  sous-préfecture  pendant  la  guerre,  par   A.  T. 

Revue  des  sciences  politiques  du  15  juin  191 5. 

Etude  sur  l'organisation  des  services  de  guerre  dans  les  bureaux 
d'une  sous-préfecture. 

2)  DROIT  MILITAIRE. 

Recueil  des  documents  insérés  au  Bulletin  officiel  du 
ministère  de  la  Guerre  et  concernant  spécialement  la  pé- 
riode des  hostilités.  Du  2  août  19 14  au  30  juin  191 5. 
Paris^  H.  Charles-Lavauielîe,  191 5.  In-8,  692  p.  —  5  fr. 

—  2«  volume.   Du   i^"^  juillet  191 5   au  31  décembre 

191 5.  Ibidem,  1916.  In-8,  490  p.  —  4  fr. 

—  y  volume.  Du  i"  janvier  au  30  juin  1916.  Ibidem, 

1916.  In-8,  éo6  p.  — 4  fr.  50. 

Comment  régulariser  votre    situation    militaire,    par 

Georges  Verley.  Paris,   Payot,    191 5.    In-8,   80  p.    — 

ofr.  75. 

«  Guide  pratique  à  l'usage  des  naturalisés,  fils  de  naturalisés, 
jeunes  gens  en  situation  d'option,  Français  en  résidence  à  l'étran- 
ger. .. 

La  Loi  Dalbiei- 

La  Loi  Dalbiez.  Commentaire  de  la  loi  du  17  août 
191 5,  suivi  des  circulaires  ministérielles  des  2  septembre 
et  15  octobre  19 15  et  des  instructions  ministérielles  des 
30  août,  18  et  19  septembre  et  22  octobre  191 5,  par 
Dalloz.  Paris,  Dalloi,  1915.  In-i6,  112  p.  — 2  fr. 

La  Loi  Dalbiez.  Mobilisés  et  mobilisables,  par  Henry 
Pâté,  député.  Paris,  ChapeJot,  19 15.  In-8,  32  p.  — 
o  fr.  40. 

Commentaire  pratique  de  la  loi  Dalbiez  (17  août  1915) 
avec  les  réponses  du  ministre  de  la  Guerre  aux  questions 
écrites  des  parlementaires.  Paris,  L.  Tenin,  19 16.   In-8. 

-  5  fr. 
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l^es  Engagés  spéciaux. 

Les  Engagés  spéciaux  pour  la   durée   de  la  guerre. 

Conseils  et  renseignements,    Paris,  L.   Fournier,   191 5. 
In-i6.  —  ofr.  30. 
Les  Conseils  de  guerre. 

Traité  des  recours  en  révision  contre  les  jugements 
des  conseils  de  guerre  en  temps  de  guerre.  Organisation, 
procédure,  moyens  de  cassation,  par  le  colonel  Augier 
et  Gustave  Le  Poittevin.  Paris,  L.  Tenin,  191 5.  In-ié. 
-4fr. 

L'ouvrage  reproduit  en  appendice  «  les  jugements  rendus  par  le 
Conseil  de  revision  de  Paris  pendant  les  huit  premiers  mois  de  la 
guerre  ». 

La  Procédure  aux  armées,   par  M.  Braisant.  Paris, 

Berger- Lezr au U,  1916.  Gr.  in-8.  —  3  fr. 

—  Nous  mentionnons  plus  haut,  p.  604,  le  fascicule  IV,  Les 
Conseils  de  guerre,  de  l'ouvrage  de  M.  J.  Barthélémy,  Le  Droit  public 
en  temps  de  guerre. 

5)  DROIT  CIVIL. 
Recueils  généraux. 

Le  Droit  pendant  la  guerre.  Guide  juridique  et  pratique 
pour  les  familles  et  les  victimes  de  la  guerre  et  leurs 
conseils,  par  le  Comité  juridique  de  l'Association  natio- 
nale française.  Paris,  Marchai  et  Godde,  1916.  In-i6,  viii- 
2ié  p.  —  2  fr. 

Publication  de  l'Association  nationale  française  pour  la  protection 
des  familles  des  morts  pour  la  patrie. 

a)  Les  Mobilisés  et  les  familles  de  mobilisés. 
Condition  civile  des  mobilisés. 

Condition  civile  des  mobilisés.  Actes  de  l'état  civil, 
mariage  par  procuration,  actions  et  obligations  civiles, 
par  H.  F0UGEROL.  Paris,  Berger-Levrault,  191 5.  In-i6, 
132  p.  —  2fr. 

(Législation  de  guerre    roi)-ruih   n"  6.) 
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Traité  formulaire  théorique  et  pratique  de  l'état  civil 
des  militaires  à  l'intérieur  et  en  campagne,  par  Ch.  Jul- 
LiOT,  Paris,  Sirey,  1915.  In-8,  223  p.  —  5  fr. 

La  Croix  de  guerre  et  les  décorations  militaires,  par 

A.  Saillard  et  H.    Fougerol.    Paris,    Berger-Levrault, 
1916.  In-i6,  90  p.  —  I  fr.  25. 

(Législation  de  guerre,  1914-1916,  n"  14.) 

Le  Mariage  par  procuration  des  mobilisés,  par  Albert 
WhHL.Paris,  Société  du  Recueil  Sirey,  1915.111-8.  —  i  fr.  50. 
Allocations  et  pensions. 

Le  Droit  aux  allocations.  Allocations  militaires  et 
civiles.  Allocations  aux  réfugiés.  Allocations  de  chômage, 
par  E.  Riche  et  H.Menuelle.  Paris,  Payot,  1916.  In-ié, 
32  p.  —  o  fr.  50. 

Manuel  des  soldes,  indemnités,  allocations  diverses  et 
pensions  (armée  active,  réserve,  armée  territoriale),  à 
l'usage  des  combattants  de  1914-1915  et  de  leurs  familles, 
par  Rocuët-Marceau.  Paris,  L.  Fournier,  191 5.  In-8, 
104  p.  —  i  fr.  50. 

Les  Allocations  aux  familles  des  mobilisés,  avec  les 
solutions  des  cas  d'espèces  les  plus  fréquents,  d'après  les 
instructions  administratives,  par  A.  Saillard  et  H.  Fou- 
gerol. Paris,  Berger-Levrault,  1915.  In-i6,  112  p.  — 
i  fr.  25. 

(Lég:islatioii  de  guerre,  1914-1916,  n"  10.) 

Des  allocations  jnilitaires.  Guide  pratique  à  l'usage  des 
municipalités  et   des  intéressés,  par  Dombray-Schmitt. 
Nancy,  Impr.  lorraine,  191 5.  In-8,  64  p.  —  i  fr. 
Blessés  et  morts. 

Blessés  et  morts  pour  la  France,  par  E.  Meignen. 
Pensions  et  allocations,  secours,  indemnités,  successions, 
tic.  Paris,  Dorhon  aîné,  191 5.  Gr.  in-8,  64  p.  —  i  fr. 
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Notice  sur  les  pensions  et  gratifications  de  réforme. 

et  les  attributions  de  la  commission  de  réforme;  suivie 
de  cinq  annexes,  par  le  capitaine  C.-A.-H.  \'incent. 
Paris,  H.  Charles  LavauielUy  191 5.  In-ié,  60  p.  —  i  fr. 
Les  Blessés  de  guerre.  Prothèse  et  rééducation  profes- 
sionnelle, par  Paul  Razous.  Paris^  Berger-Ij;vraiill,  191 5. 
In-ié,  64  p.  —  I  fr. 

(Législation  de  guerre,  1914-1916,  n"  9.) 

Décès  et  disparition  aux  armées.  Constatations  et  for- 
malités. Successions.  Textes  officiels  avec  commentaire- 
pratique,  modèles  et  formules,  par  H.  Fougerol.  Paris. 
Bcrger-Levrault,  191 5.  In-ié,  64  p.  —  o  fr.  75. 

(Législation  de  guerre,  1914-1916,  n*  7.)  *" 

Veuves  et  orphelins. 

Les  Droits  des  veuves  et  des  orphelins  des  militaires 
tués  à  l'ennemi,  par  H.  Fougerol  et  A.  Saillard.  Textes 
officiels  avec  commentaire,  renseignements  pratiques  et 
formules.  Paris,  Berger-LevrauU,  191 5.  In-i6,  132  p.  — 
I  fr.  50. 

(Législation  de  guerre,  1914-1916,  n"  8.) 

Les  Orphelins  de  la  guerre.  Leur  situation  juridique, 
par  G.  Dazet.  Paris,  M.  Giard  et  E.  Brière,  191 5.  In-8. 
—  I  fr. 

Étude  juridique  suivie  d'un  texte  de  loi  proposé  par  l'auteur. 

La  question  des  orphelins  de  la  guerre  dépasse  les 
limites  d'une  question  juridique.  Les  catholiques,  s*op- 
posant  par  raison  de  conscience  aux  projets  gouverne- 
mentaux, transportent  dès  le  début  le  problème  dans  le 
domaine  politique  ;  d'où  discussions  nombreuses  et  vives 
parfois  : 

Le  Projet  de  loi  sur  les  orphelins  de  la  guerre  et  les 
pupilles  de  la  nation.  La  loi  sur  les  œuvres  de  guerre. 
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par    Jean    Guiraud.    Textes    et    commentaires.    Parisy 
G.  Beauchesiie,  191 6.  In-8,  90  p.  —  i   fr.  25, 

—  Parmi  les  articles  parus  dans  les  différentes  revues  :  UOrphe- 
lin,  par  H.  Joly,  Revue  du  15  juillet-i""  août  1915  ;  Les  Pupilles  île 
la  patrie,  par  H.  Berthélémy,  Revue  des  deux  mondes  du  1*'  janvier 
1916  ;  Pour  les  veuves  et  les  orphelins  de  la  guerre.  Ce  qu'on  a  fait  ;  a- 
qu  on  fera,  par  R.  Lavollée,  Correspondant  du  10  février  1916;  La 
Question  des  orphelins  de  la  guerre,  par  H.  Bertlîélémy,  Grande  revue 
de  juin  1916.  Comparer  :  De  Vceuvre  des  bourses  pour  les  orphelines  de 
la  guerre,  par  F.  Gibon,  Correspondant  du  25  mai  1916. 

Le  Contrôle  des  œuvres  de  ouerre. 

o 

Les  catholiques  étendent  à  toutes  les  œuvres  de  guerre 
—  il  sera  plus  loin  question  de  celles-ci  —  la  discussion 
relative  aux  orphelins.  Ils  jugent  excessive  et  paralysante 
la  u  tutelle  »  de  l'Etat  sur  les  entreprises  charitables, 
telle  que  le  Parlement  se  propose  de  la  voter  : 

Contre  les  maux  de  la  guerre.  Action  publique  et 
action  privée,  par  Henri  Joly.  PariSy  Blond  et  Gay,  191 5. 
In-ié,  44  p.  —  o  fr.  éo. 

(Pages  actuelles,  n"  29.) 

Le  Contrôle  des  œuvres  de  guerre.  Autorisation  ou  dé- 
claration ?,  parL.  RiviLRK.  Correspondant  du  10  mars  1916. 

b)  Les  Dommages  de  guerre. 
Recueils  généraux. 

Réparation  des  dommages  causés  par  la  guerre,  par 

T.    Armbkuster.    Paris,    Berger-Lcvranlt,     191 5.    In-i6, 

324  p.  —  3  fr.  50. 

Sommaire.  —  Réquisitions.  Pensions.  Valeurs  mobilières  dé 
truites.  Constatation  et  évaluation  des  dommages  matériels  résul- 
tant de  faits  de  guerre.  Restauration  des  maisons.  Abris  provisoires- 
Reconstruction  des  cités. 

Aux  sinistrés  directs  ou  indirects  de  la  grande  guerre, 

par  Joseph   Vassiviere.  Ce  qu'il  faut  obtenir.  Étude  sui 
Vir.  ,9 
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les  indemnités  de  guerre.  (Décrets,  lois  et  projets  de 
lois.)  Paris,  aux  bureaux  de  /'«  Action  économique  »,  191 5. 
In-8,  47  p.  —  I  fr. 

(Collection  de  l'Action  économique.) 

Des  Indemnités  de  guerre,  par  G.  Begerem.  Parisy 
Roustan,  1916.  ln-8.  — o  fr.  éo. 

Réquisitions  et  dommages  matériels. 

Les  Dommages  de  guerre.  Constatation  et  évaluation. 

Catégories  de  dommages.  Formalités  à  remplir.  Textes 
officiels.  Tableaux  et  formules.  Paris,  Berger-Ixvrault , 
1915.  In-i6,   112  p.  —  I  fr.  25. 

(Législation  de  guerre,  1914-1916,  n"  11.) 

La  Réparation  intégrale  des  dommages  causés  par  les 
faits  de  guerre,  par  Gaston  Jèze,  Paris,  Giard  et  Brière^ 
191 5.  Gr.  in-8,  80  p.  —  2  fr.   50. 

Réquisitions  militaires  (armées  de  terre  et  de  mer), 
par  Paul-Louis  Gruet.  Paris,  Alcan,  191 5.  In-8,  260  p. 
—  3  fr.  50. 

Réquisitions  militaires.  Commentaire  complet  des  lois, 
décrets,  arrêtés  et  circulaires  ministériels  au  courant  de  la 
dernière  jurisprudence  sur  la  matière,  par  Louis  Rixens  et 
Louis  Marchant.  Paris,  Fournier,  1916.  ln-8,  423  p. 
-éfr. 

Du  droit  à  réparation  pour  les  réquisitions  faites  par 
l'ennemi  d'après  la  jurisprudence  française,  par  A. 
Henry.  Paris,  Giard  et  Brière,  1913.  Gr.  in-8.  —  i  fr. 

Pillages,  destructions,  dommages,  par  E.  Meignen. 
Paris,  Dorbon  aîné,  191 5.  In-8,  36  p.  — o  fr.  60. 

Dégâts  causés  aux  forêts  par  les  balles  de  fusil  de 
larmée  ;  lindemnité  qu'elles  exigent  et  son  règlement, 
par  J.  George.  Paris,  Berger- LevrauU,  191 5.  Grand  in-8, 
8.|  p.,  avec  10  pi.  —  4  fr. 
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Nos  espoirs  et  la  réalité,  par  Abel  Pifre.  Paris,  itiipr. 
de  Chaix,  191 5.  In-8,  30  p.  —  i  fr. 

Nos  déceptions  et  nos  inquiétudes,  par  Abel  Pifre. 
Paris,  impr.  de  Chaix,  191 5.  In-8. 

Ces  deux  brochures  sont  relatives  aux  projets  gouvernementaux 
concernant  la  réparation  des  dommages. 

—  Le  «  Comité  national  d'action  pour  la  réparation  des  dommages 
causés  par  la  guerre  »  a  fait  imprimer  divers  rapports. 

Quelques  hypothèses  sur  le  relèvement  des  ruines  et 
l'indemnité  de  guerre,  par  H.  Chabal.  Revue  du  mois  du 
10  juin  1915. 

—  Le  relèvement  des  ruines  soulève  également  un  problème 
d'urbanisme,  étudié  au  chapitre  L' Avenir. 

Titres. 

Titres  au  porteur  détruits,  volés,  perdus.  Législation 
belge  en  vigueur.  Mesures  conservatoires  possibles  ac- 
tuellement. Nécessité  d'une  législation  spéciale.  Système 
français  et  système  allemand.  Projet  de  loi  belge.  Appen- 
dice exposant  les  mesures  à  prendre  pour  les  titres  des 
pays  alliés  et  neutres,  par  Ch.  Dumont.  Paris,  Tetiiri, 
1915.  In-8.  —  2  fr.  so. 

Les  Vols  de  titres  au  porteur  commis  par  1  ennemi. 
Un  projet  d'entente  internationale,  par  C.  Lescœur.  Revue 
hebdomadaire  du  14  août  191 5. 
a'  L'Enfant  du  barbare.  » 

Les  Indésirés.  Documents  recueillis  dans  les  journaux 
quotidiens,  les  enquêtes  de  «  La  Française  »,  de  «  La 
Bataille  syndicaliste  »  et  de  «  La  Revue  ».  Solution  gou- 
vernementale. Avec  préface  de  Léon  Goulette.  Paris, 
Berger- Levrault,  1915.  In-ié,  76  p.  —  i  fr. 

(Bibliothèque  de  la  guerre,  1914-1915.) 

On  trouvera  dans  ce  recueil  la  reproduction  des  principaux  articles 
publiés  sur  la  question  (notamment  Tenquête  menée  dans  la  Rei'ue 
du  15  février  au  i*"  avril  191 5.  Comparer,  dans  le  Mercure  de  France 
du  I"'  septembre  1915  :  Petits  indésirables,  par  M.  Réja.) 
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La  Loi  du  mâle.  A  propos  de  l'enfanl  du  barbare,  par  le 
docteur  Paul  Rabier.  Paris,  Vigot,  191 5.  In-8,  64  p.  — 
(.  fr.  60. 

L'auteur  préconise  l'avortcment. 

c)  Les  Moratoria. 
Recueils  oénéraux. 

La  Nouvelle  législation  civile  et  commerciale.  Textes 
complets  des  Moratoria.  Echéance  des  valeurs  négo- 
ciables, dépôts,  coupons,  assurances,  loyers,  congés, 
baux  à  ferme,  interdiction  des  relations  commerciales 
avec  l'Allemagne  et  l'Autriche-Hongrie,  etc.  Avec  les 
circulaires  et  rapports  ministériels  qui  en  expliquent  le 
sens  et  la  portée,  des  notes  et  des  commentaires,  par 
Georges  Lachapelle.  Paris,  Rousian,  1914.  In-8,  120  p. 
—  2  fr.  50. 

Code  du moratorium,  par  J.  Champcommunal.  Texte'dc 
tous  les  décrets  classés  méthodiquement  avec  table  analv- 
tiquc.  Paris,  Dorbon  ahiê,  1915.  In-8,  76  p.   —  i  fr.  25. 

Supplément  au  code  de  moratorium.  f/W^»;;/.    In-8, 
32  p.  —  ofr.  50. 
Coiitrats. 

Les  Contrats  et  la  guerre,  par  E.  Meignek.  Paris, 
Dorhou  aitiê,  191 5.  ln-8,  180  p.  —  3  fr. 

Les  Affaires,  la  bourse,  les  banques  et  la  guerre. 
Htude  complète,  par  F.-J.  Comrat.  Paris,  Berger-Lei muJl, 
1915.  In-i6,  96  p.  —  I  fr.  25. 

(Législation  de  guerre,   1914-1916,  n'  3.) 

Les  Assurances  et  la  guerre.  Textes  officiels  avec 
commentaire  juridique  et  pratique,  par  E.-J.  Co.mbat. 
Paris,  Berger- Lei'rauît,  191 5.  In-i6,  80  p.  —   i  fr. 

(Législation  de  guerre,  1914-1916,  n"  12.) 

Le  Moratorium  des  dépôts  en  banque  et  des  comptes 
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courants,  par  iMaurice  Evesque,  Préface  d'Yves  Guyot. 
Paris,  Alcan,  1915.  In-8,  240  p.  —  6  fr. 

Le  Moratorium,  les  banques  et  la  reprise  des  affaires, 
par  Jean  Salèmes.  Paris^  Foutemoing,  1915-  In-ié,  93  p. 
-2fr. 

Le  Moratorium  et  la  reprise  des  affaires,  par  C.  Sou- 
lier. Revue  hebdomadaire  du  31  juillet  191 5. 
Baux. 

Baux.  Contrats  de  travail  pendant  la  mobilisation. 
Situation  des  fonctionnaires  et  des  employés  de  l'État 
mobilisés.  Commentaire  des  décrets  les  plus  récents  sur 
le  moratorium  des  loyers,  par  Ernest  Lamy.  Paris, 
M.  Giard  et  E.  Brière,  191 5.  In-ié.  —  i  fr.  25. 

Le  Moratorium   des  baux  à  loyer  ou  à  ferme  et  des 
congés,  par  Maxime  Leroy.  Paris,  aux  bureaux  des  «  Lois 
Nouvelles  »,  191 5.  In-8,  41  p.  —  i  fr. 
x)  Baux  à  ferme. 

Les  Baux  à  ferme,  les  métayages  et  le  moratorium. 
Textes  officiels  avec  notice,  par  A.  Saillard.  Paris. 
Berger-LevrauU,  191 5.  In-ié,  32  p.  —  o  fr.  40. 

(Législation  de  guerre,  1914-1916,  n"  2.) 

p)  Loyers. 

La  question  des  loyers  prend,  avec  le  temps,  une  im- 
portance considérable  ;  elle  fait  l'objet  de  nombreuses 
études  d'enquêtes  et  de  discussions  qui,  elles  aussi, 
prennent  en  plus  d'une  occasion  une  tournure  politique  '  : 

Les  Loyers  et  le  moratorium.    Textes   officiels   avec 


I.  Les  humoristes  et  auteurs  satiriques  se  mêlent  également  de  la 
question  r  la  plus  connue  de  leurs  productions  est  la  Complainte  du pauv' 
propriétaire,  de  M.  Georges  Feydeau.  (Librairie  théâtrale,  191 5.  In-16.  — 
ofr.  75.) 
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commentaire  pratique  et  annotations,  par  A.  Saillard. 
Paris,  Berger-Levrault,  191 5.  In-i6,  64  p.  —  o  fr.  75. 

(législation  de  guerre,  1914-1916,  n*  i.) 

Le  Moratorium  des  loyers,  guide  pratique  des  proprié- 
taires et  des  locataires,  par  Marcel  Petit.  Paris,  Larousse, 
1915.  In-i6,  64  p.  —  o  fr.  50. 

La  Question  des  loyers  et  la  guerre,  par  Paul  Gilles. 
Droits  et  obligations  des  locataires  et  propriétaires  d'après 
la  loi,  les  décrets  de  19 14  et  les  précédents  de  1870-71. 
Pans,  Roustan,  1914.  In-8,  12e  p.  —  i  fr. 

Le  Dernier  moratorium  des  loyers.  Guide  à  l'usage  des 
propriétaires  et  des  locataires.  Ouvrage  le  plus  complet 
'publié  sur  cette  question.  Paris,  Administration  du  «  Re- 
cueil Phily  »,  1916.  In-ié,  éo  p.    —  o  fr.  60. 

Le  Problème  des  loyers  et  ses  solutions,  d'après  les 
opinions  les  plus  autorisées,  par  Léon  Parisot.  Paris, 
Perrin,  1916.  In-ié,  xii-159  p.  — 2  fr.  50. 

Les  Opinions  recueillies  et  citées  dans  l'ouvrage  sont  celles  de 
MM.  Petit,  Mourgues,  Léopold  Bellan,  Pierre  Laval,  Karchcr, 
Georges  Lecomte,  Sélonier,  Pierre  Audin,  Simon-Juquin,  Daniel 
Massé,  René  Lavollée.  Fettu,  Grizard,  Delcros,  Théodore  Valensi. 
Fourquemin,  Prévost,  Boutteville,  Aubineau,  Joseph  Guérin,  Van- 
Gelé,  Bickard,  Degrange,  Lemy,  Cuchet,  Palette,  et  celles  de 
quatre  anonymes. 

La  Question  des  loyers  et  l'intervention  du  législateur, 

par  L.  Rolland.  Paris,  Giard  et  Brière,  191 5.  In-8.  — 
I  fr.  50. 

Le  Paiement  des  loyers  pendant  la  guerre  et  après, 
par  Jacques  Dhur.  Pari.s,  Éditions  et  Librairie,  191 5.  In-S. 
n-27  p. 

Le  Payement  des  loyers.  Étude  sur  le  moratorium  et 
les  divers  projets  de  lois  qu'il  a  provoqués.  Une  solution  : 
une  caisse  nationale,  par  A.  Palatan.  Paris,  Lutetioy 
1915.  In-i6,  48  p.  —  I  fr. 
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—  Parmi  les  articles  parus  dans  les  différentes  revues  :  Lu  Ques- 
tion des  loyers.  Une  solution  possible,  par  E.  Villey,  Revue  hebdomadaire 
du  15  avril  1916;  Propriétaires  et  locataires,  par  M.  Puy,  Revue  bleue 
du  13-20  mai  1916  ;  La  Question  des  loyers,  par  R.  G.  Lévy,  Reiuedes 
deux  mondes  du  i"  juin  1916  '. 

2*^  Législation  étrangère. 

Recueil  des  lois  et  arrêtés  royaux  nécessités  par  l'état 
de  guerre,  par  ^  Simon.  Le  Havre,  impr.  du  «  Havre- 
Eclair,  191 5.  In-8. 

Ce  recueil  a  paru  par  fascicules  périodiques. 

Les  Conséquences  juridiques  de  la  guerre  en  Suisse, 

par  Ed.  Kuhne.  Lausanne,  Payai.  191 5.  In-i6,  110  p.  — 
I  fr.  50. 

3°  Droit  internationaL 

La  Guerre  de  1914.  Recueil  de  documents  intéressant 
le  droit  international,  par  Paul  Fauchille.  Paris,  Pedotiey 
1916.  ln-8,  414  p.  —  10  fr. 

(Tome  I".  Documents  i  à  379.) 

Avec  une  introduction  et  une  table  analytique  des  matières. 

—  La  Bibliographie  trimestrielle  de  droit  international  fondée  (eu 
191 3)  et  rédigée  par  M.  G.  Monge  a  continué  de  paraître  jusqu'au 
mois  de  juin  1916. 

I)  DROIT  INTERNATIONAL  PUBLIC. 

Les  publications  relatives  au  droit  international  public 
sont  classées  dans  les  différentes  parties  proprement  his- 
toriques de  notre  travail.  On  se  reportera  à  la  table  ana- 
lytique des  matières. 


I.  Nous  laissons  de  côté  diverses  publications  relatives  à  certaine?; 
lois  promulguées  pendant  la  guerre,  mais  qui  n'ont  point  avec  celle-ci 
de  rapport  direct  (par  exemple,  la  loi  sur  le  travai)  des  femmes  à  domi- 
cile). 
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2)  DROIT  INTERNATIONAL  PRIVll 

France. 

Les  Dénaturalisations  d'anciens  sujets  d'Allemagne, 
Autriche-Hongrie  et  Turquie.  Commentaire  de  la  loi  du 
7  avril  1915,  par  Louis  Mai.nourv.  Paris,  Rotislan,  191 5. 
In-ié,  72  p.  —  I  fr. 

(Publication  du  «  Bulletin  des  Tribunaux  de  commerce  et  des 
Conseils  de  prud'hommes  ».) 

Le  Séquestre  des  biens  des  Allemands  et  des  Austro- 
Hongrois.  Textes  officiels  avec  commentaire  juridique  et 
pratique,  par  A.  Saillard.  Paris,  Berger-Levrauli,  191 5. 
In-i6,  96  p.  —  I  fr.  50. 

(Législation  de  guerre,  1914-1916,  n"  5.) 

Les  Séquestres  des  biens  austro-allemands.  Manuel 
des  séquestres.  Recueil  des  lois,  décrets,  iiistmctions  et 
circulaires  sur  les  séquestres  des  biens  allemands  et  aus- 
iro-hongrois  ;  accompagné  de  notes  pratiques,  d'indica- 
tions de  jurisprudence  et  des  formules  en  usage  au  Tri- 
bunal civil  de  la  Seine  et  de  documents  de  législation 
étrangère  (Angleterre,  Allemagne,  Autricbe-Hongrie, 
Turquie),  par  Alexandre  Rkulos.  Paris,  Teniti,  1916. 
Gr.  in-8,  550  p.  —  12  fr. 

Le  Répertoire  de  l'avant- guerre.  Répertoire  profes- 
sionnel et  régional  des  établissements  industriels  et  com- 
merciaux allemands  et  autrichiens  mis  sous  séquestre  en 
France  pendant  la  grande  guerre  (d'après  les  publications 
^u  «  Journal  officiel  »),  par  Maurice  Vallet.  Introduc- 
tion :  Les  Séquestres  et  la  colonisation  allemande  en 
France,  par  M.  de  Roux.  Paris,  Nouvelle  Librairie  natio- 
nale, \^l(^.  ln-(S,  416  p.  —  5  fr. 

Séquestres  et  séquestrés.  Les  biens  austro-allemands 
pendant  la  guerre,  par  Edgar  Troimaux.  Paris,  Teniti, 
1916.  In-i6,  192  p.  —  3  fr.  50. 

Recueils  d'.iriicles  parus  dans  FEcIm  df  Paris. 
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Suisse. 

La  Nationalisation  des  étrangers  en  Suisse,  par  Georges 
Sauser-Hall.  Paris,  Attinger frères,  191 5.  In-4,  320-20  p. 
—  6  fr. 
QUESTIONS  MARITIMES  ET  COMMERCIALES. 

Le  Risque  de  guerre  en  matière  d'assurances  mari- 
times, par  J.  ScHONFELD.  Paris,  Dalloy.  19 16.  In-8.  — 
6fr. 

Douanes  russes.  Documents  relatifs  aux  prohibitions 
d'exportation,  d'importation  et  de  transit.  Surtaxes  doua- 
nières. Certificats  d'origine  et  règlements  divers  en  vi- 
gueur pour  la  durée  de  la  guerre.  Paris,  Chambre  de 
Commerce  russe  de  Paris,  2y,  rue  Tronchet.  In-8.  —  2  fr. 

Des  transports  interdits  aux  neutres,  par  Lucien  Pas- 
TUREAU.  Paris,  G.  Crès,  191 5.  In-8.  —  3  fr. 

Comparer  : 

Le  Coton  contrebande  de  guerre.  Les  motifs  et  les  con- 
séquences de  la  récente  décision.  Correspoudaut  du  10 
septembre  191 5. 

V"  Droit  canonique. 

Pouvoirs  et  privilèges  des  prêtres  mobilisés.  Législa- 
tion canonique  de  la  guerre  1914-1916,  par  N.  Rousseau. 
LeMaus,  impr.  Monuoyer,  1916.  In-8,  40  p.  — ofr.  70. 

—  On  se  reportera  aux  diverses  revues  mentionnées  p.  266. 

Pouvoirs  accordés  par  S. S.  Benoit  XV  aux  aumôniers 
militaires  belges  et  aux  prêtres  de  l'armée  belge ,  avgc 
avant-propos  du  ch.  P.F.X.  Thmmerman.  Rennes,  impr. 
Oherfhûr,  191 6.  In-8. 
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B.  CONSÉQUENCES    DE    LA    GUERRE    DANS 
LE    DOMAINE    ÉCONOMIQUE 

Les  publications  économiques  dont  la  guerre  est  la 
cause  se  répartissent  en  deux  groupes,  selon  qu'il  s'agit 
du  maintien  du  crédit  ou  du  maintien  de  l'activité  indus- 
trielle et  commerciale.  Il  y  a  lieu  de  distinguer  les  con- 
séquences financières  et  les  conséquences  proprement 
économiques. 

Le  recueil  général  qui  suit  envisage  l'ensemble  de  ces 
différentes  questions  : 

La  Guerre  et  la  vie  économique.  Conférences  organi- 
sées par  la  Société  des  anciens  élèves  et  élèves  de  TEcole 
libre  des  sciences  politiques  (La  Guerre  ;  Deuxième  série), 
par  Daniel  Zolla,  Pierre-Etienne  Flandin,  Paul  de  Rou- 
siERS,  Joseph  Chailley,  Robert  Pinot,  André  Liesse. 
Paris,  F.  Alcan,  1916.  In-i6,  311p.  —  3  fr.  50. 

Sommaire.  —  La  Production  agricole  et  la  guerre,  conférence  faite 
le  17  janvier  1916,  par  Daniel  Zolla.  —  L'Aviation  et  la  guerre 
(24  janvier),  par  Paul-Etienne  Flandin.  —  La  Marine  marchande 
et  la  guerre  (16  février),  par  Paul  de  Rousiers.  —  Les  Colonies,  le 
Maroc  et  la  guerre  (28  février),  par  Joseph  Chailley.  —  Les  Indus- 
tries métallurgiques  et  la  guerre  (20  mars),  par  Robert  Pi>OT.  — 
Les  Finances  et  la  guerre  (27  mars),  par  André  Liesse. 

Les.  conférences  portent  principalement  sur  la  France.  —  Dans 
la  première  série  de  cette  même  suite,  parue  sous  le  titre  L>;  Guerrr. 
voir  les  conférences  IV  et  V  (ci-dessous,  p.  7). 

Comparer  : 

La  Guerre  et  la  vie  économique  :  I.  Angleterre,  par 
R.-G.  Lévy.  —  II.  Allemagne  et  Autriche-Hongrie,  par 
H.  Schuhler.  —  III.  Etats-Unis,  par  A.  Viallate.  — 
IV.  Italie,  par  A.  Marvaud.  —  V.  Russie,  par  P.  Chasles. 
Rame  des  sciences  politiques  i\\i  15  décembre  19 14. 
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Les  problèmes  financiers  et  économiques  une  fois  po- 
sés ne  peuvent  être  résolus  que  par  l'effort  commun  de 
la  nation  entière.  On  s'efforce  donc  d'initier  et  d'intéres- 
ser le  grand  public  à  ces  problèmes  par  d'assez  nombreux 
articles  publiés  dans  les  périodiques  de  vulgarisation  :  les 
Lectures  pour  tous,  le  Je  sais  toiil,  en  particulier  la  Science 
et  la  vie.  Parmi  les  études  parues  dans  les  principales 
revues,  signalons  l'importante  série  donnée  à  la  Revue  des 
deux  mondes  par  M.  Raphaël-Georges  Lévy  : 

La  Mobilisation  financicre,  i"  septembre  1914.  —  La  Défense 
économique  de  l'Angleterre,  i ^  septembre  1^14.  — La  Situation  éco- 
nomique et  financière  de  l'Allemagne  après  deux  mois  de  guerre, 
1)  octobre  1914.  —  La  Situation  économique  et  financière  de  la 
Russie,  I"  novembre  1914.  —  Les  Finances  françaises  au  début  de 
191 5,  1$  janvier  içiS-  (La  Force  financière  de  la  France,  Revue 
hebdomadaire  du  6  mars  191 5.)  —  Les  Ressources  des  belligérants, 
jj  juin  içij.  —  L'Italie  économique,  ij  juillet  Jpif.  —  L'Em- 
prunt national  5  "jo  de  191 5,  /"  décembre  191 J.  —  La  Dette  fran- 
çaise, i^  janvier  1916.  —  L'Impôt  sur  le  revenu,  /j  mars  1916. 

Comparer  : 

La  Vie  économique  et  la  guerre,  par  A.  Bhchalx. 
Correspondant  du  lo  mars  et  du  lo  mai  191 6. 

Problèmes  économiques,  conséquences  de  la  guerre, 

par  E.  Falck.  Revue  hebdomadaire  du  4  mars  1916. 

Nous  groupons  ci-dessous  quelques  publications  éco- 
nomiques et  financières  consacrées  à  des  pays  étrangers^ 
et  qui  n'ont  axqc  les  événements  de  la  guerre  qu'un  rap- 
port indirect  : 

Problèmes  économiques  et  financiers  de  la  Russie 
moderne,  par  Ivan  Ozerolf.  Paris,  Payot,  1916.  In- 16, 
180  p.  —  2  fr.  50. 

Cet  ouvrage  a  été  écrit  avant  la  guerre.  Publié  en  1916,  il  a  été 
complété  par  une  préface  et  par  un  chapitre  de  conclusion,  La 
Grande  guerre  européenne.  L'auteur  voit  une  cause  de  la  guerre  dans- 
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la  nécessité  pour  l'Allemagne  d'exporter  ses  produits  en  Russie  :  à  la 
veille  du  renouvellement  de  son  traité  de  commerce,  l'Allemagne 
voulut  influencer  la  nation  voisine  par  une  démonstration  militaire; 
tel  fut  le  point  de  départ  du  conflit  général.  M.  Ozeroff  s'attache 
particulièrement,  dans  sa  conclusion,  à  déterminer  les  conséquences 
de  la  guerre  sur  l'évolution  économique  de  la  Russie. 

La  Grèce  économique  et  financière  en  1915,  par  H.  Lk- 

feuvre-Méaulle.    Préface    de    Paul    Deschanel.  Paris, 
Akan,  1916.  In-i6,  vii-258  p.  —  3  fr.  50. 

L'Évolution  économique  contemporaine  des  Pays  Bal- 
kaniques :  Roumanie,  Bulgarie  et  Serbie,  par  Jean 
N.  DuDESco,  Paris,  A.  Rousseau,  1915.  In-8,  272  p. 


Conséquences  financières  de  la  guerre . 

Dans  les  pronostics  et  travaux  relatifs  à  la  guerre  fu- 
ture, une  importance  primordiale  était  donnée  à  la  ques- 
tion financière.  Un  important  ouvrage,  rédigé  au  cours 
des  années  191 3  et  19 14,  étudiait  —  mais  à  un  point  de 
vue  purement  théorique  —  les  expériences  réalisées  au 
cours  des  principaux  conflits  «  du  xx^  siècle  »  : 

Les  Finances  de  guerre  au  XX<^  siècle,  par  Maurice 
HvESQUE.  Paris^  Akan,  191 5.  In-8,  vi-707  p.  —  12  fr.  50. 

(l"  partie.   La  Théorie  des   tinances   de    guerre.    II*  partie.  Les 
Grandes  guerres  du  xx''  siècle  et  leurs  charges  financières.) 

C'est  au  contraire  dans  un  objet  d'utilité  pratique  qu'é- 
tait rédigé  un  ouvrage  allemand,  traduit  en  191 5  comme 
document  à  la  fois  et  comme  manuel  susceptible  d'appli- 
cations nouvelles  : 

Préparation  et  conduite  financière  de  la  guerre,  par 

J.  RiESSHR.  Traduction  française  d'après  la  2«  édition  pa- 
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rue  en  191 3,  avec  une  préface  de  André  E.  Sayous.  Paris, 
Payot,  19 16.  Gr.  in-8,  xvi-224  p.  —  5  fr. 

L'auteur,  jurisconsulte  et  financier  de  grand  renom,  aborda  les 
problèmes  auxquels  est  consacré  son  livre  à  l'instigation  d'autorités 
militaires.  Il  s'est  renseigné  aux  meilleures  sources.  D'autre  part, 
il  est  vraisemblable  qu'il  a  eu  lui-même  quelque  influence  sur  les 
décisions  prises  lors  de  la  déclaration  de  guerre.  Il  résume  ainsi  le 
plan  de  son  livre  :  «  Le  but  de  mon  travail  m'amène  à  examiner  : 
1°  Dans  quelle  mesure  en  temps  de  paix  nous  sommes  préparés 
financièrement  pour  une  guerre  (Préparation  finaticihe  de  la  guerre): 
2"  De  quelle  manière,  lorsque  la  guerre  éclatera,  nous  pourrons 
disposer  des  ressources  et  des  préparatifs  faits  en  vue  de  la  guerre 
Mobilisation  financière)  ;  î°  De  quelle  manière  nous  pouvons  et  nous 
devons  nous  procurer  des  ressources  financières  en  vue  d'une  guerre 
qu'on  s'attend  à  voir  durer  longtemps  {Conduite  financière  de  la 
guerre).  —  Une  préface  de  M.  A.  Sayous  fait  connaître  en  quels 
points  les  événements  ont  démenti  les  prévisions  de  l'auteur. 

Comparer  : 

La  Préparation  financière  de  l'Allemagne,  par  Charles 

RiST.  Rfvue  de  Parii  (^\i  15  mars  191  >. 

Pendant  la  guerre  actuelle,  les  problèmes  financiers  se 
présentent  comme  moins  critiques  qu'on  ne  l'avait  sup- 
posé. C'est  surtout  dans  leur  aspect  international  qu'ils 
apparaissent  comme  inquiétants  et  provoquent  les  com- 
mentaires. Dans  les  ouvrages  qui  suivent,  ils  sont  envi- 
sagés à  la  fois  dans  les  divers  pays  belligérants  : 

Finances  de  guerre  comparées.  Le  change.  Le  crédit. 
La  situation  économique  et  financière  des  belligérants, 
par  A.  HuART.  Paris,  M.  Giard  el  E.  Brière,  191e.  ln-8. 
—  2fr.  50. 

Les  Finances  publiques  et  la  guerre.  Étude  d'ensemble 
(France  et  Etranger),  par  J.-F.  Combat.  Paris,  Berger- 
LevratiJt,  1915.  In-i6,  96  p.  —  i  fr.  25. 

(Législation  de  guerre,  1914-19x6,  n»  4.) 

La   Guerre   et   les   finances    des    Etats    belligérants. 
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Banques   d'émission.   Emprunts.  Impôts,   par   M.    Tur- 
MANX.  Correspondant  du  25  avril  19 16  ^ 

Le  problème  du  change,  et  le  problème  de  l'or,  dont 
il  dépend,  sont  ceux  par  lesquels  la  question  financière 
se  révèle  d'abord  au  grand  public  sous  la  forme  la  plus 
sensible  : 

Le  Rôle  de  lor  dans  la  guerre  actuelle,  par  L.  de  Lai- 
NAY.  Nature  du  27  novembre  1915. 

—  Voir  dans  La  Science  et  la  vie  de  juillet  191 5  :  L'Or  et  la  guerre 
mondiale,  par  Edmond  Théry. 

L'Encaisse  d'or  et  le  problème  des  paiements  à 
l'étranger.  La  question  du  change,  par  L.  Polier.  Cor- 
respondant du  25  septembre  1915. 

Conséquences  de  guerre.  Les  changes  sur  l'étranger 
et  le  commerce  extérieur.  La  Transformation  du  marché 
des  changes  en  temps  de  guerre,  par  Maurice  Alfassa. 
Nouvelle  revue  du  15  novembre  et  du  i"  décembre  191 5. 

France. 

Les  mesures  financières  par  lesquelles  la  France  main- 
tient son  crédit  au  cours  de  la  guerre  ^  font  l'objet  des 
ouvrages  suivants,  dont  le  premier  seul  est  technique, 
les  restants  étant  plus  ou  moins  «  ouvrages  de  vulgari- 
.sation  »  : 


1.  On  peut  comparer  :  Ulinpôt  général  sur  le  revenu  :  en  Prusse,  en  An- 
gleterre, en  France,  par  E.  Falck.  Correspondunt  du  ro  mars  1916.  Nous 
avons  laissé  de  côté  les  publications  relatives  â  l'impôt  sur  le  reveau  en 
France,  puisqu'il  s'agit  de  l'application  d'une  mesure  votée  avant  la 
guerre. 

2.  Le  précédent  que  constitue  la  guerre  de  1870  a  fourni  un  élément 
de  comparaison  avec  la  situation  actuelle.  Voir  :  Les  Opérations  finan- 
iihci  de  la  France  pendant  la  guerre  de  iSyo-ji,  par  J.  Haristoy.  (Paris, 
M.  Giard  et  E.  Brière,  191  5.  Gr.  in-8.  —  2  fr.) 


LES    PROBLEMES    FIXANXIERS  625 

Les  Finances  de  guerre  de  la  France.  Les  besoins 
tinanciers  de  la  France.  Les  pouvoirs  financiers  conférés 
au  Gouvernement  pour  conduire  la  guerre.  La  politique 
financière  du  gouvernement  (jusqu'à  fin  décembre  1914), 
par  Gaston  Jèze.  Paris,  Giard  et  Brière,  191 5.  Gr.  in-8. 
-7fr. 

Nos  finances  pendant  la  guerre.  La  question  des 
finances  publiques.  Les  Sociétés  de  crédit.  La  Bourse  de 
Paris.  La  Banque  de  France,  par  Georges  Lachapelle. 
Paris,  Colin,  191 5.  In-i6,  vi-306  p.  —  3  fr.  50. 

Le  Nerf  delà  guerre,  par  G.  Cerfberr  deMedelsheim. 
(Les  ressources  de  la  Défense  nationale.)  Paris,  Berger- 
Levrault,  1916.  In-i6,  170  p.  —  i  fr.  50. 

(Pages  d'histoire,  n°  101.) 

Sommaire.  —  Les  Finances  de  l'avant-guerre.  Rôle  de  la  Banque 
de  France.  Les  bons  de  la  Défense  nationale.  Les  obligations  de  la 
Défense  nationale.  Le  change.  Le  drainage  de  l'or.  [Le  i"]  emprunt 
5  °/o  de  la  Défense  nationale. 

La  Situation  financière  après  7ingt-deux  mois  de  guerre . 

Conférence  faite  le  27  mai  1916  à  la  Chambre  de  com- 
merce (de  Chalon),  par  Daniel  Zolla.  Chalon-sur-Saône, 
E.  Bertrand,  1916.  In-8,  12  p. 

Des  pronostics  rassurants  sur  notre  résistance  finan- 
cière sont  fournis  par  l'étude  de  notre  richesse  et  des 
ressources  nationales  : 

La  Richesse  de  la  France  devant  la  guerre.  Son  passé. 
Ses  perspectives.  Capital.  Revenu.  Epargnes,  par  René 
PuPiN.  Paris^  Rivière,  1916.  In-8,  155  p.  —  4  fr. 

(Problèmes  de  guerre  et  de  paix.) 

L'auteur  cherche  à  évaluer  le  montant  de  la  fortune  privée  en 
France  et  le  surplus  net  annuel  dont  disposent  les  Français.  Son 
étude  statistique  repose  sur  l'année  191 1  «  qui  ne  fut  pas  encore 
influencée  par  les  prodromes  de  la  crise  mondiale  ».  Des  exemples  du 
passé,  l'auteur  tire  des  conclusions  encourageantes  pour  l'avenir. 
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Nos  ressources  financières,  par  C.  Rist.  Revue  de  Paris 
du  i^""  décembre  191 5. 

Pour  utiliser  ces  ressources  et  rendre  productives  les 
valeurs  mobilières,  il  est  fait  appel  à  chacun  —  surtout 
au  moment  de  l'émission  des  emprunts  —  par  un  grand 
nombre  de  tracts,  de  prospectus  ou  d'images  populaires, 
et  même  par  des  ouvrages  entiers  tels  que  le  suivant   : 

Maître  François  pendant  la  guerre,  par  E.  Guilman. 
Paris,  P.  Rosier,  19 16.  In-8.  —  o  fr.  95. 

«  Maître  François  »  est  le  paysan  «  français  »  dont  le  bas  de  laine- 
est  richement  garni  de  louis  d'or. 

Comparer  : 

Les  Comités  de  l'or  et  des  bons  de  la  défense  natio- 
nale, par  R .  Teissere  .  Revue  hebdomadaire  du  1 1  décembre 
1915. 

Pays  alliés. 

Les  mesures  financières  prises  par  nos  alliés  sont  étu- 
diées dans  les  publications  ci-dessous  : 

Les  Finances  de  guerre  de  l'Angleterre,  par  Gaston 
jÈZE.  Paris,  Giard  et  Brière,  191 5.  Gr.  in-8,  252  p.  —  5  fr. 

Supplément,  jusqu'au  31  mai  1915.  Ibidem.  Gr.  in-8. 
—  2  fr.  50. 

Les  Enseignements  du  budget,  par  Archibald  Hurd. 
Paris,  Payai,  191 5.  In-8,  46  p.  —  o  fr.  20. 

L'Effort  financier  de  la  France  et  de  l'Angleterre  pen- 
dant la  guerre,  par  L.  Jenouvrier.  Revue  hebdomadaire 
du  i""  avril  191e. 

La  Russie  et  la  guerre,  par  Arthur  Raffalovich. 
Paris,  Alcan,  191e.  In-8,  24  p.  —  ofr.  60. 

Étude  financière. 
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Comparer  : 

Le  Budget  russe  et  la  suppression  du  monopole  de 
l'alcool,  par  M.  Lauwick.  Revue  des  sciences  politiques  du 
15  avril  191 5 . 

L'Emprunt  de  guerre  italien  4  |°/o  (i*""- 1 8  juillet  1915), 
par  G.  JÈZE.  Paris,   M.  Giard  et  E.  Brière,    191 5.  Gr. 
in-8.  —  2  fr. 

Finances  de  guerre  :  discours  prononcé  à  la  Chambre 
des  députés,  le  30  juin,  et  au  Sénat  le  5  juillet  1916,  par 
Paolo  Carcano.  Roma,  tip.  éd.  Romana,  19 16.  In-8, 
20  p. 

L'alliance  politique  des  différents  Etats  de  l'Entente 
est  complétée  par  une  alliance  financière  : 

La  Conférence  de    Paris  de  février  1915  et  l'alliance 
financière  de  l'Angleterre,  de  la  France  et  de  la  Russie, 
par  G.  jÈzE.  Paris,  M.  Giard  et  E.  Brière,  191 5.  Gr.  in-8. 
—  I  fr.  50. 
Pays  ennemis . 

La  situation  financière  de  l'Allemagne  est  ordinaire- 
ment jugée  de  façon  défavorable  pendant  les  deux  pre- 
mières années  de  guerre  : 

La  Situation  financière  de  l'Allemagne  et  les  premières 
manœuvres  de  sauvetage.  Correspondant  du  25  septembre 
1914. 

La  Situation  financière  en  Allemagne.  Correspondant 
du  25  mars  1916. 

—  Il  a  paru  dans  la  Grande  revue  de  mars  1916  une  étude  de 
M.  L.  Jacques  sur  Les  Banques  allemandes.  —  Une  conférence  de 
M.  Georges  Blondel,  Les  Banques  allemandes  et  le  commerce  d'expor- 
tation, publiée  en  brochure,  est  relative  à  l'expansion  économique 
d'avant-guerre. 

J.  Vie.  40 
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Le  Crédit  chancelant  de  l'Allemagne.  (S .Lu .d.).  In-4, 
2  p.,  avec  graphique. 

Tract  publié  en  An2;leterre  cii  1916,  montrant  la  chute  du  mark 
allemand  depuis  août  191 5  jusqu'à  avril  1916. 

Les  méthodes  financières  des  dirigeants  allemands 
apparaissent  comme  dénuées  de  sincérité  et  de  sécurité  ; 
elles  font  l'objet  de  comparaisons  désavantageuses  avec 
les  méthodes  françaises  et  anglaises  : 

L'Organisation  du  crédit  en  Allemagne  et  en  France, 

par  André  Liesse.  Paris,   Beî'ger-Levrault,   191 5.  In-i6, 
172  p.,  avec  tableaux.  —  o  fr.  ^. 

(Pages  d'histoire,  n"  61.) 

Recueil  de  cinq  conférences  faites  au  Conservatoire  national  des 
Arts  et  Métiers  du  14  décembre  1914  au  28  février  1915.  Les  quatre 
premières  sont  relatives  à.  l'Allemagne,  la  cinquième  étudie  les 
finances  françaises  et  établit  un  parallèle. 

Finances  anglaises  et  allemandes,  par  E.  F.  Davies. 
Londres,  Darling  et  fils,  191 5.  In-8,  17  p. 

L'auteur  fait  connaître  les  expédients  auxquels  l'Allemagne  a  du 
avoir  recours  pour  réunir  les  fonds  nécessaires  .î  ses  dépenses  de 
guerre.  L'Angleterre  s'est  abstenue  de  pareils  procédés. 

Les  Finances  de  la  Grande-Bretagne  et  de  l'Alle- 
magne, par  E.  F.  Davies.  Londres,  Darling  et  fils,  1916. 
In-ié,  67  p.,  avec  graphiques. 

Suite  de  l'opuscule  précédent.  Les  graphiques  illustrent  la  chute 
des  cours  allemuid  et  autrichien. 

Le  Bon  chemin  et  le  mauvais.  Londres,  Darling  et  fils, 
1916.  In-ié,  II  p. 

Cet  opuscule  montre,  par  un  parallèle  avec  les  méthodes  an- 
glaises, les  vices  des  méthodes  adoptées  par  rAUemagne  pour  l'or- 
ganisation de  ses  finances  de  guerre. 

La  Situation  financière  de  la  Grande-Bretagne,  de 
l'Allemagne  et  de  l' Autriche-Hongrie.  Correspondant  du 
10  juillet  1913. 
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Conséquences  de  la  guerre  sur  la  vie  économique. 

Nous  avons  analysé  dans  un  chapitre  antérieur  (p.  503) 
les  ouvrages  traitant  de  la  vie  économique  allemande 
telle  qu'elle  est  transformée  par  le  blocus.  Nous  avons 
aussi  indiqué  (p.  618)  quelques  ouvrages  généraux.  Les 
autres  publications  françaises  relatives  à  la  vie  écono- 
mique limitent  à  la  France  presque  exclusivement  l'objet 
de  leur  étude. 

En  France,  le  travail  désorganisé  par  la  mobilisation 
et  par  l'invasion  reprend  bientôt  et  se  poursuit  malgré 
les  hostilités.  En  un  petit  livre  ému,  M.  Pierre  Hamp 
rend  hommage  au  labeur  pacifique  qui  persiste  ainsi  à 
travers  les  bouleversements  de  la  guerre  : 

Le  Travail  invincible,  par  Pierre  Hamp.  Paris,  Xoti- 
velle  revue  française,  191e.  In- 16,  154  p.  —  i  fr.  25. 

On  sait  que  l'auteur,  dans  chacun  de  ses  ouvrages,  allie  la  pré- 
cision de  rêconomiste  à  l'art  d'un  écrivain  exercé.  Il  chante  ici  le 
travail  quotidien  poursuivi  jusque  sous  les  obus,  et  l'amour  que  la 
guerre  a  fait  naître  chez  les  soldats  pour  le  métier  délaissé. 

La  conférence  qui  suit  est  un  court  exposé  d'ensemble 
de  l'activité  économique  en  France  pendant  les  premiers 
mois  d'hostilités  : 

La    Vie  économique  en  France    pendant    la     guerre 
actuelle,  par  Paul   Beauregard,   Paris,  Berger-Levraull, 
1915.  In-ié,  44  p.  —  o  fr.  40. 
(Pages  d'histoire,  n"  62.) 

GDnférence  prononcée  au  Conservatoire  national  des  Arts  et  Mé- 
tiers le  15  février  191 5  ». 

I.  Mentionnons  ici  l'ctudc  monographique   :  Les  Entreprises  de  tram 
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Le  travail  des  champs,  dont  dépend  l'alimentation  na 
tionale,  est  encouragé  et  exalté  en  de  nombreux  articles 
de  revues  : 

L'Agriculture  pendant  la  guerre,  par  H.  Sagxier. 
Nalurc  du  30  octobre  191 5. 

La  France  agricole  et  la  guerre,  par  le  docteur  Chau- 
VEAU.  Nouvelle  revue  du  15  juin  19 16. 

—  Dans  plusieurs  articles  de  la  Revue  hebdomadaire,  M.  P,  Blan- 
chemain  exhorte  les  agriculteurs  «  soldats  du  sol  »  à  lutter  parleur 
travail  pour  la  défense  nationale,  et  il  s'emploie  à  intéresser  le  pu- 
blic à  leurs  efforts  (livraisons  des  15  mai,  5  juin,  25  septembre, 
18  décembre  1915,  15  avril  1916,  etc.). 

Comparer  : 

L'Agriculture  et  la  guerre.  Étude  sociologique,  par 
M.  Vacher.  Paris,  M.  Giard  et  E.  Brière,  191 6.  Gr.  in-8. 
-  I  fr. 

—  Au  Canada  également,  le  gouvernement  exhorte  les  agriculteurs 
à  «  intensifier  »  leur  production  pour  faciliter  le  ravitaillement  des 
combattants  d'Europe.  Il  a  publié  tout  un  ouvrage  à  l'usage  des 
Canadiens  français  : 

Le  Livre  de  guerre  du  cultivateur.  Patriotisme  et  produc- 
tion plus  que  d'habitude.  Publié  par  ordre  de  l'Honorable  Martin 
BuRRELL,  ministre  de  l'Agriculture.  OZ/aîca,  1915.  In-8,  171  p. 

La  conservation  du  troupeau  français  pendant  la  guerre 
crée  un  problème  que  l'on  s'efforce  de  résoudre  par  l'im- 
portation de  viandes  frigorifiées  : 

Le  Troupeau  français  et  la  guerre,  par  Alfred  Massé. 
Viande  indigène,  viande  importée.  Paris,  Librairie  agri- 
cole, 191 5.  In-i6,  xx-382  p.  —  3  fr.  50. 


vaux  publics  et  la  guerre,  par  Charles  Georgin.  (Paris,  A.  Rousseau,  1915. 
In-8,  5  fr.)  La  brochure  qui  a  pour  titre  :  Les  Cheminots  et  la  giurn- 
(Toulouse,  E.  Privât,  191 5.  In-i6,  }2  p.  o  fr.  ;o)  n'est  pas  un  ouvrage 
documentaire  :  il  s'agit  de  reproches  adressés  par  «  un  ancien  chemi- 
not »  à  un  public  trop  exigeant. 
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Le    Troupeau   national   français    et    la    guerre,    par 

G.  Moussu.  Nature  du  8  janvier  1916. 
Les  Viandes   frigorifiées  et  l'alimentation  française, 

par  A.  Lebox.  Revue  de  Paris  du  15  décembre  191 5. 

L'insuffisance  de  la  production  nationale,  les  difficultés 
du  ravitaillement  et  le  renchérissement  de  la  vie  qui  en 
est  la  conséquence  suscitent  fréquemment  les  commen- 
taires, pendant  les  deux  premières  années  d'hostilités, 
mais  la  question  ne  provoque  pas  encore  les  discussions 
inquiètes  et  passionnées  qu'elle  a  soulevées  depuis  : 

La  Production  agricole  de  la  France  en  1914  et  l'ali- 
mentation publique,  par  Daniel  Zolla.  Revue  des  deux 
mondes  du  15  octobre  19 14. 

La  Question  du  blé  et  de  la  viande.  L'Intervention  de 
l'Etat  et  la  fixation  arbitraire  des  prix,  par  D.  Zolla. 
Revue  des  deux  mondes  du  15  juillet  191 5. 

La  Vie  chère  en  France,  par  le  V'*^  G.  d'AvENEL.  Revue 
des  deux  mondes  du  i<='  avril  1916. 

Il  en   est  de  même  pour  la  question  du  charbon  et 
pour  celle  des  transports  maritimes,  qui  destinées  à  deve- 
nir si  angoissantes,  sont  loin  à  cette  époque  d'être  appré- 
ciées par  le  grand  public  à  leur  importance  réelle. 
Le  charbon. 

Le  Problème  de  la  houille,  par  L.  de  Launay.  Revue 
des  deux  mondes  du  r"^  septembre  191 5. 

Comparer  l'article  de  vulgarisation  ;  Le  Problème  du  charbon  et- 
Europe,  par  Charles  Lordier.  La  Science  et  la  vie  de  novembre 
191$. 

fxs  Transports  maritimes. 

La  Guerre  et  la  marine  marchande  française,  par  Paul 
de  RousiERs.  Revue  des  sciences  potitiques  du  15  février 
1915. 
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La  Marine  marchande  et  l'œuvre  de  la  Défense  natio- 
nale, par  R.  La  Bruyère,  Revue  des  deux  mondes  du 
1 5  mars  19 16  ». 

La  Crise  des  transports  maritimes,  par  René  La 
Bruyère.  Revue  des  deux  mondes  du  15  mai  1916. 

Les  Frets  et  la  crise  des  transports  maritimes,  par 
A.  Pawlowski.  Nature  du  6  mai  191 6. 

Le  Port  du  Havre  et  la  crise  des  transports,  par 
A.  Pawlowski.  Nature  du  24  juin  1916. 

—  Il  a  été  fondé  en  octobre  191 5  une  «  Rcviie  de  la  marine  mar- 
chande, publiée  sous  le  patronage  du  sous- secrétariat  d'Etat  de  la 
marine  marchande  :  publication  mensuelle  avec  partie  officielle  » 
(Paris,  chez  A.  Challamel,  In-8). 

C'est  d'une  oreille  distraite  que  l'on  écoute  les  quelques 
appels  à  l'économie  adressés  tardivement  aux  particuliers  : 

L'Économie  vertu  de  guerre,  par  le  baron  Angot  des 
RoTOURS.  Revue  hebdomadaire  du  24  juin  1916. 

Une  mesure  d'économie  nationale,  l'avance  de  l'heure 
légale,  suscite  avant  son  heureuse  réalisation,  des  discus- 
sions très  vives  : 

Le  Meilleur  régime  de  l'heure,  par  M.  Blondel.  Revue 

hebdomadaire  du  lojuin  1916. 

L'auteur  est  partisan  du  régime  nouveau.  —  Il  en  est  de  même 
pour  M.  Ch.  Nordmann  (Voir  la  Reiiie  des  deux  mondes  du  i"  mai 
J916,  Revue  scientifique);  par  contre,  M.  F.  Marre  y  est  opposé. 
(Voir  le  Correspondant  du  lo  mai  19  r6,  Revue  des  sciences.) 

Pendant  la  durée  même  des  hostilités,  quelques  initia- 
tives sont  prises  pour  défendre  contre  la  concurrence 
allemande  notre  commerce  d'exportation  *.  On  emprunte 

1.  Du  mcme  auteur,  dans  la  livraison  du  i*'  février  1916  :  La  mobi- 
lisation militaire  et  industrielle  des  inscrits  maritimes. 

2.  Toutefois,  les  projets  sont  beaucoup  plus  nombreux  que  les  réali- 
sations. Les  projets  sont  étudiés  au  chapitre  U Avenir. 
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à  l'Allemagne  ses  méthodes,  et  une  foire  d'échantillons, 
o  nçue  sur  le  modèle  de  celle  de  Leipzig  s  s'ouvre  à  Lyon 
au  mois  de  mars  iqié. 

La  Première  foire  de  Lyon,  par  José  de  Bérys.  Nou- 
velle revue  du  15  février  191e. 

Une  offensive  économique.  La  Foire  d'échantillons  de 
Lyon,  par  Edouard  Herriot.  Revue  des  deux  mondes  du 
15  avril  1916. 

Il  existe  un  tirage  à  part  de  cet  article,  en  une  brochure  iu-8°  de 
43  pages. 

Comparer  :  La  Foire  de  Lyon,  par  Victor  Cambon.  Nature  du 
15  avril  1916.  (Cet  article  est  reproduit  dans  le  volume  :  Noire 
avenir.) 


G.    LES     ŒUVRES    SOCIALES    PENDANT 
LA     GUERRE 

En  vue  d'atténuer  les  maux  dont  la  guerre  est  la  cause, 
des  œuvres  multiples  ont  été  créées  dans  les  pays  belli- 
gérants et  neutres.  Ces  entreprises  prennent  les  formes 
les  plus  variées,  et  nous  avons  déjà  eu  Toccasion  d'étu- 
dier plusieurs  d'entre  elles,  en  divers  endroits,  selon  leur 
objet  ou  leur  origine  ^.  Le  présent  paragraphe  se  limite 


1,  Voir  dans  la  Nature  du  27  novembre  1915  :  La  Foire  de  Leipzig. 
Peut-on  la  déraciner  ?,  par  L.  Fournier. 

2.  Le  chapitre  Belgique  fait  connaître  les  œuvres  créées  en  faveur  de 
la  population  belge.  Au  chapitre  des  Payi  «<>«/>-«  sont  envisagées  l'action 
charitable  de  la  Suisse  et  celle  des  Etats-Unis.  Dans  le  chapitre  France^ 
nous  n'avons  pas  séparé  des  publications  narratives  les  ouvrages  et 
articles  où  sont  exposés  les  efforts  de  la  charité  individuelle,  les  œuvres 
passagères  destinées  à  des  besoins  d'un  moment.  Nous  avons  également 
compris  dans  ce  chapitre  toute  «  apologie  »  où  est  exposée  l'œuvre  cha- 
ritable d'un  groupe  politique  ou  religieux.  Enfin  l'action  et  le  contrôle 
de  l'État  en  matière  de  charité  relèvent  du  domaine  juridique. 
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■aux  organisations  de  charité  françaises  et  internationales, 
étudiées  en  elles-mêmes  et  dans  leur  action. 

11  existe,  relativement  à  ces  œuvres  sociales,  une  assez 
abondante  production  imprimée.  Elle  consiste  en  tracts 
de  propagande,  appels  à  la  charité,  prospectus  et  notices 
illustrées,  rapports  et  bilans  ;  elle  comprend  aussi 
quelques  bulletins  périodiques.  Par  leur  nature  et  leur 
objet  pratique,  ces  publications  n'entrent  pas  dans  notre 
cadre. 

Quelques  ouvrages  d'ensemble  étudient  l'organisation 
et  le  fonctionnement  des  différentes  œuvres  de  guerre  : 

Le  Livre  d'or  des  Œuvres  de  guerre  ;  recueil  illustré 
de  notes,  de  documents  réunis  et  publiés  par  Maurice 
Ghulliat.  Paris,  ly,  rue  de  V Annonciation,  19 16.  Fasci- 
cules de  40  p.  paraissant  depuis  avril  1916.  —  i  fr.  2> 
le  fasc. 

La  Charité  et  la  guerre.  Tableaux  et  croquis,  par 
G.  Lechartier.  Paris,  Blond  et  Gay,  191 5.  In-i6,  64  p. — 
o  fr.  éo. 

(Pages  actuelles,  n°  27.) 

Œuvres  de  guerre,  par  F.  Masson.  Revue  hebdomadaire 

du  12  février  1916. 

Conférence  prononcée  le  4  février  1916  à  la  Société  des  Confé- 
rences dans  la  série  :  l'Effort  français. 

I^aris. 

Paris  charitable  pendant  la  guerre.  Préface  par  René 
\'allery-Radot.  Paris,  Pïon-Nourrit  [Office  central  des 
œuvres  de  bienfaisance,  i  y  ^.boulevard  Saint-Germain'],  191 5. 
la-ié,  x\-i26  p.  —  I  fr.  50. 

Paris  charitable  pendant  la  guerre.  Supplément.  Fé- 
vrier-juillet 1915.  Ibidem.  In-i6,  64  p.  — o  fr.  éo. 

Cet  ouvrage  est  un  répertoire  des  œuvres  de  guerre  ayant  leur 
siège  à  Paris.  Le  nombre  en  dépasse  deux  mille. 


LES    PRISONNIERS  635 

Quelques   aspects   de   Paris  pendant   la  guerre,    par 

M.  Hélys.  Série  d'articles  relatifs  aux  œuvres  de  guerre 
parus  dans  le  Correspondant. 

Pendant  l'hiver  1914-1915,  2;  mai  191^.  —  Les  Petites  niaius, 
10  septembre.  —  Une  œuvre  nouvelle.  La  Croix  Verte,  2$  décembre. 
—  La  Rééducation  et  le  placement  des  mutilés  et  des  aveugles, 
2y  vwrs  IÇ16. 

—  Du  même  auteur,  dans  la  livraison  du  25  mars  1915  :  Cati- 
tinière  de  la  Croix-Rouge  (au  sujet  d'une  œuvre  en  faveur  des 
femmes).  On  comparera  :  Souvenirs  de  Vouvroir  de  guerre,  par  Louise 
Compain,  Grande  revue  d'avril  1915,  et  Les  Cantines  maternelles  et 
la  guerre,  par  Georges-Cahen,  Grande  revue  àQ  ]\\m  1916. 

Villes  de  province. 

Les  Œuvres  sociales  à  Rouen  en  1914-1915,  par  Louis 
Deschamps.  Préface  de  Maxime  Deschamps.  Rouen.,  impr. 
du  «  Journal  de  Rouen  »,  1916.  In-8,  159  p. 

Lyon  et  les  œuvres  de  guerre,  par  E.  Petit.  Revue 
(Ancienne  Revue  des  revues)  du  1 5  juillet-ier  août  191 5 . 

Marseille  et  les  œuvres  de  guerre,  par  E.  Petit.  Revue 
{Ancie}! ne  Revue  des  revues)  du  i'=^-i5  novembre  et  du  i"- 
15  décembre  191$. 


Nous  classons  ci-dessous  un  choix  de  publications  rela- 
tives aux  principales  oeuvres  de  guerre  d'après  le  but  de 
ces  différentes  œuvres. 


Les  Prisonniers'. 

Les  différentes  œuvres  françaises  de  secours  aux  pri- 
sonniers de  guerre  possèdent  un  bulletin  collectif  :   le 


I.  La  librairie  A.  Colin  a  publié  un  ouvrage  de  «  renseignemeut.s 
pratiques  »  sur  les  prisonniers  de  guerre  avec  annexes  du  baron  d'An- 
thouard  et  de  Ernest  Hecht  (191 5.  In-8,  xvi-ii6  p-  —  i  fr.  25). 
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Bulletin  de  Voffice  d'information  des  œuvres  de  secours  aux 
prisonniers  de  guerre  (Paris,  63,  Avenue  des  Champs-Ely- 
sées. —  o  fr.  60  la  livraison). 

L'  «  Agence  internationale  des  prisonniers  de  guerre  » 
fondée  à  Genève  parle  Comité  international  de  la  Croix- 
Rouge  a  publié  divers  volumes  de  renseignements  que 
complètent  les  rapports  du  Comité  : 

Organisation  et  fonctionnement  de  l'Agence  interna- 
tionale des  prisonniers  de  guerre  à  Genève.  Genève^  au 
siège  du  Comité  [Paris,  Fischhacher],  191 5.  In- 16,  iv-52  p. 
-   I  fr. 

Renseignements  complémentaires  sur  l'activité  de 
l'Agence  internationale  des  prisonniers  de  guerre.  Genève, 
au  siège  de  la  Société,  1916.  In- 16,  66  p.  —  i  fr. 

Comité  international  de  la  Croix-Rouge.  Documents 
publiés  à  l'occasion  de  la  guerre  de  19 14- 191 5.  Rapports 
sur  les  visites  aux  camps  des  prisonniers.  Genève,  Georg 
[Paris,  Fischbacher],  1915-1916.  Gr.  in -8.  —  i  fr.  50 
le  vol. 

1"  série,  93  p.   —  2'  série,  88  p.  —   3*  série,  58  p.  —  4*  série, 
44  p.  —  5'  série,  55  p.  —  6'  série,  29  p. 

Comparer  : 

L'Agence  internationale  des  prisonniers  de  guerre  à 
Genève,  par  Frédéric  Barbey.  Berne,  K.J.  IVyss,  191 5. 
In-8,  38  p. 

(Extrait  du  Polit.  Jahrhuch  ihr  Sclni'eii.  Eidgenossenschafly  1915.) 

Articles. 

L'Agence  internationale  des  prisonniers  de  guerre  à 
Genève,  par  L.  Dcmur.  Revue  bleue.  Reloue  politique  et 
littéraire  au  31  juillet-7  août  1915. 

Disparus  et  prisonniers  (l'Agence  internationale  des 
prisonniers  de  guerre  à  Genève),  par  H.  E.  Clouzot. 
Mercure  de  France  du  i^""  juin  191 6. 
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Comparer  : 

La  Croix-Rouge  française  et  les  prisonniers  de  guerre, 

par  le  baron  d'ANTHOUARD.  Correspondant  du  lo  décembre 
1915. 

Les  Disparus. 

Les  Disparus,  par  E.  Sainte-Marie  Perrin.  Corres- 
pondant du  10  avril  191 5. 

Une  œuvre  de  recherche  de  disparus  :  «  les  Nouvelles 
du  soldat  »,  par  H.  Toussaint.  Revue  hebdomadaire  du 
18  décembre  191 5. 

Les  Mutilés. 

La  prothèse  des  mutilés  et  leur  réadaptation  au  travail 
constituent  des  problèmes  d'ordre  médical  et  d'ordre  tech- 
nique :  ceux-ci  font  l'objet  de  publications  importantes  et 
nombreuses  que  nous  devons  exclure.  Les  conférences 
qui  suivent  sont  destinées  à  la  vulgarisation  : 

La  Prothèse  et  le  travail  des  mutilés.  Conférence  faite 
au  Palais  de  la  Mutualité,  par  Jules  Amar.  Paris^  H.  Du- 
jiod  et  E.  Final,  191 6.  In-8,  28  p.  —  i  fr. 

La  Rééducation  et  la  réadaptation  au  travail  des  bles- 
sés et  des  mutilés  de  la  guerre.  Conférence,  par  le 
D"- Borné.  Paris,  H.  Diinod  et  E.  Pinat,  1916.  In-4.  — 
I  fr.  50. 

La  Rééducation  professionnelle  des  invalides  de  la 
guerre,  par  le  D""  Bourillon.  Paris,  Masson,  191 5.  Gr. 
in-8,  29  p.  —   i  fr. 

—  Comp.irer  plus  loin,  chap.  III,  la  série  La  Guerre  et  la  vie  de 
demain. 
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Articles. 

L'Emploi  en  industrie  et  en  agriculture  des  blessés  et 
mutilés  de  la  guerre,  et  la  loi  sur  les  accidents,  par 

M.  Alfas.sa.  Correspondant  du  25  juillet  1913. 

Les  Blessés  au  travail,  par  L.  Bittard.  Revue  {Ancietwi- 
Revue  des  revues)  de  mars  19 16. 

—  La  question  est  envisagée  au   point  de  vue  juridique  dans  le 
livre  de  M.  Razous,  cité  parmi  les  ouvrages  de  droit,  p.  608. 

L'École  professionnelle  de  Lyon,  la  première  fondée, 
est  fréquemment  étudiée  et  donnée  comme  modèle  : 

Les  Écoles  professionnelles  de  blessés  à  Lyon,  par 
le  D""  Carle.  Préface  de  Edouard  Herriot.  Paris ^  J.-B. 
Baillière,  191 5.  In-8,  132  p.,  avec  photographies.  — 
3fr. 

—  L'auteur  avait  précédemment  public  une  brochure  in-i6  de 
58  pages  sur  le  même  sujet. 

L'Ecole  professionnelle  des  blessés  de  Lyon,  par 
(>.  Bouclé.  Grande  revue  de  mai  191 5. 

L'École  professionnelle  des  blessés  de  la  ville  de  Lyon, 
par  Johannès  Gravier.  Nouvelle  revue  du  15  juin  191 5. 

Comparer  : 

L'Institut  militaire  belge  de  rééducation  profession- 
nelle des  mutilés,  par  Marcel  Lauwick.  Correspondant  du 
25  mars  1916. 

L'article  ci-dessous  fait  connaître  la  principale  des 
œuvres  de  secours  aux  mutilés  de  la  guerre  : 

La  Fédération  nationale  d'assistance  aux  mutilés  des 
armées  de  terre  et  de  mer,  par  A.  Souchon.  Revue  heb- 
domadaire du  18  mars  i9i<?. 
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Les  Aveugles. 

Parmi  les  soldats  que  leurs  blessures  ont  laissés  infirmes, 
ceux  qui  ont  perdu  la  vue  sont  ceux  qui  excitent  le  plus 
vivement  la  compassion.  Plusieurs  ouvrages  leur  sont 
consacrés  ;  en  particulier,  leurs  frères  en  infirmité  s'ef- 
forcent de  les  faire  bénéficier  de  leur  influence  ou  de  leur 
expérience  : 

Nos  soldats  aveugles,  par  André  Dreux.  Préface  par 
Maurice  de  La  Sizeranne.  Pans,  Association  Valentin 
Haûy,  p,  rue  Duroc,  191 5.  In-i6,  x-ié3  p.,  illustré.  — 
3  fr.  50. 

La  Cécité  par  blessures  de  guerre,  par  le  D""  Félix 
Lavarre.  Lyon,  A.  Rey,  191 5.  In-8,  90  p.  —  3  fr. 

La  Rééducation  professionnelle  des  soldats  aveugles. 
Conseils  pratiques  par  Ernest  Vaughan.  Avant-propos 
parBRiEUX.  Paris,  impr.  de  Levé,  191 5.  Gr.  in-8,  116  p. 
—  2  fr.  50. 

La  Réadaptation  des  soldats  mutilés  et  aveugles  à  la 
vie  utile,  par  P.  Villey.  Revue  des  deux  mondes,  du  !<:•"  oc- 
tobre 191 5. 

MM.  Maurice  de  La  Sizeranne  et  Pierre  Villey  sont  aveugles  eux- 
mêmes,  M,  Ernest  Vaughan  est  le  directeur  de  l'Hôpital  des 
Quinze-Vingts. 

L'Assistance  aux  soldats  aveugles,  par  le  D""  Etienne 
GiNESTOus  et  Charles  Dominique.  Angers,  Grassin,  1915. 
ln-8,  15p.,  illustré  K 


I.  Voir  encore,  au  sujet  de  la  rééducation  des  aveugles,  la  Nature  di 
4  décembre  191$,  le  Je  sais  tout  du  15  avril  1916. 
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Articles  divers. 

Les  Soldats  aveugles,  par  F.  Rocquain.  Revue  hebdoma- 
daire du  28  août  191 5. 

Parmi  les  aveugles.  Aux  Quinze-Vingts  ;  à  Reuilly,  par 

H.  Célarié.  Correspondant  du  25  septembre  1915. 

Aveugles,  par  Jeanne  Anthelme.  Correspondant  du 
25  juin  1916. 

Pour  le  foyer  du  soldat-aveugle,  par  E.  Lévy-Dhurmer. 

Revue  (^Ancienne  Revue  des  revues^  du  i^''-i5  juin  1916. 

M.  Brieux,  depuis  son  retour  d'Amérique,  consacre 
entièrement  aux  soldats  aveugles  sa  puissante  activité. 
Par  la  presse  et  la  parole,  il  fait  appel  à  la  sympathie  et  à 
l'aide  efficace  de  tous,  en  faveur  des  plus  malheureux  : 

A  côté  des  plus  malheureux,  par  E.  Biueux.  Conférence 
prononcée  à  l'Université  des  «  Annales  »  le  24  janvier 
19 [6.  Journal  de  l'Université  des  Annales.,  19 16. 

—  Dans  le  Temps  du  18  octobre  191$  avait  paru  un  article  de 
M.  Brieux  :  Le  Premier  secours  moral  aux  soldats  aveugles.  Vers  le 
mois  de  juin  1916  se  poursuivait  dans  les  Annales  la  publication  des 
Lettres  aux  soldats  blessés  aux  yeux,  qui  ont  été  réunies  en  une  bro- 
chure. Consulter  enfin,  plus  loin,  au  chap.  III,  la  série  La  Guerre  et 
la  vie  de  demain. 

Sur  son  initiative,  des  ateliers  et  des  écoles  de  réédu- 
cation se  fondent  et  se  développent  en  de  nombreuses 
villes  de  France.  Des  notices  sont  consacrées  à  certaines 
de  ces  institutions  : 

Pour  la   Maison  de   rééducation   des  aveugles   de  la 

guerre  à  Montferrand,  par  G.  Desdevizes  du  Dézert.  CUr- 

i)iO)it-Ferrand,  inipr.  de  G.  Montlouis,  1916.  In-i6,  23  p. 

L'auteur  de  cette  brochure,   professeur  à  1  Université  de  Cler- 

mont-Ferrand,   dirige    la  Maison  de  rééducation,  fondée    avec  le 

concours  de  M.  Brieux. 

A  l'usage  des  directeurs  des  écoles  nouvellement  fon- 
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dées,  M.  Brieux  condense  en  un  petit  recueil  de  conseils 
pratiques  les  résultats  de  sa  propre  expérience  : 

Nos  soldats  aveugles.  Note  pour  les  directeurs  des 
Ecoles  de  rééducation  professionnelle,  par  E.  Brieux. 
Paris,  Delagrave,  1916.  In-i6,  36  p.  — o  fr.  75. 

Cette  brochure  parut  au  mois  de  juin  1916. 

La  brochure  ci-dessous  est  consacrée  à  l'action  de 
M.  Brieux  : 

Les  Glorieux  mutilés  de  la  France.  Le  drame  social  de 
la  guerre  et  M.  Eugène  Brieux,  par  A.  et  M.  R.   Paris ^ 
Jules  Mey niai,   1916.  In-i6,  7  p.  — o  fr.  30. 
(Extrait  du  Courrier  de  Vevey,  7  décembre  1915.) 

Les  Suisses  romands  contribuent  par  leurs  dons  à 
l'œuvre  française  en  faveur  des  soldats  aveugles  : 

Fonds  suisse  romand  en  faveur  des  soldats  aveugles  en 
France.  Articles  et  rapport,  par  Benjamin  Valloton. 
Lausanne,  Rouge,  1916.  ln-8,  iv-77  p.  —  2  fr.  ». 


La  Guerre  et  la  lutte  contre  l'alcoolisme. 

La  guerre  est,  dans  la  plupart  des  pays  belligérants, 
l'occasion  d'une  recrudescence  de  la  lutte  contre  l'alcoo- 
lisme. Des  mesures  d'interdiction  ou  de  répression  sont 
édictées  contre  l'alcool  et  les  boissons  nocives  : 


I.  Il  n'existe  pas  de  publication  spéciale  relative  aux  soldats  frappés 
de  surdité.  La  brochure  qui  a  pour  titre  Rééducation  auditive  des  surdités 
consécutives  à  des  blessures  de  guerre,  par  le  D'  Marage  (Paris,  Vigot,  1915. 
In-8,  IV-71  p.,  avec  diagrammes.  2  fr.  50),  expose  une  méthode  qui, 
depuis,  a  été  désapprouvée  officiellement.  On  trouve  dans  la  Revue  géné- 
rale de  Venseignemenl  des  sourds-muets  quelques  renseignements  sur 
l'œuvre  officielle  en  faveur  des  soldats  sourds. 
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L'Absinthe    et     l'alcool    dans    la    défense    nationale 

(Russie,  France,  Grande-Bretagne),   par   L.    Goulette. 
PariSy  Berger-LevrauU,  191 5.  In-8,  xii-207  p.  —  2  fr.  50. 

(Bibliothèque  de  la  guerre  1914-1916.) 

Les  Lois  anti-alcooliques  et  la  guerre,  conférence  faite 
à  la  Ligue  française  de  l'enseignement,  le  vendredi 
23  avril  191 5,  par  Joseph  Reinaceî.  Paris,  Ligue  natiofialc 
contre  V alcoolisme^  14^,  Boulevard  Saint-Gernmin,  1915. 
In-8,  32  p.  —  o  fr.  50. 

La  Lutte  contre  Talcoolisme  en  Russie,  par  M.  Lai- 
wiCK.  Correspondant  du  10  novembre  191 5. 

Le  Régime  fiscal  de  l'alcool,  par  A.  Landry.  Revue  de 
Paris  du  i"  janvier  1916. 

Les  mesures  prises  en  France  sont  généralement  jugées 
insuffisantes  ;  des  campagnes  sont  menées,  des  livres  pu- 
bliés contre  ceux  que  leur  intérêt  pousse  à  favoriser  les 
ravages  d'un  fléau  national  : 


&' 


L'Union  sacrée  contre  l'alcoolisme,  par  Jean  Finot. 
Paris,  Édition  de  V  «  Alarme  »,  4),  rue  Jacob,  19 16.  In-8. 
227  p.  —  2  fr.  50. 

M.  Finot  a  mené  dans  la  Revue,  dont  il  est  le  directeur,  une  cam- 
pagne énergique  contre  le  fléau  mortel  qu'est  l'alcoolisme.  11  réunit 
dans  ce  volume  ses  articles,  où  il  cite  une  fois  encore  les  chiffres  et 
les  faits  qui  sont  les  plus  convaincants  des  arguments. 

—  Plusieurs  articles  anti-alcooliques  ont  paru  dans  la  Revue  en 
même  temps  que  ceux  de  M.  Jean  Finot. 

L'Alcool  contre  la  France,  par  Georges  M  au  revert. 
Préface  de  Louis  Barthou.  Paris,  P.  Lafttle.  ioh.  în-i(^. 
352  p.  —  3  fr.  50. 

Recueil  d'articles  parus  dans  VEclaireur  de  branci-.  ;  .  veille  .t- 
la  guerre,  de  mars  191 3  à  juillet  1914. 

L'Alcoolisme  par  G.  Lachapelle.  Rrcue  de  Paris  du 
i*"-  décembre  191 5. 
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Le  «  Zinc  »  et  l'alambic  dans  l'Ouest,  par  A.  Dupouy. 
Revue  de  Paris  du  i"  avril  19 16. 

—  Voir  plus  loin,  au  chap.  III,  dans  la  série  La  Guêtre  et  lavîede 
demain,  une  conférence  sur  la  question  de  l'alcoolisme. 


D.  CONSÉQUENCES    DE    LA    GUERRE   DANS 
LE    DOMAINE    LITTÉRAIRE    ET    ARTISTIQUE 


Deux  points  de  vue  doivent  être  distingués  en  ce  qui 
concerne  les  conséquences  de  la  guerre  d^ns  le  domaine 
des  arts,  selon  qu'on  envisage  la  production  ou  les  mé- 
thodes artistiques.  Au  premier  point  de  vue,  l'influence 
de  la  guerre  est  naturellement  considérable  :  toute  une 
foule  de  livres  et  de  tableaux  prennent  les  événements 
actuels  pour  sujet.  Mais  la  seconde  question  est  beaucoup 
plus  délicate  et  incertaine  :  ceux-là  même  qui  croient  à 
une  répercussion  de  la  guerre  sur  nos  façons  d'écrire  ou 
de  peindre  envisagent  cette  influence  uniquement  dans 
le  futur,  par  voie  de  déduction,  non  de  constatation.  On 
trouvera  au  chapitre  V Avenir  les  prévisions  et  hypothèses 
de  cette  nature.  Les  publications  ici  groupées  se  limitent 
à  la  production  littéraire  et  artistique  ;  elles  étudient  aussi 
quelques  conséquences  plus  indirectes  :  influence  de  la 
guerre  sur  l'opinion  et  la  critique  en  matière  de  littérature 
et  d'art  '. 


I.  Les  questions  ici  étudiées  font  l'objet  habituel  des  chroniques  artis- 
tiques que  M.  Péladan  donne  assez  régulièrement  à  la  Revue  hebdoma- 
daire et  à  la  Rei'iie  bleue. 


J.  Vie.  41 
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La  Littérature  et  la  guerre. 

Dans  les  études  consacrées  à  la  littérature  de  oruerre  en 
pays  étranger,  les  livres  sont  considérés  moins  comme 
<ieuvres  littéraires  que  comme  documents  historiques, 
comme  témoignages  d'un  état  d'esprit  :  aussi  avons-nous 
classé  ces  études  dans  la  partie  proprement  historique  de 
notre  travail.  Pour  ce  qui  est  de  la  France,  il  n'a  point 
paru,  à  noti-e  connaissance,  pendant  les  deux  premières 
années  d'hostilités,  d'étude  critique  sur  «  la  littérature  de 
guerre  »,  ses  caractéristiques,  sa  valeur  de  fond  et  de 
forme.  Il  est  à  souhaiter  qu'une  telle  étude  sait  faite  un 
jour.  Le  présent  ouvrage  n'a  aucunement  la  prétention 
tl'en  tenir  lieu,  mais  il  pourrait  la  faciliter. 

—  Les  quelques  artfcles  que  Ton  rencontre  dans  les  diverses 
revues  sous  des  titres  tels  que  La  littérature  de  guirre^  Les  Historiens 
de  la  guerre^  etc.,  ue  sont  que  les  comptes  rendus  d'un  ouvrage 
isolé  ou  d'un  petit  nombre  d'ouvrages  '.  Les  chroniques  régulières 
de  certains  périodiques  :  la  Rri'ue  littéraire,  par  M.  A.  Beatmier, 
dans  la  Rnue  desdeux  mondes  *,  la  Vie  littéraire^  par  M.  P.  Gaultier, 
dans  la  Revue  bleue,  etc.,  sont  liniitées  aussi  à  une  très  petite  part  de 
la  littérature  de  guerre.  La  chronique  Ouvrages  sur  la  guerre  actuelle, 
'du  \tercnre  de  France  (par  divers  auteurs),  est  frfus  abondamment 
fournie.  Elle  se  complète  par  une  série  d'autres  chroniques  :  His- 
toire, Littérature,  Sciences  sociales,  dans  lesquelles  nombre  de  livres  de 
guerre  trouvent  aussi  leur  place. 

Louvrage  suivant  est  fait  de  considérations  théoriques 
et  générales  sur  les  influences  réciproques  de  la  littérature 
et  de  la  guerre  : 

1.  La  conférence  de  M.  Jean  Richepin,  Les  Récits  de  la  guerre ,  repro- 
<.luitedaDS  la  Revue  hebdomadaire  du  29  avril  1916,  n'est  également  que 
l'analyse  d'un  petit  nombre  de  récits. 

2.  Les  articles  de  critique  de  M.  André  Beaunier  sont  réunis,  avec 
divers  autres  essais,  en  deux  volumes  mentionnés  p.   j^o. 
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La  Littérature  et  la  guerre,  par  Paul  Adam.  Paris, 
G.  Crès,  1916.  Petit  in-ié,  132  p.  —  i  fr.  75. 

(Collection  Bellum.) 

—  Comparer  l'étude  d'histoire  littéraire  :  Uldèal  humain  et  natio- 
tial  dans  la  littérature  française^  par  G.  Lanson.  Revue  {Ancienne  Revue 
des  revues)  du  15  janvier-ij  février  191  >. 

On  est  unanime  à  souhaiter  que  la  guerre  soit  l'occa- 
sion d'une  diffusion  plus  active  de  nos  livres  en  pays 
étrangers.  M.  Herriot  prend  l'initiative  d'une  foire  du 
livre  où  s'élabore  un  programme  d'action  : 

La  Foire  du  livre  et  la  semaine  de  la  culture  française 
à  Lyon  (23  avril-i"  mai),  par  E.  Saixte-Marie-Perrin. 
Correspondant  du  10  mai  1916. 

Comparer  : 

Irons-nous  toujours  à  Leipzig  ?  Le  problème  de  l'orga- 
nisation dans  le  commerce  des  livres,  par  Henri  Clouard. 
Renaissance  politique,  littéraire  et  artistique  du  15  avril 
1916. 

Le  Théâtre. 

Le  théâtre  montre,  de  19 14  à  19 16,  peu  d'activité  créa- 
trice, mais,  en  vivant  sur  son  fonds,  il  fournit  aux  pai- 
sibles gens  de  l'arriére  une  distraction  agréable  et,  sou- 
vent aussi,  patriotique  : 

Le  Théâtre  pendant  la  guerre.  Notices  et  documents  pu- 
bliés par  Ad.  Aderer,  G.  Astruc,  Georges  Gain,  M.  Ghar- 
lot,  R.  Goolus,  A.  Gortot,  J.  Goùet,  Henri  de  Gurzon, 
Emile  Fabre,  H,  Gauthier-Villars,  P.-B.  Gheusi,  P.  Gi- 
nisty,  Guillot  de  Saix,  Al.  Jonvin,  F.  Lagrange,  Ca- 
mille Le  Senne,  J.  Rouché,  A.  Soubies.  Paris,  Publica- 
tions de  la  Société  de  Vhistoire  du  théâtre  (M.  Fredet,  14, 
rue  delà  Tour  d'Auvergne),  1916.  In-4,  117  p. 
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La  préface  est  l'œuvre  de  M.  Emile  Fabre. 

Ce  recueil  présente  une  histoire  complète  du  théâtre  à  Paris  pen- 
dant la  guerre.  Les  notices  sont  rédigées  par  les  écrivains  les  plus 
compétents  en  la  matière.  C'est  un  document  historique  de  grand 
intérêt. 

—  Consulter  aussi  La  Comédie  française,  1914;  191S,  parA.Joan- 
nidés  (Paris,  Plon-Nourrit,  1916.  In-8.  —  7  fr.  50  le  vol.). 
Parmi  les   rares  pièces   nouvelles,   il  en   est  dont  les 
auteurs  semblent  n'avoir  rien  appris  ni  rien  oublié.  On  a 
jugé  la  chose  fâcheuse  : 

La  Défense  de  l'esprit  français,  par  René  Doumic.  Paris, 
Bloud  et  Gay,  1916.  In-ié,  48  p.  —  o  fr,  éo. 

(Pages  actuelles,  n°8i.) 

Le  Théâtre  indésirable.  Le  retour  à  la  culture  française. 

Dans  la  première  de  ces  deux  études,  extraite  de  la  Revue  drama- 
matique  de  la  Rei'ue  des  deux  mondes,  l'auteur  proteste  contre  un 
retour  du  théâtre  «  immoral  et  pernicieux  »  que  l'on  croyait  proscrit 
de  la  scène  française. 

Les  Théâtres  de  Paris  sont  une  honte  et  un  scandale 
pendant  la  guerre.  Lettre  vivante  d'un  poilu.  Paris,  Itnpr, 
de  V Union  nationale,  1915.  In-ié,  4  p. 


La  Musique. 

La  guerre  a  eu  pour  conséquence  immédiate  une  réac- 
tion contre  la  musique  allemande,  réaction  d'autant  plus 
vive  que  l'engouement  avait  été  plus  grand.  On  réclame 
pour  la  musique  française  la  place  d'honneur  dont  elle 
avait  été  dépossédée  : 

Germanophilie,  par  Camille  Saint-Saëns.  Paris,  Dorhon 
aîné,  1916.  In-i6,  96  p.  —  i  fr.  50. 

M.  Saint-Saëns  a,  pendant  la  guerre,  vigoureusement  combattu 
Wagner  et  la  musique  allemande  moderne  en  une  série  d'articles 
ici  réunis.  On  lui  a  reproché  de  brûler  ce  qu'il  avait  adoré. 
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Musiciens  allemands  et  musiciens  français,  par  J.  Com- 

BARiEU.  Revue  de  Paris  du  i^""  mars  191 5. 

La  Musique  allemande  en  France,  par  M.  Brenet.  Cor- 
respondant du  25  mai  191 5. 

Musique  française  et  musique  allemande,  par  Vincent 
d'iNDY.  Conférence  prononcée  le  lé  avril  191 5  aux  Ga- 
leries Georges  Petit.  Renaissance  politique,  littéraire  et  artis- 
tique du  12  juin  191 5. 

La  Question  musicale  et  la  guerre,  par  Péladan.  Revue 
bleue  {Revue  politique  et  littéraire)  du  21-28  août  191 5. 

—  Voir  encore  les  articles  de  M.  A.  Geiger,  dans  la  Revue  hebdo- 
madaire da  23  octobre  191 5,  de  M.  Le  Borne  dans  la  Rei'ue  (mars 
mai,  juin  1916);  dans  la  Grande  revue  d'avril  1916  :  Stratégie  musi- 
cale, par  E.  Vuillermoz;  dans  les  Etudes  du  20  décembre  191 5  et  du 
20  janvier  1916,  La  Musique  internationale,  par  Joseph  Guillermin  ; 
et  enfin  dans  le  Mercure  de  France,  la  Chronique  musicale  de  J.  Mar- 
nold,  wagnériste  exalté. 

L'un  des  arguments  préférés  des  nouveaux  ennemis  de  Wagner 
est  que  celui-ci  n'a  eu  pour  la  France  que  haine  et  mépris.  Afin  d'en 
donner  la  preuve,  on  a  réimprimé  pendant  la  guerre  sa  comédie 
satirique  dirigée  contre  les  Français  de  1870  :  Une  capitulation 
(Paris,  A.  Leduc,  191 5.  In-8,  22  p.  —  i  fr.  25). 


Les  Arts  plastiques. 

Pour  ce  qui  est  de  la  peinture  et  de  la  sculpture,  il  n'y 
a  pas  eu  de  réaction  ni  de  lutte,  en  raison  de  l'infériorité 
des  Allemands  en  arts  plastiques.  Cette  infériorité  est 
mise  en  relief  dans  diverses  études  critiques  : 

L'Ame  allemande  par  l'art  allemand,  par  Charles  Mo- 
KiCE.  Mercure  de  France  d'octobre   191$. 

Leur  art,  par  Robert  de  La  Sizeranne.  Revue  des  deux 
inondes  du  i^""  mars  1916. 
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Comparer  : 

L'Allemagne  et  Thistoire  de  l'art,  par  Jacques  Mesnil. 
Mercure  ih  France  du  i"  juin  191 5. 

—  Voir  aussi,  dans  la  Revue  hebdomadaire  du  30  octobre  191 5  :  La 
Place  allevtande  dans  V histoire  de  Part,  par  J.  Péladan. 

Il  est  fait  peu  de  place,  dans  les  revues  littéraires,  aux 
tableaux  et  aux  estampes  de  guerre.  Nous  n'avons  à  citer 
que  quelques  articles  de  la  Grande  revue  : 

Les  Artistes  et  la  guerre,  par  Charles  Saunier.  Gravde 
revue  de  juin  191 5 . 

L'Art  à  la  guerre,  par  Charles  Saunier.  Grande  revue  de 
novembre  191 5 . 

L'Œuvre  de  guerre  d'Henry  de  Groux,  par  F.  de  Mio- 
M ANDRE,  Grande  revue  de  janvier  191e. 

Nous  avons  mentionné  déjà  les  recueils,  parus  en 
France,  de  caricatures  relatives  à  la  guerre  ^  Ces  mêmes 
caricatures,  dont  l'intérêt  est  jugé  considérable,  font  l'ob- 
jet des  études  suivantes  : 

La  Caricature  et  la  guerre.  Chez  les  Alliés.  — En  Alle- 
magne et  chez  les  neutres,  par  Robert  de  La  Sizeranne. 
Revue  des  deux  mondes  des  i^r  et  15  juin  1916. 

L'Imagerie  satirique  de  la  guerre  hors  de  France,  par 
Ch.  Saunier.  Grande  revue  de  juin  191 6. 

La  Caricature  anglaise  et  la  guerre,  par  E.  Lémonon. 
Revue  hebdomadaire  du  15  mai  191 5. 

—  Pour  les  dessins  de  Louis  Raemakers,  voir  ci-dessus  p.  565. 


I.  Voyez  II*  partie,  chap.  IV,  p.  341. 
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Nous  avons  étudié  précédemment  divers  ouvrages, 
qui,  religieux  par  leur  origine  ou  leur  sujet,  avaient 
ce  caractère  commun  d'être  dus  à  l'inspiration  patrio- 
tique, soit  qu'ils  tentassent  l'explication  de  la  guerre 
ou  l'apologie  du  clergé.  Il  est  d'autres  ouvrages  qui,  plus 
exclusivement  «  religieux  »  dans  leur  destination,  s'ef- 
forcent de  répondre  aux  besoins  moraux  que  font  naître 
les  événements  :  ils  ont  pour  but  d'apporter  le  réconfort 
ou  la  consolation  aux  angoisses  et  aux  douleurs  qui  sont 
dans  le  domaine  du  sentiment  les  «  conséquences  de  la 
guerre  »  '. 

Publications  catholiques. 

Les  publications  catholiques  consacrées  à  cet  objet  sont 
en  nombre  considérable  :  on  ne  compte  pas  les  prières, 
pratiques,  manuels,  méditations,  composés  «  pour  le 
temps  de  la  guerre  »  et  publiés  en  tracts,  brochures  ou 
volumes  à  bon  marché.  Quelques  exemples  suffiront  ici. 
Parmi  les  recueils  généraux  de  prières  : 

La  Guerre  et  notre  vie.  Méditations,  prières  et  can- 
tiques pour  le  temps  de  la  guerre,  par  l'abbé  J.  Aubert. 
Boulogne-sur-Seine,  2/,  rue  Saint-Denis,  191 5.  In-8,  viii- 
391  p. 

La  Prière  pour  la  France.  Recueil  de  prières  tirées  des 

I.  Voyez  ci-dessus,  p.  356. 
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écrivains  et  des  poètes  français,  par  Dom  Cabrol.  Paris, 
Bloud  et  Gay,  1916.  In-ié.  —  i  fr. 

—  Les  Prières  et  chants  pour  le  temps  de  la  guerre  de  l'abbé   Bcl- 
louard  sont  mentionnes  à  la  division  Poésie. 

Parmi  les  recueils  et  manuels  destinés  plus  particuliè- 
rement aux  soldats  '  : 

La  Prière  du  soldat  français  et  catholique,  par  un  au- 
mônier militaire  [Dom  Josaphat  Moreau].  Paris,  G.  Beati- 
chesne,  1916.  In-ié,  125  p.  —  i  fr.  25, 

Le  Chef  catholique  et  français,  par  Dom  Fernand  Hé- 
BRARD.  Paris,  G.  Beauchesne,  1916,  In-ié,  vii-175  p.  — 
2  fr.  25 . 

Comparer  : 

Le  Prêtre  aumônier,  brancardier,  infirmier,  par  Dom 
Fernand  Hébrard.  Paris,  G.  Beauchesue,  1916.  In-ié,  viii- 
212  p.  —  2  fr.  50. 

Les  ouvrages  suivants,  qui  s'adressent  à  la  fois  aux 
combattants  et  aux  familles,  développent  les  considéra- 
tions jugées  conformes  à  leurs  situations  respectives  : 

Force  et   lumière  pour   le    temps    de  l'épreuve,   par 

l'abbé  Emile  Favier.  Paris,  Lethielleux,  191 5.  In-ié,  viii- 
1)9  p.  —  I  fr.  50. 

Pour  ceux  qui  luttent,  pour  celles  qui  souffrent.  Via- 
tique de  guerre,  par  l'abbé  Thellier  de  Ponxheville. 
Paris,  Blond  et  Gay,  191 5.  In-ié.  —  i  fr.  $0. 

Haut  les  cœurs  !  (Les  larmes  consolées.  Chants  d'épée), 
par  le  chanoine  Lagardère.  Paris,  P.  Tèqiii,  191$.  In-i6. 
—  2fr. 


I.  On  trouvera  p.  324  l'indication  des  collections  de  brochures  patrio- 
tiques publiées  par  le  clergé  catholique  ï  Tusage  des  soldats. 
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Comparer  : 

Au  prix  du  sang,  par  le  P .  Pierre  Lhaxde.  Paris,  Beati- 
chesne,  1916.  In-i6.  147  p.  —  i  fr.  50, 

(Dans  la  i"  édition,  l'ouvrage  a  pour  titre  :  Le  Prix  du  sang.) 
L'auteur  croit  pouvoir  apporter  un  reconfort  à  ceux  que  la  mort 
menace  en  eux-mêmes  ou  dans  leurs  affections,  par  des  développe- 
ments sur  la  vertu  purificatrice  de  la  douleur  et  du  sang. 

Un  grand  nombre  d'ouvrages  de  piété  sont  spéciale- 
ment destinés  à  consoler  les  personnes  —  les  femmes  sur- 
tout —  que  la  mort  a  frappées  dans  leurs  affections.  Nous 
n'avons  pas  à  analyser  ces  livres,  qui  reprennent  des  don- 
nées traditionnelles  et  familières  à  chacun.  L'espoir  d'une 
autre  vie  est  le  thème  développé  avec  le  plus  d'insistance  : 

Le  Livre  de  la  consolation,  par  Dom  Fernand  Hébrard. 
Paris,  Beauchesiie,  191 5.   In-i6,  280  p.  —  2  fr.  75. 

Cœurs  brisés,  par  l'abbé  A.  de  La  Valette-Mombrun. 
Paris,  Jouve,  1916.  In-ié,  319  p.  —  3  fr. 

Aux  veuves  de  la  guerre.  Dieu,  la  France,  nos  enfants, 
par  une  veuve  de  la  guerre.  Paris,  Beauchesne,  1916.  In- 
16,  iio  p.  —  I  fr.  50. 

Il  n'y  a  pas  de  morts!...,  par  Mgr  A.  Pons.  Paris, 
Bloud  et  Gay,  1916.  In-ié.  —  3  fr.  50. 

Leur  âme  est  immortelle,  par  l'abbé  Lelièvre  .  Paris, 
Perrin,  1916.  In-ié.  —  2  fr.  50. 

L'Autre  vie,  par  le  P.  Joseph  Guillermin.  Paris, 
Lethielleux,  1916.  In-ié.  —  3  fr. 

Du  champ  de  bataille  au  Ciel,  par  le  chanoine  Coubé. 
Paris,  J.  de  Gigord,  1916.  In-ié,  362  p.  — 2  fr.  50. 

L'auteur  puise  dans  les  nombreux  témoignages  de  piété  donnés 
par  nos  soldats  la  certitude  consolante  de  leur  salut. 

A  travers  les  champs  de  bataille.  Morts  et  immortels. 

Consolations    à  ceux  qui  pleurent,  par    Paul  Delbant. 
Paris,  P.  Téqtii,  1916.  In- 16.  —  2  fr. 
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Comparer  : 

Mois  des  morts  pour  le  temps  de  guerre,  à  l'usage  des 
fidèles  et  des  soldats,  par  l'abbé  Garriguet.  Parisy  Blond 
et  Gay,  19 15.  In-ié,  207  p.  —  2  fr.  éo. 

La  Prière  pour  les  morts  dans  la  liturgie  romaine,  par 
l'abbc  Ch.  Guillemaxt.  Paris,/,  de  Gigord,  1916.  In-i6^ 
210  p.  —  o  fr.  75 . 

Le  «  De  Profundis  »  médité,  par  G.  Arnaud  d'Agnel, 
Paris,  Lethielleux,  1916.  In- 16.  —  2  fr.  25. 

En  dehors  de  ces  ouvrages  à  sujet  déterminé,  d'abon- 
dants volumes  réunissent  les  sermons,  conférences,  allo- 
cutions, prononcés  pendant  la  guerre  par  les  membres  du 
clergé  les  plus  en  vue.  Lorsqu'il  s'agit  de  prélats,  les 
recueils  comprennent  également,  en  général,  tout  ou 
partie  des  Lettres  pastorales  '  : 

Pendant  la  guerre.  Lettres  pastorales  et  allocutions 
(août  1914-février  191 5),  par  le  cardinal  Amette.  Parisy 
Bhud  et  Gay,  191 5.  In-i6,  80  p.  —  o  fr.  éo. 

(Pages  actuelles,  11°  32.) 

Le  Sacré-Cœur  de  Jésus.  Allocutions  des  premiers  ven- 
dredis durant  la  guerre,  par  MgrGAUTHEY.  Paris,  P.  Té- 
qui,  1916.  In-ié.  —  3  fr.  50. 

Les  Paroles  de  la  guerre,  (août  1914-aoùt  191 5),  par 
Mgr  Gauthey,  archevêque  de  Besançon.  Paris,  P.  Téqui, 
1915.  In-16,  vii-367  p.  —  3  fr.  50. 

Lettres  pastorale»,  articles  et  allocutions. 
—  La  série  des  conférences  de  Mgr  Lacroix  :  Le  Ckrgé  et  >.•    s  "  '     , 
est  mentionnée  p.  344. 


I.  Nous  omettons,  dans  le  cours  de  notre  travail,  celles  de  ces  lettres  qui 
n'ont  pas  été  rééditées  en  librairie.  On  sait  que  les  lettres,  mandements, 
instructions  d'évêques  sont  publiés  en  fascicules  in-4  et  in-8  dans  chaque 
Tille  épiscopale. 
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La  Guerre  et  l'âme  française.  Vers  une  double  victoire. 
Seize  conférences  par  Mgr  A.  Pons.  Tunis-Paris,  1914- 
15.  Lettre  de  S.  G.  Mgr  Combes,  archevêque  de  Carthage 
et  d'Alger.  Préface  de  Pierre  l'Ermite.  Paris,  Blond  et 
Gay,  1915.  In-ié,  260  p.  —  3  fr. 

Vive  la  France  I,  par  Mgr  Rozier.  Paris,  A.  Rohloty. 
1915. In-i6,  139  p. 

Recueil  de  sermons  de  guerre. 

Sur  le  front.  Consignes  de  guerre,  par  Mgr  Tissier^ 
Paris,  Téqui,  191 5.  In-ié,  432  p.  —  3  fr.  50. 

Pour  la  victoire.  Consignes  de  guerre,  par  MgrTissiER^ 
Paris,  Téqui,  191 5.  In-ié,  vi-3é7  p.  —  3  fr.  50. 

Discours,  lettres  pastorales,  circulaires. 

Quelques  leçons  du  temps  de  guerre,  par  Mgr  Touchet. 
Paris,  Leihielleux,  19x6.  In-i6.  —  i  fr.  80. 

I.  Cathéchismc  bref  sur  la  guerre.  —  II.  Les  Dévotions  du  temps 
de  guerre.  —  III.  Allocutions  aux  blessés  militaires.  —  IV.  Con- 
doléances à  ceux  qui  ont  perdu  de  leurs  proches  dans  la  guerre. 
Comparer  : 

Confiance,  prière,  espoir.  Lettre  sur  la  guerre,  par 
S. G.  Mgr  MiGXOT.  Paris,  Blond  et  Gay,  1915,  In-ié,. 
64  p.  —  o  fr.  éo. 

(Pages  d'histoire,  n*  1 3.) 

On  a  publié  en  une  série  de  fascicules  séparés  les  con- 
férences que  M.  l'abbé  Sertillanges  a  prononcées  chaque 
dimanche  après-midi,  pendant  un  an,  jusqu'au  15  août 
19 15,  en  l'église  de  Sainte-Madeleine  : 

1914-1915.  La  Vie  héroïque.  Conférences  données  en 
l'église  de  Sainte-Madeleine,  à  Paris,  par  A.  D.  Sertil- 
langes. Paris,  Blond  et  Gay,  191 5.  In-i6.  —  Le  fasc. 
o  fr.  30. 

Trois  séries  de  20,  21  et  11  conférences.  Les  prix  d'ensemble  sont 
de  6  fr.  pour  chacune  des  deux  premières,  de  3  fr.  pour  la  troisième. 

Parmi  les  séries  de  conférences  et  sermons  réunies  en 
volumes,  nous  citons  les  plus  importantes  : 
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Nos  alliés  du  ciel,  par  l'abbé  Stéphen  Coubé.  Paris, 
Lethielleux,  19x6.  In-i6,  xxvii-245  p.  — 3  fr. 

Conférences  données  en  1914  et  191 5  dans  les  églises  de  Saint- 
Thomas  d'Aquin  et  de  Sainte-Clotilde  à  Paris,  de  Notre-Dame-du- 
Port  à  Nice,  et  à  la  cathédrale  de  Rennes. 

La  Patrie.  Conférences,  discours  et  allocutions  par  le 
R.  P.  M. -A.  Janvier.  Paris,  Lethielleux,  1915.  In-8.  — 
I  fr. 

Sommaire.  —  I.  L'Amour  de  la  patrie  commandé  par  la  charité 
(29  mars  1914).  —  II.  Allocution  aux  Dames  de  la  Croix-Rouge.  — 
III.  Le  Cinquantenaire  de  la  Société  française  de  secours  aux  bles- 
sés militaires  de  terre  et  de  mer  (20  juin  1914).  —  IV.  Des  qualités 
de  la  prière  adressées  Dieu  pendant  la  guerre  (29  septembre  1914). 
—  V.  L'Héroïsme  delà  Belgique  pendant  la  guerre  (15  novembre 
1914).  —  VI.  La  Paix  internationale  (14  mars  191 5). 

—  Les  conférences  données  en  temps  de  Carême  à  Notre-Dame 
de  Paris  par  le  R.  P.  Janvier  ont  été  en  191$  et  en  1916,  comme 
les  années  précédentes,  publiées  en  fascicules  et  recueillies  en  un 
volume  à  4  fr.  Elles  portent  en  191 5  sur  les  Effets  de  la  charité,  en 
1916  sur  les  Sentiments  et  actes  contraires  à  la  charité.  Il  y  est  fait  de 
fréquentes  allusions  aux  événements  actuels. 

Quelques  prônes  de  guerre,  Reims,  1914-1915,  par  Mgr 

Laxdrieux.  Paris,  Bofine  Presse,  1916.  In-i6,  124  p.  — 
I  fr. 

Prônes  prononcés  par  M.  le  Curé  de  la  cathédrale  de  Reims, 
promu  depuis  évêque  de  Dijon. 

La  Guerre.  Gages  de  victoire.  Conférences  aux  Dames. 
Notre-Dame  de  Paris.  Vendredis  de  carême  191 5,  par  le 
chanoine  L.  Lenfant.  Paris,  Lebourdais,  191 5.  In- 16. 
125  p.  —  2  fr.  50. 

Vers  la  victoire.  Conditions  morales.  Retraite  des 
Dames.  Notre-Dame  de  Paris.  Semaine  Sainte  191 5,  par 
!e  chanoine  L.  Lexfant.  Paris,  Lebourdais,  191 5.  In-i6, 
103  p.  —  2  fr.  50. 

Méditations  sur  la  guerre,  par  A.  Lugax.  Paris,  Bloud 
//  Gay,  191 5.  In- 16,  133  p.  —  i  fr.  50. 
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La  Prière  pour  la  patrie.  —  La  Prière  adoratrice  pour 
la  patrie.  —  La  Prière  réparatrice  pour  la  patrie,  par  le 

chanoine   Jean    Vaudon.  Paris,  Lethielleux,    1915-1916. 
3  vol.  in-ié.  —  I  fr.  50  Tun. 

Série  de  discours  et  entretiens  prononcés  à  Tours  pendant  la 
guerre,  réunis  sous  le  titre  général  «  Eglise  et  patrie  ». 

—  Il  a  été  publié  encore,  chez  différents  éditeurs,  des  recueils  de 
sermons,  allocutions  et  conférences  par  les  abbés  E.  Beaupin, 
C.  Bouvier,  E.  Jullien,  B.  Kuhn,  E.  Lemerle,  R.  Roblot  (Jacques 
Debout),  Salaville,  Thellier  de  PoncheviUe,  etc. 

Parmi  les  discours  isolés  : 

Ne  pleurez  plus  !  Allocution  prononcée  au  service  funèbre 
célébré  le  14  mars  191 S  pour  le  repos  de  l'âme  des  membres  de 
l'Association  des  amis,  des  anciens  étudiants  et  des  étudiants  de 
l'Institut  catholique,  par  Mgr  A.  Baudrii.lart.  Paris,  Beauchesne, 
1915.  In-i6,  50  p. 

Nos  devoirs  envers  nos  soldats.  Discours  prononcé  à  Notre- 
Dame  de  Paris  le  14  novembre  191  ),  par  le  R.  P.  M.  A.  Janvier. 
Paris,  Lethielleux,  1915.  In-i6.  — o  fr.  $0. 

Aux  Mutilés  de  la  guerre.  Discours  prononcé  en  l'église 
Saint-Eustache,  le  i"  juillet  1915,  par  l'abbé  A.-D.  Sertillanges. 
Paris,  Bloud  et  Gay,  191  5.  In-i6.  —  o  fr.  50. 

Les  Églises  mutilées.  Discours  prononcé  en  l'église  métropo- 
litaine de  Notre-Dame  de  Paris,  le  dimanche  30  janvier  1916,  par 
A.-D.  Sertillanges.  Paris,  Lethielleux,  1916.  In-i6.  — o  fr.  $0. 

Aux  jeunes.  Discours  prononcé  en  l'église  métropolitaine 
Notre-Dame,  le  dimanche  14  mai  1916,  par  A.-D.  Sertillanges. 
Paris,  Lethielleux,  1916.  In-i6.  —  o  fr.  50. 

Le  volume  qui  suit  réunit  trente  entretiens  pieux,  rela- 
tifs à  la  guerre,  composés  pour  les  enfants  : 

L'Apostolat  de  la  jeunesse  pendant  la  guerre,  par 
l'abbé  L.  Bretonneau.  Paris,  P.  Téqui,  1916.  In-i6.  — 
2fr. 

L'ouvrage  ci-dessous  est  un  recueil  d'articles  de  presse  : 

Journal  apologétique  de  la  guerre,  par  l'abbé  E.  Du- 
PLESSY.  V  série  1914.  Paris,  Téqui,  1916.  In-i6,  vii- 
399  p.  —3  fr.  50. 

Réunion    d'articles   parus    dans    la    Réponse    pendant  le   second 
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semestre  de  1914.  La  guerre  y  est  œmmentée  au  point  de  vue  reli- 
gieux. Le  recueil  est  complété  par  des  «  Témoignages  et  docu- 
ments ». 


Publications  protestantes. 

Les  prières  et  les  manuels  sont  moins  abondants  chez 
les  protestants  que  chez  les  catholiques.  Les  protestants 
publient  surtout  des  opuscules  moraux  et  patriotiques, 
tels  que  ceux  que  nous  avons  précédemment  étudiés 
(p.  325).  Nous  ne  voyons  à  citer  qu'un  seul  ouvrage  de 
piété  : 

Vers  l'Evangile  sous  la  nuée  de  guerre.  Courtes  médi- 
tations pour  commencer  chaque  semaine,  par  le  pasteur 
Wilfred  Monod.  Paris,  Fischhacher,  191 5.  2  vol.  in- 16.  — 
5fr. 

Le  volume  qui  suit  réunit  les  articles,  d'inspiration 
religieuse,  donnés  à  la  Bibliothèque  utiiverselle  de  Genève 
par  M.  Paul  Stapfer,  l'éminent  écrivain  protestant  : 

Les  Leçons  de  la  guerre,  par  Paul  Stapfer.  Paris^ 
Fischbacher,  191 5.  In-ié,  xiii-179  p.  —  3  fr. 

Sommaire.  —  Fins  de  mondes.  Ère  nouvelle.  Le  Dieu  de  1* Alle- 
magne. La  liberté  humaine  révélée  par  la  guerre.  Questions  de  con- 
science. Sincérité. 

On  sait  que  l'article  Questions  de  conscience,  paru  le  i"  septembre 
191 5,  valut  i  la  Bihliolhcqm  universelle  des  poursuites  et  une  con- 
damnation. Aux  articles  est  ajouté  le  dernier  des  sermons  prêches 
par  M.  Stapfer  (voyez  ci-dessous,  p.  656),  ainsi  qu'une  note  adressée 
au  Temps  sur  l'origine  du  mot  Bocbe,  et  une  étude  morale,  anté- 
rieure à  la  guerre,  intitulée  Sois  bon. 

Très  nombreux,  pour  les  protestants  comme  pour  les 
catholiques,  sont  les  volumes  ou  collections  réunissant 
vies  conférences  et  sermons  prononcés  pendant  la  guerre  : 
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Pendant  la  gnerre.  Discours  religieux...  Parts,  Fischba- 
cher,  1914-1916.  In- 16.  —  i  fr.  le  vol. 

Discours  prononcés  à  l'Oratoire,  au  Foyer  de  l'Ame,  à  la  Chapelle 
da  Nord,  à  Moiitauban,  à  Lyon,  à  Nîmes,^  à  réglisc  de  l'Etoile,  au 
Temple  des  Batignolles,  à  Laparade,  à  l'église  de  la  Rédemption  et 
à  Alais,  par  Wilfred  Monod,  J.-E.  Roberty,  Charles  Wagner,  John 
Viénot,  A  .  Wautier  d'AygalIiers,  Henri  Monnier,  J.  Bianquis,  Elie 
Gounelle,  Henry  Barbier,  C.-E.  Babut,  Henri  Bois,  Charles  Vernes, 
Frank  Puaux,  Jules  Calas,  Edouard  Soulier,  Léopold  Monod, 
Alexandre  Westphal,  N.  Weiss,  Ch.  Merle  d'Aubigné,  J.-E.  Néel, 
Paul  Stapfer. 

Les  84  premiers  discours  forment  14  volumes  in-i6,  chaque  vo- 
lume contenant  six  discours.  ■ —  Ils  ont  été  publiés  également  en 
feuilles  de  format  gr.  in-folio  (format  de  journal)  à  o  fr.  05  l'une 
(86  numéros). 

Les  Leçons  de  l'heure  présente.  Conférences,  par  le 
Professeur  Raoul  Allier.  Paris,  Librairie  de  «  Foi  et  vie  », 
1914-1916.  In-ié.  —  o  fr.  30  le  fascicule  contenant  une 
conférence. 

I"  série  :  1914-1915,  54  fascicules  (le  premier  coûte  ofr.  50). 
2*  série  :  I9[)-I9i6,  28  fascicules  parus  en  juillet  1916. 

Pour  nos  âmes  françaises  pendant  la  guerre  1914-1915. 

Allocutions  et  discours,  par  le  pasteur  G.  Boissonnas. 
Paris,  Fiscbbacher,  191 5.  In-ié.  —  2  fr. 

La  Foi  mise  à  l'épreuve  pendant  la  guerre  1915.  Ser- 
mons prêches  par  le  pasteur  G.  Boissonnas.  Paris,  Fiscb- 
bacher, 191 5.  In-ié.  —  3  fr. 

Evangile  et  patrie.  Discours  religieux,  par  Jean  Lapon, 
pasteur  au  Havre.  Paris,  Fiscbbacber,   1915-1916.  In-ié. 

I"  série  :  du  2  août  au  25  décembre  1914.  i  vol.  —  3  fr. 
2*  série  :  du  i"  janvier  au  50  mai  191 5.  i  vol.  —  3  fr.  50. 
3*  série  :  du  ij  juin  191  5  au  i"  janvier  1916.  i  vol,  —  3  fr.  50 

Pour  l'Evangile  et  pour  la  France.  Sermons  prononcés 
à  l'Oratoire  du  Louvre  par  le  pasteur  J.-E.  Roberty. 
Faris,  Fiscbbacber,  191 5.  In-ié.  —  3  fr. 

Du  même  auteur  :  Nos  raisons  d'espérer.  Deux  sermons  prononcés 
à  l'Oratoire  du  Louvre.  (Paris,  Fischbacher,  1915.  In-i6.  —  ofr.  50.) 
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Petits  sermons  de  guerre,  prêches  dans  le  temple  de 
Mansles  (Charente),  du  dimanche  9  août  au  dimanche 
14  octobre  1914,  en  l'absence  du  pasteur  mobilisé,  par 
Paul  Stapfer.  Paris,  Fischhacher,  191 5.  In-ié.  —  i  fr.  50. 

—  Il  a  été  publié  encore,  chez  difterents  éditeurs,  divers  recueils 
de  sermons  par  les  pasteurs  Ch.  Bost,  J.  Marty,  L.  Trial,  etc. 


CHAPITRE    SECOND 
LES     CONDITIONS     DE     LA     PAIX 

La  paix  future  tient  dans  la  littérature  de  guerre  une 
place  d'autant  plus  grande  que  les  buts  envisagés  sont 
plus  vastes.  Il  ne  s'agit  pas  de  satisfaire  de  simples  ambi- 
tions nationales  :  il  s'agit  d'établir  «  une  paix  libératrice 
et  définitive  »,  de  constituer,  sur  les  bases  inébranlables 
du  droit,  une  Europe  nouvelle  et  même  un  monde  nou- 
veau. 

Ce  projet  grandiose  est  exposé  tout  d'abord  dans  des 
publications  populaires.  Celles-ci  se  proposent  de  préci- 
ser le  but  des  aspirations  publiques  et  de  donner  à  la 
masse  française  un  mobile  d'action  :  elles  ne  présentent 
qu'un  résultat  idéal,  et  considèrent  comme  résolus  les 
problèmes  multiples  et  difficiles  qui  se  poseront  au  mo- 
ment du  traité  de  paix.  Ces  problèmes  font,  par  la  suite, 
l'objet  de  publications  spéciales,  qui  sont,  le  plus  sou- 
vent, des  brochures  de  propagande,  publiées  par  diverses 
associations  et  agences  françaises  ou  étrangères.  S'il  est 
quelques  études  sérieuses  et  documentées,  elles-mêmes 
n'ont  rien  des  travaux  objectifs  du  temps  de  paix  :  elles 
sont  ordinairement  l'œuvre  de  personnes  qui,  par  leur 
origine  ou  leurs  tendances  politiques,  sont  directement 
intéressées  à  la  solution  du  problème.  Le  moment  n'est 
pas  aux  analyses  impartiales  :  chez  les  belligérants,  tout 
livre  est  conçu  comme  «  un  acte  »,  c'est-à-dire  comme 
un  plaidoyer. 

J.Vic.  42 


658  LES    CONDITIONS    DE    LA    PAIX 


I.  LA  PAIX  ALLEMANDE. 

Les  Alliés,  pour  exposer  plus  librement  leurs  condi- 
tions de  paix  s'attachent  à  démontrer  que  tout  traité  con- 
forme aux  désirs  des  dirigeants  allemands  [serait  contraire 
aux  principes  du  droit  et  de  la  justice  ;  ils  prouvent  que  les 
ambitions  démesurées  des  pangermanistes  d'avant-guerre  » 
sont,  au  cours  même  des  hostilités,  partagées  par  toute 
la  nation  allemande  : 

La  Peau  de  l'ours,  par  Alexander  Gray.  Londres^  Dar- 
ling  et  fils,  191e.  In-8,  133  p. 

L'auteur  de  cette  brochure  anglaise  de  propagande  fait  connaître 
les  buts  de  guerre  allemands  d'après  leg  publications  les  plus  carac- 
téristiques parues  pendant  la  guerre.  Il  étudie  successivement  les 
visées  de  l'Allemagne  sur  chacun  des  pays  belligérants. 

La  Guerre  actuelle.  Les  ambitions  germaniques,  par 

E.  J.  MoNETA.  Revue  du  mois  du  10  mars  191 5. 

—  Un  tract  de  M.  Ernest  Lavisse  La  Paix  que  les  Allemands  vou- 
draient faire  a  été  répandu  à  deux  millions  d'exemplaires  par  les 
soins  de  la  Ligue  française.  Ce  tract  constitue  la  seconde  des  Lettres 
à  tous  les  Français  (voyez  p.  325). 

Leur  but.  La  France  démembrée,  par  C.-M.  Savarit. 
Paris,  Floury,  1915.  In-ié,  64  p.  —  o  fr.  50. 

L'auteur  passe  en  revue  les  opinions  de  diverses  personnalités 
allemandes,  celles  des  différents  partis  et  organisations,  telles 
qu'elles  ont  été  exprimées  pendant  la  guerre,  relativement  au  sort 
de  la  France  après  la  victoire  germanique.  Sa  conclusion  est  que 
toute  l'Allemagne  est  annexionniste. 

France  et  Belgique.  Ce  que  les  Allemands  voulaient 
faire  des  pays  envahis.   Ce  que   nous  ferons  d'eux,  par 

I.  Pour  ce  qui  concerne  ces  ambitions,  voir  p.  87  et  suiv. 
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Maurice  des  Ombiaux.  Paris,  Bloud  et  Gay,  1916.  In- 16, 
62  p.  —  o  fr.  60. 

(Pages  actuelles,  n°  86.) 

L'auteur,  publiciste  belge,  fait  connaître  les  visées  annexionnistes 
de  l'Allemagne  en  ce  qui  concerne  les  pays  envahis  (la  Belgique  et 
le  Nord  de  la  France).  Une  conclusion  très  rapide  indique  commen 
nous  réorganiserons,  après  notre  victoire,  ces  régions  délivrées. 

Pourquoi  l'Allemagne  veut  la  Belgique,  par  Hubert 
BouRGiN.  Mantes,  A.  Bcaiwwnt,  191 5.  In-i6.  —  o  fr.  20. 

M.  André  Chéradame,  dont  on  connaît  la  compétence 
toute  spéciale,  démontre  que  même  un  retour  au  statu 
qno  ante  hélium  consacrerait  le  triomphe  des  pangerma- 
nistes,  en  permettant  l'organisation  durable  du  «  Mittel- 
Europa  »  : 

La  Guerre  européenne  et  la  paix  que  voudrait  l'Alle- 
magne, par  André  Chéradame.  Paris,  Chapelet,  191 5. 
In-i6,  116  p.  et  carte.  —  i  fr. 

Cette  brochure  est   une  première  esquisse  de  l'ouvrage  qui  suit. 

Le  Plan  pangermaniste  démasqué,  par  André  Chéra- 
dame. Le  redoutable  piège  berlinois  de  «  la  partie' nulle  ». 
Paris,  Plon-Nourrit,  1916.  In-ié,  356  p.,  avec  cartes.  — 
4fr. 

La  préface  est  datée  du  16  mai  1916  :  l'auteur  a  voulu  écrire  un 
ouvrage  de  vulgarisation,  qui  fût  basé  sur  une  riche  et  solide  docu- 
mentation personnelle.  Le  plan  pangermaniste,  qui  constitue  la 
raison  unique  de  la  guerre,  consiste  à  former  une  vaste  Confédéra- 
tion de  l'Europe  centrale,  en  lui  assurant  la  subordination  des  Bal- 
kans et  de  la  Turquie.  Dès  le  mois  de  décembre  1915,  les  buts  alle- 
mands de  la  guerre  sont  atteints.  La  «  partie  nulle  »  elle-même, 
c'est-à-dire  le  retour  au  statu  qiio  ante  he]lumW\sstxA\Xï  l'Allemagne  la 
ligne  Hambourg- Golfe  Persique,  et  entraînerait  par  là  les  plus  fu 
nestes  conséquences.  Le  seul  remède  consiste  à  appliquer,  grâce  à 
une  paix  victorieuse,  le  principe  des  nationalités  à  l'Autriche-Hon- 
grie,  et  à  assurer  l'indépendance  des  Balkaniques.  Il  faut,  jusqu'à 
l'heure  de  la  victoire,  déjouer  les  manoeuvres  de  paix  de  l'Alle- 
magne et  de  ses  alliés  :  les  neutres  eux-mêmes  y  ont  intérêt. 

—  Consulter  également  les  études  sur  le  »  Zollverein  »  mention- 
nées au  chapitre  Allemagne,  p.  505. 
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Les  idées  de  M.  Chéradame  sont  généralement  parta- 
gées ;  et  c'est  avec  la  plus  grande  méfiance  que  sont 
accueillies  les  manœuvres  allemandes  pour  une  paix 
immédiate  : 

La  Paix.  Les  manœuvres  allemandes,  par  Francis  Four- 
NiER.  Nouvelle  revue  du  je»- janvier  1916. 

—  La  propagande  pacifiste  poursuivie  en  France  par  certaines 
organisations,  et  favorisée  par  l'Allemagne,  ne  peut  entrer  dans 
notre  cadre,  puisqu'elle  fut  clandestine.  Elle  s'effectuait  par  la  dis- 
tribution de  tracts  variés,  ne  portant  ni  nom  d'auteur  ni  adresse 
d'imprimeur.  Plusieurs  de  ces  tracts  étaient  de  fabrication  allemande. 
Ceux  de  Sébastien  Faure  eurent  une  particulière  diffusion,  A  l'un 
de  ses  libelles,  Vers  la  paix,  M.  F.  Clerget  répondit  par  un  opuscule 
patriotique  :  ],e  Salut  mondial.  —  Signalons  encore,  en  raison  de 
sa  provenance  féministe,  le  tract  Un  devoir  urgent  pour  les  femmes, 
publié  par  la  Section  française  du  Comité  international  des  femmes 
pour  la  paix  permanente,  rue  Fondary.  —  Les  Allemands  se  char- 
geaient d'autre  part  de  l'envoi  d'ouvrages  et  opuscules  publiés  en 
Suisse,  parmi  lesquels  le  plus  célèbre  est  La  Vérité  de  J.  Bertott- 
rieux.  Il  existe  une  liste  des  publications  interdites,  imprimée  par 
l'Administration  des  Postes  pour  l'usage  de  ses  agents  :  liste  aussi 
surprenante  par  ses  omissions  que  par  ses  indications. 


II.  LA  PAIX  DES  ALLIÉS. 

Les  ouvrages  français  qui,  pendant  les  deux  premières 
années  de  la  guerre,  traitent,  de  manière  générale,  des 
conditions  de  «  la  paix  des  Alliés  »  expriment  sur  les 
points  essentiels  —  nécessité  d'une  victoire  complète, 
abaissement  de  la  Prusse,  application  du  principe  des 
nationalités  —  des  idées  concordantes.  Mais  chaque  parti 
ou  chaque  groupe  traduit  avec  des  nuances  particulières 
ces  idées  semblables  en  les  adaptant  à  des  tendances  di- 
vergentes : 
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La  Paix  future  d'après  la  Révolution  française  et  Kant. 

Conférence  faite  à  la  Sorbonne  pour  les  Amis  de  l'Uni- 
versité de  Paris,  le  7  mars  191 5,  par  Alphonse  Aulard. 
PariSj  Colin,  191 5.  In-i6,  32  p.  —  o  fr.  50. 

L'historien  réputé  de  la  Révolution  française  estime  que  la  paix 
future  doit  être  établie  d'après  les  principes  du  droit  et  de  la  liberté 
des  peuples,  que  la  Révolution  a  proclamés  et  que  l'Allemagne  de 
jadis  a  elle-même  acceptés  :  Kant  les  a  faits  siens,  et  ils  ont  provo- 
qué, il  y  a  un  siècle,  la  constitution  des  Allemands  en  patrie, 

La  France  et  la  guerre.  Les  solutions  françaises,  par 

Edouard  Driault.  Paris,  Cerf,  191 5.  In-8,  80  p.  —  i  fr. 

L'auteur,  également  historien  de  la  Révolution,  écrit  au  début 
de  191 5  :  il  expose  l'histoire  diplomatique  de  la  guerre,  et  s'applique 
à  déterminer  les  solutions  que  réclament  les  principes  républicains. 
Il  insiste  en  particulier  sur  l'acquisition  de  «  la  frontière  du  Rhin  »  ; 
ce  fut  l'œuvre  poursuivie  par  la  Révolution  française,  et  toute  l'his- 
toire de  la  France  tend  à  cette  conquête  :  éloignée  du  Rhin,  la 
France  mène  une  vie  humiliée  et  amoindrie. 

Au  lendemain  de  la  victoire.  Le  nouvel  équilibre  euro- 
péen, par  Alexis  Delaire.  Préface  de  Maurice  Barrés. 
Paris,  Nouvelle  librairie  nationale,  1916.  In-16,  xvi-380  p., 
avec  cartes.  —  3  fr.  50. 

L'auteur  appartenait  au  parti  nationaliste.  Il  voulut  consacrer  à. 
cet  ouvrage  les  derniers  mois  de  sa  vie  ;  il  ne  put  le  voir  paraître. 
Utilisant  de  vastes  connaissances,  il  établit  un  nouveau  partage  du 
monde.  Il  préconise  les  solutions  généralement  réclamées  par  son 
parti  :  annexions  importantes,  acquisitions  coloniales,  démembre- 
ment des  puissances  ennemies. 

L'Europe  qu'il  nous  faut  faire.  La  guerre,  la  paix,  l'or- 
ganisation du  droit-force,  par  le  colonel  Biottot  ^  Paris, 
Fournier,  1915.  In-i6,  100  p.,  avec  carte.  —  i  fr. 

L'auteur  expose  les  vues  du  parti  militaire.  S'exprimant  dans  \\n 
langage  volontairement  abstrait,  il  étudie  les  conditions  nouvelles 
suivant  lesquelles  l'Europe  devra  être  organisée  pour  réaliser  la 


I.  Comparer  :  La  Guerre  actuelle.   Ses  conditions.  Ses  solutions  possibles, 
par  le  général  Bertaut  (Paris,  Volumard,  1915.  In-8,  20  p.  —  o  fr.  jo). 
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Paix  du  Droit,  la  seule  paix  qui  ne  soit  point  «  cause  de  guerre  ». 
Estimant  que  le  Droit  devra  reposer  sur  la  Force,  il  préconise  la 
militarisation  généralisée. 

—  Nous  avons  étudié  antérieurement  (p.  142)  la  I"  partie,  Le 
Crime,  du  livre  de  M.  Rtchet,  Les  Coupables.  Dans  la  seconde 
partie,  Les  Réparations,  l'auteur  exprime  les  vœux  d'un  pacifiste 
modéré  :  sage  application  du  principe  des  nationalités,  nouveau  par- 
tage des  colonies.  11  insiste  sur  la  nécessité  de  faire  cesser  l'anarchie 
internationale  :  une  loi  de  justice,  appuyée  sur  la  force,  devra  être 
imposée  aux  Etats  souverains  ;  ainsi  disparaîtra  le  fléau  du  milita- 
risme. 

«  La  Paix  que  nous  voulons  »,  par  Charles  Dumas. 
Paris ^  M.  Rivière,  191 5.  In- 16,  36  p.  — o  fr.  30. 

L'auteur  est  un  socialiste  majoritaire  qui  écrit  au  lendemain  de  la 
Conférence  de  Londres.  La  paix  que  veulent  les  socialistes  est  celle 
<r  qui  libérera  tous  les  opprimés  et  qui  ne  créera  pas  par  la  force  de 
nouveaux  opprimés  ».  L'auteur  demande  donc  la  destitution  des 
Hohenzollern,  mais  des  annexions  réduites  et  le  maintien  de  l'Alle- 
magne comme  nation.  Les  socialistes  ne  renonceront  ni  à  la  lutte 
des  classes  ni  à  l'internationalisme. 

Comparer  : 

La  Guerre  pour  la  paix,  par  Hubert  Bourgin.  Paris, 
M.  Rivière,  191 5.  In- 1 6,  45  p.  — o  fr.  50. 

L'auteur,  de  tendances  démocratiques  et  socialistes,  montre  com- 
ment, dès  le  début,  la  France  lutte  pour  une  paix  raffermie,  pour 
une  paix  libératrice  et  définitive.  La  première  condition  de  cette 
paix  est  la  destruction  du  militarisme  prussien  :  le  droit  des 
gens  devra  être  organisé,  sous  la  sauvegarde  de  garanties  solides. 
L'équilibre  économique  devra  être  assuré.  L'ordre  naturel  ainsi 
obtenu  évitera  le  retour  d'aberrations  morales  semblables  i  celles 
dont  l'Allemagne  est  la  victime. 

Comment  et  quand  faut-il  faire  la  paix  ?  par  C.  CuRi- 

nii:r.  Pans,  M.  Rivière,  191 5.  I:i-i6.  —  o  fr.  50. 

A  côté  des  livres  de  parti,  il  y  a  les  brochures  qui 
s'adressent  au  grand  public  et  qui  expriment  les  idées 
susceptibles  d'eue  approuvées  par  lui.  Ces  publications 
manquent  de  clairvoyance  et  de  largeur  de  vues  :  envisa- 
iieant  les  choses  dans  la  situation  où  elles  se  trouvent  au 
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moment  précis  où  l'auteur  écrit,  elles  forment  un  curieux 
témoignage  sur  les  états  successifs  de  l'opinion  : 

La  Paix  suprême  en  1916,  par  le  D»"  A.  Casset.  Pam, 
Fontemoiug,  191 5.  In-ié,  48  p.  —  i  fr. 

Après  la  guerre.  Les  AUemagnes,  la  France,  la  Bel- 
gique et  la  Hollande,  par  J.  Dontenville.  Paris,  Floury^ 
1915.  In-8,  56  p.  —  o  fr.  60. 

Dernière  guerre  en  Europe.  La  Paix  de  1916,  par  Sté- 
phane Juge.  Paris,  Librairie  française,  191 5.  In-8,  195  p., 
avec  cartes.  —  3  fr. 

(Edition  des  Œuvres  humanitaires.) 

En  1916  :  une  Europe  rénovée.  La  charte  des  nations  ; 

par  Jean  Lhomme.  Paris,  Delandre,   191 5.  In-8,   140  p., 
avec  carte.  —  3  fr. 

Sommaire.  —  Le  nouveau  statut  européen.  Les  onze  cercles  de  la 
Germanie.  Comment  établir  la  paix.  La  justice  surnationale. 

La  Paix  que  nous  voudrons,  par  Henri  Lorin.  Paris, 
Alcan,  191 5.  In-8,  48  p.  — o  fr.  60. 

Recueils  d'articles  parus  dans  la  Petite' Gironde  de  Bordeaux,  du 
26  février  au  21  avril  191s. 

Quelle  sera  la  durée  de  la  guerre  ?  Comment  la  guerre 
doit-elle  finir  ?,  par  Henri  Lyonket.  Paris,  Éditions  pra- 
tiques el  documeniaires,  1915.  In-8,  64  p.  —  i  fr.  25. 

Les  Problèmes  de  la  paix,  par  G.  Martin.  Préface  de 
Ch.  Benoist.  Paris,  Éditions  pratiques  et  documentaires, 
1915.  In-8,  64  p.  —  I  fr.  25. 

Paix  définitive  ou  guerres  renouvelées.  Comment  doit 
s'établir  la  paix,  par  P.  Page.  Paris,  Édition  Lutetia,  191 5. 
In-i6,  40  p.  —  o  fr.  50. 

La  Guerre  actuelle  et  l'Europe  de  demain,  par  Armand 
Richter.  Paris,  M.  Giard  et  E.  Brière,  191 5.  In-8,  40  p. 
—  I  fr.  25. 
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L'auteur  étudie,  d'après  les  antécédents  historiques,  vers  quels 
résultats  tendent  les  événements  actuels,  et  il  analyse  les  éléments 
en  présence,  montrant  la  victoire  assurée  pour  les  Alliés,  par 
les  effectifs  comme  par  le  moral.  Il  détermine  ensuite,  brièvement 
et  avec  méthode,  les  conditions  de  la  paix  :  annexions,  châtiments, 
indemnités,  fédération  des  nations.  La  brochure  date  du  début  de 
1915. 

L'Indépendance  européenne.  Études  sur  les  conditions 
de  la  paix,  par  André  Sardou.  Paris,  Plon-K ouvrit,  191 5. 
In-i6,  69  p.,  avec  2  cartes.  —  o  fr.  50. 

Dans  cette  étude,  qui  fut  parmi  les  premières  à  paraître  sur  le  su- 
jet, l'auteur  réclame  le  désarmement  et  le  démembrement  des  puis- 
sances ennemies,  de  dures  mesures  financières,  des  annexions  éten- 
dues ;  il  demande  l'extension  du  territoire  français  jusque  sur  la  rive 
droite  du  Rhin. 

Ce  que  sera  la  paix  de  demain,  par  un  diplomate. 
Paris,  Éditions  pratiques  et  documentaires,  191 5.  In-8,  64  p. 
—  1  fr.  25. 

Et  après  la  victoire  ?  Conditions  de  la  paix  ;  au  dehors 
et  au  dedans.  Lyon,  Emm.   Vitte^   1915-   In-i6,    32  p. — 

0  fr.  25. 

La  Paix  que  nous  devons  faire.  Le  remaniement  de 
l'Europe.  Paris,  Boivin,  191 5.  In-8,  72  p.,  avec  cartes.  — 

1  fr. 

Saint-Aymour. 

Les  Enigmes  de  la  guerre.  Réponse  aux  graves  ques- 
tions de  Theure  présente  :  Comment  finira  la  guerre  ? 
Quand  finira  la  guerre  ?  Que  sera  la  paix  ?  Que  sera  la 
nouvelle  Europe  ?  Qu'adviendra-t-il  de  l'Empire  turc  ? 
Que  durera  la  paix?  etc.,  par  Georges  Pail.  Paris,  Édi- 
tions pratiques  et  documentaires,  191 5.  In-8, 64  p.  —  i  fr.  25. 

—  Pour  les  prophéties  annonçant  la  fin  de  la  guerre,  voir  p.  ijx. 

Le  Traité  de  paix  du...  1915,  avec  la  carte  de  l'Europe 
modifiée.  Fontenay-le-Comte,  C.  Péteîot,  1914.  In-8,  18  p., 
carte. 
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Nous  citons  cette  dernière  publication  à  titre  de  curiosité. 

—  Parmi  les  articles  de  revues  :  Les  Garanties  nécessaires,  par 
C.  Schefer  {Revue  hebdomadaire  du  17  juillet  191  S),  dans  la  série 
Les  Lendemains  de  la  guerre  (mentionnée  au  chap.  III)  ;  Ce  que  nous 
donnera  la  victoire.  La  Paix  française,  par  Louis  Barthou,  Lectures 
pour  tous  du  I"  février  1916.  Voir  encore  dans  la  Nouvelle  revue  \e& 
articles  de  M.  Jacques  Daugny  (15  janvier,  i"  avril  191 5),  etc. 

Certains  ouvrages  mentionnés  dans  notre  première  partie,  tels 
que  ceux  de  MM.  Yves  Guyot  (p.  116),  Ernest  Denis  (p.  154)  font 
une  place  au  a  traité  de  paix  ». 

Nous  devons  mettre  à  part  un  ouvrage  documentaire 
où  il  est  fait  preuve  d'une  certaine  objectivité,  et  qui 
constitue  «  une  véritable  encyclopédie  des  questions  po- 
sées par  la  guerre  »  : 

Les  Problèmes  internationaux  et  la  guerre.  Tableau 
des  conditions  et  solutions  nouvelles  de  l'économie,  du 
droit  et  de  la  politique  ;  par  Paul  Otlet.  Paris,  A.  Rous- 
seau, 1916.  In-8,  xii-504  p.  —  8  fr. 

L'auteur,  bibliographe,  de  nationalité  belge,  est  secrétaire  de 
l'Union  des  associations  internationales.  La  •  Société  des  nations  » 
semble  être  l'idée  capitale  de  son  livre  complexe  et  touffu. 

La  paix  des  Alliés  aura  pour  fondement  le  principe  des 
nationalités  :  les  problèiiies  de  la  paix,  au  point  de  vue 
politique,  se  ramènent  donc  pour  la  plupart  aux  pro- 
blèmes qu'entraîne  l'application  de  ce  principe.  Ces  der- 
niers sont  étudiés,  de  façon  générale,  en  une  brochure  de 
propagande  qui  expose  le  point  de  vue  des  modérés  : 

Le  Problème  des  nationalités,  par  Théodore  Ruyssen, 
Paris f  Ligue  des  droits  de  V homme  et  du  citoyen,  191 6, 
In-i6.  —  o  fr.  50. 

—  Nous  avons  mentionné  p.  153  l'importante  enquête  de  M.  Eu- 
gène Baie  sur  Le  Droit  des  nationalités . 

En  avril  1916  a  été  fondé  un  journal  quotidien  «  politique  et  lit- 
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téraire  »  sous  le  titre  :  Le  Droit  lies  peuples  (Paris,  i6,  rue  du  Crois- 
sant) '. 

Comparer  : 

La  Conscience  nationale,  par  W.  Lutoslawski.  Paris, 
Revue  «  Poîonia  »,  1916.  In-ié,  32  p.  —  i  fr. 

(Extrait  de  la  Revue  Polonia,  n°*  11,  12,  15  du  11-25  mars  1916.) 

Le  fond  de  cette  étude  est  une  comparaison  très  ingénieuse  et 

féconde  entre  «  la  conscience  nationale»  et  «  l'amour  romantique  1. 

Chacun  des  problèmes  particuliers  a  sa  littérature 
propre,  plus  ou  moins  abondante,  que  nous  étudions 
séparément,  dans  l'un  ou  l'autre  des  paragraphes  qui 
suivent. 


A.  EUROPE  OCCIDENTALE. 
La  France  et  T Alsace-Lorraine. 

L'invasion,  au  cours  de  la  guerre  actuelle,  de  certains 
territoires,  —  de  la  Belgique  et  du  Nord  de  la  France  en 
particulier  —  ne  crée  pas,  aux  yeux  des  Alliés,  un  droit 
de  possession.  Les  discussions  portent  uniquement  sur 
les  frontières  telles  qu'elles  étaient  tracées  à  la  veille  des 
hostilités.  Dans  ces  conditions,  le  sort  de  l'Alsace-Lorraine 
apparaît  aux  Français  comme  la  principale  question  terri- 
toriale que  devra  trancher  le  traité  de  paix.  De  nombreux 
ouvrages  sont  consacrés  a  ce  problème.  On  sait  que  dès 
avant  les  hostilités,  il  avait  fait  naître  de  multiples  publi- 
cations 2,  Nous  avons  cru  devoir  les  laisser  de  côté,  dans 
notre  relevé  des  livres  antérieurs  à  la  guerre  :  en  effet, 
-contrairement  à  ce  que  supposent  les  auteurs  de  pareils 


1.  Dans  un  même  ordre  d'idées,  la  Revue  du  Foyer  a  donné  une  série 
-de  conférences  sur  Les  Peuples  opprimés.  Voir  p.  191. 

2.  Certaines  d'entre   elles    ont    été   réimprimées    ou    rééditées  avec 
quelques  changements  pendant  la  guerre. 
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•ouvrages,  la  question  d'Alsace-Lorraine  n'a  pas  été  une 
cause  directe  du  conflit  franco-allemand ',  et  celui-ci  ne 
constitue  pas  une  guerre  de  revanche.  Mais  une  fois  en- 
traînée dans  la  guerre  contre  sa  volonté,  «  la  France  élève 
une  revendication  fondée  sur  le  droit  et  la  justice  ».  Elle 
€st  unanime  à  réclamer  le  retour  à  la  patrie  des  provinces 
perdues  : 

Une  enquête  sur  la  question  d'Alsace-Lorraine.  Renais- 
sance politique,  littéraire  et  artistique  du  é  février  191 5  et 
du  18  septembre  191 5. 

La  France  et  l'Alsace-Lorraine,  par  Henri  Lichten- 
BERGER.  Revue  politique  internationale  de  novembre-dé- 
cembre 191 5. 

Nos  droits  sur  les  deux  provinces  sont  considérés 
comme  incontestables;  plusieurs  plaidoyers  en  font  sentir 
toute  la  valeur  et  toute  la  force  : 

La  Guerre  européenne  et  la  question  d'Alsace-Lorraine, 

par  Henri  et  André  Lichtenberger.  Paris,  Chapelot,  191 5. 
In-8,  100  p.  —  I  fr. 

Les  auteurs,  Alsaciens  d'origine,  établissent  l'inanité  des  prétentions 
historiques  des  Allemands  sur  l'Alsace-Lorraine.  Ils  rappellent  les 
protestations  des  représentants  des  provinces  annexées.  Ils  retracent 
l'histoire  des  deux  provinces  sous  la  domination  allemande,  leurs 
résistances  et  leurs  souffrances.  L'Alsace-Lorraine  retournera  de  droit 
à  la  France  :  mais  les  auteurs  estiment  qu'un  régime  spécial  devra 
être  organisé  pour  ne  point  froisser  les  populations,  principalement 
en  ce  qui  regarde  leurs  opinions  religieuses. 

L'Alsace-Lorraine.  Histoire  d'une  annexion,  par  Gabriel 
Séailles.  Paris,  Ligue  des  droits  de  F  homme  et  du  citoyen, 
191  5.  In-i6,  64  p.  — G  fr.  50. 

I.  Aussi  la  question  ne  tient-elle  que  peu  de  place  dans  les  ou- 
vrages rétrospectifs  sur  les  causes  de  la  guerre  :  tout  au  plus  les  auteurs 
de  ces  ouvrages  estiment-ils  qu'elle  contribuait  à  aviver  la  défiance  hostile 
que  bien  d'autres  motifs  entretenaient  entre  la  France  et  l'Allemagne 
(voir  par  exemple,  p.  117,  l'analyse  du  livre  de  M.  Lévy-Brùhl). 
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Cette  brochure  de  propagande  donne  un  exposé  simple  et  modéré 
de  nos  droits  et  de  nos  revendications.  Elle  a  été  publiée  en  plusieurs 
langues. 

L'Alsace-Lorraine  devant  l'histoire,  par  Joseph  Rei- 
NACH.  Paris,  Berger- Levr a ult,  191 6.  In-8,  32  p.  —  o  fr.  75. 

Dans  cette  conférence  faite  le  30  mars  1916  au  Comité  d'assiS' 
tance  en  Alsace- Lorraine^  l'auteur  rappelle  les  raisons  historiques  par 
lesquelles  l'Alsace-Lorraine  est  française. 

La  Formation  de  la  France  de  l'Est,  par  P.  Vidal  de 

La  Blache.  Revue  de  Paris  des  i"  et  15  décembre  191 5. 

Comparer  : 

«  L'Alsace-Lorraine  »,  son  histoire,  son  héroïsme, 
son  martyre,  ses  aspirations,  par  A.  Prignet.  Préface  de 
M.  Blumenthal,  ancien  maire  de  Colmar.  Paris,  Delà- 
grave,  191 6.  In-8,  188  p.,  illustré.  —  4  fr. 

Cet  ouvrage,  surtout  destiné  aux  enfants,  insiste  particulièrement 
sur  l'histoire  des  provinces  annexées  pendant  la  domination  alle- 
mande. 

Cest  de  préférence  en  ce  qui  concerne  l'Alsace  que  les 
Allemands  fondent  sur  l'histoire  leurs  revendications. 
Leurs  arguments  ont  été  réfutés,  au  cours  de  cette  guerre, 
en  plusieurs  brochures  qui,  se  complétant  Tune  Tautre, 
prouvent  que  l'Alsace  fut  française  dans  tout  le  cours  de 
son  histoire  : 

Notre  Alsace.  Ses  origines  naturelles  et  ses  débuts  his- 
toriques, par  Camille  Jullian,  Paris,  Fischhacher,  19 16. 
In-8,  16  p.  —  o  fr.  15. 

(Édition  de  la  Revue  chrètientte.) 

Dans  cette  conférence  faite  à  Paris  le  11  février  1916,  l'auteur 
montre  que,  géographiquement,  l'Alsace  se  rattache  k  la  France; 
dans  l'antiquité,  elle  appartenait  corps  et  âmes  à  la  patrie  gauloise. 
Les  conditions  qui  ont  fait  jadis  l'Alsace  terre  de  Gaule  ne  sont  pas 
modifiées,  et  la  font  aujourd'hui  terre  de  France. 

Les  Affinités  françaises  de  l'Alsace  avant  Lonis  XIV  et 
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Tiniquité  de  sa  séparation  de  la  France,  par  Jacques 
Flach.  Parisy  Tenin,  1915.  In-i6,  léo  p.  —  2fr.  50. 

L'auteur  prouve,  par  les  documents  et  par  les  faits,  que  dans  tout 
le  cours  des  huit  siècles  que  dura  la  séparation  de  la  France  et  de 
l'Alsace,  jusqu'à  1648,  cette  province  se  soumit  à  l'influence  fran- 
çaise dans  sa  langue,  sa  littérature,  ses  idées.  Ses  tendances  et  ses 
sympathies  la  portaient  vers  la  France. 

Cet  ouvrage  fut  écrit  pour  compléter  le  suivant,  dont  le  titre, 
mal  interprété,  avait  fourni  un  argument  à  la  presse  allemande. 

Comment  T Alsace  est  devenue  française,  par  A.  Albert- 
Petit.  Paris,  Boivin,  191 5.  In-8,  xii-80  p.  —  i  fr. 

Lors  de  son  retour  à  la  France,  sous  Louis  XIV,  l'Alsace  «  avait 
besoin  d'être  francisée,  et  elle  l'a  été  par  le  jeu  d'une  administration 
libérale,  parfaitement  adaptée  au  caractère  indépendant  et  fier  des 
populations  alsaciennes  ».  La  communauté  primitive  de  race  et 
d'histoire  favorisa  l'entière  assimilation  de  cette  province  à  la  véri- 
table patrie. 

L'Alsace  française  de  1789  à  1870,  par  Georges  Weill. 
Paris,  Aîcan,  1916.  In-8,  136  p.  —  i  fr.  25. 

L'auteur  retrace  l'histoire  contemporaine  de  l'Alsace  pendant  la 
Révolution,  les  guerres  de  l'Empire,  la  période  pacifique  et  heureuse 
qui  va  de  1815  à  1870.  Il  insiste  sur  la  communauté  de  vie  de  la 
France  et  de  l'Alsace,  qui  participait  intimement  à  l'existence  natio- 
nale. 

Chiffons  de   papiers  qui  n'ont  pas   été    déchirés.    La 

France  et  l'Alsace  à  travers  l'histoire,  par  Rodolphe  Reuss. 
Préface  de  Paul  Deschanel.  Paris,  Fischhacher,  191 5. 
In-4,  56  p.,  4pl-  —  3  fr-  50. 

Embrassant  l'ensemble  du  sujet  étudié  partiellement  dans  chacun 
des  ouvrages  qui  précèdent,  l'auteur  retrace  l'histoire  de  l'Alsace 
depuis  César  jusqu'à  1870.  Il  insiste  sur  l'amour  de  l'Alsace  pour 
la  France  depuis  la  Révolution. 

—  L'auteur  a  donné  en  juin  1916  un  SuppUtnent  à  son  Histoire 
d'Alsace  de  i8ji  à  içfi2  parue  en  1913  (Paris,  Boivin,  in-8). 

Notre  intérêt  se  confond  avec  notre  droit  :  l'Alsace  et 
la  Lorraine  possèdent  de  grandes  richesses  naturelles, 
que  l'Allemagne  avait  su  nous  ravir,  mais  qui  sont  indis- 
pensables à  notre  vie  industrielle  : 
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La  France  reine  du  fer  si  l'on  nous  rend  l'Alsace- 
Lorraine,  par  Francis  Laur.  Paris^  Vauteur,  22^  rue  de 
Brunel,  1916.  In-i6,  148  p. 

La  Vitalité  et  les  richesses  de  l' Alsace-Lorraine,  par 

Henri  Lichtenberger.  La  Science  et  la  vie  de  mai  191 5. 

Avec  une  carte  du  bassin  minier  et  métallurgique  de  la  Lorraine. 

Le  Fer  en  Lorraine,  par  L.  Houllevigue.  Revue  de  Paris 
du  le»"  août  191 5. 

Le  Sel  et  le  pétrole  en  Alsace-Lorraine,  par  L.  Houl- 
levigue. Revue  de  Paris  du  15  février  191 6. 

Voir  ci-dessous,  p.  672,  l'ouvrage  de  M.  Engerand  :  L'Allemagne 
et  le  fer. 

L'ouvrage  suivant  adopte  l'idée  —  généralement 
repoussée  en  France  —  d'un  plébiscite  par  lequel  les  po- 
pulations alsaciennes-lorraines  décideraient  de  leur  sort  : 

Le  Destin  de  l' Alsace-Lorraine.  Discours  d'un  socialiste 
alsacien  à  deux  nations,  par  S.  Grumbach.  Neuchâtcl, 
Delachaux  et  NiesiU,  1916.  In-ié,  136  p.  —  i  fr.  50. 

L'auteur  s'efforce  de  garder  entre  la  France  et  l'Allemagne  une 
attitude  impartiale;  repoussant  l'idée  d'autonomie,  il  demande  que, 
pour  résoudre  la  question  d'Alsace-Lorraine,  la  population  consultco 
choisisse  elle-même  entre  les  deux  nationalités. 


Le  Pays  rhénan. 

L'annexion  de  l'Alsace-Lorraine  ne  sera  pas  une  con- 
quête, mais  la  réparation  d'une  injustice.  Les  exigences 
territoriales  de  la  France  doivent-elles  être  plus  étendues  ? 
Certains  auteurs  le  pensent:  ils  réclament  «  la  rive  gauche 
du  Rhin  »,  l'annexion  des  régions  cisrhénanes,  en  ap- 
puyant leurs  revendications  sur  une  grande  variété  d'ar- 
guments. Quelques-uns  vont  jusqu'à  demander  «  des 
têtes  de  pont  »  sur  la  rive  droite  du  fleuve  convoité  : 
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Le  Rhin  français.  I,  parle  commandant  Espérakdieu. 
Paris,  Attinger,  19 1 5.  In- 1 6,  48  p.  —  o  fr.  éo. 

Le  Rhin  français.  II.  Annexion  de  la  rive  gauche.  Sa 
moralité.  Sa  nécessité.  Ses  avantages,  par  Onésime 
Reclus.  Paris,  Attinger,  191 5.  In-i6,  80  p.  —  ofr.  éo. 

Le  Rhin  français.  III.  Le  Rhin  gaulois,  par  Camille 
JuLLiAK.  Pari^,  Attinger  frères,  1915.  In- 16,  éi  p.  — 
o  fr.  éo. 

Ces  trois  brochures  constituent  une  seule  et  même  série.  La  pre- 
mière d'entre  elles  cherche  des  arguments  dans  l'histoire  moderne  : 
elle  rappelle  que,  quand  la  République  française  annexa  la  rive 
gauche  du  Rhin,  les  habitants  furent  consultés  et  se  décidèrent 
librement  en  faveur  de  la  France.  La  seconde  brochure  s'inspire 
surtout  des  événements  actuels  :  l'annexion  sera  une  compensation 
et  une  sauvegarde.  La  troisième  prouve  que  le  Rhin  fut  gaulois 
jadis,  non  germanique. 

Alsace-Lorraine  et  France  rhénane,  par Stéphen  Coubé^ 
Exposé  des  droits  historiques  de  la  France  sur  toute  la 
rive  gauche  du  Rhin.  Préface  de  Maurice  Barrés.  Paris  y 
Lethielleux,  191 5.  In-ié,  xii-181  p.  —  2  fr. 

Récapitulation  populaire  des  arguments  traditionnels. 

La  Paix  et  la  frontière  du  Rhin,  par  Franck  Chauveau. 
Paris,  Perrin,  191 5.  In-ié,  32  p.  —  o  fr.  50. 

Notre  frontière  naturelle  :  Le  Rhin,  par  Paul  Marmot- 
TAX.  Paris,  Floury,  1915.  In-8,  48  p.  et  une  carte.  — 
ofr.  75. 

La  Frontière  du  Rhin,  par  C.-M.  Savarit.  Paris, 
Floury,  191 5.  In-8,  48  p.  —  o  fr.  éo. 

Aux  poilus  de  la  grande  guerre.  Le  socialisme  et  la 
reconstitution  intégrale  de  la  France,  par  Charles  Mail- 
lard. Paris,  Attinger,  191e.  In-ié.  —  i  fr. 

L'auteur  réclame,  pour  la  reconstitution  territoriale  de  la  France, 
non  seulement  la  reprise  de  l'Alsace-Lorraine,  mais  aussi  celle  de  I.1 
rive  gauche  du  Rhin. 

Les  brochures  précédentes  préconisent  une  annexion 
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pure  et  simple.   L'ouvrage  ci-dessous  conseille  un   parti 
moins  absolu  : 

La  République  et  le  Rhin,  par  Edouard  Driault.  Paris, 
Tenin,  19 16.  In-ié,  léo  p.,  avec  une  carte.  —  3  fr. 

«  Le  Rhin  est  la  frontière  républicaine  de  la  France. 

La  France  au  Rhin  ou  la  capitale  à  Bordeaux.  »  —  Telles  sont 
les  épigraphes  de  ce  travail,  dont  l'auteur  toutefois  se  contente  de 
demander  pour  le  Pays  rhénan  une  autonomie  susceptible  d'assu- 
rer notre  sécurité. 

Un  livre  très  remarqué  étend  jusqu'au  pays  rhénan  les 
arguments  économiques  que  l'on  a  invoqués  pour  l'Al- 
sace-Lorraine  : 

L'Allemagne  et  le  fer.  Les  frontières  lorraines  et  la 
force  allemande,  par  Fernand  Engerand.  PariSy  Perriuy 
1916.  In-ié,  XI1-310  p.  —  3  fr.  50. 

L'auteur  part  de  ce  principe  que  ce  sont  les  frontières  lorraines 
qui  firent  et  qui  font  la  force  de  l'Allemagne.  Il  démontre,  à  l'aide 
d'une  abondante  documentation,  qu'après  la  conquête  de  la  rive 
gauche  du  Rhin  par  les  armées  de  la  Révolution,  la  Prusse  a 
constamment  travaillé  à  nous  dépouiller  des  richesses  minières  de 
la  région  rhénane  et  de  la  Lorraine  :  en  1815,  elle  nous  a  pris  la 
houille,  en  1870,  elle  nous  a  pris  le  fer.  Par  la  guerre  actuelle,  elle 
veut  acquérir  le  bassin  de  Briey  et  obtenir  l'hégémonie  métallur- 
gique. Il  faut,  pour  déjouer  son  plan,  exiger,  lors  du  traité  de  paix, 
notre  frontière  naturelle  :  le  Rhin  jusqu'au  confluent  de  la  Moselle. 

—  Comparer  les  deux  articles  publiés  par  le  même  auteur  dans 
le  Correspondant  des  2$  mai  et  lo  juin  Ï916,  sous  le  titre  :  Un  cha- 
pitre de  la  métallurgie  lorraine. 

Voir  également,  dans  la  Nature  du  26  décembre  1914,  Le  Bassin 
houiller  de  Sarrebrùck,  par  L.  Aguillon  ;  dans  le  Journal  des  écono- 
mistes d'octobre  191  S»  Le  Bassin  houiller  de  la  Sarre,  par  L.  Gouv)'. 

Les  deux  ouvrages  qui  suivent  s'attachent  à  faire  con- 
naître, chacun  à  un  point  de  vue  différent,  les  régions 
sur  lesquelles  portent  les  revendications  et  les  discus- 
sions : 

Jusqu'au  Rhin.  Les  terres  meurtries  et  les  terres  pro- 
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mises,  par  A.  de  Pouvourville.  Paris,  Berger-Levrault, 
1916.  In-ié,  xii-368  p.,  avec  cartes.  —  3  fr.  50. 

L'auteur  décrit,  sous  une  forme  très  littéraire  en  même  temps  que 
précise,  les  beautés  naturelles  et  artistiques  de  l'Alsace,  de  la  Lor- 
raine, du  Pays  rhénan. 

La  Province  rhénane  et  la  Westphalie.  Étude  écono- 
mique, par  Yves  Guyot.  Paris,  Attinger  frères,  191 5. 
In-8,  144  p.,  avec  cartes  et  graphiques.    —  3  fr.  50. 

En  vue  de  fournir  au  public  français  des  éléments  d'appréciation, 
l'auteur  étudie,  avec  une  documentation  très  abondante,  les  ques- 
tions économiques  relatives  à  la  Province  rhénane  et  à  la  Westphalie. 


L'Accroissement  territorial  de  la  Belgique. 

La  plupart  des  publications  que  nous  venons  d'énu- 
mérer  accordent  à  la  Belgique  une  partie  des  pays  cis- 
rhénans,  conformément  aux  mêmes  principes  qu'elles 
invoquent  pour  les  annexions  françaises.  Quelques  écri- 
vains wallons  partagent  ces  tendances  annexionnistes,  et 
répondent  aux  critiques  de  beaucoup  de  leurs  compa- 
triotes, qui  considèrent  comme  une  source  de  faiblesse  de 
tels  accroissements  territoriaux  : 

La  Belgique  de  demain.  La  question  du  Luxembourg. 
Nécessité  d'une  barrière  rhénane.  Les  Pays-Bas,  par 
Eugène  Baie.  Paris,  Perriii,  1915.  In-i6,  39  p.  — • 
G  fr.  60. 

Les  Revendications  territoriales  de  la  Belgique,  par 
Maurice  Des  Ombiaux.  Paris,  Blond  et  Gay,  1916.  In-i6. 
—  o  fr.  éo. 

(Pages  actuelles,  n"  73.) 
Comparer  : 

Histoire  belge  de  la  Prusse  rhénane,   par  Pierre  No- 
J.  Vie.  4j 
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TtifiO^fB  (avec  une  carte).  Correspondant  du  lo  novembre 
1915. 

La  Barrière  hoHando-belge.  Les  terres  de  généralité, 
par  P.  NoTHOMB,  Correspondant  du  10  mai  1916. 

Le  Principe  des  nationalités  et  la  Belgique^  par  J.  Dés- 
irée. Grande  revue  de  mai  1916. 

Le  Luxembourg.  La  Hollande. 

Les  écrivains  wallons  invoquent  des  arguments  histo- 
riques pour  justifier  la  réunion  du  Luxembourg  à  la  Bel- 
gique agrandie  : 

Histoire  belge  du  Grand-Duché  de   Luxemboorg-,   par 

Pi-erre  Nothomb.  Paris,  Perrin,  191 5.  In-8,  64  p.  —  i  fr. 

L'aut«ur  montre  que  si,  dans  la  période  qui  a  précédé  la  guerre, 
le  Grand-Duclié  était  déjà  aux  mains  de  l'Allemagne,  il  n'enavatt  pas 
toujours  été  ainsi  :  en  dépit  des  ambitions  germaniques,  le  Luxem- 
bourg était  resté  province  belge  jusqu'en  1859,  date  à  laquelle  il 
fut  criminellement  livré  à  la  nation  voisine. 

A  la  Hollande,  on  propose  des  échanges  de  territoires 
et  des  rectifications  de  frontières  effectuées  aux  dépeiK  de 
l'Allemagne'.  On  lui  propose  aussi  une  coopération 
défensive  contre  rexpansion  alkmîmde,  et  pour  la  con- 
vaincre, on  insiste  sur  le  danger  que  lui  font  courir  les 
ambitions  germaniques  : 

La  Hollande  et  le  Gtross-Deutscliland,  par  Louis  PiÉ- 
KARD.  Grande  revue  de  novembre  1915^. 

—  Voir  p.  564  les  publications  de  MM.  H. -G.  Wells,  G.  Corne- 
lissen,  etc. 


I.  Voir  dans  ce   même  chapitre  les  ouvragjes  géaérauv  (p- 661  sqq.) 
et  les  ouvrages  relatifs  à  la  Belgique. 
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L'Angleterre  et  le  principe  des  nationalités. 

Au  nom  du  principe  des  nationalités,  l'Angleterre  ne 
peut  réclamer,  et  elle  ne  réclame  en  effet  aucune  annexion. 
Au  point  de  vue  politique,  et  en  dehors  des  projets  colo- 
niaux, ses  buts  de  guerre,  tels  que  les  exposent  les  décla- 
rations officielles,  sont  uniquement  relatifs  au  règne  du 
droit  et  de  la  liberté  dans  l'Europe  occidentale  : 

Pourquoi  la  Grande-Bretagne  combat.  Discours  pro- 
noncé par  le  Très  Honorable  H,  H.  Asquith,  premier 
ministre,  le  10  avril  1916.  Londres,  Darîitig  et  fils,  1916. 
In-ié,  12  p. 

Ce  discours  fut  prononcé  au  banquet  offert  par  le  Gouvernement 
britannique  aux  sénateurs  et  aux  députes  français  venus  à  Londres 
sur  l'invitation  du  Comité  franco-britannique.  Il  envisage  principa- 
lement les  buts  de  guerre  anglais. 

La  cause  de  l'Europe  libre,  par  Sir  Edward  Grey. 
Londres,  Darling  et  fils,  1916.  In-ié,  15  p. 

Le  ministre  prouve  avec  énergie  que  la  liberté  est  impossible  pour 
les  nations  de  l'Hurope,  si  l'Allemagne  n'est  contrainte  d'accepter 
les  conditions  de  paix  des  Alliés. 

Comparer  : 

Les  Problèmes  de  la  paix  future,  par  Ramsay  Muir. 
Scientia  de  décembre  1 9 1 5 . 

—  Pour  l'opuscule  de  H.  G.  Wells,  La  Paix  du  monde,  reproduit 
dans  le  volume  La  Guerre  qui  tuera  la  guerre,  voir  p.  475  '. 


I.  La  question  anglo-espagnole  de  Gibraltar  fait  l'objet  d'un  article, 
du  M'*  de  Casa-Fuerta.  (Voyez  p,  569.) 
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L'Italie  :  Trente  et  Trieste. 

Lorsque  l'Italie  se  place  à  nos  côtés,  au  mois  de  mai 
191 5,  c'est  en  grande  partie  dans  l'intention  de  réaliser 
le  grand  projet  des  irrédentistes,  de  rendre  à  la  patrie  les 
provinces  demeurées  sous  le  joug  autrichien  : 

L'Italia  irredenta,  par  Jean  Pozzi.  Revue  des  deux 
mondes  du  i"  février  1915. 

Histoire  de  l'irrédentisme. 

L'Italianité  du  Trentin  et  de  Trieste,  par  E.  Lémonon. 
Grande  revue  d'avril  1 9 1 5 . 

—  Voir  aussi  l'article  de  M.  J.  Luchaire,  paru  dans  la  même 
livraison,  et  cité  p.  394,  dans  le  chapitre  Itaïif,  auquel  on  se  repor- 
tera d'une  façon  générale. 

Trente  et  Trieste,  par  L.  de  Laigue.  Revue  hebdoma- 
daire du  22  mai  191 5. 

L'Italie  se  convainc,  elle  aussi,  que  son  droit  et  son  in- 
térêt se  confondent;  Trieste  autrichienne  livre  l'Adria- 
tique à  la  Prusse  : 

La  Mise  en  tutelle  de  l'Autriche  et  l'enjeu  de  l'Italie  : 

l'Adriatique  sera-t-elle  prussienne  ou  italienne  ?  par  Ber- 
nard La  VERONE.  Rome,  Athenoeum^  1915.  In-8,  30  p. 

En  ce  qui  concerne  le  littoral  Est  de  l'Adriatique,  les 
aspirations  italiennes  se  heurtent  aux  revendications  des 
Serbes  :  il  nous  faut  étudier  celles-ci  en  elles-mêmes 
avant  d'envisager  le  problème  italo-slave  ainsi  créé. 
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B.  PÉNINSULE  BALKANIQUE  ET   TURQUIE. 
La  Serbie  :  la  Yougoslavie. 

Les  Serbes  considèrent  comme  une  condition  capitale 
de  la  paix  la  libération  de  tous  leurs  compatriotes,  arra- 
chés au  joug  des  Austro-Allemands  : 

La  Vraie  cause  de  la  guerre  européenne.  L'unique 
sécurité  de  la  paix,  par  R.  Vesnitch.  Paris,  Édition  de  la 
Revue  hleue  {Revue  politique  et  littéraire),  19 16.  In-8.  — 
o  fr.  50. 

L'auteur  s'exprime  en  termes  généraux,  et  avec  quelque  réserve  : 
le  but  de  l'Allemagne  est  la  germanisation  des  Slaves;  «  la  sécurité 
de  la  paix  »  exige  que  soit  affranchie  du  joug  de  la  Prusse  toute 
nation  non  germanique. 

Les  Serbes  ne  réclament  pas  seulement  la  reconstitu- 
tion de  leur  pays  dans  les  limites  auxquelles  il  était  réduit 
avant  la  guerre,  ils  demandent  la  formation  d'un  grand 
Etat  englobant  tous  les  Slaves  du  Sud,  c'est-à-dire  —  les 
Bulgares  n'étant  point  considérés  comme  Slaves  —  les 
Serbes  eux-mêmes,  les  Croates  et  les  Slovènes,  Ces  trois 
peuples  forment  une  même  nation  :  la  Yougoslavie.  C'est 
ce  que  tendent  à  établir  un  grand  nombre  de  brochures 
françaises  :  —  nous  avons  vu,  en  effet  (p.  415),  que  la  pro- 
pagande serbe  s'exerce  en  France  avec  une  particulière 
insistance.  Il  existe  une  collection,  la  Bibliothèque  Yougo- 
slave, qui  réunit  en  une  série  d'opuscules  à  bas  prix 
(o  fr.  50)  diverses  études  sur  l'histoire  et  la  civilisation 
des  Slaves  du  Sud.  Le  premier  fascicule  présente  un  in- 
térêt particulier  : 
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Le  Programme  yougoslave.  Paris,  Editioti  du  Foyer  y 
1916.  In-ié,  32  p.,  carte.  —  o  fr.  50. 

(Bibliothèque  Yougoslave,  n"  i.) 

Cette  brochure  contient  «  le  mémoire  que  le  comité  Yougoslave  a 
présenté  au  Ministère  des  Affaires  étrangères  de  l'Angleterre,  de  la 
France  et  de  la  Russie,  suivi  d'un  manifeste  adressé  par  le  même 
comité  à  la  nation  britannique  et  au  parlement  ». 

—  Les  autres  fascicules  de  la  même  collection  ont  pour  titres  :  (2) 
Le  Pays  et  le  peuple  yougoslaves  ;  (3)  Histoire  yougoslave;  (^4)  Les  Lettres, 
les  sciences  et  les  arts  yougoslaves  ;  (5)  L  Idée  de  l'unité  yougoslave. 

Comparer  : 

L'Unité  yougo-slave.  Manifeste  de  la  jeunesse  serbe, 
croate  et  slovène  réunie  (par  Pero  Sleptchevitch,  Lyu- 
bomir  Leontitch  et  Vladislav  Fabiantchitch),  avec  une 
préface  de  M.  le  Professeur  T.  G.  Masaryk.  Paris,  Ploii- 
Nourrit,  191 5.  In-i6,  58  p.  —  i  fr. 

Les  Yougoslaves.  Leur  passé,  leur  avenir,  par  H.  Hin- 
Kovic.  Paris,  Alcan,  1916.  In-ié,  28  p. 

(Conférences  de  l'Ecole  d'anthropologie.  —  Extrait  de  la  Revue 
anthropologique  àç.  juin  1916.) 

La  Question  bosniaque,  par  L.  Gargas.  Paris,  M.  Giard 
et  E.  Brière.  191 5.  Gr.  in-8.  —  i  fr. 

Problèmes  yougo-slaves,  par  S.  Novakovitch.  Revue 
de  Paris  du  1^  septembre  191 5. 

Depuis  la  fin  de  191 5,  un  bulletin  spécial  est  publié  en 
français  par  le  «  Comité  yougoslave  »  : 

Bulletin  yougoslave,  publié  par  le  Comité  yougoslave 
de  Londres  (195,  Qiieen's  Gâte,  S.  W.)  sous  la  direction 
de  MM.  Milan  Marjanovic  et  Srgjan  Truciô.  Paris, 
2),  rue  Boissoiniade,  191 5.  In-folio. 

Le  Bulletin  paraît  une  ou  deux  fois  par  mois  sur  4  ou  2  pages. 
Il  est  distribué  gratuitement. 

Plusieurs  écrivains  français  encouragent  les  Slaves  du 
Sud  dans  leurs  revendications  et  leurs  projets  :  au  premier 
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rang,  M.  E.  Denis,  dont  norias  avons  déjà  analysé  l-e  livre 
capital,  La  Grande  Serbie  (p.  415).  Les  ouvrages  suivants 
sont  de  même  inspiration  : 

La  Yougoslavie.  La  France  et  les  Serbes,  par  Pierre  de 
Lanux.  Préface  de  Paul  Adam.  Paris,  Payot,  19 16.  ln-ié> 
264  p.  —  3  fr.  50. 

Sommairt.  —  Les  crises  de  1908  à  1916.  L'esprit  du  Serine  com- 
battant. La  Yougoslavie  et  l'évolution  de  l'idée  nationale.  L'unité 
sud-slave  et  la  paix.  La  valeur  de  l'alliance  serbe. 

Œuvre  d'un  écrivain  distingué,  qui  a  visité  à  plusieurs  reprise 'i 
les  régions  dont  il  parle,  ce  livre  réunit  les  renseignements,  les 
descriptions  et  les  récits  les  plus  propres  à  faire  connaître  et  aimer 
Serbes  et  Yougoslaves.  C'est  d'abord  un  exposé  historique  du  rôle 
politique  et  militaire  joué  par  la  Serbie  durant  les  huit  dernières 
années,  puis  viennent  des  souvenirs  personnels  sur  la  campagne  de 
1912,  L'auteur  expose  ensuite,  en  leur  chercloant  un  fondement 
dans  le  passé  lointain,  les  revendications  nationales  des  peuples 
yougoslaves.  Il  termine  par  un  éloge  de  la  Serbie,  de  son  amitié 
pour  nous,  du  concours  par  elle  apporté  à  la  cause  des  Alliés. 

Les  Yougoslaves  au  point  de  vue  ethnique.  Leur  union 
nationale,  par  le  D'' A.  Chervin.  Paris,  Sscrétariat  de  V As- 
sociation française  pour  Y  avancement  dés  sciences^  1916.  In-8 . 

La  preuve  sensible  de  l'unité  yougoslave  est  trouvée 
dans  la  commune  littérature  populaire  des  Serbes  et  des 
Croates,  On  a  entrepris  d'en  faire  connaître  au  public 
français  les  productions  très  remarquables  : 

Chants  de  guerre  de  la  SerT)ie,  par  Léo  d'ORFER. 
Études,  traductions,  commentaires.  Préface  de  M.  Ves- 
NiTCH.  Paris,  Payot,  191 5.  In- 16.  — 3  fr.  50. 

—  Sur  les  chants  populaires  dont  ce  vohtmc  présente  l'anthologie, 
il  a  paru  différentes  études  dans  les  principales  revues  :  le  Corres- 
pondant (10  décembre  1914  :  Le  Cenieuaire  de  la  littérature  serbe,  par 
F.  Pascal);  la  Nouvelle  revue  (15  juin  1915  :  L'Ame  serbe  et  les  an- 
ciennes poésifs  nationales^  par  Louis  Martin);  la  Revue  de  Paris  (15 
juillet  1915)  a  publié  les  traductions  en  vers  (par  A.  Chaboseau)  de 
quelques  Légendes  épiques  des  Sei-bes.  Voir  enfin  : 
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L'Unité  serbo-croate  et  le  principe  des  nationalités. 
L'œuvre   de  Vouk    Stepanovitch    Karadjitch,   par  Philéas 

Lebesgue,  Merctnede  France  du  i*""  février  1916. 

Cet  article  est  consacré  au  grand  philologue  qui,  par  ses  travaux 
sur  la  langue  et  la  littérature  populaire  serbo-croate,  a  permis  k  la 
race  serbe  de  re-découvrir  son  unité  essentielle. 

A  l'Est,  les  revendications  des  Serbes  sont  en  conflit 
avec  celles  des  Bulgares  et  aussi  des  Roumains.  Une  bro- 
chure particulière  défend  les  visées  des  Serbes  sur  le 
banat  de  Temesvar  contre  les  prétentions  de  leurs  rivaux  : 

Le  Banat.  La  thèse  serbe,  par  Grégoire  Yaktchitch. 
Paris,  Édition  spéciale  de  la  Revue  hebdomadaire,  191 5. 
In-i6,  32  p.  —  ofr.  50. 

—  Nous  avons  énuméré  au  chapitre  La  Guerre  dans  les  Balkans 
(p.  437)  divers  exposés  des  convoitises  bulgares  sur  la  Macédoine  : 
l'ouvrage  de  Balcanicus,  cité  au  même  chapitre  (p.  456),  tend  à 
prouver  dans  sa  deuxième  partie,  l'inanité  de  ces  convoitises,  qui 
ne  sauraient  plus  entrer  en  ligne  de  compte  pour  le  traité  de  paix. 


Le  Problème  italo-slave. 

Les  Serbes,  se  fondant  sur  la  prédominance  numérique 
des  Slaves  dans  les  provinces  illyriennes,  réclament  ces 
régions,  en  y  comprenant  la  ville  de  Trieste,  pour  le 
futur  Etat  serbo-croate.  Au  nom  de  l'histoire  et  au  nom 
tic  la  civilisation  latine,  comme  aussi  pour  le  maintien  de 
la  tranquillité  et  de  la  paix  dans  l'Adriatique,  les  Italiens 
s'opposent  à  ces  désirs  : 

La  Question  de  l'Adriatique,  par  Italicus  Senator. 
Roma,  tip.  di  G.  Berlcro,  1916.  ln-8,  56  p.  —  ofr.  50. 

Après  avoir  développé,  de  façon  très  persuasive,  tous  les  argu- 
ments que  l'Italie  peut  faire  valoir  contre  les  Slaves  en  faveur  des 
provinces  illyriennes,  l'auteur  prouve  que  l'intérêt  européen  exige 
de  façon  absolue  la  prédominance  italienne  dans  l'Adriatique. 
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Mais,  les  circonstances  créant  en  France  un  courant  de 
très  vive  sympathie  pour  les  Yougoslaves,  on  accueille 
avec  faveur  leurs  publications  de  propagande,  où  le  pro- 
blème est  résolu  suivant  leurs  préférences  : 

Le  Problème  italo-slave,  par  J.  T.  Paris,  Plon-Nourrit, 
1915.  In-ié,  72  p. 

(Editions  du  «  Foyer  ».) 

Sommaire.  —  La  Dalmatie  sous  la  domination  vénitienne.  La 
colonisation  de  la  Dalmatie  vénitienne.  L'Etat  contre  la  population. 

La  Dalmatie,  la  Serbie  et  l'Italie,  par  S.A.  le  prince 
Alexis  de  Serbie.  Revue  ^Ancienne  Revue  des  revues)  du 
15  mai-i"  juin  1915. 

Le  Problème  italo-slave,  par  P.  de  Sokolovitch. 
Revue  hebdomadaire  du  9  octobre  191 5. 

(Avec  carte  montrant  les  aspirations  rivales  de  l'Italie  et  de  la 
Serbie  sur  les  côtes  de  l'Adriatique.) 

—  La  propagande  serbe  assure  également  l'impression,  en 
France  et  en  langue  française,  de  «  mémoires  confidentiels  »  sur  le 
problème  italo-slave,  adressés  aux  personnalités  marquantes. 

Comparer  : 

La  Question  de  Trieste.  Essai  sur  le  problème  yougo- 
slave, par  Illyricus.  Genève,  Renaud,  191 5.  In-8. 

Cette  brochure  tend   à  prouver  que  l'Italie  devra  accorder  une 

pleine  autonomie  à  Trieste  et  à  tout  le  littoral  de  l'Adriatique,  en 

raison  du  graud  nombre  de  Slaves,  très  cultivés,  dont  ces  régions 

sont  peuplées. 

Plusieurs  écrivains  français  appuient  de  leur  autorité 

les  arguments  des  Serbes  : 

La  Guerre  européenne  et  la  question  de  l'Adriatique, 

par  Charles  Vellay.  Paris,  Chapelol,   191 5.  In-8,  128  p. 
—  I  fr. 

L'auteur  déclare  ne  vouloir  donner  qu'un  exposé  objectif  et  précis 
de  la  question  de  l'Adriatique.  Mais  on  s'accorde  à  reconnaître  dans 
son  livre  une  partialité  très  nette  en  faveur  des  Slaves,  et  les  Ita- 
iens  l'ont  fait  observer  avec  quelque  amertume.  (Comparer,  du 
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même  autenr,  dans  la  Bibliotbèqiu  universelle  d'octobre  1915  :  Une 
nouvelle  phase  de  la  question  de  F  Adriatique.) 

—  En  dehors  des  ouvrages  précédemment  cités  de  MM.  E.  Denis, 
P.  de  Lanux,  etc.,  voyez  plusJoin  le  livre  de  M.  L.  Léger,  La  Lùfui^ 
dation  de  V Autriche-Hougrie, 


L'Albanie. 

Une  brochure  isolée  présente  l'intérêt  des  Albanais  comme  en 
accord  avec  celui  des  Alliés;  elle  afErme  que  l'Allemagne  favorise 
exclusivement  la  Bulgarie  aux  dépens  de  la  nation  albanaise. 

L'Allemagne  et  l'Albanie.  Lettre  ouverte  à  M.  le  Professeor- 

Docteur  Hans  Delbriick,  par  Faïk   Konitza.  Lausantte,  Impr.  Vau' 
doise,  1915.  In-i6,  15  p. 

—  Nous  avons  mentionné  dans  une  division  antérieure  (p.  423) 
les  revues  U Indépendance  albanaise  et  L'Albanie. 


La  Bulgarie.  La  Grèce.  La  Roumanie. 

Les  revendications  nationales  de  la  Bulgarie,  de  la  Grèce  et  de  la 
Roumanie  ont  fait  l'objet  de  diverses  publications  :  par  leur  date  et 
par  leur  caractère,  celles-ci  se  rattachent  aux  efforts  de  propagande 
faits  pour  gagner  à  notre  cause  ces  différents  pays.  Elles  ont  été  ana. 
lysées  au  cours  du  chapitre  La  Guerre  dans  les  Ballians  (p.  437,440 
et  442). 


La  Turquie.  La  question  de  Constantinople. 

Depuis  l'entrée  en  guerre  de  la  Turquie,  on  considère, 
en  France,  comme  certaine  la  «  liquidation  »  de  l'Empire 
ottoman.  Certains  sujets  turcs,  amis  de  notre  pays,  vou- 
draient éviter  celte  éventualité,  et  ils  proposent  une  solu- 
tion qui,  sans  léser  les  intérêts  de  leur  patrie,  sauvegar- 
derait le  principe  des  nationalités  : 

La  Fédération  ottomane,  par  le  D"^  Réfîk  New  ad.  In- 
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troduction  dé  Jean  Finot.  Paris,    Fauteur,   102,  rue  dis' 
Fauhourg-du-Tempîe,  191 5.  In-8,  84  p.  —  i  fr.  50. 

Reprenant  les  idées  développées  dans  la  brochure  qu'il  écrivit  ert 
collaboration  avec  M.  Albert  Fua  (voyez  p.  425),  l'auteur  adjure  les- 
puissances  de  l'Entente  de  ne  pas  conclure  de  paix  avec  le  Comité- 
Union  et  Progrès.  Il  préconise  en  outre,  une  fois  la  guerre  terminée,, 
l'organisation  «  d'Etats  autonomes  fédéral isés  des  races  de  l'Empire 
ottoman  »  *. 

—  Il  est  fait  une  place  importante  à  la  liquidation  éventuelle  de- 
la  Turquie  dans  les  ouvrages  généraux  publiés  pendant  la  guerre 
sur  «  la  question  d'Orient  »  (notamment  dans  ceux  de  MM.  J^ 
Aulneau,  Max  Hoschiller,  Paul-Louis;  voir  p.  410  à  413).  Il  en  est 
de  même  pour  les  ouvrages  généraux  sur  les  conditions  de  la  paix, 
lesquels  s'attachent  particulièrement  à  la  question  des  détroits. 

L'opinion  qui  prévaut,  en  ce  qui  concerne  les  Détroits^ 
est  celle  de  la  neutralisation  :  Constantinople  sera  ville 
internationale.  Mais  certains  auteurs  :  M.  A.  Richter 
(voir  p.  663),  Mgr  Charmetant  (voir  p.  685)  offrent  à 
la  Belgique  la  capitale  byzantine.  D'autres  l'attribuent 
aux  Russes,  en  toute  propriété  : 

La  Reprise  de  Constantinople  et  l'alliance  franco-russe,. 

par  Edouard   Driault.  Paris,  AJcan,   1915.   In-8,  48  p^ 
—  o  fr.  60. 

Cette  étude  est  extraite  de  la  Revue  des  études  napoléoniennes  :  elle- 
parut  dans  la  livraison  de  mai-juin  1915,  au  moment  où  les  opé- 
rations des  Dardanelles  faisaient  naitre  les  plus  grands  espoirs. 

D'autres  proposent  la  ville  aux  Grecs,  sous  certaines- 
conditions  : 

La  Question  de  Constantinople,  par  Philéas  Lebesgue. 

Mercure  de  France  du  16  mai  1916. 


I.  On  a  cherché  —  principalement  avant  l'entrée  en  guerre  de  la  Bul- 
garie —  dans  «  le  principe  confédératif  »  appliqué  aux  États  balkaniques- 
une  solution  générale  de  la  question  d'Orient.  Voir,  p.  414,  l'enquête  de- 
là Revue  hebdomadaire  sur  L'Union  balkanique. 
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Constantinople  appartient  à  l'Hellénisme,  mais  le  déborde  :  elle 
est  la  ville  des  compromis  nécessaires;  en  cette  ville  devraient  pou- 
voir siéger  les  représentants  de  la  Ligue  balkanique,  reconstituée 
sous  la  présidence  du  patriarche  œcuménique. 

Par  ailleurs,  les  Roumains  rappellent  qu'ils  ont  dans 
«  la  question  des  Détroits  »  des  intérêts  primordiaux  : 

La  Question  du  Bosphore  et  des  Dardanelles,  par  N. 

Dascovici.  Genève,  Georg,  191 5.  In-8.  —  7  fr. 

Nous  n'avons  pu  consulter  personnellement  cet  ouvrage  et  véri- 
fier la  date  de  sa  publication. 

La  Roumanie  et  la  question  des  Détroits,  par  Nemo. 

Grand  revue  de  juillet  191 5. 

—  On  trouvera  le  point  de  vue  bulgare  exprimé  dans  l'article  : 
La  Question  des  détroits,  publié  dans  la  Revue  politique  internat ionaU 
de  mai-juin  191 5,  et  qui  reproduit  une  étude,  antérieure  à  la  guerre, 
de  P.  H.  Mischef,  ministre  de  Bulgarie  à  Londres. 


La  Turquie  d'Asie.  La  Syrie. 

Un  partage  de  la  Turquie  d'Asie  étant  préparé  déjà  par 
les  invasions  russe  et  anglaise,  les  écrivains  français 
compétents  dans  les  choses  d'Orient  s'efforcent  de  faire 
connaître  nos  droits  et  nos  intérêts  concernant  certaines 
parties  de  l'Empire  turc.  Nos  droits  proviennent  d'an- 
ciennes conquêtes  et  d'anciens  privilèges,  ainsi  que  du 
rôle  civilisateur  rempli  par  nos  religieux  : 

La  France  en  Orient,  par  Gaston  Deschamps.  Revue 
hebdomadaire  du  i^""  avril  1916. 

Conférence,  prononcée  .n  la  Société  des  GDnférences,  le  17  mars 
1916,  dans  la  série,  t' Effort  français. 

—  Un  article  de  M.  K.  Flandin,  La  France  du  Ln^anl,  paru  dans 
la  Revue  hebdomadaire,  est  reproduit  dans  le  volume  La  Force  brutaU 
et  la  force  morale  (cité  p.  46), 

La  Syrie,  grâce  à  l'action  de  nos  religieux,  est  devenue 
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française  par  la  culture  ;  et,  suivant  une  opinion  très 
répandue,  cette  région  doit  revenir  à  la  France,  soit 
comme  possession  pure  et  simple,  soit  avec  une  large 
autonomie.  Le  clergé  catholique,  les  revues  à  tendances 
catholiques  sont  généralement  parmi  les  propagateurs 
assidus  de  ces  revendications  : 

La  Syrie  et  la  guerre,  par  Henri  Richard.  Paris  y  Cha- 
pelet, 1916.  In-8,  —  2  fr.  50. 

France  et  Syrie  (Conférence),  par  le  D""  H.  de  Brun. 
Allocution  de  M.  Georges  Leygues.  Paris,  Plon-Nourrit, 
1915.  In-ié,  48  p.  —  ofr.  25. 

(Édition  du  «  Foyer  ».) 

Constantinople,  Syrie,  Palestine.  Lettre  ouverte  à  nos 
hommes  d'Etat,  par  Mgr  Charmetant.  Paris,  aux  bureaux 
des  Œuvres  d'Orient,  20,  rue  du  Regard,  191 5.  In-8,  47  p. 

L'auteur  est  le  Directeur  général  de  l'Œuvre  des  écoles  d'Orient. 

La  Syrie  à  la  France,  par  le  P.  Paul  Du  don.  Paris, 
Lethielleux,  19 16.  In-ié.  —  o  fr.  50 
Articles. 

La  Question  de  la  Syrie,  par  un  Français  du  Levant. 
Correspondant  ^u  25  avril  191 5. 

La  Syrie,  par  C.  Vincent.  Revue  hebdomadaire  du 
15  mai  1915. 

Nos  droits  en  Syrie  et  en  Palestine,  par  E.  Flandin. 
Revue  hebdomadaire  du  5  juin  191 5. 

La  Syrie  et  la  France.  Correspondant  du  25  juin  1916. 

—  Voir  encore  dans  la  Revue  des  deux  mondes  du  i"  janvier  1915  : 
Les  Maronites,  par  R.  Ristelhueber  ;  dans  la  Rexue  bleue  du  3  juillet 
191 5,  Alexandrette  port  syrien,  par  A.  Duboscq,  et  dans  la  Nature  du 
8  janvier  19 16,  Alexandrette  et  le  chemin  de  fer  de  Bagdad,  par  E.-A. 
Martel. 

Plusieurs  personnages  d'origine  syrienne  partagent  la 
manière  de  voir  française  : 
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La  Syrie  de  demain  (France  et  Syrie.  Syrie  proprement 
«dite.  Religion    et   races),   par  Nadra    Moutran.   Paris, 

Plon-Nourrit,  1916,  In-8,  viii-463  p.,  avec  cartes.  —  6  fr. 

Cet  important  ouvrage,  méthodiquement  rédigé,  s'attache  à  réfu- 
ter par  le  raisonnement  et  par  des  faits  précis  toutes  les  objections 
que  l'on  peut  opposer  au  projet  de  la  «  Syrie  française  ». 

La  Question  du  Liban.  Communication  faite  à  la  So- 
ciété de  sociologie,  par  le  D-"  G.  Bassim.  Paris,  Giard  et 
Brièî'e,  191 5.  Gr.  in-8.  —  i  fr. 

Extrait  du  n°  6-j  (191 5)  de  la  Revue  internationale  de  sociologie,  où 
l'on  trouvera  également  les  opinions  de  MM.  Nadra  Montran,  Th. 
Joran,  E.  Flandin,  K.  T.  Khaïrallah. 

La  Syrie  française,  par  le  comte  Cressaty  (de  Damas). 
Paris,  Floury,  191 5.  In-8.  —  o  fr.  éo. 

(Extrait  de  la  Revue  politique  et  parlementaire  du  lO  juin  191 J.) 

Comparer  : 

La  Question  du  Lihan  (Conférence),  par  K.  T.  Khaï- 
kallah.  Allocution  de  M.   Denys  Cochin.  Paris,  Plon- 
Nourrit,  1915.  In-ié,  80  p. —  I  fr. 
(Édition  du  «  Foyer  ».) 

Articles. 

La  Vraie  Syrie  française,  par  M. -Y.  Bitar.  Mercure  de 
France  du  lé  janvier  19 16. 

France  et  Syrie,  par  le  comte  Cressaty.  Revue  hebdo- 
madaire à\i  l'j  juin  1916. 

Une  fois  admises  les  revendications  françaises,  un  pro- 
blème délicat  se  présente  du  fait  de  la  Palestine.  Diverses 
rsolutions  sont  proposées.  Certains  écrivains  catholiques 
—  parmi  lesquels  Mgr  Charmetant  (voir  p.  685)  —  con- 
sent au  Pape  les  Lieux  Saints;  d'autres  les  concèdent  à 
.4a  France,  sous  certaines  conditions  : 

La  France   et  la  question   des   Lieux  Saints,  par  le 

comte  Cressaty.    Paris,   Floury,    1916.    In-8,   14  p.  — 
o  fr.  éo. 
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(Extrait  de  la  Rei'tie  politiqrte  ei  parlementaire  du  10  septembre 
1915.) 

«  La  France  s'engagera  à  respecter,  à  protéger,  à  défendre  le  statu 
quo  religieux  dans  les  Lieux  Saints  ;  moyennant  quoi  elle  sera 
substituée  purement  et  simplement  à  la  Turquie  dans  tous  ses 
droits  de  propriété  comme  aussi  dsns  toutes  ses  servitudes.  » 

Et  la  Palestine?...  parle  P.  Lagrange.  Correspondant 
du  25  mai  191 5. 

—  Pour  les  revendicatioHS  des  Juifs  sur  la  Palestine,  voir  plus 
loin,  p.  708. 


L'Arménie.  La  Mésopotamie. 

La  Russie  tsariste  considère  l'Arménie  comme  sienne,  et  les  An- 
glais s'efforcent  d'étendre  jusqu'à  la  Mésopotamie  leur  empîie 
indien.  Ces  ambitions,  n'intéressant  pas  directement  la  politique 
française,  ne  font  point  l'objet  d'études  particulières.  Il  y  est  fait 
allusion  dans  les  diverses  publications  sur  les  massacres  arméniens 
€t  SUT  la  campagne  orientale  anglaise  analysées  au  cltapitre  des 
Balkans  et  de  VOrient  '.  On  consultera  en  particulier,  pour  ce  qui  est 
du  premier  problème,  l'article  de  M.  G.  Lecarpentier  :  La  Nouvelle 
question  d'Arménie.  (Voir  p.  450.)- 


C.  EUROPE   ORIENTALE, 
La  Pologne. 

La  déclaration  de  guerre,  en  effaçant  les  frontières 
politiques  de  l'Europe,  rend  toute  son  ampleur  au  pro- 

I.  P.  427  et  431.  Nous  avons  aussi  compris  dans  ce  chapitre  les  pu- 
blications concernant  l'Egypte.  — Certains  Egyptiens  mènent  en  Suisse 
une  campagne  anglophobe,  encouragée  par  la  propagande  allemamie  : 
ils  invoquent,  eux  aussi,  contre  la  mainmise  des  Anglais  sur  leur  pays, 
le  principe  des  nationalités.  Nous  négligeons  leurs  productions.  Il  a  été 
publié  sur  les  Tribunaux  mixtes  d'Egypte,  par  M.  Enrique  Garcia  de  Her- 
leros,.  an  livre  technique  (Paris,  Rousseau,  1915.  In-8,  xiv-340  p.,6fr.) 
«  appelé  à  rendre  d'utiles  services  lors  des  négociations  de  la  paix  »>■. 
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blême  polonais.  Il  ne  s'agit  plus  d'une  question  de  police 
pour  chacun  des  trois  gouvernements  dominateurs,  mais 
d'un  problème  international  d'importance  décisive,  à  la 
solution  duquel  chaque  État  européen  est  intéressé.  Tel 
est  le  point  de  vue  qu'adoptent  les  Polonais  dès  les  tout 
premiers  jours  :  ils  envisagent  comme  une  possibilité  pro- 
chaine ce  qui,  la  veille,  était  un  rêve  :  la  reconstitution  de 
leur  patrie.  Leurs  espoirs  sont  encouragés  par  les  pro- 
messes des  deux  groupes  de  puissances  :  de  là  une  propa- 
gande très  intense  de  leur  part,  en  faveur  de  la  réunion 
en  un  État  des  trois  parties  de  la  Pologne.  En  France  par- 
ticulièrement, assurés  d'un  accueil  sympathique,  les 
Comités  et  les  Agences  polonaises  s'adressent  à  l'opinion 
par  de  très  nombreuses  publications,  manifestations  et 
conférences.  Mais  leur  proj)agande  n'est  pas  entièrement 
libre  :  le  manifeste  du  Grand  Duc  Nicolas  et  les  déclara- 
tions de  l'ancien  gouvernement  russe  ne  promettent 
qu'une  Pologne  autonome  sous  la  souveraineté  du  tsar. 
Or  certains  Polonais  seulement  semblent  se  rallier  à  cette 
solution  :  le  plus  grand  nombre  tiennent  à  exprimer  le 
vœu  national  d'une  entière  indépendance  ;  et  la  censure 
française,  considérant  la  question  comme  (t  une  affaire 
intérieure  russe  »  n'autorise  pas  l'expression  d'un  désir 
contraire  à  la  volonté  du  gouvernement  allié.  C'est 
donc  dans  les  pays  neutres  —  en  Suisse  surtout  —  que 
s'impriment  en  langue  française  les  publications  des  parti- 
sans déclarés  de  l'indépendance.  L'entrée  en  France  de 
ces  publications  est  interdite,  jusqu'au  moment  oii  la 
révolution  russe  change  l'aspect  de  la  question. 

REVUES  ET  COLLECTIOSS. 

Plusieurs  revues  de  langue  française  sont  fondées  au 
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cours  de  la  guerre  par  divers  publicistes  polonais.  La  sui- 
vante paraît  en  France  et  adopte  le  point  de  vue  officiel 
français  : 

La  Revue  de  Pologne  (Directeur  :  Antoni  Potocki.) 
Paris,  12,  rue  de  V  Université,  191 5.  Gr.  in-8.  Le  fasc.  bi- 
mensuel de  32-48  p.  — ofr.  50. 

Cet  revue  paraît  depuis  le  i"  mars  1915,  mais  assez  irrégulière- 
ment. Elle  a  publié  plusieurs  volumes,  que  nous  mentionnons  par 
ailleurs  ». 

—  La  revue  Polonia,  fondée  au  mois  de  janvier  1914,  a  poursuivi 
pendant  les  hostilités  sa  publication  hebdomadaire.  Elle  adopte 
également  le  point  de  vue  officiel  français.  Le  Bulletin  polonais  au 
contraire  montre  peu  de  sympathie  pour  les  russophiles. 

Une  seconde  revue,  fondée  à  Lausanne,  plus  libre  dans 
ses  revendications,  n'a  eu  qu'une  existence  éphémère  : 

L'Aigle  blanc,  revue  des  questions  polonaises.  Lau- 
sanne, Édition  de  «  La  Pologne  et  la  guerre  »,  i^,  avenue  de 
la  Harpe,  1916.  Gr.  in-8. 

Le  rédacteur  en  chef  de  cette  revue  était  M.  Jan  Kucharzewski . 
Elle  a  paru  en  mai  et  juin  1916,  en  janvier  1917,  puis  a  cessé  de 
paraître. 

—  M.  Kucharzewski  avait  antérieurement  dirigé  une  collection  à 
tendances  identiques,  La  Pologne  et  la  guerre  (Lausanne,  Hôtel  Mé- 
tropole. Format  in-8).  Elle  comprend  une  douzaine  de  volumes  pu- 
bliés soit  en  franç.iis,  soit  en  polonais.  Nous  citons  par  la  suite  les 
volumes  français  *. 

—  Depuis  le  début  de  191 5  paraît  à  Lausanne  (Humanitas,  r\it 
des  Terreaux,  10)  un  bulletin  rédigé  en  français  et  en  polonais  : 
Tryhuna  polska.  Son  objet  est  de  réclamer  l'entière  indépendance  de 
la  Pologne. 

1.  En  mai  1916  a  commencé  la  publication  du  Journal  du  sou  polonais, 
organe  d'une  œuvre  de  solidarité  enfantine. 

2.  Une  collection  formée  de  quelques  fascicules  grand  in-8,  rédigés  en 
polonais  ou  en  français,  a  été  publiée  à  Paris  en  191 5  sous  le  titre  : 
Renaissance  de  la  Pologne.  Les  fascicules  français  sont  mentionnés  par 
nous  séparément. 

J.  Vie.  44 
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—  Il  a  paru  pendant  quelques  mois,  en  Suisse,  sous  le  titre 
Uiuagi  (Observations)  une  revue  rédigée  en  polonais  par  le  grand 
historien  Simon  Askenazy.  Quelques  extraits,  traduits  du  polonais 
en  français,  ont  été  publiés  en  fascicules  in-8  (chez  Atar,  à  Genève)  : 
Comptes  rendus,  janvier  1916  (Il  s'agit  de  comptes  rendus  critiques 
d'ouvrages  anglais  et  français  sur  la  guerre,  jugés  du  point  de  vue 
polonais)  ;  les  Nouveaux  partages,  janvier  1916  ;  La  Pologne  et  VEu- 
rope,  avril  1916.  L'auteur  fait  preuve  de  sentiments  anti-russes  assez 
prononcés  et,  solidairement,  de  quelque  austrophilie.  Mais  ses  ar- 
ticles sont  remarquables  par  un  sens  critique  très  aigu. 

OUVRAGES  ET  BROCHURES. 

Pour  intéresser  le  public  français  à  leur  cause,  les  Co- 
mités polonais  ont  assuré  la  publication  ou  la  diffusion 
d'ouvrages  et  brochures  relatifs  à  la  géographie,  à  l'his- 
toire et  à  la  civilisation  de  leur  pairie.  Nous  donnons  de 
ces  productions  une  liste  méthodique. 
Études  géographiques  et  économiques. 

La  Pologne,    par  G.  Bienaimé.  Paris,  Agenu  polonaise 
de  presse.,  i<)i^.  Gr.  in-8,  22  p.  —  i  fr. 

(Extrait  de  La  Géographie.') 

Conférence  faite  à  la  séance  de  la  Société  de  Géographie  du  22 
janvier  191 5  :  étude  politique,  économique  et  sociale  sur  «  les  trois 
Polognes  ». 

La  Pologne  économique,  par  Georges  Bienaimé.  Piiris. 
Agence  polonaise  de  presse.,  1915-  In-8,  39  p. 

(Extrait  du  Bulletin  de  la  Société  de  géographie  commerciale  de 
Paris.) 

La  Pologne,  le  sol  et  l'État,  par  J.  Saryusz.  Lausanne, 
Imprimeries  réunies,  191 6.  ln-8,  50  p.  —  i  fr. 

(Extrait  de  la  Bibliothèque  universelle  et  revue  suisse,  octobre  et  no- 
vembre 191 5.) 

Histoire. 

Résnmé  de  l'histoire  de  Pologne,  par  Venceslas  Gasz- 

TOWTT.  Paris,  Revue  «  Polonia  »,  191 6.  In-ié,  56  p.  —  i  fr. 

(Écrit   en    i88o  pour  le  Dictionnaire  pédagogique  publié  par  F. 

Buisson.) 
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Histoire  de  la  Pologne,  de  ses  origines  à  1900,  par 
Henri  Grappin.  Paris,  Édition  de  la  a  Revue  de  Pologne  a  y 
1916.  In-i6,  188  p.,  avec  carte.  —  2  fr.  50. 

Petite  histoire  de  la  Pologne,  par  Rosa  EkrFOUR.  Paris,, 
an  Comité  français  pour  la  Pologne  Michelet-Mickiewic\^ 
184^  Boulevard  Saint-Germain,  19 15.  In-i6y  25  p.,  avec 
carte-  —  ofr.  25. 

Résumé  populaire. 

La  Pologne  depuis  le  congrès  de  Vienne  (1815-1915), 
par  Stanislas  Kozicki.  Paiis,  Agence  polonaise  de  presse,. 
191e.  In-i6,  95  p.  —  I  fr. 

La  Pologne  «  aristocrate  »,  par  Henri  Grappin.  Paris,. 
Agence  polonaise  de  presse,  191 5.   In-ié,  31  p.  —  ofr.  50.. 

(Extrait  de  la  revue  Poloitia.) 

L'auteur  s'élève  contre  le  préjugé  qui  fait  de  l'ancien  État  polo- 
nais un  État  «  aristocrate  ». 

Vie  intellectuelle  et  artistique. 
La  Vie  intellectuelle  de  la  Pologne  après  les  partages. 

Conférence  donnée  par  Jean  Styka,  à  Lyon,  le  3  février 
19 16.  Lyon,  impr.  de  A.  Rey^  1916.  In-i6,  24  p.  — 
o  fr.  50. 

L'auteur  insiste  sur  l'unité  intellectuellfi  de  la  Pologne  et  sur  les 
liens  moraux  qui  rattachent  cette  nation  à  la  France. 

L'Instruction  publique  en  Pologne  après  les  partages, 

par  Louis  Janowski.  Lausanne,  impr.  de  A.  Borgeaudy 
1916.  Gr.  in-S,  paginé  26  à  114,  pL  —  i  fr.  50. 

(Extrait  de  VAigle  blanc.  Collection  :  La  Pologne  et  la  guerre,  X}.> 

L'Instruction  publique  en  Pologne  pendant  la  guerre^ 

parTabbé  J.  Gralewski.  Lausanne,  impr.  de  A.  Borgeaudy 
1916.  Gr.  in-8,  8  p.  — ofr.  20. 

(Extrait  de  VAigle  blanc.   Collection  :   La  Pologne  et  la  guerre, 
XII.) 

L'Architecture  polonaise,  par  Gaston  Lefol  et  Ladislas 
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de  Strzembosz.  Paris,  Ch.  Massin,  //,  rue  des  Ecoles,  191 5. 
Gr.  in-8,  56  p.,  fig.  —  5  fr. 

(Extrait  du  journal  L'Architecture  des  28  novembre,  12  et  26  dé- 
cembre 1914.) 

Monographies. 

Varsovie,  par  Antoni  Potocki,  M^i^  Alma-Tadema, 
Marius-Ary  Leblond,  etc.  Paris,  Édition  de  la  «  Revue  de 
Pologne  »,  191 5.  In-8,  47  p.  —  2  fr. 

(Revue  de  Pologne,  n"'  10,  11  et  12.) 

Le  Prince  Joseph  Poniatowski,  maréchal  de  France 
(1763-1813).  Discours  prononcé  à  la  fête  du  centenaire  à 
Cracovie,  par  Simon  Askenazy.  Traduit  par  Henri  Grap- 
pin. Paris,  Agence  polonaise  de  presse,  191 5.  In-4,  30  p., 
pi.  —  I  fr. 


Des  manifestations,  dont  quelques  brochures  gardent 
le  souvenir,  sont  organisées  en  France,  en  l'honneur  de 
la  Pologne  ;  on  y  affirme  la  nécessité  d'une  reconstitution 
définitive  : 

La  Renaissance  de  la  Pologne,  par  Frédéric  Masson. 
Revue  hebdomadaire  au  13  février  191 5. 

Conférence  prononcée  le  ^  février  191s,  à  la  Société  des  confé- 
rences, dans  la  série  :  L'Espérance  française. 

La  Reconstitution  de  la  Pologne,  par  Fortunat 
Strowski.  Allocution  de  M.  G.  Lacour-Gayet.  Paris, 
Plon-Nourrit,  191 5.  In-i6,  36  p.  —  o  fr.  25. 

(Édition  du  «  Foyer  » .) 

Conférence  prononcée  le  24  avril  1915,  dans  la  série:  Les  Peuples 

opprimés. 

La  Pologne  et  les  Polonais.  Conférence  de  Jean  Topass, 
faite  le  ii  avril  191 5  à  l'école  Edgar-Quinet,  avec 
l'avant-propos  de  Jean  Richepin.  Paris  inipr.  de  N.  L. 
Daniig,  191 5.  In-8,  32  p.  — o  fr.  60. 
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La  Pologne.  Son  martyre,  ses  espérances.  Discours 
prononcé  en  l'église  Saint-Thomas  d'Aquin,  à  Paris,  le 
21  novembre  191 5,  par  l'abbé  H.  Faivre.  Paris,  Bonne 
Presse,  1916.  In-i6,  16  p. 

Cette  brochure  fut  suspendue  par  la  censure  le  4  mars  1916. 

Les  Français  eux-mêmes  publient  à  la  gloire  de  la  na- 
tion opprimée  plusieurs  ouvrages  documentaires,  artis- 
tiques ou  poétiques  : 

Vive  la  Pologne!  par  Louis  VALLOT-DuvAn.  Paris, 
Publications  des  États  alliés,  1916.  In-8.  —  i  fr.  50. 

«  Monographie  complète  comprenant  :  un  aperçu  de  géographie 
politique  et  physique  ;  des  renseignements  variés  ;  un  abrégé  ency- 
clopédique :  langue,  littérature,  beaux-arts,  musique  et  sciences; 
un  raccourci  historique  absolument  impartial,  » 

La  Pologne  immortelle.  Paris,  Numéro  spécial  de  V  a  Art 
et  les  Artistes  »,  19 16.  Gr.  in-8,  80  p.,  avec  fig.  et 
planches.  —  4  fr. 

A  la  Pologne.  Poème  en  vers,  par  Lucien  Rocquigny. 
Préface  de  Stanislas  Karwicki.  Kieff,  S.  Karwicki,  19 16. 
In-ié,  80  p.  —  3  fr.  50. 

Dans  un  ordre  d'idées  semblables,  on  publie  ou  on 
réédite  certaines  pages  jadis  écrites  par  des  écrivains  fran- 
çais estimés,  en  faveur  de  la  Pologne  libre  : 

Les  Frontières  de  la  Pologne,  par  le  Marquis  de 
NoAiLLES.  Paris,  191 5.  In-i6,  80  p.  —  i  fr.  50. 

Réimpression  des  parties  qui  offrent  un  intérêt  actuel  dans  le  livre 
La  Pologne  et  ses  frontières  paru  en  1863. 

La  Résurrection  de  la  Pologne.  Souvenirs  inédits,  par 
Henri  Lasserre.  Parts,  Lethielleiix,  1915.  In-i6.  — o  fr.  50 

Divers  opuscules  écrits  pendant  la  guerre  par  des  Fran- 
çais font  connaître  au  public  les  conditions  présentes  du 
problème  polonais  ;   mais   les   exigences    diplomatiques 
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•obligent  les  auteurs  à  des  réticences  et  à  des  compromis 
-dans  leurs  exposés  et  leurs  prévisions  : 

Les  Éléments  de  la  question  polonaise,  par  Georges 
BiENAiMÉ.  Paris^  Agence  polonaise  de  presse,  191e.  In-ié, 
40  p. 

D'après  la  conférence  faite  à  la  séance  de  la  Société  de  géographie 
du  12  janvier  1915. 

La  Pologne  et  l'équilibre  européen,  par  J.  H.  Rettix- 
<;er.  Paris,  H.  Floury,  1916.  In-8,  viii-85  P-  —  i  ff-  50- 

L'auteur  soutient  la  cause  de  la  Pologne  non  seulement  par  des 
arguments  historiques,  mais  aussi  «  par  des  considérations  actuelles 
puisées  dans  son  évolution  économique  moderne,  dans  cette  science 
positive  par  excellence,  la  statistique  ». 

La  Pologne,  par  Gabriel  Séailles.  Paris,  au  siège  de  la 
Ligue,  I,  rue  Jacob,  191 6.  In-ié,  32  p.  —  o  fr,  40, 

(Ligue  française  pour  la  défense  des  droits  de  l'homm*  et  du 
citoyen.) 

L'auteur  montre  l'obligation  morale  et  la  nécessité  pratique  de  la 
reconstitution  de  la  Pologne.  (Les  passages  où  il  réclamait  une  en- 
tière indépendance  ont  été  supprimés.) 

Articles. 

La  Question  polonaise,  par  J.  Duhem.  Rei'ue  de  Paris 
<\u  15  août  191 5. 

La  Réalité  polonaise.  La  Valeur  politique  de  la  Po- 
logne, par  G.  Jeax-Aubry  et  J.  H.  Rkttinger.  Grande 
revue  de  février  1 9 1 6 . 

Soit  en  des  recueils  choisis,  soit  par  le  moyen  d'en- 
quêtes spéciales,  on  réunit  des  opinions  de  sources  très 
<iiverses,  dont  l'ensemble  montre  la  France  et  les  pays 
latins  unanimement  favorables  à  la  cause  polonaise  : 

La  Proclamation  du  généralissime  russe  et  l'opinion 
française.  Paris,  Agence  polonaise  de  Presse,  191 5.  In-8. 
^7  p.  —  I  fr. 
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Ce  recueil  réunit  les  principaux  des  articles  par  lesquels  la  presse 
quotidienne  française  commenta  la  proclamation  du  Grand  Duc 
Nicolas. 

—  Une  enquête  menée  parmi  Télite  française  relativement  à  la 
question  polonaise  était  en  cours  au  i"""  août  1916  dans  la  revue  Pc- 
lonia.  (Elle  a  été  depuis  réunie  en  un  volume.) 

La  Question  polonaise  et  l'opinion  italienne.  Paris,  Levé, 
1915.  In-8,  32  p.  —  I  fr. 

(Renaissance  de  la  Pologne,  III.) 

Recueil  des  opinions  de  personnages  italiens  éminents. 

L'Italie  pour  la  reconstitution  de  la  Pologne.  Enquête 
organisée  par  la  revue  «  l'Eloquenza  ».  Rome,  Bibliothèque 
de  la  revue  «  VEloquenia  ».  191 5.  In-8,  xL-157  p.,  avec 
carte.  —  2  fr. 

Ce  volume  reproduit  un  référendum  organisé  en  Italie  au  com- 
mencement de  la  guerre  générale,  ainsi  que  des  extraits  de  la  presse 
italienne.  Il  donne  les  textes  dans  leur  langue,  mais  la  préface  est 
rédigée  en  français. 

Comparer  : 

Raison  d'Etat  de  Tltalie   et  la   cause  polonaise,   par 

Ladislas  Studnicki.  Lausainie,  Vaîiey-Biiniicr,  191 5.  In-8, 

—  I  fr. 

Raison  d  Etat  de  la  Roumanie  et  la  cause  polonaise, 

par  Ladislas  Studnicki.   Lausanne,  Vaney-Burnier,  191 5. 
In-8,  iv-30  p.  —  I  fr. 

Par  des  publications  particulières  ou  par  des  articles  de 
revues,  les  Polonais  font  connaître  en  France  —  avec  la 
retenue  que  les  circonstances  leur  imposent  à  eux  aussi 

—  leur  opinion  propre  sur  les  solutions  que  demande  le 
problème  national  : 


Pour  une  paix  durable.  Paris,  Levé,   1914.   Gr.   in-8, 
32  p.  —  I  fr. 

(Renaissance  de  la  Pologne,  I.) 

La  Question  polonaise  et  les  Slaves  de  l'Europe  cen- 
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traie,  par  Joseph  Lipkowski.  Edition  franco-anglaise. 
Préface  de  Gabriel  Séailles.  Paris,  Revue  «  Polonia  », 
191 5.  In-8,  161  p.,  avec  cartes.  —  3  fr.  50. 

Étude  sur  la  question  polonaise  au  point  de  vue  ethnographique 
et  géographique.  Une  annexe  réunit  les  articles  de  presse  publiés  en 
France  depuis  la  proclamation  du  généralissime  russe. 

La  Question  polonaise,  par  un  Polonais  de  Posnanie. 
Paris,  Payot,  191 5.  In-8,  61  p.  —  i  fr. 

Cette  brochure,  datée  du  29  septembre  191 5,  est  dirigée  contre  le 
soi-disant  «  Comité  national  suprême  »  de  Pologne,  formé  de 
quelques  personnages  austrophiles,  dont  les  agissements,  après  la 
retraite  russe  surtout,  ont  été  funestes  à  la  cause  polonaise.  Seule,  la 
Russie  peut  assurer  à  la  Pologne  la  réalisation  de  ses  espérances. 

—  Notons  d'autre  part  qu'un  tract  reproduit  l'Appel  du  parti 
socialiste  polonais  (section  de  Paris)  à  la  Conférence  socialiste  de 
Londres  du  14  février  191 5. 

Articles. 

Une  voix  de  Pologne.  La  guerre  et  les  Polonais,  par 

S.  Mey.  Correspondant  du  10  décembre  19 14. 

La  Guerre  et  le  problème  polonais,  par  T.  Grostern- 
GviAZDOWSKi.  Revue  des  sciences  politiques  du  15  juin  191 5. 

Les  Réformes  russes,  par  le  comte  M.  Le  Piège  alle- 
mand, par  A.  PoTOCKi.  Reinie  {Ancienne  Revue  des  revues} 
du  15  août-ier  septembre  191 5. 

La  Pologne  et  la  guerre,  par  W.  Lutoslawski.  Revue 
hebdomadaire  au  11  mars  1916. 

En  Suisse,  les  Polonais  réclament  l'indépendance  en- 
tière, et  rappellent  la  longue  oppression  des  gouverne- 
ments autocratiques  par  laquelle  leurs  désirs  sont  justifiés  : 

La  Pologne  et  la  guerre,  par  [Jan]  K[ucharzewski]. 
Lausanne,  Payot,  191 5.  In-8,  52  p.  —  o  fr.  40. 

(Collection  La  Pologne  et  la  guerre,  I.) 

Daté  de  janvier  1915.  —  Histoire  de  la  Pologne,  conçue  comme 
un  plaidoyer  contre  les  trois  gouvernements  oppresseurs  et  contre 
l'égoïsme  des  puissances  européennes. 
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Réflexions  sur  le  problème  polonais,  par  J.  Kuchar- 
ZEWSKi.  Lausanne,  Payol,  191 5.  In-8,  91  p.  —  i  fr. 

(Collection  La  Pologne  et  la  guerre,  III.) 

Daté  de  mai  1915.  —  L'auteur  prouve  que  la  Pologne  ayant 
résisté  à  un  siècle  et  demi  de  servitude,  aux  exactions  et  aux  rigueurs 
méthodiques  de  ses  maîtres,  aucune  force  n'est  capable  de  la  faire 
périr  désormais,  La  nation  polonaise  sera  grande,  forte  et  digne  de 
son  passé. 

Grand  problème  international^  par  Michel  Lempicki. 
Lausanne,  1916.  fn-i6,  108  p. 

(Publié  par  l'Agence  polonaise  de  presse  à  Rapperswill.)Le  «  grand 
problème  international  »  en  question  est  la  reconstitution  d'une 
Pologne  indépendante. 

La  Pologne  d'hier  et  de  demain,  par  le  comte  Charles 
PoTULiCKi.  Revue  politique  internationale  de  novembre- 
décembre  191 5. 

Par  ailleurs,  les  Polonais  ou  leurs  partisans  discutent  les 
revendications  rivales  des  nationalités  voisines  et  les 
difficultés  que  pourra  faire  naître  la  délimitation  géogra- 
phique de  la  Pologne  : 

Plaidoyer  pour  la  Pologne  et  pour  ses  confins  de 
l'Ouest,  par  Gustave  Olechowski.  Copenhague,  impr.  de 
E.H.  Petersens,  1916.  In-ié,  71  p. 

L'auteur  ne  s'occupe  que  «  des  confins  occidentaux  de  la  Pologne 
et  de  ceux  du  Nord  touchant  l'Allemagne  ».  Il  rappelle  l'importance 
capitale  de  la  question  (un  débouché  sur  la  mer  est  indispensable  à 
la  Pologne),  l'intransigeance  des  empires  germaniques,  les  droits 
incontestables  de  sa  patrie.  —  Certains  arguments  invoqués  en 
faveur  d'une  restauration  intégrale  ont  fait  interdire  pendant  plu- 
sieurs mois  l'entrée  du  livre  en  France. 

La  Question  de  Silésie,  par  Henri  Grappin.  Paris, 
Agence  polonaise  de  presse,  19 16.  In-ié,  38  p.  — o  fr.  75. 

(Extrait  de  la  revue  Polonia.) 

L'auteur  estime  que  la  Silésie  doit  retourner  à  la  Pologne  dans 
sa  plus  grande  partie  :  bien  que  cette  province  soit  depuis  ijî$  déta- 
chée politiquement  de  la  patrie,  la  nationalité  polonaise  y  a  repris 
vigoureusement  racine  au  cours  du  xix'  siècle. 


^9^  LES    CONDITIONS    DE    LA    PAIX 

—  Comparer,  dans  la  Rmue  hebdomadaire  du  5  décembre  19 14, 

Les  Revendications  des  Slaves  contre  T Allemagne,  par  Louis  Léger. 

Le  Prochain  congrès  de  la  paix  et  la  question  polo- 
naise. Polonais,  Ruthènes  et  Lithuaniens,  par  Joseph  de 
LiPKowsKi.  Paris^  Revue  «  Polom'a  »,  191 5.  In-8,  164  p. 
—  2  fr. 

Dans  cet  ouvrage  qui  fait  suite  à  La  Question  polonaise,  l'auteur 
étudie  les  problèmes  qui  se  poseront,  au  moment  du  traité  de  paix, 
du  fait  des  nationalités  ruthène  et  lithuanienne. 

Les  Théories  néo-lithuaniennes  et  la  vérité  historique, 

par  Louis  Janowski.  Lausanne,  Impr.  de  la  Société  suisse 
de  publicité,  1916.  In-8,  12  p.  —  ofr.  25. 
(Collection  La  Pologne  et  la  guerre,  V.) 

Réponse  à  un  article  paru  dans  la  Galette  de  Lausanne  du  23  sep- 
tembre 191 5,  signé  :  Dr  Markus,  et  qui  présente  sous  un  faux  jour 
les  rapports  de  la  Pologne  et  de  la  Lithuanie. 

—  Notons  ici  que  la  censure  française  a  autorisé  la  diffusion  d'un 
bulletin  Pro  Litiiania  (Paris,  41,  boulevard  des  BatignoUes,  et  Lau- 
sanne) consacré  aux  revendications  lithuaniennes.  Les  Annales  des 
Nationalités  font  une  grande  place  à  la  Lithuanie. 

Enfin,  certains  écrivains  polonais,  tout  en  rappelant 
les  criminelles  exactions  de  la  bureaucratie  russe,  laissent 
néanmoins  prévoir  des  relations  d'amitié  entre  la  nation 
russe  et  la  Pologne  indépendante  : 

La  Politique  russe  en  Pologne,  par  Erasme  Pu  rz.  Lau- 
sanne, Impr.  réunies,  191 5.  In-8,  viii-59  P- 

Cette  brochure,  «  imprimée  comme  manuscrit»,  donne  le  résumé 
d'un  livre  publié  en  1909  en  polonais  et  en  russe.  L'auteur  proteste 
contre  les  efforts  de  russification  de  la  bureaucratie  tsaristc. 

Polonais  et  Russes,  par  H.  J.  Sienkiewicz.  Lausanne, 
Impr.  de  la  Société  suisse  de  publicité,  191 5.  In-8,  40  p.  — 
«  fr.  40. 

(Collection  La  Pologne  et  la  guerre,  IV.) 

L'auteur  —  qui  est  le  fils  du  grand  écrivain  —  étudie  les  «  rap- 
ports, au  point  de  vue  historique  et  intcllectjel,  de  la  nationalité 
polonaise  avec  la  nationalité  russe  dans  leur  état  présent  ».  Il  con- 
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dut  que  la  haine  qui  divise  les  deux  peuples  n'est  pas  irrémédiable  : 
l'indépendance  polonaise  la  ferait  cesser. 


La  Finlande.  L'Ukraine. 

En  dehors  de  la  question  polonaise,  les  déclarations 
qui  consacrent  «  le  droit  des  nationalités  »  posent,  dans 
le  vaste  Empire  russe,  plusieurs  problèmes  politiques. 
Mais  ceux-ci,  exploités  par  nos  ennemis,  ne  sont  effleu- 
rés en  France  que  très  discrètement  pendant  les  premières 
années  de  la  guerre.  Il  ne  paraît  qu'une  simple  brochure 
sur  la  question  finlandaise  : 

La  Question  finlandaise,  par  Yvonne  Pouvreau.  Paris, 
M.  Giard  et  E.  Brière,  1916.  Gr.  in-8.  —  i  fr.  50. 

(Communication  faite  à  la  Société  de  Sociologie  de  Paris,  dans  la 
séance  du  12  mai  191$.) 

La  «  question  ukranienne  »  est  au  premier  rang  de 
celles  que  nos  ennemis  —  les  Autrichiens  surtout  — 
mettaient  à  profit  en  Suisse  '  dans  les  milieux  russes.  Ils 
avaient  encouragé  la  fondation  de  revues  et  journaux, 
paraissant  en  langue  française,  qui  réclamaient  l'indépen- 
dance de  toute  la  Russie  du  Sud  :  la  Revue  Ukranienne, 
organe  de  la  Ligue  pour  la  libération  de  l'Ukraine  (men- 
suelle, éditée  par  Arthur  SeeUb  ;  Lausanne,  17,  chemin 
■de  Mornex.  In-8,  2  fr.  50  le  fasc.  de  68  p.,  à  partir  de 
juillet  191 5);  VUkraine,  journal  hebdomadaire  (Lau- 
sanne, Impr.  réunies).  Comparer  : 

Le  Problème  de  TUkraine.  Son  évolution  historique, 
par  Michel  Hruschewsky.  Revue  politique  internationale  de 
novembre-décembre  19 14. 

I.  Pour  la  question  lithuanienne,  voyez  p.  697-698. 
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—  Diverses  brochures  ont  également  paru,  que  nous  laissons  de 
côté  :  elles  sont  dirigées  à  la  fois  contre  l'oppression  russe  et  contre 
les  revendications  polonaises. 

La  question  était  en  France  l'une  des  plus  ignorées  qui 
fussent.  Nous  n'avons  à  citer  qu'un  court  article  : 

L'Autriche,   l'Ukraine  et  la  Russie,  par  Louis  Léger. 
Revue  hebdomadaire  du  21  novembre  19 14. 


D.  EUROPE  CENTRALE. 

Nous  avons  achevé,  dans  les  pages  qui  précèdent, 
l'étude  des  aspirations  nationales  que  forment  contre  les 
usurpations  des  Empires  centraux  les  divers  pays  alliés. 
D'autres  groupes  ethniques  qu'oppriment  l'Allemagne  et 
l' Autriche-Hongrie  —  Slesvicois  et  Tchèques  —  ne  sont 
point  unis  aux  Alliés  par  des  liens  nationaux,  mais  ils  n'en 
sont  pas  moins  les  partisans  de  ceux  qui  luttent  pour  les 
droits  des  petits  peuples. 


Le  Slesvig. 

La  situation  du  Slesvig  a  la  plus  grande  analogie  avec 
celle  de  l'Alsace-Lorraine.  Aussi  témoigne-t-on  en  France 
d'une  sympathie  très  vive  pour  les  revendications  des 
Danois  sur  la  province  annexée  : 

Le  Danemark,  la   France    et    la  question  du  Slesvig 

(Conférence),    par  F.  de  Jessen.  Allocution  de  Gaston 

Deschamps.  Paris,  Ploii-Nourrit,  191 5.  In-ié,  62  p. 
(Édition  du  Foyer.) 

Danois  du  Sleswig  et  de  Copenhague.  Comment  l'on 
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souffre  et  l'on  résiste  au  Sleswig,   par  M. -A.  Leblond. 
Revue  hebdomadaire  du  28  août  191 5. 

Une  Alsace  danoise  :  le  Slesvig  du  Nord,  par  L.  Des 

Brandes.  Etudes  du  20  janvier  1916. 

Le  Danemark  est  tenu,  par  le  fait  de  sa  position  géo- 
graphique, à  une  grande  circonspection  dans  l'expression 
de  ses  sympathies.  Néanmoins,  des  associations  danoises 
s'attachent  à  faire  connaître,  par  des  documents  publiés 
en  langue  française,  les  souffrances  du  Slesvig  : 

Le  Slesvig  du  Nord,  1906-1914.  Copenhague,  Associa- 
tions slesvicoises  réunies  du  Danemark,   191 5.  In-8,   166  p. 

Recueil  de  mémoires  sur  la  situation  politique  et  administrative 
du  Slesvig,  sa  vie  intellectuelle  et  sociale,  ses  luttes  contre  le  gou- 
vernement germanique. 


Les  Tchéco-Slovaques. 

Les  Tchèques  habitant  l'étranger  se  donnent  à  tâche 
d'exprimer  les  véritables  sentiments  de  leurs  compatriotes. 
Ils  réclament  la  constitution  d'un  Etat  qui,  englobant  la 
Bohême,  la  Moravie,  la  Slovaquie  et  même  la  Silésie, 
posséderait  au  point  de  vue  géographique  et  ethnique 
une  individualité  définie  et  aurait  droit  à  l'indépendance. 
Pour  réaliser  ce  projet,  l'Autriche-Hongrie  doit  être  dé- 
truite : 

Détruisez  T Autriche-Hongrie.  Le  martyre  des  Tchéco- 
slovaques à  travers  l'histoire,  par  Edvard  Benes.  Paris, 
Delagrave.  1916.  In-i6,  71  p.  —  i  fr. 

L'auteur  donne  le  résumé  de  l'histoire  des  Tchéco-Slovaques  qui, 
pendant  plusieurs  siècles,  ont  mené  une  lutte  continuelle  contre 
les  Allemands  et  contre  les  Magyars  :  lutte  militaire  au  temps  de 
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l'Indépendance,  et  depuis,  lutte  politique.  La  résistance  s'est  pour- 
suivie pendant  la  guerre  par  les  mutineries  des  régiments  tchèques, 
dont  certains  ont  passé  à  l'ennemi.  Les  puissances  de  l'Entente 
doivent  détruire  l'AutTiche-Hongrie,  proclamer  la  déchéance  des 
Habsbourg  et  libérer  les  Tchcco-Slovaques. 

La  Mort  de  l'Autriche,  par  Charles  de  Levetzow. 
(Notes  condensées  et  présentées  par  M.  Henry.)  Revue 
(Ancienne  Revue  des  revues)  du  ie'--i5  décembre  1915. 

L'hauteur  est  un  Tchèque  francophile. 

—  Nous  avons  mentionné  p.  1 58  l'opuscule-  de  E.  Belsky  :  Les  So- 
cialistes tchèco-slovaqties  et  h  démembrement  de  V Autriche-Hongrie.  Cet 
opuscule  reproduit  le  «  Mémorandum  de  la  branche  tchèque  du 
parti  socialiste  en  Amérique  adressé  à  l'Internationale  ».  Ce  docu- 
ment —  qui  réclame  l'indépendance  des  pays  tchèques  —  avait  été 
publié  déjà  aux  États-Unis  en  cinq  langues,  notamment  en  français 
(Qiicago,  Spravedlnost,  1915.  In-8,  8  p.). 

La  Revue  hebdomadaire  encourage  de  façon  particulière 
les  aspirations  tchèques  ;  parmi  les  articles  qu'elle  a  pu- 
bliés, mentionnons  : 

Nos  amis  les  Tchèques,  par  G.  Bonnier.  Revue  lyehdo- 
inadairc  du  31  octobre   1914. 

Les  Tchèques  contre  l'Autriche,  par  P.  de  Quirielle.. 
Revue  hebdomadaire  du  25  décembre  191 5. 

M.  Ernest  Denis  donne  aux  revendications  tchèques 
l'appui  de  sa  haute  autorité  historique.  Il  a  pendant  deux 
ans  ^  dirigé  un  périodique  qui  leur  était  spécialement 
consacré  : 

La  Nation  tchèque.  Revue  bimensuelle.  Directeur  : 
Ernest  Denis.  Paris^  iS^  rue  Bonaparte^  1915-  In-4-  — 
G  fr.  35  la  livraison  de  16  p. 

La  revue  paraît  depuis  le  i"  mai  191  S-  Elle  a  publié  de  nom- 
breux articles  de  MM.  E.  Denis,  E.  Belsky,  T.  G.  Masaryk,  E.  Benes, 
J.  et  R.  Pichon,  etc.  EHe  donne  d'importants  comptes  rendos  des 
ouvrages  relatifs  à  l'Autriche-Hongrie  et  aux  Slaves. 

—  Antérieurement  avaient   paru   deux    bulletins   qui  n'eurent 

I.  Jusqu'au  mois  de  mai  191 7. 
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qu'une  existence  éphémère  :  Nia  Zdar  et  U Indépendance  tchèque.  Le 
«  Comité  de  la  colonie  et  des  volontaires  tchèques  »  de  France  pu- 
blie depuis  1916  un  bulletin  spécial  (en  tchèque,  avec  quelques 
articles  en  français). 


La  Destruction  des  Empires  centraux. 

Autriche-Hongrie. 

Les  aspirations  que  nous  avons  successivement  étu- 
diées, et  qui  toutes  se  fondent  sur  le  principe  des  natio- 
nalités, ne  peuvent  se  concilier  avec  l'organisation  poli- 
tique actuelle  de  l'empire  austro-hongrois.  Pendant  les 
deux  premières  années  de  la  guerre,  l'opinion  générale  en 
France  fut  qu'elles  rendaient  nécessaire  la  destruction 
totale  de  la  double  monarchie.  Cette  opinion  —  identique 
à  celle  des  Tchèques  —  a  été  exprimée  par  des  écrivains 
compétents  : 

La  Liquidation  de  l'Autriche-Hongrie,  par  Louis  Léger. 
Paris,  Alcaii,  191 5.  In-8,  87  p.  —  i  fr.  25. 

C'est  ici  un  recueil  de  quelques  conférences  ou  articles  de  l'illustre 
slavophile.  L'auteur  considère  comme  «  des  plus  simples  »  les  pro- 
blènifis  qu'entraîne  la  liquidation  nécessaire  ;  il  donne,  en  un  court 
article  préliminaire,  les  grandes  lignes  de  la  solution  qui  lui  semble 
juste.  Le  reste  du  volume  est  uniquement  consacré  aux  peuples 
slaves  d'Autriche-Hongrie  :  Tchèques,  Slovaques  et  Illyriens.  L'au- 
teur présente  quelques  suggestions  concernant  la  délimitation  et 
l'organisation  des  Etats  que  ces  peuples  formeront. 

L'Autriche  et  la  Hongrie  de  demain.  Les  différentes 
nationalités  d'après  les  langues  parlées,  par  A.  Chervin. 
Paris,  Berger- Levrauît,  191 5.  Gr.  in-8,  viii-119  p.  et 
cartes.  —  3  fr.  50. 

Cet  ouvrage,  formé  d'articles  parus  dans  le  Journal  de  la  Société  de 
statistique  de  Paris  (avril,  mai,  juillet  191 5)  est  une  étude  démogra- 
phique très  précise,  basée  sur  le  dénombrement  officiel  de  la  popu- 
lation austro-hongroise  effectué  en  1910.  L'auteur  se  fonde  sur  cette 
étude  pour  déterminer  les  conditions  d'un  partage  éventuel.  Son 
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idée  la  plus  marquante  est  d'établir,  à  peu  près  sur  l'emplacement 
de  l'ancienne  Pannonie,  un  corridor  de  communication  entre  les 
Slaves  du  Nord  et  les  Slaves  du  Sud  :  la  «  Marche  slave  »  —  qui 
aurait  l'avantage  de  séparer  les  Autrichiens  des  Hongrois. 

L'Intérêt  de  la  France  et  l'intégrité  de  l'Autriche- 
Hongrie,  par  Georges  Vielmont.  Paris,  Beauchesne,  191 5. 
ln-8,  137  p.  —  2  fr.  50. 

Malgré  le  titre,  qui  peut  prêter  à  erreur,  cet  ouvrage  est  consacré 
à  prouver  que  l'intérêt  de  la  France  exige  le  démembrement  de 
l'Autriche-Hongrie,  et  en  particulier  la  reconstitution  d'une  Bohême 
indépendante. 

Allemagne. 

Certains  ouvrages,  pour  la  plupart  écrits  dans  la  fièvre 
des  premiers  mois  de  guerre,  réclament  aussi,  pour  la 
sécurité  future  de  l'Europe,  et  bien  que  le  principe  des 
nationalités  ne  l'exige  point,  la  destruction  entière  de 
l'Empire  allemand  et  sa  dislocation  en  plusieurs  Etats 
séparés  : 

L'Allemagne  à  travers  les  siècles,  sa  destruction  obli- 
gatoire :  ce  qu'il  faut  détruire,  ce  qu'il  faut  reprendre;  par 
Charles  Dupuy.  Bordeaux,  impr.  G.  Delwas,  1914.  In-8, 
61  p. 

L'Allemagne  en  morceaux.  Paix  draconienne,  par  Oné- 
sime  Reclus,  Paris,  Atiitiger,  191 5.  In-ié,  64  p.  — 
G  fr.  éo. 

Les  Tronçons  du  serpent.  Idée  d'une  dislocation  de 
l'Empire  allemand  et  d'une  reconstitution  des  Allemagnes, 
par  Louis  Dimier,  Paris,  Nouvelle  Librairie  nationale,  191 5. 
In-i6,  140  p.  —  3  fr. 

Après  la  guerre.  Quid  de  la  Germanie?  Comment  la 
maintenir  dans  l'impuissance  ?  Que  l'aire  de  son  terri- 
toire?, etc.,  par  Ed.  Lardereau.  Bourges,  impr.  de  V"^ 
T.irdy-Plgelet,    1915.  In-8,  32  p.   — o  fr.  50. 
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Pour  en  finir  avec  l'Allemagne,  par  Maurice  Privât. 
Paris,  Éditions  et  Librairie,  1916.  In-8.  —  2  fr.  50. 

Comparer  : 

Les  Deux  humiliations  :  Berlin,  Versailles,  par  Onésimc 
Reclus.  Paris,  Attiuger,   191 5.  In-ié,  lé  p.  —  o  fr.  20. 

Au  moment  de  la  paix,  nous  devrons  humilier  les  Allemands  par 
deux  triomphes  organisés  à  Berlin  et  à  Versailles. 

Le  Châtiment  de  Guillaume  II,  de  sa  famille,  de  son 
peuple.  Où?  Quand?  Comment?,  par  Henri  Lyonnet. 
Paris,  Éditions  pratiques  et  documentaires,  191 5.  In-8,  64  p. 

-ifr.25. 

—  Pour  les  sanctions  des  atrocités  allemandes,  voir  aussi  p.  523. 

Mais,  dès  les  premiers  mois  également,  en  France  et  en 
Angleterre,  des  voix  autorisées  s'élèvent  pour  réprouver 
ces  opinions,  jugées  contraires  à  nos  principes  et  à  notre 
idéal  : 

Quelques  mots  sur  l'unité  allemande,  par  A.  F.  Herold.. 
Mercure  de  France  du  i'^''  avril  191 5. 

La  Guerre  européenne  détruira-t-elle  le  militarisme 
allemand  ?,  par  Norman  Angell.  Paris,  Librairie  de  F  Art 
indépendant,  1915.  In-ié,  32  p.  —  o  fr.  éo. 

L'auteur  estime  que  la  guerre  actuelle  doit  avoir  pour  objet  la 
destruction  du  militarisme  allemand,  mais  non  le  démembrement 
ou  l'humiliation  de  l'Allemagne. 


E.    LA    QUESTION  COLONIALE.    LA    QUESTION 
JUIVE. 

La  Question  coloniale. 

L'Allemagne  n'ayant  qu'un  domaine  d'outre-mer  restreint,  et  les 
colonies  des  puissances  de  l'Entente  ayant  gardé  une  attitude 
loyale,  les  clauses  coloniales  du  traité  de  paix  n'apparaissent  pas, 

J.  Vie.  45 
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aux  yeux  des  Allies,  comme  d'importance  capitale.  Il  n'en  est  pas 
de  même  aux  yeux  de  nos  ennemis  :  nous  avons  étudié  ailleurs 
(p.  86,  p.  88  et  p.  126)  les  ambitions  coloniales  qui  les  poussèrent  â 
provoquer  un  conflit  :  ces  ambitions  sont  restées,  pendant  la  guêtre, 
tout  aussi  vivaces.  L'ouvrage  de  M.  Hauser  (cité  p.  126),  qui  leur  est 
consacré,  exprime  des  idées  intéressantes  et  précises  sur  les  solu- 
tions que  comporte  «  le  problème  colonial  ».  On  se  reportera  d'autre 
part  aux  ouvrages  généraux  sur  le  traité  de  paix  (p,  661),  à  certaines 
des  publications  qui  étudient  les  campagnes  militaires  dans  les  colo- 
nies (p.  450)  et,  pour  ce  qui  est  des  possessions  portugaises,  à  la 
division  Portugal  (p.  489). 


La  Question  juive. 

Les  Juifs,  malgré  leur  dispersion,  se  considèrent  tou- 
jours comme  un  seul  et  même  peuple  :  peuple  durement 
opprimé,  depuis  des  siècles,  par  certains  gouvernements. 
Cette  guerre  de  libérations  nationales  est  donc,  pour  les 
Juifs  eux  aussi,  l'occasion  de  réclamer  un  sort  meilleur. 
Les  plus  favorisés  d'entre  eux  forment  diverses  associa- 
tions pour  intercéder  en  faveur  des  plus  éprouvés.  En 
France,  il  se  fonde  une  «  Ligue  pour  la  défense  des  Juifs 
opprimés  »  (4,  rue  RoUin),  qui  publie  d'abord,  en  tracts 
séparés,  des  circulaires,  envoyées  à  ses  membres,  puis 
fait  paraître  une  revue  spéciale  :  V Émancipation  juive  (4, 
rue  Armand-Moisant)i. 

C'est  en  Russie  surtout  que  le  sort  des  Juifs  est  pénible  ; 
la  guerre  aggrave  encore  leur  situation,  que  plusieurs  pu- 
blications font  connaître  : 

Les  Juifs  russes  et  la  guerre,  par  M.  Jahrblum,  avec 


I.  L'article  de  M.  Victor  Basch,  Visions  de  ghetto,  publié  dans  le  Mer- 
cure de  France  du  16  mai  1916  et  relatif  aux  Juifs  de  New-York  fait 
connaître  l'action  de  ceux-ci  en  faveur  de  leurs  compatriotes  russes. 
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une  préface  de  V.  Agafonoff.  Paris,  Ligue  pour  la  défense 
des  Juifs  opprimés,  1916.  In- 16,  70  p. 

Rapport  sur  la  question  juive,  par  Vinaver.  Paris, 
Ligue  pour  la  défense  des  Juifs  opprimés,  1916.  In-8.  — 
o  fr.  50. 

Rapport  présenté  par  l'ancien  député  à  la  Douma,  au  nom  du 
Comité  central  du  parti  constitutionnel-démocrate,  à  la  conférence 
des  délégués  du  parti  et  de  son  groupe  parlementaire,  tenue  à  Mos- 
cou  les  19  er  21  juin  1915. 

Discours  prononcés  à  la  Douma  et  au  Conseil  d'Empire 
sur  la  situation  du  peuple  juif  en  Russie,  traduits  par 
Gustave  '^kocb.'ey^.  Lausanne,  Rouge,  1915.  In-i6,  64  p. 

Ces  discours  réprouvent  les  exactions  commises  contre  les  Juifs 
en  Russie  pendant  la  guerre. 

Par  la  faute  de  la  fameuse  «  limite  d'établissement  » 
fixée  sous  l'ancien  régime  russe,  la  question  juive  présente 
en  Pologne  une  particulière  gravité.  Mais  Juifs  et  Polo- 
nais s'accordent  à  affirmer  que  l'indépendance  polonaise 
fera  cesser  les  difficultés  présentes  : 

La  Question  juive  en  Pologne.  Paris,  Agence  polonaise 
de  presse,  191 3.  In-8,  16  p.  —  o  fr.  50. 

La  Question  juive  en  Pologne.  Enquête  précédée  d'une 
Introduction  par  Gabriel  Séailles.  Paris,  Fischbacher, 
1916.  In-8,  67  p.  —  2  fr. 

(Avec  une  lettre  de  M.  Ladislas  Mickiewicz  à  M.  Attilio  Begey  et 
une  étude  de  M"^  Elie  Orzeszko,  La  Question  juive  dans  la  littérature 
polonaise.)  L'enquête  est  menée  auprès  de  personnalités  polonaises 
qui  ne  sont  pas  d'origine  juive. 

La  Question  polono-juive  d'après  un  Juif  polonais,  par 
Bernard  Lauer.  Paris,  Levé,  1916.  Gr.  in-8,  20  p.  — 
o  fr.  50. 

L'auteur  estime  que  si  la  Pologne  obtient  l'indépendance,  la 
question  polono-juive  se  résoudra  tout  naturellement.  (Un  appen- 
dice reproduit  les  déclarations  des  Juifs  de  Galicie  et  de  Pologne.) 
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Malgré  les  avances  des  Allemands,  les  Juifs  mettent 
leur  confiance  dans  notre  pays.  Ils  placent  en  regard  des 
avantages  qu'ils  nous  doivent  les  marchandages  faits  par 
la  Prusse  à  leurs  dépens  : 

Ce  que  les  Israélites  de  la  Suisse  doivent  à  la  France. 

Esquisse  d'histoire  diplomatique,  par  J.  Brisac.  Lausanne, 
Martinet,  191e.  In-8. 

Au  cours  du  xix'  siècle,  le  gouvernement  français  s'est  entremis 
pour  faire  rapporter  les  lois  d'exception  promulguées  contre  les 
Juifs  dans  certains  cantons  suisses. 

Ce  que  les  Juifs  roumains  doivent  à  la  Prusse.  Un  mar- 
ché allemand,  par  Mosco  Marcu.  Paris,  Alcau,  1916. 
In-i6,  38  p.  —  G  fr.  30. 

Il  y  a  quarante  ans,  la  Prusse  a  sacrifié  à  des  intérêts  de  chemins 
de  fer,  en  Roumanie,  la  situation  des  Juifs  roumains,  pour  qui 
l'Europe  avait  exigé  l'égalité  de  droits. 

Les  aspirations  sionistes,  c'est-à-dire  celles  qui  visent 
à  la  fondation  d'un  État  juif  indépendant,  en  Palestine  de 
préférence,  prennent  avec  la  guerre  une  force  nouvelle. 
En  France,  Je  Peuple  juif  {116,  rue  du  Faubourg-Poisson- 
nière), revue  qui  continue  sous  un  nouveau  titre  VÊcho 
sioniste,  et  la  Renaissance  juive  (12,  rue  Lagrange)  pro- 
pagent ces  aspirations.  Divers  opuscules  sont  publiés 
aussi  : 

Aux  Juifs,  par  E.  F.  Braunstein.  Paris,  impr.  de  F. 
Deshayes,  191 5.  In-8,  8  p. 

L'auteur  exhorte  les  Juifs  à  profiter  de  la  guerre  actuelle  pour 
reconstituer  la  nation  juive  «  en  se  fixant  quelque  part,  dans  un 
pays  à  eux  ».  «  Ce  pourrait  être  un  petit  pays  :  il  serait  grand,  puis- 
qu'il nous  appartiendrait.  » 

—  Du  même  auteur  :  Du  Sionisme.  Aperçu  historique.  (Paris, 
impr.  de  Bcresniak  et  fils,  1915.  In-8,  40  p.  x  fr.  25.) 

L'article  suivant  fait  connaître  les  traits  généraux  de  la 
question  juive  pendant  la  guerre  : 
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La  Question  juive    et   la   guerre,  par  André    Spire. 
Mercure  de  France  du  i"  novembre  191 5. 


F.  LES  INDEMNITÉS. 

P.endant  les  deux  premières  années  de  la  guerre,  cette 
opinion  prévaut,  en  France,  qu'il  est  légitime  et  néces- 
saire d'imposer  aux  Empires  centraux,  par  le  traité  de 
paix,  «  des  indemnités  ».  La  discussion  porte  sur  les 
chiffres  :  pour  avoir  un  élément  d'appréciation,  on  calcule 
avec  beaucoup  de  curiosité  quel  peut  être  le  coût  de  la 
guerre.  Ces  calculs,  sujets  à  des  erreurs  considérables, 
ont  été  l'objet  d'une  étude  critique  : 

Des  Évaluations  du  coût  delà  guerre,  parE.  d'EiCHTHAL. 
Paris,  Alcan,  191 5.  In-8,  22  p.  — o  fr.  éo. 

Comme  exemple  des  évaluations  ici  critiquées,  on  peut  citer  : 
Ce  que  la  guerre  aura  coûté  à  la  France  au  1"  octobre 

1915,  par  Emile  Aimond.  La  Science  et  la  vie  an  22  septembre  191  >. 
Comparer  : 
La  Valeur  immobilière  du   territoire  français   envahi 

au   15   novembre    1914,   par  E.  Michel.   Paris,   Berger-Levrault, 
191 5.  Gr.  in-8,  10  p.  —  i  fr. 

(Communication    faite  à  la  Société    de  statistique  de  Paris  le 
16  décembre  1914.) 

On  montre  une  tendance  à  fixer  à  un  total  extrême- 
ment élevé  les  sommes  que  devront  payer  les  Empires 
centraux,  et  l'on  recherche  dans  quelle  mesure  et  par  quels 
moyens  ceux-ci  pourront  acquitter  une  aussi  forte  dette  : 

Les  Austro-Allemands  devront  aux  Alliés  la  somme 
approximative  de  deux  cents  milliards.  Voies  de  con- 
trainte et  moyens  de  libération   propres  à  recouvrer  et 
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acquitter  ce  passif,  par  le  capitaine  R.  de  Mauni.  Paris, 
L.  Fourmei\  191 5.  In-8,  32  p.  —  i  fr.  50. 

Comment  payer  les  frais  de  guerre.  La  fortune  de 
l'Allemagne  et  celle  des  Alliés,  par  Daniel  Bellet.  Paris, 
Librairie  du  Recueil  Sirey,  191 5.  In- 16,  164  p.  —  2fr.  75. 

Etude  sommaire  sur  la  fortune  des  différentes  nations  en  guerre, 
et  en  particulier  sur  celle  de  l'Allemagne,  d'après  les  calculs  des 
économistes. 

Remarque.  Les  clauses  économiques. 

Les  hommes  spéciaux  estiment  qu'une  large  place  devra  être 
faite,  dans  le  traité  de  paix,  aux  questions  économiques,  et  que  le 
traité  lui-même  devra  être  complété  par  des  accords  économiques 
conclus  entre  les  Alliés.  Les  publications  qui  se  rattachent  à  ces 
projets  les  envisagent  dans  leurs  rapports  avec  l'activité  économique 
de  l'après-guerre  et  sont  groupées  dans  le  chapitre  suivant  (p.  730- 
732.  Les  déclarations  de  M.  Balfour  relatives  à  la  liberté  des  mers 
sont  mentionnées  p.  458.) 

III.    LA   PAIX    DES  NEUTRES.  LA  SOCIÉTÉ  DES 
NATIONS. 

Lorsque  les  neutres  envisagent  le  futur  traité,  ils 
montrent  souvent  une  tendance  à  prédire  la  «  partie 
nulle  »  et  un  traité  de  commune  lassitude  '.  On  combat 
en  France  ce  point  de  vue  : 

Comment  se  fera  la  paix  ?  Ce  que  disent  les  neutralistes 
et  ce  qu'on  peut  leur  répondre,  par  le  V^*  Combes  de 
Lestrade.  Correspondant  du  25  mars  1916. 

Impossibilité  de  la  paix  indécise,  par  J.  Sageret.  Rame 
de  Paris  du  i^""  mars  191 6. 

—  Voir  plus  haut,   p.  659,  l'ouvrage  de  M.   André  Chéradame. 
Dans  ses  deux  dernières  livraisons  de  191 5,  la  revue  La  Paix  par 
le  droit  a  publié  une  enquête  sur  Les  Centres  el  la  poix. 

r.  Voyez  par  exemple,  dans  la  Revue  politique  internationale  de  no- 
vembre 191 5  :  Le  Problème  de  la  paix,  par  L.  V.  Birck,  professeur  à 
l'Université  de  Copenhague. 


LA    PAIX    DES    NEUTRES  Jîl 

En  certains  pays  neutres,  et  spécialement  en  Amérique, 
quelques  écrivains  adoptent  franchement  les  buts  de 
guerre  des  Alliés  : 

Quand  cela  finira-t-il  ?  Londres,  Darlîng  et  fils,  191 6. 
In-i6,  17  p. 

Cet  opuscule  développe  le  point  de  vue  d'un  Américain  sur  la 
position  prise  par  les  Alliés  relativement  aux  conditions  delà  paix  :  il 
montre  l'impossibilité  d'une  paix  conclue  selon  les  désirs  des  Alle- 
mands. 

—  Comparer,  dans  la  Revue  du  15  juillet- 1"  août  1915,  Les  États- 
Unis  et  la  paix  future,  par  J.  Finot,  article  paru  précédemment  dans 
divers  périodiques  américains. 

Dans  leurs  publications  relatives  à  la  paix,  c'est  leur 
propre  sort  surtout  que  les  neutres  d'Europe  ont  en  vue  : 
ils  plaident  pour  l'indépendance  et  la  sécurité  future  des 
petites  nations  : 

Les   Petites  nations   et   leur  droit  à  Texistence,  par 

Albert  Trachsel.   Genève,  Jullien,   191 5.  In-ié,  270  p. 
—  3  fr.  50. 

L'auteur  combat  tout  d'abord  les  théories  allemandes  sur  la  force 
et  le  droit,  et  la  conception  pangermaniste  de  la  race  ;  puis  il  réfute 
les  arguments  par  lesquels  les  Allemands  prétendent  prouver  que 
les  petites  nations  ne  méritent  pas  d'exister  et  doivent  être  englo- 
bées, assimilées  par  les  grandes. 

Essai  d'une  proposition  de  paix  :  l'organisme  des  Etats- 
tampons  gardiens  de  la  paix,  par  M.  D.  Horowitz.  La 
Haye,  M.  Nijhoff,  191 5.  In-8,  viii-i2op. —  1  fr.  50. 

Comparer  : 

L'Avenir  des  petits  États  d'après  les  lois  sociologiques, 
par  Gaston  Richard.  Paris,  M.  Giard  et  E.  Brière,  191 5. 
In-8.  —  I  fr. 

—  Voyez  p.  147  l'opuscule  de  M.  H.  Fishcr  :  La  Valeur  des 
petits  États. 

L'Avenir  des  pays  neutres,  par  W.  Martin.  Correspon- 
dant du  10  mars  1916. 
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Une  idée  est  dès  le  début  préconisée  chez  les  neutres, 
pour  assurer  la  paix  à  l'avenir  :  l'idée  d'une  société  des 
nations  et  d'une  justice  sur-nationale  : 

Les  États-Unis  de  la  terre.  Un  programme  praticable 
d'entente  pacifique  universelle  et  stable  entre  les  peuples, 
par  Auguste  Forel.  Lausanne,  E.  Peytrequinj  191 5.  In-i6, 
102  p.  —  o  fr.  60. 

—  Comparer,  à  la  division  Suisse  (p.  557),  de  l'ouvrage 
M.  Georges  Wettstein  :  La  Crise  européenne. 

La  Fin  de  la  guerre.  Traité  de  paix  générale  basé  sur 
une  charte  mondiale  déclarant  les  droits  de  l'humanité  et 
organisant  la  confédération  des  États,  par  Paul  Otlet. 
La  Haye,  M.  Nijhoff,  191 5.  Gr.  in-8,  160  p.  —  3  fr.  50. 

—  Voir  plus  haut,  p.  665,  le  livre  du  même  auteur  :  Les  Pr<*- 
blèmes  internationaux  et  la  guerre.  M.  P.  Otlet  est  le  délégué  pour 
la  Belgique  à  1'  «  Organisation  centrale  pour  une  paix  durable  »  de 
La  Haye. 

Beaucoup  d'autres  organisations  montrent  pendant  la  guerre  une 
grande  activité  de  propagande  pacifiste  —  activité  que  l'Allemagne 
ne  manque  pas  d'encourager.  Signalons  notamment  :  le  Comité  hol- 
landais La  Confédération  des  États  européens,  qui  a  publié  un  ouvrage 
de  Nico  van  Suchtelen  :  La  Seule  chance  de  salut  :  une  confédération 
européenne  ;  —  le  Comité  suisse  pour  l'étude  des  hases  d'une  paix  durabk 
qui  a  répandu  un  Mémoire  sur  les  bases  d'un  traité  de  paix  durable 
(Olten,  W.  Trôsch,  191 5.  In-8,  60  p.)  d'inspiration  germanique. 
En  Amérique,  la  IVorld  Peace  l'oundation  a,  en  1915,  reproduit  en 
une  brochure  les  pages  que  Victor  Hugo  consacrait  en  1849  au 
problème  des  États-Unis  d'Europe. 

Comparer  : 

Vers  la  confédération  européenne,   par  P.  Bonfante. 

Scientia  de  novembre  191 5 . 

—  Voir  (p.  117)  l'Enquête  internationale  de  Scientia  et  en  parti- 
culier la  conclusion  de  M.  E.  Rignano. 

Cette  idée  d'une  société  des  nations,  adoptée  par  les 
socialistes  et  pacifistes  des  pays  alliés,  est  d'abord  jugée 
défavorablement  dans  certains  milieux  français  ;  puis  elle 
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gagne  peu  à  peu  du  terrain,  pour  recevoir  enfin  de  solen- 
nelles consécrations.  Pendant  les  deux  premières  années 
de  guerre,  elle  n'est  développée  en  France  que  sous  une 
forme  peu  précise,  dans  de  rares  ouvrages,  où  elle  reçoit 
des  interprétations  différentes  : 

L'Avenir  du  droit  international,  par  Charles  Dupuis. 
Paris,  Alcan,  19 16.  In-8,  23  p.  —  i  fr. 

(Extrait  de  la  Revue  des  sciences  politiques  du  15  décembre  191  S.) 

Les  Unions  internationales,  par  François  Roussel- Des- 
pierres. Paris,  M.  Giard  et  E.  Brière,  191 5.   In-8,  32  p. 

(Extrait  delà  Revue  internationale  de  sociologie.) 
—  Voir  p.  7?  :  Lldéal  national,  du  même  auteur.  Voir  également 
p.  184  :  Du  droit  de  la  force  à  la  force  du  droit,  par  Edgard  Milhaud. 

Comparer  : 

Le  Pacifisme  instinctif  et  son  importance  dans  la 
guerre  actuelle,  par  le  D""  Casimir  Maciejewski.  Paris, 
Giard  et  Brière,  191 5.  In-ié,  56  p.  —  i  fr. 

L'auteur  conclut  à  une  vie  internationale  «  radicalement  trans- 
formée »  et  reposant  sur  les  principes  de  la  justice. 

Les  Leçons  de  la  guerre  présente  au  point  de  vue  de  la 
science  politique  et  du  droit  des  gens,  par  A.  Pillet. 
Paris,  Edition  du  «  Foyer  »,  Hôtel  du  u  Foyer y^  ,  191 5.  In- 
lé,  32  p.  —  o  fr.  25. 

A  qui  profitera  la  guerre  ?,  par  le  V^^  G.  d'Avenel. 
Revue  des  deux  mondes  du  15  janvier  191 5. 

La  guerre  n'est  point  par  soi  source  de  profits  :  la  victoire  même 
se  solderait  pour  les  Alliés  par  une  perte  immense  si  elle  n'était 
suivie  du  désarmement. 

La  Philosophie  de  la  guerre  de  1914,  par  G.  Bauchal. 
Nouvelle  revue  du  i^r  mai  1916. 

L'auteur  étudie  les  conclusions  pratiques  que  l'on  peut  tirer  de  la 
guerre  actuelle  pour  le  maintien  de  la  paix  à  l'avenir. 


CHAPITRE    TROISIÈME 
L'AVENIR 


Il  est  naturel  que  l'on  pense  beaucoup  à  l'avenir  pen- 
dant la  guerre,  puisque  c'est  en  vue  de  l'avenir,  pour 
assurer  à  ceux  qui  viendront  après  nous  une  vie  libre  et 
pacifique,  que  luttent  les  armées  et  que  souffre  la  nation. 
Il  est  naturel  aussi  qu'au  milieu  des  douleurs  présentes, 
on  souhaite  les  temps  qui  suivront  la  paix  pleins  de  bon- 
heur et  de  prospérité.  Mais  un  traité  de  paix  ne  suffit  pas 
à  créer  le  bonheur  :  et  en  ce  qui  nous  concerne,  nous 
Français,  «  après  avoir  vaincu  l'Allemagne,  il  nous  fau- 
dra nous  vaincre  nous-mêmes  »,  triompher  de  nos  dé- 
fauts d'avant  la  guerre  et  acquérir  les  qualités  que  nous 
négligions.  On  affirme  cette  nécessité  en  des  ouvrages 
nombreux  et  divers  :  on  a  pu  même  juger  ces  productions 
trop  nombreuses,  et  accuser  ces  abondantes  paroles  d'être 
nuisibles  à  l'action,  par  leur  abondance  même  qui  donne 
l'illusion  d'agir.  D'autre  part,  ces  publications  ne  sont 
parfois  que  des  œuvres  de  parti,  où,  sous  couvert  de  pré- 
parer le  bien  de  la  France,  l'auteur  essaie  de  faire  prévaloir 
exclusivement  un  système  personnel  ou  les  théories  d'un 
groupe. 

Remarque. 

Lorsque  l'on  envisage  l'avenir,  on  s'occupe  peu  de  l'étranger  ; 
après  la  guerre,  chaque  nation  reprendra  dans  la  paix  sa  vie  indivi- 
duelle. Dans  les  publications  d'ensemble  relatives  à  tel  ou  tel  État, 
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il  est  parfois  fait  une  place  à  l'avenir  *.  Il  en  est  de  même  dans  les 
ouvrages  relatifs  aux  nations  que  reconstituera  le  traité  de  paix  :  on 
y  recherche  ce  que  pourra  être  la  vie  indépendante  des  peuples  jus- 
qu'ici soumis  au  joug  étranger  ^. 


La  Belgique. 

Les  Wallons  essaient  de  déterminer  les  conditions  d'un 
avenir  prospère  pour  leur  pays  reconstitué  : 

L'Avenir   de    la   Belgique,    par    L.    Dumont-Wilden. 
Revue  bleue  du  26  juin  191 5. 

L'Armée  belge  et  la  neutralité  de  la  Belgique,  par  Ë. 

de  Keyser.  Mercure  de  France  du  i^""  mai  19 16. 

Pour  se  garantir  désormais  contre  l'Allemagne,  la  Belgique  devra 
posséder  une  armée  forte,  et  être  unie  par  des  alliances  aux  puis- 
sances occidentales. 

La  Belgique  industrielle   et  commerciale  de  demain, 

par  Robert   Billiard.    Préface   de    Henri   La  Foxtaine. 
Paris,  Berger-Levraull,  ^91 5-   In-8,  xxiv-27é  p.  —  4  fr. 

Cet  important  ouvrage  documentaire  expose  de  façon  très  com- 
plète, en  tirant  parti  de  l'exemple  qu'a  donné  l'Allemagne,  un  plan 
de  réorganisation  économique  pour  la  Belgique. 

On  affirme  qu'une  féconde  union  entre  la  France  et  la 
Belgique  sera  la  conséquence  de  la  guerre  actuelle  : 

De  l'avenir  de  la  coopération  franco-belge,  par  H.  Joly. 

Correspondant  du  25  octobre  191 5. 


1.  Voir  par  exemple  Lii  Riissif  et  la  guerre  de  M.  G.  Alcxinsky;  An- 
gleterre et  France  de  Sir  Thomas  Barclay,  etc. 

2.  Se  reporter  au  chapitre  précédent.  —  A  signaler  également  un 
article  anonyme  paru  dans  la  Revue  de  Parts  du  i$  janvier  1916  sur  Vis- 
ïam  après  la  guerre  (sur  les  directions  que  devra  suivre  l'cfFort  français  de 
colonisation  en  pays  islamiques). 


L  ALSACE-LORRAINE  717 


L'Alsace-Lorraine. 

Après  le  retour  de  l'Alsace-Lorraine  à  la  France,  le 
problème  se  posera  de  réadapter  à  la  vie  nationale  les 
provinces  récupérées,  sans  porter  atteinte  aux  sentiments 
et  aux  habitudes  des  populations.  Des  écrivains  compé- 
tents ont  fait  connaître  les  solutions  que  ce  problème 
comporte  : 

L'Alsace-Lorraine  française,  par  l'abbé  Wetterlé. 
Paris,  191 5.  In-8,  36  p.  —  o  fr.  éo. 

Cette  brochure  reproduit  une  série  d'articles  parus  dans  le  Petit 
Parisien,  et  dans  lesquels  l'auteur  étudie  les  différents  problèmes 
d'administration,  de  langue,  de  religion,  qui  se  poseront  après  la 
reconquête  de  l'Alsace-Lorraine. 

Une  application  nécessaire  des  théories  régionalistes 
pour  l'organisation  des  pays  reconquis,  par  Ch.  Guyot. 

Nancy,  impr.  de  Berger-Levrault,  1915-  In-8,  21  p. 

Notes  sur  l'instauration  du  régime  français  en  Alsace- 
Lorraine,  par  J.-V.  Schlumberger.  Belfort,  impr.  deJ.-B. 
Schmitt  et  fils,  191 5.  In-8,  18  p.  —  o  fr.  éo. 

Quand  l'Alsace...,  par  un  Alsacien  de  France.  Corres- 
pondant du  25  janvier  1915. 

(Quand l'Alsace  sera  redevenue  française...) 

—  Plusieurs  ouvrages  généraux  sur  la  question  d'Alsace-Lorrainc 
(voir  le  chapitre  précédent),  en  particulier  celui  de  MM.  Lichten- 
berger  (p.  667),  étudient  le  problème. 

D'autre  part,  il  est  à  noter  qu'il  a  été  publié  officiellement  un 
recueil  de  documents  sur  «  l'organisation  politique  et  administrative 
et  la  législation  de  l'Alsace-Lorraine  »  sous  la  domination  alle- 
mande avant  la  déclaration  de  guerre  (Paris,  Impr.  nationale.  In-8). 
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LA  FRANCE. 

Les  problèmes  d'après-guerre  se  posent  en  France 
moins  en  fonction  des  conséquences  territoriales  du  con- 
flit qu'en  fonction  de  ses  conséquences  morales  et  écono- 
miques.. On  affirme  en  général  que,  rénovée  moralement 
par  l'épreuve',  la  nation  tout  entière  entreprendra,  avec 
un  nouveau  courage,  une  tâche  de  reconstitution,  s'efFor- 
çant  de  réparer  les  fautes  commises  avant  la  guerre  et  de 
relever  les  ruines  accumulées  au  cours  des  hostilités. 

Diverses  enquêtes  sont  menées  sur  les  conditions  et 
les  objets  de  cette  tâche  nationale  : 

Vers  une    France   nouvelle.    Enquête   sur   la    France 

d'après  la  guerre,  par  Etienne  Charles.  Renaissance  poli- 
tique, littéraire  et  artistique  du  20  août  191 5,  et  livraisons 
suivantes  jusqu'au  10  juillet  inclus. 

Les  Lendemains  de  la  guerre.  Enquête  menée  dans  la 
Revue  hebdomadaire  du  12  juin  au  17  juillet  191 5. 

Le  commerce,  l'industrie,  le  crédit,  par  A.  Lebon,  12  juin.  —  La 
Situation  de  l'agriculture  française,  par  D.  Zolla,  19  juin.  —  De  la 
condition  des  étrangers  en  France,  par  C.  Dupuis,  26  juin.  —  Loca- 
taires et  propriétaires,  par  P.  Collenot,  j  juillet.  —  Créances  de  la 
France  sur  l'étranger,  par  XXX,  10  juillet.  —  Les  Garanties  néces- 
saires, par  C.  ScHEFER,  ly  juillet. 
Comparer  : 

Les  Lendemains  de  la  guerre.  A  propos  d'une  enquête 

récente,   par  Claude  Laforkt.   Paris.   Socicié  i^èncrale  d'impresùon^ 
1915.  In-4,  20  p. 


I.  Voir  plus  haut  p.  320  l'analyse  des  publications  où  est  célébré  le 
réveil  moral  de  la  France  au  cours  de  la  guerre.  On  peut  comparer 
l'opuscule  :  Comment  nous  reviendront  nos  soldats,  par  G.  Bonnet  (Paris, 
Giard  et  Brière,  191 5.  Gr  in-8,  20  p.  —  i  fr.). 
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Les  Réparations  nécessaires.  Enquête  menée  dans  la 
Revug  hebdomadaire  à  partir  du  17  juin  1916. 

L'Alcoolisme,  par  Ch.  Richet,  i y  juin.  —  La  Dépopulation.  Le 
rôle  de  la  bourgeoisie  française,  par  P.  Bureau,  24  jtiiu. 
L'enquête  s'est  poursuivie  depuis. 

La  Guerre  et  la  vie  de  demain.  Conférences  de  l'Al- 
liance d'hygiène  sociale,  reproduites  (pour  un  certain 
nombre)  dans  la  Revue  bleue. 

(Chaque  conférence  est  précédée  d'une  allocution  du  président.) 
La  Guerre  et  la  vie  de  demain,  par  Léon  Bourgeois  et  Emile  Bou- 
TROUX,  2-9,  i6-2^  janvier  191^.  —  La  Guerre  et  le  rôle  de  la  femme, 
par  M""'  la  marquise  de  Ganay  et  M"*  Jules  Siegfried,  jo  janvier- 
6  février.  —  La  Guerre  et  la  tutelle  des  orphelins,  parM"*Berthe 
Milliard  (discours  de  F.  Dreyfus  et  L.  Bourgeois),  2-]  février - 
6  mars,  ij-20  mars.  —  La  Guerre  et  la  lutte  contre  l'alcoolisme, 
par  P.  Debove  et  J.  Reinach,  7^-20  mars.  —  La  Guerre  et  les  lois 
sociales,  par  A.  Fontaine  et  P.  Strauss,  27  mars-^  avril.  —  La 
Guerre  et  l'enseignement  primaire,  par  F.  Buisson  et  L.  Montjo- 
TiN,  10-17  ovril.  —  La  Guerre  et  l'enseignement  secondaire,  par 
E.  Lavisse  et  G.  Belot,  2y  avril-i"  mai,  Si-$  mai.  —  La  Guerre 
et  les  universités  françaises,  par  L.  Liard  (Cette  conférence  est 
reproduite  dans  la  Revue  de  Paris  du  i"  juin  1916).  —  La  Littéra- 
ture de  demain,  par  H.  Bergson  et  P.  Flat,  5-ij  mai.  —  La  Guerre 
et  l'habitation  de  demain,  par  G.  Risler  et  L.  Bourgeois,  12-19 
juin.  —  La  Rééducation  professionnelle  des  invalides  de  la  guerre, 
par  L.  Bourgeois,  Brieux  et  le  D''Bourrillon,  11-18  décembre.  — 
La  Guerre  et  la  question  du  chômage  et  du  placement,  par  A.  Fon- 
taine et  L.  Bourgeois,  i"-S  janvier  1916.  —  La  Guerre  et  la  ques- 
tion des  salaires,  par  C.  Picquenard  et  J.  Morel,  29  janvier-) 
février.  —  La  Guerre  et  la  réparation  des  dommages,  par  F.  Lar- 
NAUDE  et  Hébrard  de  Villeneuve,  12-19  février.  —  La  Guerre  et 
l'apprentissage,  par  Tènot  et  E.  Cohendy,  11-18  mars.  —  La 
Guerre  et  la  lutte  contre  la  tuberculose,  par  G.  Risler  et  Honnorat, 
29  avril-6  mai  1916. 

La  plupart  de  ces  conférences  ne  sont  pas  uniquement  relatives  à 
l'avenir  :  elles  envisagent  aussi  le  présent.  Plusieurs  d'entre  elles 
ont  été  mentionnées  séparément  au  cours  de  ce  travail. 

La  Plus  grande  France  ;  La  tâche  prochaine,  par  Pro- 
Bus.  Paris,  Colin,  191 6.  In- 16,  vi-243  p.  —  3  fr. 

L'auteur  expose  lui-même  l'objet  et  le  plan  de  son  ouvrage.  Il 
envisage  «  le  But  »  que  doit  poursuivre    la   politique    supérieure 
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de  la  France  »  ;  et  omettant  l'aspect  diplomatique  et  militaire  de 
cette  tâche,  il  cherche  à  en  préciser  les  autres  côtés.  Il  dégage  les 
mesures  à  prendre  au  sujet  des  Ouvriers,  dont  le  nombre  va 
croissant,  des  Paysans,  qui  constituent  le  fond  du  peuple  français, 
des  Chefs  qui  sont  appelés  à  diriger  l'activité  nationale.  Il  montre 
les  dispositions  qui  s'imposent  en  vue  d'apporter  à  la  Question 
religieuse  une  solution  satisfaisante,  sans  laquelle  il  n'y  aura  pas 
de  paix  intérieure  durable  en  France.  Pour  que  l'on  puisse 
atteindre  le  but  envisagé,  et  s'y  maintenir,  «  il  est  nécessaire  de 
forger  un  Instrument  nouveau  :  l'Instrument  parait  devoir  com- 
porter d'abord  VOrganisation  régionale,  qui  rend  plus  facile  V Adap- 
tation des  institutions  publiques,  puis  la  constitution  de  V Adminis- 
tration fiouvelle  et  l'établissement  d'un  Régime  financier  approprié  à 
l'œuvre  des  pouvoirs  publics  ».  Pour  assurer  la  Réalisation,  l'au- 
teur demande  la  création  d'une  association  nationale,  et  fait  appel 
à  toutes  les  énergies. 

Cet  ouvrage  avait  été  ébauché  dans  une  publication  antérieure, 
qui  remonte  au  premier  trimestre  de  191 5,  et  où  il  est  fait  une  place 
aux  problèmes  diplomatiques  : 

La  Plus  grande  France.  Les  clauses  de  la  paix  et  les  fruits  de 
la  victoire,  par  Probus.  Villiers-le-Bel,  impr,  de  Minouflet.  {En  vente, 
7,  rue  Pasquier,  Paris),  1915.  In-8,  24  p. 

Les  Forces  de  la  France  d'hier  et  de  demain,  par  Léon 
PoLiER.  Librairie  dit  Recueil  Sirey,  1915-  In- 16,  196  p.  — 
3fr. 

Six  conférences  prononcées,  en  avril  1915,  à  l'Institut  français  de 
Madrid. 

L'auteur  réagit  contre  l'idée  si  répandue  que  la  France  se  régé- 
nère et  se  transforme  dans  l'épreuve  de  cette  guerre  :  la  décadence 
française  est  une  légende,  propagée  par  nos  ennemis.  La  France 
nouvelle  se  fait  depuis  longtemps  en  silence  :  l'auteur  fait  connaître 
quel  est  «  le  faisceau  de  ses  forces  économiques,  financières,  poli- 
tiques, intellectuelles  et  morales  ;  et  il  essaie  de  discerner  quels 
peuvent  être  les  effets  de  la  guerre  actuelle  et  de  ses  lendemains  sur 
ces  forces  nationales  ». 

La  France  de  demain,  par  Hébrard  de  Villeneuve. 
Paris,  Blond  et  Gay,  191 5.  In- 16,  47  p.  —  o  fr.  60. 

(Pages  actuelles,  n'^i.) 

C'est  ici  un  exposé  sommaire  et  optimiste  des  problèmes  natio- 
naux d'après-guerre.  L'auteur  les  envisage  du  point  de  vue  catho- 
lique, et  fait  une  grande  place  à  la  question  religieuse. 
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La  France  de  demain,  par  Lucien  de  Bonnefon.  Paris, 
Berger -Levrault,  191 5.  In- 12,  24  p.  —  o  fr.  30. 

Après  le  cyclone.  La  Tâche  de  demain,  par  le  Dr  P. 
TissiÉ.  Pau,  Garet  et  Haristoy,  191 5.  In-8,  20  p.  —  i  fr. 

—  Une  brochure  de  M.  G.  Philipar  :  La  Leçon  des  événements 
1^14-ipi^  (Paris,  Société  générale  d'impression,  191 5.  In-4,  30  p.), 
envisage  de  façon  sommaire  les  leçons  de  la  guerre  présente  aux 
points  de  vue  moral,  politique,  économique. 

Articles . 

Après  la  guerre,  par  E,  Perrier.  Revue  hebdomadaire 
du  13  novembre  191 5. 

Après,  par  Maurice  Donnay.  Revue  hebdomadaire  du 
25  mars  1916. 

Conférence  prononcée  le  10  mars  1916,  à  la  Société  des  Confé- 
rences, dans  la  série  :  l'Effort  français. 

Comparer  : 

Les  Faillites  de  la  guerre,  par  Fernand  Waelput, 
Mercure  de  France  du  lé  juin  1916. 

Étude  sur  les  enseignements  négatifs  de  la  guerre. 

—  Certains  journaux  et  revues,  fondés  pendant  la  guerre,  se  pré- 
sentent comme  des  organes  de  rénovation  nationale,  destinés  à  pré- 
parer la  renaissance  d'après-guerre  :  La  France  de  demain^  journal 
quotidien,  dirigé  par  Gabriel  Bonvalot  ;  L'Avenir  français,  «  revue 
mensuelle  de  défense  des  intérêts  nationaux  du  pays  ». 


La  Question  religieuse  et  les  problèmes  de  poli- 
tique intérieure. 

A  côté  des  publications  générales  et  qui  s'adressent  à 
tous  les  Français,  il  est  des  ouvrages  qui  limitent  volon- 
tairement leur  sujet  à  des  considérations  religieuses  ou 
politiques. 

J.  Vie.  46 
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La  Question  religieuse. 

La  Paix  religieuse,  par  Henri  Joly.  Paris,  Bîoudet  Gay, 
191e.  In-ié,  47  p.  —  o  fr.  60. 

(Pages  actuelles,  n"  71.) 

L'auteur  montre  les  bienfaits  de  la  trêve  religieuse  telle  qu'elle  s'est 
établie  pendant  la  guerre,  il  analyse  l'évolution  qui  se  produisait 
depuis  quelques  années  vers  la  cessation  des  querelles,  et  il  recherche 
comment,  après  la  fin  du  conftit,  la  paix  religieuse  «  doit  être  con- 
clue et  scellée  ». 

Pour  refaire  la  France.  Conférences  populaires  par 
V2^)hé}.C\LYÈ.  Paris,  Beauchesiie,  191 5.  In-ié,  viii-i88p. 
—  2  fr. 

Ouvrage  populaire,  dans  lequel  l'auteur  affirme  que  la  restaura- 
tion de  l'idée  de  Dieu  et  de  l'idée  de  l'Église  sont  les  conditions 
primordiales  de  la  reconstitution  de  la  France. 

Pour  le  renouveau.  Expiation.  Conversion.  Rédemp- 
tion. Méditations  d'un  isolé;  par  le  comte  de  Chabrol. 
Paris,  Perrin,  1916.  In-i6.  —  3  fr.  50. 

Le  Protestantisme  et  la  France  de  demain.  Discours 
prononcé  au  Nouveau  Temple  de  Lyon,  le  i*-''  novembre 
1914,  par  Henry  Barbier.  Lyon,  Georg,  1914.  In-8,  16  p. 

Que  subsistera -t-il  de  l'Union  sacrée?  Conférence 
donnée  le  28  mai  1916,  à  la  Fraternité  de  l'Ascension, 
par  Julien  de  Narfon  ;  précédée  de  l'introduction  du 
Pasteur  Edouard  Soulier,  qui  présidait.  Paris,  j),  rue 
des  Saints-Pères,  19x6.  In-i6,  38  p.  —  o  fr.  50. 

L'auteur,  catholique  s'adressant  .i  des  protestants,  présente 
comme  souhaitable  et  comme  possible  le  maintien  de  l'Union  sa- 
crée, qu'il  envisage  surtout  du  point  de  vue  religieux. 

L'Union  sacrée  dans  la  France  de  demain,  par  Athk- 
Nius.  Paris,  Hugues-Robert,  191 5.  In-8,  16  p.  —  i  fr. 

Publication  théosophique. 

La  Politique  intérieure. 

Avant  tout  un  pouvoir  central.  Les  enseignements  de 
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la  guerre,  par  F.  Dessaint.  Préface  de  Georges  Deherme. 
Paris,  Perriri,  191 5.  In-ié,  164  p.  —  3  fr. 

L'auteur  s'efforce  de  se  tenir  «  en  dehors  et  au-dessus  des  par- 
tis ».  Il  demande  «  des  hommes  »  :  considérant  comme  indispen- 
sables à  l'avenir  de  la  France  une  politique  continue  et  un  pouvoir 
central,  il  recherche  dans  quelles  conditions  pourra  s'opérer  «  la 
réconciliation  et  la  synthèse  des  partis  ». 

La  Représentation  nationale  au  lendemain  de  la  paix. 

Méditations  d'un  combattant.  Paris,  Blond  et  Gay,  1916. 
In-i6,  48  p.  —  G  fr.  éo. 

(Pages  actuelles,  n°  82.) 

L'auteur  fait  une  vive  critique  du  parlementarisme,  et  propose, 
pour  assurer  au  lendemain  de  la  paix  la  représentation  nationale, 
un  système  de  décentralisation  législative. 

Comparer  : 

Le  Lendemain  électoral  de  la  guerre,  par  L.  Nauquet. 

Grande  revue  de  mai  1916. 

Cessons  la  lutte  de  classe,  par  Albert  Goullé.  Paris, 
Floury,  191 5.  ln-8,  20  p.  —  o  fr.  50. 

Pour  faire  cesser  en  France  la  lutte  de  classe  et  faire  disparaître 
les  maux  sociaux,  l'auteur  préconise  la  solution  communiste. 

Gardons  la  France  aux  Français,  par  Urbain  Gohier. 
Paris,  Floury,  1915.  In-8,  80  p.  —  o  fr.  75. 

L'auteur  considère  comme  le  principal  problème  de  l'après-guerre 
la  défense  de  la  France  contre  l'intrusion  des  étrangers. 

L'Impérialisme  français,  par  le  comte  de  Fels.  Paris, 
Berger- Levrault,  1916.  In-8,  85  p.  —  2  fr. 

Le  sens  péjoratif  donné  au  mot  «  impérialisme  »  doit  disparaître  . 
la  France  a  un  empire,  elle  doit  avoir  une  politique  impérialiste, 
De  ce  fait  se  posent  divers  problèmes,  que  l'auteur  passe  en  revue. 


Problèmes  sociaux.  La  Repopulation. 

En  dépendance  étroite  avec  les  questions  religieuses  et 
politiques  ci-dessus  envisagées  se  pose  l'urgent  problème 
de  reconstituer  la  population  française  frappée  dans  ses 
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forces  vives.  La  «  dépopulation  »,  à  laquelle  avant  la 
guerre  était  consacrée  déjà  l'abondante  littérature  que 
l'on  sait,  est  plus  que  jamais  l'objet  de  publications  in- 
quiètes : 

De  la  Reconstitution  de  la  population  française,  par 
Charles  Gide.  Paris,  Giard  et  Brière,  1916.  Gr.  in-8.  — 
I  fr.  50. 

La  Guerre  et  le  problème  de  la  population.  Conférence 
donnée  le  9  mai  191 6,  dans  la  Salle  de  la  Société  de  Géo- 
graphie, à  Paris,  par  Georges  Blondel.  Paris,  Lethielleux, 
1916.  In-i6.  —  o  fr.  éo. 

La  Tâche  de  demain.  La  population,  par  G.  Colson. 
Revue  des  deux  mondes  du  15  avril  191 5. 

La  Dépopulation  de  la  France,  par  Ch.  Rien  et.  Rei'ue 
des  deux  mondes  du  1 6  mai  1 9 1 5 . 

La  Repopulation,  par  Auguste  Mailloux.  Nouvelle 
revue  du  i^f  août  191 5. 

Pour  la  repopulation.  Un  programme,  par  le  D"^  A.  Le- 
GRAND.  Revue  (^Ancienne  Revue  des  revues)  de  mars  19 16. 

—  Voir  ci-dessus  p.  719  l'.irticle  de  M.  P.  Bureau. 


La  Famille  française. 

A  la  question  essentielle  de  la  repopulation  se  rat- 
tachent en  particulier  le  problème  de  l'alcoolisme  (étudié 
dans  les  enquêtes  générales  »)  et  le  problème  de  la  famille 
française  après  la  guerre  : 

Ce  dernier  a  fait  l'objet  d'une  importante  série  d'articles  publiés 

I.  Voir  p.  719.  Voir  aussi,  p.  65g,  les  publications  sur  l'alcoolisme 
pendant  la  guerre. 
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dans  le  Journal  en  1916,  par  M.   Brieux,   et  dans  lesquels  celui-ci 
envisageait  surtout  la  situation  de  la  femme  au  lendemain  de  la 
paix.  Ces  articles  retentissants  ont  provoqué  réponses  et  commen- 
taires : 
Lettre  à  M.  Brieux.  Le  mariage  et  la  guerre,  par  J.-B. 

Conseil.   Paris,   au  bureaux  de  la  Kevue  «  Demain  »,  1916.  In-16, 
36  p.  —  I  fr.  50. 

Comparer  : 

Comment  trouver  un  mari  après   la  guerre,  par  Marie 

Laparcerie.  Paris,  Méricant,  1916.  In-16,  72  p.  —   i  fr.  75. 

—  Les  ouvrages  relatifs  à  la  femme  française  pendant  la  guerre,  ana- 
lysés p.  358,  et  spécialement  celui  de  M.  H.  Spont,  comprennent 
dans  leur  sujet  les  conséquences  futures  de  la  guerre  sur  la  situation 
de  la  femme.  On  comparera  : 

La  Femme  après  la  guerre  (Ses  droits,  son  rôle,  son  devoir), 
par  M"'*  H.  Cloquié,  Paris,  Maloine,  19I).  In-i6,  v-3$  p.,  avec 
portrait. 

Pour  préparer  les  femmes  de  demain,  par  Gabrielle  Rosen- 
THAL.  Grande  revue  de  février  19 16. 

—  Voir  aussi  dans  la  Revue  hebdomadaire  du  5  février  1916  : 
U  Avenir  et  le  rôle  des  femmes  dans  les  campagnes,  par  L.  Zeys  ;  dans 
la  Rr^'ue  de  février  1916,  Les  Femmes  dans  V Université  avant,  pen- 
dant et  après  la  guerre,  par  P.  Mieille. 

La  maison  de  vie  sociale  est  une  institution  à  laquelle 
on  attribue  beaucoup  d'efficacité  dans  la  lutte  contre  l'al- 
coolisme, et  pour  la  sauvegarde  des  liens  familiaux  : 

La  Maison  de  vie  sociale,  par  S.  Duchêne.  Cahors, 
impr.  de  Coueshuit,  191e.  In-8,  8  p. 

La  Maison  de  vie  sociale,  par  Louise  Cruppi.  Revue 
{Ancienne  Revue  des  revues)  du  ie''-i5  septembre  1915. 

Enfin  on  attache,  pour  la  régénération  de  la  France, 
une  importance  primordiale  à  l'éducation,  laquelle  devra 
mettre  à  profit  la  grande  leçon  morale  de  la  guerre  '  : 


I.  Nous  négligeons  plusieurs  ouvrages  ou  brochures  pédagogiques 
parus  pendant  la  guerre,  soit  parce  qu'ils  ont  été  rédigés  antérieurement, 
soit  parce  qu'ils  n'ont  qu'un  rapport  très  indirect  avec  les  événements. 
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L'Éducation  nationale  et  la  leçon  de  la  guerre,  par  E. 

PouTHiER.  Grande  revue  d'octobre  191 5. 

Éducation  et  socialisme,  par  L.  Tripard.  Grande  revue 
d'octobre  191 5. 

L'Adolescence  ouvrière,  par  G.  Belot.  Revue  de  Paris 
du  15  août  191 5. 

Étude  sur  les  conditions  défectueuses  de  l'apprentissage  et  sur  la 
réorganisation  nécessaire  de  l'enseignement  professionnel.  —  Voir 
sur  le  même  sujet  un  intéressant  article  dans  le  Coirespoudant  du 
25  février  1916.  Se  reporter  également  au  paragraphe  U Enseigne- 
ment public  et  la  guerre,  p.  351. 


Problèmes  matériels.  La  Reconstruction. 

Aussitôt  le  territoire  délivré,  commencera  le  vaste  tra- 
vail de  reconstruction  des  villes  et  villages  détruits.  La 
destruction  permettra  un  entier  renouvellement,  et  l'ap- 
plication des  méthodes  hygiéniques  ou  artistiques  les  plus 
modernes.  On  s'attache  à  faire  connaître  ces  méthodes  et 
à  prévoir  les  conditions  de  leur  application  : 

La  Question  de  la  reconstruction  des  villes  et  villages 
détruits  par  la  guerre.  Rapports  présentés  par  MM.  G. 
RiSLER,  J.  Dépixay  et  M.  Dufourmaxtelle,  et  discus- 
sions. Paris,  impr.  de  Chaix,  1916.  In-8,  135  p. 

Comment  reconstruire  nos  cités  détruites.  Notions 
d'urbanisme  s'appliquant  aux  villes,  bourgs  et  villages, 
par  Agache,  Auburtin,  et  REDONT.P^m,  A.  Coliu,  1916. 
In-8,  XVI-260  p.  —  6  fr. 

La  Réparation  des  maisons  endommagées  par  la  guerre. 
Moyens  d'ensemble  et  procédés  économiques.  Dépenses. 
Délais,  par  A.  Godik.  Paris,  Berger-Levraulf,  191 6.  In- 
16,  illustré.  —  I  fr.  50. 
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Comparer  : 

L'Architecture  et  l'art  décoratif  en  France  après  la 
guerre,  par  M.  Storez.  Avec  une   préface  par  Maurice 
Denis.  Paris,  H.  Floury,  191 5.  In-8,  36  p.  —  i  fr. 
Articles. 

Premiers  soins  aux  immeubles.  Leur  réfection,  par 
R.  MoRizoT.  Nouvelle  revue  du  15  décembre  1914. 

Le  Décor  de  la  vie.  Sur  les  ruines.  La  maison.  La  ville, 
par  L.  Vaillat.  Revue  hebdomadaire  du  7  août  191 5  et  du 
29  janvier  1916. 

Comment  faudra-t-il  relever  nos  ruines  ?  par  A.  Michel. 
Revue  hebdomadaire  du  12  février  1916. 

La  Reconstruction  des  cités  détruites,  par  le  D'  Fo- 
VEAU  DE  CouRMELLES.  Rcviic  {Ancienne  Revue  des  revues)  de 
mars  et  avril  19 16. 

—  Voir  encore,  dans  la  Revue  bleue  du  12-19  juin  191 5  l'article 
de  M.  Péladan  sur  la  Préservation  et  la  restauration  des  villes  détruites; 
dans  la  Revue  du  15  aoùt-i"'  septembre  191 5,  La  Reconstruction  des 
villes  détruites,  par  E.  Jourdain;  dans  la  Grande  revue  d'avril  1916, 
l'article  de  M.  Dervaux  :  Le  beau,  le  vrai,  le  bien  et  la  reconstitution 
de  la  cité;  dans  la  Nature  du  i?  mai  1916,  l'article  de  E.-A.  Martel 
sur  l'Exposition  de  la  cité  reconstituée,  qui  eut  lieu  au  Jardin  des  Tui- 
leries. 


L'Avenir  économique  de  la  France. 

Les  publications  qui  envisagent  l'avenir  de  notre  pays 
sont  spécialement  nombreuses  en  ce  qui  concerne  les 
questions  économiques.  De  telles  questions  permettent 
en  effet  des  études  précises  et  objectives,  auxquelles  ne 
se  prêtent  pas  d'autres  sujets  plus  délicats  ;  et  elles 
peuvent  réaliser  Taccord  entre  tous  les  Français,  égale- 
ment intéressés  à  la  prospérité  matérielle  du  pays. 
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Pour  résoudre  les  problèmes  économiques,  on  a  cher- 
ché comme  à  l'ordinaire  des  leçons  dans  l'histoire,  en  étu- 
diant les  solutions  que  les  Français,  après  l'épuisement 
de  guerres  malheureuses,  ont  précédemment  données  à 
des  problèmes  identiques  : 

L'Union  sacrée  sous  Henri  IV.  Ses  conséquences  éco- 
nomiques, par  Jules  Mathorez.  Paris,  M.  Giavd  et  E. 
Brière,  191 5.  Gr.  in-8.  —  i  fr. 

Lendemains  financiers  d'une  guerre.  Léon  Say,  mi- 
nistre des  finances  après  1870-71,  par  Jean  Figard.  Pré- 
face de  André  Liesse.  Varis,  Alcan,  191 5.  In-8.  —  3  fr. 

Par  des  livres,  conférences,  articles,  de  vigoureuses 
campagnes  ont  été  menées  pour  réveiller  notre  torpeur 
d'avant-guerre,  pour  faire  appel  à  l'initiative  et  à  la  har- 
diesse, à  l'union  et  à  la  continuité  dans  l'effort  : 

La  Victoire  de  la  France  sur  les  Français,  par  Pierre 
Hamp.  Paris,  Nouvelle  revue  française,  1916.  In-i6,  92  p. 
—  2  fr.  50. 

L'auteur  souhaite  qu'après  la  victoire  militaire  nous  remportions 
sur  nous-mêmes  une  victoire  morale,  et  tentions  énergiquement 
de  remédier  à  notre  infériorité  économique.  Il  demande  en  premier 
lieu  l'abolition  du  préjugé  des  carrières  libérales;  il  demande  sur- 
tout des  ouvriers  sains  et  vigoureux.  Il  est  amené  par  là  K  traiter 
rapidement  des  problèmes  de  la  natalité,  de  l'alcoolisme,  de  l'hy- 
giène du  logement,  etc. 

Notre  avenir,  par  Victor  Ca.mbon.  Paris,  Payol,  19 16. 
In-ié,  283  p.  —  3  fr.  50. 

Ce  volume  réunit  les  articles  que  M.  Victor  Cambon  fit  paraître 
pendant  la  guerre  —  dans  Y  Écho  de  Paris  principalement  '  — ,  et 


I,  Il  reproduit  aussi  une  conférence  faite  le  2j  juin  191 5  à  la  Société 
des  ingénieurs  civils  :  Vers  Vexpamion  industrielle  (publiée  antérieure- 
ment  en  une  brochure  in-i6). 
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qui  eurent  un  si  grand  retentissement.  L'auteur  dénonce  avec  amer- 
tume l'apathie  des  classes  bourgeoises,  le  manque  d'union  et  de  coor- 
dination, la  mollesse,  le  chaos  administratif  et  parlementaire.  Il  donne 
en  exemple  au  pays  les  Etats-Unis,  et  même  l'Allemagne.  Il  envisage 
avec  pessimisme  la  période  d'après-guerre,  et  redoute  la  répercus- 
sion des  difficultés  économiques  sur  l'état  politique  de  la  France. 

Après  la  guerre.  Série  d'articles  publiés  par  M.  Biard 
d'Aunet  dans  le  Correspondant,  à  partir  du  lo  novembre 
1914. 

Les  Conséquences  économiques  de  la  guerre.  La  crise  inévitable, 
10  novembre  191 4.  —  Les  Conséquences  économiques  de  la  guerre. 
Comment  atténuer  les  effets  de  la  crise  qui  suivra  la  conclusion  de 
la  paix,  2)  novembre.  —  Après  la  guerre.  La  représentation  des  inté- 
rêts français  à  l'étranger,  10  mars  19I).  —  Après  la  guerre.  Les 
collaborations  nécessaires  entre  le  commerce,  l'industrie,  la  finance 
et  la  science,  10  juin.  —  Après  la  guerre.  La  marine  marchande 
et  le  commerce  maritime,  2j  octobre.  —  Après  la  guerre.  Le  com- 
merce maritime,  2j  novcmkre.  —  Après  la  guerre.  La  réorganisation 
de  notre  système  colonial,  10  janvier  içi6. 

Ces  études    sont   réunies  en  un  volume  :  Pour  remettre  de 

l'ordre  dans  la  maison.  Paris,  Payot.  In-i6,  xxviii-343  p.  — 
3  fr.  50.  (Ce  volume  était  sous  presse  au  mois  de  juillet  1916.) 

L'Autre  guerre.  Le  danger  national.  Notre  situation 
économique  générale.  (Avant  la  guerre.  Pendant  la 
guerre.  Causes.  Effets.  Remèdes),  par  F.  Blanc.  Paris, 
Viclorion,  1915-  Gr.  in-8,  223  p.  —  3  fr.  50. 

«  La  Revanche  économique  ».  Conférence  de  Georges 
Blondel.  Paris,  Société  française  d'imprimerie  et  de  librai- 
rie, 1915.  In-8,  27  p.  —  o  fr.  50. 

Conférence  faite  le  7  mars  1915,  dans  la  salle  du  Pelit  Journal, 
sur  l'initiative  de  l'Association  générale  du  commerce  et  de  l'indus- 
trie des  tissus  et  des  matières  textiles  et  des  industries  du  vêtement  ; 
suivie  d'un  discours  de  M.  Escudier. 

—  "Voir  p.  504,  du  même  auteur,  L'Epuisement  de  V Allemagne  et  le 
dex'oir  actuel  de  la  France. 

Les  Conditions  du  relèvement  économique  delà  France. 

par  J.  Maître.  Besançon,  impr.  de  Jacques  et  Demontrond, 
1915.  In-8.  27  p. 

(Enquête  du  journal  l'Eclair  comtois,  août  191  ).) 
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Dernière  bataille.  L'Avenir  économique  de  la  France. 

Plan  d'organisation  pratique,    par   Jean    Chambly.   Bor- 
deaux, G.  Dehnas,  191e.  In-i6.  —  2  fr. 

Une  édition  postérieure  a  paru  à  la  Librairie  sociale,  6,  place 
Saint-Christoly,  1916,  (In-8,  76  p.) 

Les  Leçons  économiques  de  la  guerre,  par  Ch.  Orrier. 

Paris^  H.  Dunod  ei  E.  Final,  1916.  In-8.  —  2  fr.  50  '. 

Comment  la  France  peut  devenir  une  grande  puissance 
économique,  par  Raoul  Péret.  Renaissance  politique,  litté- 
raire et  artistique  du  2  octobre  191 5. 

Nous  groupons  ci-dessous  un  certain  nombre  de  pu- 
blications portant  sur  des  questions  particulières.  En  rai- 
son de  leur  caractère  spécial,   nous   n'en  donnons    pas 
l'analyse. 
Finances. 

Le  Budget  de  la  France  au  lendemain  de  la  guerre,  par 
R. -Georges  Lévy.  Revue  hebdomadaire  du  22  mai  191 5. 

—  Voir  plus  haut  p.  623  l'ouvrage  de  M.  R.  Pupin  :  La  Richesse 
de  la  France  dexant  la  guerre. 

Commerce.  La  défense  contre  la  concurrence  allemande. 

On  estime  généralement  que  des  mesures  rigoureuses 
devront  être  prises  contre  le  commerce  allemand,  afin 
d'éviter  que  se  renouvelle  l'emprise  économique  dont 
nous  souffrions  avant  la  guerre  : 

L'Invasion  allemande  après  la  guerre.  La  guerre  qui 
viendra  après  la  paix.  La  haine  et  la  convoitise  alle- 
mandes ne  seront  pas  diminuées  par  la  défaite;  par  Robert 


I.  Une  brochure  populaire  relative  aux  mêmes  problèmes  a  pour  titre  : 
Soyons  pratiques,  par  P. -A.  Monte!  (Paris,  Editions  et  librairie,  191S. 
In-8.  —  G  fr.  75). 
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Blatchford.  Le  Havre,  impr.  des  Anciens  courtiers,  1915. 
Jn-i6,  27  p.  —  0  fr.  25. 

Cest  ici  la  traduction  d'un  opuscule  anglais. 

Défendons  nos  inventeurs  !  (L'organisation  allemande 
du  pillage  économique),  par  A.  de  Laigue.  Revue  (^An- 
•denne  Revue  des  revues)  du  iei--i5  janvier  1916. 

La  Question  du  «  Made  in  Germany  »,  par  E.  Boulay. 
Revue  de  Paris  du  i"  avril  191 6. 

—  Une  «  ligue  française  d'acheteurs  »  s'est  constituée  sous  le 
vocable  Patn'a  pour  contribuer  à  réaliser  l'entière  exclusion  des  pro- 
duits allemands  sur  le  marché  français.  Cette  ligue  publie  un  bulle- 
tin périodique. 

Comparer  : 

Le  Protectionnisme  et  l'avenir  économique  de  la  France, 

par  A.  Daudé-Baxcel.  Paris,  M.  Giard  et  E.  Brière,  191e. 
In-8. 

Dans  ce  but  de  défense  et  pour  compléter  les  accords 
politiques,  on  prépare  officiellement  divers  projets  d'en- 
tente économique  entre  les  nations  alliées.  Une  grande 
propagande  est  faite  en  faveur  de  ces  projets  très  popu- 
laires : 

Comité  franco-britannique.  Les  Relations  entre  la 
France  et  la  Grande-Bretagne.  Rapport  présenté  au  pré- 
sident de  la  Fédération  des  Industriels  et  Commerçants  de 
France  (Enquête  sur  les  clauses  économiques  de  la  paix), 
par  J.-P.  Belin.  Paris,  Belin,  1916.  In-8,  48  p.  —  i  fr.  40. 

—  Les  projets  d'entente  économique  (en  même  temps  que  d'al- 
liance militaire)  avec  l'Angleterre  donnent  une  nouvelle  faveur  à 
l'idée  d'un  <<■  tunnel  sous  la  Manche  ».  Voir  à  ce  sujet  les  articles  de 
MM.  H.  Carré  {Grande  revue  de  mai  1915)  et  L.  B.  (Nature  du 
25  septembre  1915).  Il  a  même  paru  en  1915  une  thèse  de  doctorat  : 
Le  Tunnel  sous  la  Manche  et  le  droit  international,  par  C.-J.  Colombos. 

Quelques  remarques  sur  l'entente  économique  néces- 
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saire,  par  B.  Sancholle-HexVraux.  Revue  {Ancienne  Revue 
des  revues  du  i«''-i5  mai  1916. 

L'auteur  envisage  surtout  l'entente  économique  avec  l'Italie. 

Les  Projets  d'union  économique  entre  les  Alliés  dans 
Thiver  1915-1916,  par  E.  B.  Dubern.  Revue  des  sciences 
politiques  du  15  juin  1916. 

Mais  certaines  voix  s'élèvent  contre  les  excès  préjudi- 
ciables auxquels  on  pourrait  être  entraîne  dans  cette 
direction  : 

Les  Dangers  de  la  guerre  économique,  par  Max  Hos- 
CHILLER.  Revue  de  Paris  du  15  mai  1916. 

Étude  sur  les  conséquences  fâcheuses  qui  résulteraient  des  exclu- 
sions radicales  généralement  préconisées. 

Commerce.  Lexportaiion  française. 

Notre  commerce  d'exportation  avant,  pendant  et  après 
la  guerre,  par  Adolphe  Landry.  Paris,  Dunod  et  Piuat, 
1916.  In-8,  244  p.  —  4  fr.  50. 

La  Question  du  crédit  à  l'exportation.  L'état  actuel  du 
crédit  à  l'exportation  en  France.  Son  organisation  pos- 
sible, par  X.  Paris,  M.  Giard  et  E.  Brière,  191 5.  In-8.  — 
2  fr.  50. 

Les  Zones  franches  et  l'exportation  française.  Docu- 
ments et  arguments  réunis  par  la  Chambre  de  commerce 
de  Marseille.  Paris,  Alcaii,  1915.  In-i6.  —  3  fr.  50. 

Réformes  urgentes  et  radicales  à  l'orientation  du  com- 
merce extérieur  de  la  France,  par  Amédée  Prince.  — 
Paris,  Roustaii,  1916.  In-8.  —    i  fr. 

La  France  aux  États-Unis.  Comment  concurrencer  le 
commerce  allemand,  par  Louis  Rouquette.  Paris,  Ber- 
ger-Levraidt,  1915.  ln-8. —  i  fr.  25. 

La  Reprise  de  notre  commerce  extérieur,  par  Maurice 
Alfassa.  Nouvelle  revue  du  i"  juin  191 5. 
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L'Urgence  de  développer  nos  exportations,  par  Adrien 
Artaud.  Revue  des  deux  mondes  du  i^^  octobre  191 5. 

L'Offensive  commerciale  dans  la  bataille  économique 
de  demain,  par  Victor  Boret.  Nouvelle  revue  du  15  mai 
1916. 

—  Une  importante  revue,  L'Exportateur  français,  destinée  à  favo- 
riser l'expansion  de  notre  commerce  extérieur,  a  été  fondée  en  avril 
1916  :  elle  est  dirigée  par  M.  Maurice  Ajani.  (Paris^  24,  boitlefard 
des  Italiens.  In-folio,  i  fr.  le  numéro.) 

Commerce  maritime  et  commerce  colonial. 

Gomment  défendre  notre  marine  marchande  ?  Les  dif- 
ficultés présentes,  les  résultats  de  la  législation  actuelle, 
la  protection  nécessaire,  l'effort  nécessaire,  par  Léon 
Bazin.  Paris,  Challamely  1916.  In-8,  60  p.  —  i  fr.  25. 

Le  Rôle  de  nos  colonies  dans  l'après-guerre,  par  E.  du 
Vivier  de  Streel.  Paris,  Dorhon  aine,  1916.  In-8,  38  p. 
—  ifr. 

—  Voyez  p.  iiî  l'analyse  du  livre  de  MM.  Perreau-Pradier  et 
M.  Besson,  La  Guerre  économique,  dans  nos  colonies. 

Industrie. 

Du  rôle  de  la  physique  à  la  guerre.  De  l'avenir  de  nos 
industries  physiques  après  la  guerre,  par  J.  Violle.  Pa- 
ris, Berger-Levrault,  191 5.  In-ié,  92  p.,  fig.  —  o  fr.  75. 

(Pages  d'histoire,  n°  66.) 

Conférence  faite  au  Conservatoire  national  des  Arts  et  Métiers. 

Un  effort  à  faire.  Les  industries  chimiques  en  France 
«t  en  Allemagne.  Aperçu  général  sur  les  causes  de  leur 
développement  comparatif,  par  Fleurent.  Paris,  Berger- 
Levrault,  191 5.  In- 16,  96  p.  —  o  fr.  75. 

L'Émancipation  de  l'industrie  chimique.  Opinion  d'un 
chimiste  coloriste  sur  le  monopole  allemand  des  matières 
colorantes  et  la  possibilité  de  reprendre  cette  fabrication, 
par  Henri  Le  Wita.  Paris,  Fédération  française  du  com- 
merce international,  191 5.  In- 16,  28  p. 


734  L  AVENIR 

L'Après-guerre.  L'industrie  des  matières  colorantes  en 
France,  par  J.  Tilmant.  Paris,  DeJandre,  1916.  In-8.  — 
2  fr.  50. 

Les  Industries  du  verre,  par  René  Griveau.  Nouvelle 
revue  du  i^^  novembre  191 5. 

Jouets  français  contre  jouets  allemands,  par  le  vicomte 
G.  d'AvEXEL.  Revue  des  deux  mondes  du  15  mai  191 5. 

Le  Jouet  français,  par  J.  Simox.  Correspondant  du  25 
novembre  191 5. 

—  Voir  encore  :  Les  Jouets  français,  par  R,  Boiinin,  dans  la 
Nature  du  7  août  191 5. 

Agriculture. 

L'Agriculture  française  avant  et  après  la  guerre,  par 
A.-Ph.  Silbernagel-Cherrière.  Avant-propos  par  S. 
Plisonnier.  Pflm,  Ch.  Amat,  1915.  In-8,  39  p. 

La  Défense  nationale  et  le  problème  forestier,  par  P. 
Descombes.  Revue  des  deux  mondes  du  i*^""  décembre  1914. 

La  Défense  nationale  et  1  armature  végétale  de  la 
France,  par  P.  Descombes.  Correspondant  du  25  mars 
1915. 

—  Voir  plus  haut,  p.  718,  dans  la  série  Les  Lendemains  de  la 
guerre,  l'article  de  M.  Zolla.  —  Nous  devons  aussi  mentionner  l'ou- 
vrage de  M.  A.  Godard,  Les  Réfections  françaises  :  les  jardins  vo- 
lières (Paris,  Perrin,  1916.  In-i6,  380  p.  —  5  fr,  50). 

Tourisme. 

La  Renaissance  du  Tourisme  en  France  au  lendemain 
de  la  guerre.  Renaissance  politique,  littéraire  et  artistique  du 
19  février  1916,  et  suivants. 

A  partir  du  29  avril  1916  a  paru  sous  le  même  titre  un  supplé- 
ment mensuel  à  la  revue. 

—  En  191 5,  le  Touring-Club  de  France  a  publié,  en  un  fascicule 
in-8,  le  texte  français  de  sa  brochure  de  «  propagande  touristique  ». 
îVelcometo  France,  répandue  en  Angleterre  à  400.000  exemplaires. 
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Problèmes  intellectuels  et  artistiques. 

Au  point  de  vue  intellectuel  et  artistique,  la  tâche 
capitale  sera  de  rejeter  pour  toujours  le  joug  allemand 
qui  pesait  si  lourdement,  avant  la  guerre,  sur  le  dévelop- 
pement de  notre  culture,  afin  de  revenir  aux  qualités  na- 
tionales d'ordre,  de  mesure  et  de  clarté.  Nous  avons  étu- 
dié déjà  '  Teffort  dès  maintenant  accompli  pour  secouer 
r  «  emprise  intellectuelle  allemande  ».  L'effort  futur  fait 
l'objet  principal  des  publications  qui  suivent  : 

Hors  du  joug  allemand.   Mesures   d'après-guerre,  par 

Léon  Daudet.  Paris,  Nouvelle  Librairie  nationale,   [915. 
In-ié,  322  p.  —  3  fr.  50. 

L'auteur  consacre  la  plus  grande  partie  de  son  ouvrage  à  faire 
connaître  ce  que  fut  en  France  le  joug  intellectuel  allemand,  et 
quelle  funeste  influence  la  philosophie  allemande  exerça  sur  le 
développement  de  l'esprit  national  français.  Il  accorde  ensuite  un 
petit  nombre  de  pages  à  l'exposé  des  mesures  d'après-guerre.  L'ou- 
vrage est  suivi  d'un  recueil  des  articles  publiés  par  l'auteur,  pen- 
dant les  premiers  mois  de  guerre,  dans  V Action  française  relative- 
ment à  l'espionnage  allemand.  (Voir  plus  haut,  p.  48  et  p.  118,  ce 
que  nous  avons  déjà  dit  de  ce  livre.) 

Quelques  parties  de  l'ouvrage  avaient  antérieurement  paru  dans 
le  Correspondant,  et  ensuite  en  brochures  séparées  : 

Contre  l'esprit  allemand.  De  Kant  à  Krupp,  par  Léon  Dau- 
det. Paris,  Bloud  et  Gay,  191 5.  In-i6,  64  p.  —  o  fr.  60. 

(Pages  actuelles,  n"  7.) 

Contre  l'esprit  allemand.  Mesures  d'après-guerre,  par  Léon 
Daudet.  Paris,  Bloud  et  Gay,  191 5.  In-i6,  64  p.  —  o  fr.  60. 

Le  Retour  à  la  culture  française,  par  G.  Deschamps. 
Revue  hebdomadaire  du  3  avril  191 5. 


I.  Dans  le  chapitre  I  de  la  !"•  partie,  p.  46  sqq.,  et  dans  le  chapitre  I 
de  la  III'  partie,  p.  642  à  646. 
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Conférence  prononcée  le  3  mars  1915  à  la  Société  des  conférences 
dans  la  série  :  L'Espérance  française, 

—  Voir  plus  haut,  chap.  I",  III*  partie,  p.  644,  la  brochure  de 
M.  R.  Doumic  :  La  Défense  de  l'esprit  français. 

La  Guerre  artistique  avec  T Allemagne.  Organisation  de 
la  victoire,  par  Marius  Vachok.  Paris,  Payot,  1916.  In- 
16,  xiv-268  p.  —  3fr.  50. 

L'auteur  rappelle  dans  son  premier  chapitre  ce  que  fut  «  l'inva- 
sion artistique  de  la  France  par  l'Allemagne  de  1882  à  1914  ».  Il 
montre  comment  cette  invasion  fut  rendue  possible,  et  comment  une 
«  crise  des  industries  d'art  »  fut  provoquée,  par  les  conditions  extrê- 
mement défectueuses  de  notre  enseignement  artistique,  par  l'inop- 
portune et  maladroite  tutelle  de  l'Etat,  par  l'absence  d'union  et 
d'esprit  corporatif  parmi  les  sociétés  d'art  françaises.  L'auteur  re- 
cherche comment  nous  pourrons,  après  la  guerre,  réagir  contre  le 
mal  et  vaincre  l'Allemagne  dans  le  domaine  artistique  :  il  considère 
cette  victoire  exclusivement  comme  un  problème  d'organisation 
intérieure,  et  il  trace  le  programme  de  l'action  nécessaire. 

Dans  le  domaine  musical,  les  Français  favoriseront  dé- 
sormais plus  efficacement  le  développement  de  leur  bril- 
lante école  nationale,  sans  pour  cela  proscrire  les  plus 
belles  œuvres  des  grands  maîtres  allemands  : 

L'Avenir  de  la  musique  en  France,  par  Camille  Saint- 
Saens.  Grande  revue  de  mars  1916. 

Exclurons-nous  Beethoven  ?  par  F.  Pascal.  Revue  heb- 
domadaire du  14  novembre  19 14. 

—  Comparer,  dans  l'ouvrage  de  M.  Paul  Fiat,  Vers  la  victoire^ 
t.  II  :  Pour  qu'on  joue  Beethoven. 

Doit-on  jouer  du  Wagner  après  Ja  guerre  ?  (Enquête.) 
Renaissance  politique,  littéraire  et  artistique  du  5  février 
1916. 

Pour  ce  qui  est  des  langues,  les  Français,  sans  aban- 
donner l'étude  de  l'allemand,  s'efforceront  de  répandre 
encore  plus  l'usage  du  français  et  de  l'anglais,  qui,  par 
leurs  qualités  essentielles,  sont  le  plus  aptes  à  jouer  le 
rôle  de  langues  internationales  : 
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Que  deviendra  en  France  l'enseignement  de  la  langue 
allemande  ?  Enquête,  par  Maurice  Ajam.  Renaissance  poli- 
iique,  liitéraire  et  artistique  du  2  octobre  au  1 3  novembre 
1915. 

Le  Français  et  l'anglais,  langues  internationales,  par 
A.  Dauzat.  Paris,  Larousse,  1915.  In-8,  44  p. — o  fr.  50. 

Dans  le  domaine  littéraire,  les  Français  auront  moins 
à  se  dégager  d'une  «  emprise  allemande  »  qu'à  réagir 
contre  les  défauts  qui  d'eux-mêmes  s'étaient  glissés  dans 
notre  production.  Écrivains  et  critiques  sont  généralement 
d'avis  que  la  guerre  aura  sur  la  littérature  française  un 
effet  d'assainissement  et  d'élévation  morale  '  : 

La  Littérature   française    avant   et    après   la  guerre, 

d'après  une  enquête  inédite,  par  Alphonse  Séché.  Cor- 
responda}it  du  25  décembre  191 5. 

Le  Théâtre  de  demain,  par  Guillot  de  Saix  et  Bernard 
Lecache.  Préface  d'Adolphe  Brisson.  Paris,  au  journal 
«  La  France  »,  191 5.  In-i6.  —  3  fr.  50. 

Enquête  menée  auprès  de  nos  plus  éminents  hommes  de  lettres, 
dans  le  journal  La  trance.  —  Comparer,  dans  les  Etudes  du  5  fé- 
vrier 1916,  Le  Ihéàtre  de  demain,  par  A.  Bessières,  article  relatif  à 
ce  livre. 

La  Littérature  de  demain  et  la  guerre  européenne,  par 

V.  GiRAUD.  Revue  des  deux  mondes  du  15  mai  191 5. 

Cet  article  est  reproduit  dans  le  Miracle  français,  volume  cité 
P-  333- 

La  Littérature  prochaine,  par  iMichel  Epuy.  Revue 
{Ancienne  Revue  des  revues)  du  i«'^-i5  octobre  191 5. 


I.  Pour  cette  question,  également  on  a  cherché  des  précédents  dans 
l'histoire  :  voir  l'ouvrage  de  M.  Paul  Adam,  cité  p.  643,  et  aussi  la  bro- 
chure :  V Influence  de  la  guerre  de  i8yo  dans  la  littérature  française,  par 
Henri  Dartigue.  (Paris,  Fischbacher,  191 5.  ln-8.  —  i  fr.) 

J.  Vie.  47 
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Aurons-nous  un  nouvel  art  et  une  nouvelle  littérature  ? 

par  H.  JoLY.  Rame  hebdomadaire  au.  22  janvier  1916. 

—  Voir,  p.  719,   dans  la  série  La   Guerre  et  la  vie  de  demain,  la 
conférence  de  M.  Paul  Fiat. 


Les  ouvrages  précédents  se  limitent  au  cadre  restreint 
de  la  vie  nationale  :  et  il  n'a  point  paru,  à  notre  connais- 
sance, au  cours  des  deux  premières  années  d'hostilités, 
de  livre  qui  envisageât  dans  toute  leur  ampleur  les  grands 
problèmes  moraux  qui  se  poseront,  après  la  guerre, 
dans  l'humanité  bouleversée.  Il  a  été  publié  de  rares 
études  objectives  sur  l'avenir  du  catholicisme  : 

La  Papauté   et  le  catholicisme  après   la  guerre,  par 

R.  de  NoLVA.  Revue  (^Ancienne  Revue  des  revues)  du  i^"-!) 
février  19 16. 

—  Comparer  l'article  du  philosophe  catholique  Georges  Fonse- 
grive  publié  dans  le  Correspondant  du  25  janvier  1916  :  Le  Chemin 
de  l'Église.  Rappelons  d'autre  part  une  opinion  répandue  parmi  les 
catholiques  :  ils  estiment  que  les  conventions  internationales  fu- 
tures, pour  être  effectives,  nécessiteront  l'appui  et  la  sanction  de  la 
suprême  autorité  morale,  c'est-à-dire  du  Souverain  Pontife.  Voir 
les  articles  (cités  p.  593)  de  M,  Yves  de  La  Brière  dans  \qs  Études, 
ainsi  que  la  brochure  :  Conventions  et  autorité  morale,  par  S.  E.  le 
cardinal  Gasquet.  (Extrait  de  la  Revtie  internationale  des  sciences 
sociales.) 

Un  fort  beau  livre,  d'une  grande  élévation  de  pensée, 
exprime  la  noble  espérance  des  spiritualistes,  qui  voient 
dans  cette  guerre,  atroce  par  elle-même,  le  point  de  dé- 
part, pour  tous  les  hommes,  d'une  vie  meilleure,  plus 
haute  et  plus  riche  d'idéal  : 

Le  Livre  de  l'espérance,  par  Dora  Melegari.  Paris  y 
Fayot,  191e.  In-i6,  255  p.  —  î  fr.  50. 


PROBLÈMES    MORAUX  739 

Lorsque  la  cause  de  la  liberté  et  de  la  justice  sera  victorieuse, 
«  l'Europe  se  reconstituera  sur  de  nouvelles  bases,  non  seulement 
au  point  de  vue  politique,  mais  moral  ».  Le  Temple  delà  Vérité 
sera  restauré  ;  les  travers  qui  avaient  déformé  notre  esprit  —  et  que 
l'auteur  analyse  avec  beaucoup  de  finesse  —  seront  redressés.  La 
guerre  aura  fait  disparaître  les  fausses  valeurs,  les  fausses  con- 
sciences, les  fausses  pitiés,  la  lâcheté  devant  la  douleur.  L'auteur 
célèbre  les  joies  et  les  bienfaits  de  la  vie  simple,  de  l'indépendance 
morale,  des  affections  familiales,  auxquelles  nous  reviendrons  avec 
le  repentir  de  nous  en  être  détournés.  Un  souffle  nouveau  animera 
les  individus  et  les  sociétés,  les  portant  au  culte  de  l'héroïsme  et  à 
celui  de  la  Divinité. 


APPENDICE   A   LA   TROISIÈME  PARTIE 
OUVRAGES     D'IMAGINATION 


Les  ouvrages  d'imagination  ne  sauraient  être  exclus  de 
notre  relevé  bibliographique  :  ils  ne  sont  pas  les  manifes- 
tations les  moins  sincères  ni  les  moins  intéressantes  de 
rétat  des  esprits  pendant  la  guerre  ;  ils  en  demeureront 
certainement  l'expression  caractéristique.  Les  romans  ont 
cet  avantage  de  réunir  parfois  des  observations  psycholo- 
giques que  l'on  chercherait  vainement  dans  les  récits 
historiques  et  même  dans  les  mémoires.  D'autre  part, 
certains  romans  ont  eu  sur  l'opinion  publique  une  action 
très  sensible  :  il  est  hors  de  doute,  par  exemple,  que  le 
Gaspard  de  M.  René  Benjamin  a  contribué  pour  une  plus 
grande  part  que  tous  les  ouvrages  de  documentation  à 
faire  naître  la  conception  légendaire  du  soldat  de  1915. 

Néanmoins,  nous  nous  limitons  à  une  simple  liste  :  un 
travail  d'appréciation  et  d'analyse  est  délicat  pour  de  pa- 
reils écrits,  et  se  prête  peu  à  l'objectivité.  Notre  liste- 
elle-même  est  très  restreinte  :  nous  avons  indiqué  les 
seuls  livres  qui  ont  été  lus  et  auxquels  on  a  généralement 
attribué  une  certaine  valeur.  Les  autres,  qui  sont  en 
quantité  considérable,  n'ont  guère  d'autre  importance  que 
celle  de  leur  nombres 


T.  Pour  les  romans  et  contes,  la  masse  consiste  en  de  petits  volumes  à  bon 
marché,  destinés  au  bas  peuple.  Pour  les  poésies,  il  s'agit  de  plaquettes 
imprimées  par  les  soins  de  l'auteur,  en  province  principalement.  Ce$ 
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Romans  '. 


Les  Soldats  de  la  guerre.  Gaspard,  par  René  Ben- 
jamin. Paris,  Fayard,  191 5.  In- 16.  —  3  fr.  50. 

La  Germania  vaincue,  par  Lya  Berger.  Paris,  Jouve, 
1915.  In-i6.  —  3  fr.  50. 

Le  Sens  de  la  mort,  par  Paul  Bourget.  Paris,  Plon- 
Noîirrit,  191 5.  In-i6.  —  3  fr.  50. 

Les  Centurions.  Roman,  par  Jean  Corail.  Préface  de 
Paul  Adam.  Paris,  Chapelot,  19 16.  In-i6.  —  3  fr.  50. 

La  Fin  d'une  Walkyrie,  par  M.  Delly.  Paris,  Pion- 
Nourrit,  1916.  In- 16.  —  3  fr.  50, 

Comme  une  terre  sans  eau...,  par  Jacques  des 
Gâchons.  Paris,  Plon-Nour rit,  191 5.  In-i6.  —  3  fr.  so. 

La  Guerre  souterraine  ('Robinsons  souterrains),  par 
le  capitaine  Danrit  (lieutenant-colonel  Driant).  Paris,  E. 
Flammarion,  191 5.  In-i6,  ill.  —  3  fr.  50. 

Refonte  d'un  ouvrage  antérieur  à  la  guerre. 

Prince  d'Allemagne,  par  Charles  Foley.  Paris,  Taîlan- 
dier,  1916.  In-i6.  —  3  fr.   50. 

Les  Fiancés  de  1914,  par  Charles  Géniaux.  Paris,  P. 
Lafiite,  191 5.  In-i6.  —  3  fr.  50. 

Madame  Crésus,  infirmière,  par  Victor  Goedorp. 
Paris,  Ollendorf,  1916.  In-i6.  —  3  fr.  50. 

L'Autre  aventure  du  joyeux  garçon,  par  Abel  Her- 
MANT.  Paris,  Lemerre,  1916.  In- 16.  —  5  fr.  50. 

Heures  de  guerre  de  la  famille  Valadier,  par  Abel 
Hermant.  Paris,  Lemerre,  191 5.  In- 16.  —  3  fr.  50. 

Mariée  en  1914,  par  Charles-Henry  Hirsch.  Roman, 
suivi  de  récits  de  la  guerre.  Paris,  Flammarion,  1916.  In-i6. 
—  3  fr.  50. 


productions  sont  en  général  surprenantes  par  leur  incorrection  et  leur 
mauvaise  qualité.  —  Une  collection  littéraire,  Les  Auteurs  célèbres  au 
hi'ouac  (Bibliothèque  des  poilus),  réimprime  a  l'usage  des  soldats,  en  bro- 
chures à  bon  marché,  des  auteurs  classiques  et  des  auteurs  gais. 

I.  L'ordre  est  alphabétique.  Nous  n'indiquons  pas  le  nombre  des  pages. 
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Le  Vent  des  cimes,  par  Isabelle  Kaiser.  Paris,  Perrin. 
1916.  In-i6.  —  3  fr.  50. 
Jours  d'exil,  par  Edouard  de  Keyser.  Paris,  E.  Figuière, 

191 5.  In-i6.  —  3  fr.  50. 

L'Araignée  du  Kaiser.  Roman,  par  Georges  de  La 
FoucHARDiÈRE.  Ptiris,  Payot,  191 5.  In-i6.  —  3  fr.  50. 

Bicard,   dit  le  Bouif,  poilu  de  2*"  classe,  par  Georges 
de  La  Fouchardière.  Paris,  La  Renaissance  du  Livre,  1916. 
In-8.  —  o  fr.  50. 
(Collection  «  In  extenso  »,  n°  66.) 

Les  Fresques  de  feu  et  de  sang.  La  Kultur 
déchaînée,  par  François  de  La  Guérinière.  Paris,  E. 
Sansot,  1916.  In-i6.  —  3  fr.  50. 

...Puis  il  mourut,  par  Jeanne  Lakdre.  Paris,  La  Renais, 
sauce  du  Livre,  1916.  In-i6.  —  3  fr.  50. 

L'Éclat  d'obus,  par  Maurice  Leblanc.  Paris,  P.  Lafitte, 

1916.  In-i6.  —  3  fr.  50. 

Le  Journal  de  Gottfried  Mauser.  par  Emile  Moselly. 
Paris,  OUendorf,  1916.  In-i8.  —  3  fr.  50. 

Pendant  la  guerre.  Roman,  par  François  de  Nion. 
Paris,  Flammarion,  191 5.  In-i6.  —  3  fr.  50. 

Son  sang  pour  l'Alsace.  Roman,  par  François  de  Nion. 
Paris,  Flammarion,  1916.  In-i6.  —  3  fr.  50. 

Le  Conquérant.  Journal  d'un  «  Indésirable  »  au  Maroc. 
Roman,  par  Emile  Nolly  [capitaine  Detanger].  Paris, 
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par  Léon  Daudet  (p.  1 19)  ;  Mémoires  secrets  de  Frau  Bertha  Krupp, 
par  H.  W.  Fischer  (p.  109)  :  Réfugiée  et  infirmière  de  guerre,  par 
Jack  de  Bussy  (p.  300)  ;  Journal  d'un  habitant  de  Constantiiwple,  par 
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L'Ame  de  la  France  dans  ses  poètes.  Anthologie,  par 

Paul  Verrier.  Paris,  Larousse,  1916.  In-i6,  48  p.  — ofr.  50. 
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Chants  de  soldats  (1525-1915).  Chansons  populaires. 
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La  Sublime  épopée.  Les  beaux  poèmes  de  la  guerre 
contre  l'Allemagne.  1914-1915,  par  A.  Chagneau-Sainti- 
POLY.  Paris,  Mignot,  191 5.  In-8.  —  2  fr. 
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(Pages  d'histoire,  n°  4:.) 
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Ouvrages  originaux. 
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La  Moisson  rouge.  Poèmes,  par  Pierre  Handrey.  Avec 
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Les  Offrandes  blessées.  Élégies  guerrières,  par  Robert 
de  M0NTESQU10U.  Paris,  E.  Sansot,  191 5.  In- 16.  —  3  fr.  50. 
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La  Flandre  rouge.  Poèmes,  par  Marcel  Wyseur.  Pré- 
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Bissolati  (Leonida),40i. 

Bitar(M.  Y.),  686. 

Bittard(L.),  636. 

Bizet  (G.),  369. 

Blain  des  Cormiers  (Abbé),  261. 

Blanc  CE.),  172. 

Blanc  (Mgr  Elie),  63. 

Blanc  (F.),  729. 

Blanchard  (R.),  167,  381,  433. 

Blanche  (Jacques-Emile),  108,  313, 

477- 
Blanchemain  (P.),  628. 
Blanchin(L.),  511. 
Blanchon    (Georges),      174,    182, 

369,  370'459.  461,  n.  i. 
Blasco-Ibanez  (V.),  541,  571,  572, 

577- 
Blatchford  (Robert),  731. 
Blémont  (Emile),  747. 
Bloch  (Jean  de),  94. 
Blondel   (Georgesj,  27,  82,   500, 

504,  505,625,  724,  729. 
Blondel  (MO,  630. 
Bloud  (Edmond),  62. 
Bloy(Léon),  314,  339. 
Blumenthal(M.).  Pr/f/.  668. 
Bocquet  (Léon),  244,  374. 
Bodenstein  (H.  D.),  451. 
Bois  (Henri),  68,69,655. 


Bois  (Jules),  479,  568,  573,  589. 

Boisnard  (Magali),  367. 

Boisse  (L.),  46,  72. 

Boissonnas  (G.),  325,  655. 

Bojer  (J.),  541- 

Bompard  (J.),  254. 

Bon  (Stella),  492. 

Boncour  (Paul),   32, 

Bonfante  (P.).  712. 

Bonnal    (Général   H.),  97,  n.    r. 

121,  174,  241,  331. 
Bonnard  (Albert),  104,  241. 
Bonnat  (Léon),   347,  372. 
Bonnefon  (Charles),  115  err.,  325. 
Bonnefon  (Jean  de),  284,  n.  i. 
Bonnefon  (Lucien  de),  721. 
Bonnefon-Craponne  (L.),  392. 
Bonnel  (C),  426. 
Bonnet  (G.),  718,  n.  i. 
Bonnet  (Henry),  103.  Prèf.  102. 
Bonnet-Maury  (G.),  563. 
Bonnier  (Gaston),  28,  347.  348. 
Bonnin  (R.),  128,  581,  754. 


Bonvalot  (Gabriel),  721. 
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Bonzon  (Jacques),  282,  32: 

Borboux  (A.),  213. 

Bordeaux  (Henry),  46,  225,  356, 

561,  373.  374- 
Borel  (A.),  287. 
Borel(E.),  55. 
Boret  (Victor),  505,  733. 
Borgese  (Giuseppe  A.),  401. 
Borghese  (Alys  de  Caraman-Chi- 

may-)  :  voir  Caraman-Chimay- 

Borghese  (Alys  de). 
Borginon  (J,),  201. 
Bornand  (Roger),  222. 
Borne  (00,635. 
Bossert  (A.),  37. 
Bost  (Ch.),  656. 
Botrel  (Théodore),  747. 
Boubée  (Joseph),  195,215,  516. 
Boucher  (Colonel  Arthur),  86,  96, 

97,  98. 
Bouchor  (J.-F.),  270. 
Boudon  (Victor),  239,  n.  i,  257 
Bougie  (C),  636. 
Boulanger  (Orner),  156,  216,  221. 
Boulay  (E.),  731. 
Boule  (M.),  32,  48. 
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Boulenger  (Marcel),  314,  531,  406. 

Bouloc  (Enée),  337. 

Bourcet  (C.  de),  96. 

Bourcier  (E.),  322. 

Bourdarie  (P.),  268. 

Bourdeau  (Jean),  158,  497. 

Bourdon  (Georges),  77  err. 

Bourgeois  (Emile),  7,  loi. 

Bourgeois  (L.),  51,  359.  7i9- 
Préf.  102,  552. 

Bourget  (Paul),  337,  742. 

Bourgin  (Hubert),  31,  40,  43,  137, 
i)7>  659,  662. 

Bourillon  (D""),  635,  719. 

Boussenot  (G.),  366. 

Boutet(C.),  318. 

Boutet  (Frédéric),  744. 

Boutet  (Henry),  316,  n.  i. 

Boutroux  (Emile),  23,  24,  31,  32, 
39,42,  48,  153,  331,478,  7^9- 
Prç/:  85. 

Bouiroux  (M^'E.),  589,  n.  2. 

Boutroux  (P.),  496,  515. 

Boutteville,  614. 

Bouvier  (Abbé  G.),  653. 

Bouvier  de  Lamotte  (Comman- 
dant), 173,231,248,  381, 

Bovet  (Georges),  561. 

Boyer(J.),  254. 

Boyer  d'Agen,  747. 

Boyesen  (A.),  363,  n.  1,  565. 

Boylesve  (René),  477. 

Braga  (Theophilo),  489. 

Braibant(M.),  606. 

Brancour  (René),  746. 

Branly  (Edouard),  32,  182. 

Braunstein  (E.  F.),  708. 

Bréhier  (Louis),  283. 

Bremen  (Walter  von),  171. 

Brémond  (Henri),  374. 

Brenet  (M.),  645. 

Brenier  (Flavien),  65. 

Brentano  (Lujo),  117,  500. 

Brereton  (Cloudesley),  117,  476. 

Bressan  (Louis),  563. 

Bresse  (L.),  5îi,  55i- 

Breton  Gean),  311. 

Breton  (Commandant  Willy),  196. 

Bretonneau  (Abbé  L.),  653. 

Bricaud  (Joanny),  429. 


Bridgman  (Daisy),  159. 

Brieux  (E.),  255,   358,  477,  638, 

6}9wi9.  725-  P'éf-  637. 
Brinon  (Fernand  de),  271. 
Brisac(J.),  708. 
Brisson  (Adolphe).  Préf.  737. 
Brocher  (Gustave),  707. 
Broqueville  (Baron  de).  Préf.  197. 
Brousse  (E.),  308. 
Brùckner  (Else  von),  120,  n.  i. 
Brun  (Charles),  170. 
Brun  (D'H.  de),  685. 
Bruneau  (Général),  747. 
Bruneau(Louis),83. 
Brunel  de  Pérard  (Jacques),  258. 
Branet  (E.),  144,  422. 
Brunhes  (].),  167. 
Bruno  (Le  P.),  426. 
Brutus,  71. 

Bryce  (James),  146,  428,  517. 
Bucaille  (Victor),  266,  398,403. 
Buffin  (C),  197. 
Buisson  (Ferdinand),  32, 226, 351, 

Bujac  (Colonel),  433,445,  469. 
BiJlow  (Prince  de),  26,  89. 
Biilow  Joachim  von),  27. 
Buquet  (Paul),  400. 
Bureau  (P.),  719,  724. 
Buron  (Edmond),  482. 
Bury(J.  B.),  Sî- 
Bussy  (Jack  de),  500,  744. 
Butler  (N.  M.),  585. 
Butts  (M.),  53,  261. 


Cabanes  (D'),  ')2^. 

Cabreira  (Antonio),  489. 

Cabrol  (Dom  F.),  64,  648,  745. 

Caddau  (L.),  371. 

Cadoux  (Gaston),  115. 

Cahen  (Georges),  633. 

Cahen  (L.),  582. 

Gain  (Georges),  643. 

Caix  de   Saint  Aymour    (C"  de), 

238,  280,  n.  I,  644. 
Calas  (Jules),  655. 
Calderon  (C),  170. 
Calippe  (Abbé  Charles),  279. 
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Calmbach  (Heinrich),  27. 
Calvet  (Abbé  J  .),  547»  72-2. 
Cambon  (André),  120,  n.  i. 
Canibon   (Victor),    81,    82,    540, 

532,  n.  I,  S63,  651,  728, 
Cammaerts  (E,),  475. 
Campbell  (Gcrald),  Préf.  200. 
Campiniano-Cantémir   (J.),  44Î- 
Canonge  (Général  F.),  121.  Préf. 

263. 
Cantacuzène  (D'  Jean),  414,  444, 

445- 
Cantrelle  (Abel),  310, 
Canudo     (E.)-     Voir  :    Oudanic 

(capitaine). 
Capitan  (DO,  524. 
Caprin  (Giulio),  401. 
Capus  (Alfred),  307,  321,  558. 
Capy  (Marcelle),  360. 
Caraman-Chimay  (S.  A.  le  prince 

Pierre),  84. 
Caraman-Chimay-Borghese  (Alys 

de),  396-597- 
Carcano  (Paolo),  625. 
Carie  (D'  M.),  636. 
Cariés  (Manuel),  574,576. 
Carpcntier  (Paul),  184. 
Carré(H.),  479.  751- 
Carrev,  170. 
Cartoii  de  Wiart  (H.),    i55»    217, 

219.  Préf.  195,  204. 
Caruel  (Marcel),  239,  n.  i. 
Carvalho  (X.  de),  577. 
Casa-Fuerta   (M'»  de),   569,   675, 

n.  I. 
Casimir-Périer(Capitaine  Claude), 

257. 
Cassagnac  (Guy  de),  258. 
Casset  (D'  A.),  663 . 
Castéran  (J.),  92- 
Caudel(M.),  105. 
Cavallier(C.).  113."    2. 
Cavillon  (Abbé),  282. 
Cazamian  (Louis),  325,  469. 
Celarié  (M">'  H.),  5^,  562,  5M» 

638.  ^       ^ 

CerfberrdeMedelsheim(G,),  623. 
Ccstre(Ch.),  123,  466. 
Chabal(H.),  611. 
Chaboseau(A.),  679. 


Chabot  de  Mon  val  (L.),  17g. 
Chabrier-Rieder  (Charlotte),  255, 

348,  3^6. 
Chabrol  (Comte  de),  356,  722. 
Chagas  (Joâo),  488. 
Chagneau-Saintipoly  (A.),  746. 
Chailley  (Joseph),  618. 
Challaye  (Félicien),  485. 
Cham  (L.),  39,  104,  118. 
Chamberlain   (Houston  Stewart), 

27.  34- 
Chambly  (Jean),  730. 
Chambry  (René),  210. 
Champaubert,  188,  381,418. 
Champcommunal   (J.),   519,  612. 
Champeaux  (J.-N.),  274. 
Champgeur  (A.),  282. 
Champsaur  (Félicien),  747. 
Changeur  (A.),  279. 
Chapman  (.]-].),  589,  n.  2. 
Chapon  (Mgr),  62. 
Chapsal  (Fernand),  76. 
Chaptal(M'"L.),  293. 
Chapuisat  (Edouard),  274,  555. 
Chardon  (Henry),  190,  558. 
Charles  (Etienne),  718. 
Chariot  (M.),  643- 

Charmes  (Francis),  12. 

Charmetant  (Mgr),  683,685. 

Charpentier  (John),  536. 

Charriant  (Henri),  194.  399. 

Chasles  (V.  P.).  389^  618. 

Chatterton-Hill  (Georges),  37. 

Chauveau  (D').  628. 

Chauveau  (A.),  48. 

Chauveau  (Franck),  671. 

Chavannes  (F.).  363. 

Chélard  (Raoul),  80,  iir. 

Chenet  (Commandant  Cb.),  99, 
n.  I. 

Chénon  (Emile),  59. 

Chenu  (Charles),  331,  548. 

Chéradame  (André),  80,  86.  424, 
437^  S03,659,  710. 

Chérau  (Gaston),  225. 

Cherfils  (Général),  324,  370. 

Chérif-Pacha  (Général).  425. 

Chervillot  (L.),  402. 

Chervin(D' A.),  679,  703- 
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Chesterton  (G.-K.),  51,  n.  i,  52, 

474,  n.  I,  525. 
Chevalier  (Chanoine  Ulysse),  177. 
Chevrillon  (André),  28,  40,  468. 

PréJ.  260. 
Chiesa  (Franccsco),  595,  n.  i. 
Choisy  (Gaston),  78,  iio. 
Chopin  (J.):  pseudonyme  de  Jules 

Pichon. 
Choppin  (Capitaine  H.),  92. 
Christol  (Fr.),  561. 
Christophe,  540. 
ChuUiat  (Maurice),  632. 
Chuquet   (Arthur),   46,  91,    551, 

352,  371,  S22. 
Church     (Samuel-Harden),     >oi, 

384. 
Churchill    (Lord  Winston),  458, 

470. 
Cimbali  (E.),  501. 
Cingria  (Alexandre),   554. 
Cingria  (Charles-Albert),  554. 
Cipriani  (Le  P.  Ange),  523. 
Civrieux   (Commandant  de),    13, 

79,  89.  100,  n.  I,  150,  n.  1, 174. 
Ckdel  (Judith).  370. 
Class  (Heinrich),  27. 
Claudel  (Paul),  745,  747. 
Claudien,  348. 
Claudin  (Jean),  463. 
Clear  (C),  213. 
Cleencann  (E.),  379. 
Clemenceau  (Georges),  352,  387. 

Fréj.  88,  467. 
Clerget  (F.),  660. 
Clermont-lonnerre  (D"=  de),  477. 
Cloarec(P.),  4SS. 
Cloquié  (M-'  H.),  725. 
Clouard  (Henri),  643. 
Clouzot  (H.  E.),634. 
Clunet  (Edouard),  153,  464,   n.  i, 

519- 
Clutton-Brock  (A.),  $4. 
Cochin  (Denys),62,  65,  686.  Prè^. 

266. 
Cochin  (H.),  402. 
Cohen  (A.),  565. 
Cohendy  (E.),  719. 
Cohn  (August),  475. 
Colas  (Henri),  747. 


Colin  (Lieutenant-coloael  J.),  87, 

93,   176. 
Colin  (Louis),  260,  288. 
Collenot  (P.),  718. 
CoUeville  (C"  de),  593. 
Collin  (Chanoine),  555.  Pr«/".  521. 
Collins(W.  J.),  117. 
Colombel  (M*"'  Emmanuel),  279. 
Colombos  (C.  J.),  751, 
Colson  (G.),  724. 
Combarieu  (J.),  645. 
Combat  (F. -J.),  612  err  .^  621. 
Combes  (Mgr),  651. 
Combes    de  Lestrade   (V'*),    394, 

403,  710. 
Compain  (Louise),  360,  633. 
Comte  (J.-M.),  175,  n.  i. 
Condé  (Martin  de),  92,  747. 
Conseil  (J.-B.),  725. 
Cook  (Sir  Edward),  123,  147,  425, 
Coolus  (R.),  643. 
Copeau  (Jacques),  54. 
Coppée  (François),   328. 
Corail  (Jean),  742. 
Cordier  (Henri),  347. 
Cornelissen  (Christian),  115,  564, 

674. 
Cornet  (Lucien),  3. 
Cornillcau  (Robert),  238. 
Corominas  (Père),  571. 
Corra  (Emile),  71. 
Corredor  La  Torre  (J.),  574. 
Cortot  (A.),  643. 
Cosson  (Marcel),  482. 
Costabel  (Lydia  C),  406. 
Cottenet  (Auger  de),  441. 
Coubé    (Chanoine    Stephen),  ço, 

n.   I,  221,  242,  649,  652,   671. 
Coiiet  (J.),  643. 
Couget  (Chanoine),  61. 
Courant  (M.),  486. 
Courson  (C***  de),  202.  357. 
Court  (J.  Félicien),  568. 
Courtin-Schmidt,  290. 
Coussange  (J.  de),  222,  420,  565, 

566,  567. 
Coutras  (Pierre),  303. 
Couve  (Pasteur),  32. 
Cressaty  (C'«).  686. 
Cristiani  (Léon),  339. 
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Croiset  (Alfred),  519,  354. 
Crouvezier  (Gustave),  462. 
Crouzet  (P.),  446,  540. 
Gruppi  (Louise),  72$, 
Cuchet,  614. 
Cumont  (Franz),  347. 
Curel  (François  de),  153,  477, 
Curinier  (C),  662. 
Curzon  (Lord),  340. 
Curzon  (Henri  de),  643. 
Cust  (Henry),  Pref.  124. 
Custot  (Lieutenant].),  246. 
Cvijic  (Jovan),  414. 


Dalimier,   373. 

Dalloz,  602,  605. 

Dampierre  (M'*  J.   de),   127,  514, 

527. 
Dane  (A.),  567. 
Daniélou  (Charles),  271. 
Danrit  (Capitaine)  :   pseudonyme 

du  Lieutenant-Colonel    Driant. 
Dartigue  (Henri),  737,  n.  i. 
Darvillé  (Will),  173. 
Dascovici  (N.),  447,  684. 
Dastre  (A.),  48. 
Daubrée  (Eléonor),  747. 
Daudé-Bancel  (A.),  159. 
Daudet  (Ernest),   105,   135,    139, 

259,  313,  368.  Prèf.  511. 
Daudet  (Léon),  48,  n.  i,   84,  118, 

1^9'  364,735,  744- 
Daugny  (Jacques),  446,   566,  665. 
Dautrin    (Elie)  :  pseudonyme    de 

la  Comtesse  de  Duranty. 
Dauzat  (Albert),  m,    n.  i,    301, 

391,  n.  2,  551,  737. 
Dauzet  (Pierre),  231,  319. 
Daveluy  (Contre-amiral  R.),  181, 
Davies(E.  F.),  626. 
Davignon  (Henri),  204,  215,  216, 

517.  Prèf.  218. 
Davin  (Commandant),   456,   459, 

461. 
Davray  (Henry-D.),  327,457,469, 

475.  n.  2,    474,  47^,  479,  484, 
540. 
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Dayot  (A.),  423. 

Dazet  (G.).  608. 

Debidour  (A.),  loi. 

Debon    (Lieutenant-colonel),   95. 

Debout  (Jacques)  :  pseudonyme  de 

l'abbé  R.  Roblot. 
Debove(P.),  719. 
Debran  (Isabelle),  513. 
Debrit  (Jean),  14,  187,  n.  i. 
Degouy (Contre-amiral),  323,455, 

460,  463. 
Degrange,  614. 
Dehérain  (H.),  433. 
Deherme  (G.),  Prèf.  723. 
Dehn  (Paul),  26. 
Dejean  (Georges),  553, 
Dejongh  (Charles),  213,  528. 
Delacroix  (H.),  497. 
Dekfosse  (Jules),  523, 
Delage  (Yves),  48,  500. 
Delaire  (Alexis),  661. 
Delandre  (Georges),  119,  169,  173, 

197. 
Delannoy  (P.),  209. 
Delaporte  (J.),  91,  184. 
Delay  (C),  124. 
Delay(Paul),  3,i70,n.  1,228,  345, 

4S3- 
Delbant  (Paul),  649. 
Delbet  (Pierre),  47,  48. 
Delbos  (Victor),  38,  50. 
Delcros,  614. 
Delécraz  (Antoine),  314. 
Delhorbe  (Florian),  554. 
Deliège  (E.),  246. 
Delines  (Michel),  124. 
Delly  (M.),  742. 
Del  Muni  (M"),  571. 
Delombre  (P.),  76. 
Delorme  (Hugues),  Prèf.  746. 
Delorme  (L.),   583. 
Delorme-Jules-Simon    (J.),    299. 
Delsor  (H.),  542. 
Del  Vecchio  (Giorgio),  402. 
Demar-Latour    (A.),     150,     264, 

284. 
Deniblon    (Celestin),    200,    219, 

221. 
Demorgny  (G.),  432. 
Denais  (Joseph),  Prèf.  305, 
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Denin  (H.),  431. 

Denis    (Ernesi),     141,    154,    323, 

414,    422,    543,  n.  I,  665,  679, 

682,  702.  Préf.  392,  419. 
Denis  (Maurice),  Préf.  727. 
Dépinay  (J.),  726. 
Deploige  (Mgr  Simon),  Préf.  210. 
Deriberpray  (F.  G.),  36,  92. 
Dermée  (P.),  35. 
Dernburg  (Bernhard),  27. 
Dernée(A.),  45Î-4S9- 
Dervaux  (M.),  727. 
Des  Brandes(L.),  567,  701. 
Descaves  (Lucien),  354. 
Deschamps    (Gaston),    441,  684, 

700,  735. 
Deschamps  (Louis),  633. 
Deschamps  (Maxime),  Pr*?/.    633. 
Deschanel  (Paul),   219,  445,  577, 

Prèf.  3,  48,  113,  362,   552,  620. 

669. 
Descombes  (P.),  734. 
Descubes  (Bernard),  233. 
Desdevises  du  Dézert  (G.),   529, 

638.  Prèf.  4. 
Des  Gâchons  (Jacques),  742. 
Desgranges  (Abbé  Jean),  264,  n. 

I,  320,  344,  594. 
Des  Mauges  (Jehan),  262. 
Des   Ombiaux     (Maurice),     194, 

224,  225,  659,  673. 
Dessaint  (F.),  723. 
Desson  (G.),  510. 
Destrains  (Jean),  748. 
Destrée   (Jules),    1)5,    396,    467, 

674. 
Des  Vignes.Rouges    (Jean).   [Ca- 
pitaine Taboureau],  242. 
Detanger  (Capitaine),  743. 
Dewavrin  (M.),  469. 
Dhur  (Jacques),  614. 
Diamandy,  445. 
Didier  (Y.),  524. 
Diehl  (Charles),  392.  • 
Diesbach  (R.  de),  99. 
Dimier  (Louis),  499,  704. 
Dix  (Arthur),  27. 
Docquois    (Georges),     311,    481, 

748. 
Dolcc  (Norbert),  469. 


Dollé    (Sous-lieutenant    André), 

748. 
Dombray-Schmitt,  607. 
Domergue  (Gabriel),  435. 
Domergue  (J.),  505,  n.  i. 
Dominique  (Charles),  637. 
Donnay     (Maurice),     108,     n.  i, 

357,  721,745. 
Dontenville  (J),  148,  663. 
Dorchain    (Auguste),    339,    422, 

748. 
Doris  (H.),  439. 
Douchez  (A.),  603. 
Doumer  (Paul),  429. 
Doumergue  (Emile),  45,  68,   325, 

429,  526,  560. 
Doumergue  (Paul),  249. 
Doumic  (René),    251,   347,     374, 

375,  644,  J 16.  Prèf  298. 
Doyle  (Arthur  Conan),  472,  474, 

484. 
Dreux  (André),  637. 
Dreyfus  (P.),  719. 
Driant  (Lieutenant-C/)lonel)  ,[Ca- 

pitaine  Danrit],  742. 
Driault  (Edouard),  661,  672,  683. 
Driesmans(Heinrich),  27. 
Drouilly  (G.),  225. 
Drouin  (Marcel),  iVf/.  331. 
Drouot  (Marcel),  256. 
Drumont  (Edouard),  Prèf  355. 
Drumont  (M""*  Edouard),   355. 
Dubern(E.  B.),  732. 
Du  Bled  (Victor),  39,  516,  485. 
Dubois  (Général  E.),  41,88,  286. 
Dubois  (Paul),  562. 
Dubosc (Georges),  482,  n.  i. 
Dubosc  (J.),  748. 
Duboscq  (A.),  685. 
Ducasse  (Charles),  67. 
Duchéne  (S.),  725. 
Duclaux  (Mary),  477. 
Ducros  (Emmanuel),  748. 
Dudesco  (Jean  N.),  413,  n.  i,  620. 
Dudon    (Le  P.    Paul),  104,    141, 

593,685. 
Dufour  (Rosa),  691. 
Dufourmantelle  (M.),  726. 
Dugard  (Henri),  248. 
Dugard  (M.),  300. 
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Duhamel  (Georges),  298. 
Duhem  (J.),  107,  n.  i ,  694. 
Duhem(P.),  47,  48. 
Dumas  (Charles),  662. 
Dumesnil  (Georges),  30. 
Dumont  (Ch,),  611. 
Dumonl-Wilden  (Louis),  50,  209, 

224,  716.  Préf.  199,  211,  212. 
Dumur  (Louis),  51,  634. 
Dunois  (Amédée),  Préf.  349. 
Du  Pâquier  (Colonel  F.),  263. 
Duplessy  (Abbé  E.),  65  3 . 
Dupont  (Marcel)  [M.  Béchu],  234. 
Dupouy(A.),  481,  641. 
Dupré  (Henri  et  Jeanne),  480. 
Dupuis  (Charles),  527,  713,  718. 
Dupuy  (Charles),  63,  704. 
Dupuy  (E.),  328. 
Duquel  (A.),  459. 
Duranty  (C""  de)  [Elle  Dautrin], 

268,  360. 
Durkheim  (Emile),  25,   37,    141, 

323,  324,  543,  n.  I. 
Dusseiller  (Emile),  594. 
Dutertre-Deléviéleuse  (D' Emile), 

178. 
Du  Thoit  (J.),  292. 
Du  Vair  (Guillaume),  328. 
Duval  (Cecil),  256. 
Duval(M.),  178. 
Du  Vauroux  (Mgr),  64. 
Du  Verseau,  181. 
Du  Vivier  de  Streel  (E.),  733. 
Dyssord  (Jacques),  35,  119. 
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Eckardt  (Julius  von),  26. 
Eckel  (A.),  Si- 
Edwards  (Emile),  427,  744. 
Ehlers  (E.),  541. 

Eichthal  (E.d'),  32,  500,  506,  709, 
Einaudi  (Luigi),  401. 
EUiot  (Ch.-W.),  579,  584,  586. 
Emile-Joseph  (Sœur),  292 . 
Engcrand  (Fernand),  670,  672. 
Enlart  (Camille),  277,  n.  i,    284. 
Eppinghoven    (Baronne  Al.    d'), 

120. 
Eppinghoven  (C»**  d'),  530. 
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Epuy  (Michel),  202,  737. 
Escudier  (Paul),  521,  729. 
Espérandieu  (Commandant),  671. 
Esquerré  (A.),  369. 
Estournelles  de  Constant  (d')  Préf. 

151. 
Estre  (C.  Henry  d'),  105,  236. 
Etard(M.),  87. 

Evesque  (Maurice),  613,   620. 
Eydoux-Demians  (M"*),  260,  298. 
Eyssautier  (G.),  285 . 


F...  (Hubert),  450,  452,  487. 

Fabiantchitch   (Vladislav),  678. 

Fabre  (Emile),  643-644. 

Fabre  des  Essarts,  523 

Fabreguettes (P.),  240. 

Fagniez  (G.),  444- 

Faguet   (Emile),    Préf.      12,  561, 

552,748. 
Faïk    Konitza.     Voir  :      Konitzu 

(Faïk). 
Faivre(Abbé  H.),  693. 
Falck(E.),  616,622,  n.  i. 
Paria  de  Vasconcellos   (Antonio), 

361. 
Farjenel  (F.),  268,  487. 
Fath  (Robert),  87. 
Fauchille  (Paul),    519,    527,  n.  2. 

615. 
Fauchois  (René),  748. 
Faure  (Gabriel),  272,    n.  i,   404. 
Faure  (Sébastien),  660. 
Fautrat(Léon),  282. 
Favier  (Abbé  Emile),  648. 
Favre  (Louis- E.),  181. 
Fedele  (Pietro),  401. 
Félix  (Capitaine  Pierre),  96. 
Fels  (C'*  de),  723. 
Fernândez  Guardia  (R.),  574. 
Fernau  (Hermann),  150. 
Ferrand  (C),  455. 
Ferrara  (D"^  Orestes),  S74. 
Ferrero  (G.),  55»  40i,  4"^.  577- 
Ferri-Pisani,  419,  420,  439. 
Ferry  (M"*  Marcelle),  500. 
Fettu,  614. 
Feydeau  (Georges),  615,  n.  i. 
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Feyler  (Colonel  F.),  189,  230,  541, 

5)6.  Prèf.  87. 
Ficbte,  27. 

Fidel  (Camille),  128,  450. 
Fiechter-Ramsey  (R.),  554. 
Figard  (Jean),  728, 
Figeac  (Raymond),  272. 
Finley  (John),  589,  n.  2. 
Finot  (Jean),    14,   43,    322,   342, 

380,  425,  488,  640,   711.  Préf. 

683. 
Fischer  (Henry  W.),    109,     530, 

744- 
Fisher  (H.-A.-L.),  147,  472,  711. 
Fite  (Warner),  584. 
Flach  (Jacques),  29,  45,  528,  395, 

446,  669. 
Flamel  (N.),  178. 
Flammarion  (Camille),  29. 
Flandin  (Etienne),  46,    168,  464, 

684,685,686. 
Flandin  (Pierre-Etienne),  618. 
Fiat   (Paul),    36,    532,    351,  719, 

736,  738.  Préf.  78. 
Fiers  (Robert  de),  Préf.  23$. 
Fleurent,  733. 
Fleury-Lamure,  200, 
Flor  O'  Squarr  (Ch.),  199. 
Foch  (Général  F.),  93- 
Foley  (Charles),  2S9,  262,  742. 
Folliet  (Capitaine),  326. 
Fonsegrivc   (G.),    45»    3"»   3i5» 

738. 
Fonson  (Jean-François),  745. 
Fontaine  (A.),  719. 
Fontenaille  (Guy-Félix),  748. 
Fonville  (Général),  99. 
Forbin  (V.),  180,  385,  479. 
Forel  (D""  A.),  524,  712. 
Fort  (Paul),  748. 
Forthuny  (P.),  487. 
Fouad  (Georges),  $7. 
Fougerol  (H.),  606,  607,  608, 
Foulon  (Abbé  E.),  278,  545,  n.  3. 
Fournier  (Francis),  660. 
Fournier  (L.),  129, 178,  583,  n.  2, 

651. 
Fournol  (É.),  77,  m,  J32. 
Fourquemin,  614. 


Foveau  de   Courmelles   (D'),  48, 

727. 
Fraccaroli  (A.),  383. 
Franc  (Léon),  748. 
Franc-Nohain,  5,   170,  n.  i,  215, 

n.  i,  228,  453. 
Français  (Francis-François),  89. 
France  (Anatole),   122,  332,  356, 
477-  Prèf  521,  748. 
Franciscus,  265,  521. 
François  (Alexis),  554. 
François  (B.),  35, 
Frank-Puaux.  Voir  Puaux  (Frank.) 
Frapié  (Léon),  744. 
Fribourg  (André),  5  34. 
Frichet  (Henry),  Ç14. 
Frick  (Louis  de  Gonzague),   748. 
Frisch  (Colonel   R.-J.),  166,  167, 

381. 
Fritel-Cordelet  (H.),  30. 
Frondaie  (Pierre),  748. 
Fua  (Albert),  425,  683. 
Fiiglister  (Albert),  210. 
Fullerton  (W.  Morton),    75,    585, 

$88. 
Fulliquet  (Prof.),  557,  n.  i. 
Funck-Brentano    (F.),     10,     193, 

328. 
Funke  (Alfred),  27. 
Furby  (Charles),  122. 


Gaëll  (René),  262,  265. 
Gaillard  (Gaston),  44. 
Galipaux  (Félix),  749. 
Gallavresi  (G.),  394. 
«  Gallus  »  [Abbé  Peley]  549. 
Galsworthy  (John),  153. 
Ganay  (M'"  de),   359,  719. 
Ganche  (Edouard),   376. 
Gandolphe  (Maurice),  243,  255. 
Garcia  Calderon  (V.),  574. 
Garcia  de  Herreros(Enrique),  687, 

n.  I. 
Gardiner  (A.-G.),  363. 
Gargas  (S.),  678  err. 
Garriguet  (Abbé),  650. 
Garzôn  (Eugenio),  574. 
Gasparri  (Cardinal),  386. 
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Gasquct  (Cardinal),  738. 
Gaston  (Henry),  79,  n.  i. 
Gasztowtt  (Venceslas),  690. 
Gatli  (Angelo),  14. 
Gaubert  (Ernest),   312,  313,   318, 

.  364- 

Gaucher  (André),  179. 
Gaucher  (E.),  48. 
Gauchez  (Maurice),  198. 
Gaudeau    (Chanoine  B.),  61,  63, 

339.  Prèf.  64. 
Gaudin  de  Villaine,  364. 
Gaultier  (Paul),  28,  642. 
Gauthey  (Mgr),  650. 
Gauthier-Villars  (H.),  645. 
Gautier  (Colonel),  174. 
Gautier  (Armand),  48. 
Gauvain  (Auguste),  137,  139. 
GefFroy  (Gustave),  2,  17. 
Geiger(A.),  393»  645. 
Genevoix  (Maurice),  234. 
Géniaux  (Charles),  268,  368,  742. 
Génin  (L.),  301. 
Geniusz  (Mieczyslaw),  386. 
George  (David  Lloyd),   145,  470, 

471. 
George  (J.),  610. 
Georgin  (Charles),  627,  n.  i. 
Géraldy  (Paul),  356,  n.  i,  749. 
Gérard  (A.),  51,  n.  i,  106,  486. 
Gerlache  de  Gomery  (Commandant 

Adrien  de),  153,  194. 
Gervais  (Vice-amiral),  452. 
Gervais  (Maurice),  293. 
Gervais-Courtellemont,  241, 
Gessler  (Albert),  51,  555,  n.  2. 
Ghentchitch    (Georges- A.),     418, 

421. 
Ghéon  (Henri),  749. 
GherofF(Matei),  414,  437. 
Gheusi  (P.-B.),  643. 
Gibbons  (Herbert  Adams),  428. 
Gibbs  (Philippe),  272. 
Gibier  (Mgr),  376. 
Gibon  (F.),  609. 
Gide  (André),  477. 
Gide  (Charles),  32,  504,  724. 
Giffard  (Pierre),  271,  n.  i. 
Gilles  (Paul),  614. 
Gillouin  (René),  28,  72,242,  374. 
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Ginestous  (D'  Etienne),  657. 
Ginisty  (Paul),  257,276,  373,  643. 
Giran  (Etienne),    548,    564,  n.   i. 

Préf.  210. 
Girard  (Joseph),  485. 
Girard  (Paul),  Prg/.  523. 
Girardet  (Léon-Alexandre),  554. 
Giraud  (Victor),    46,    320    n.    i. 

333'  737- 
Giraudoux  (Jean),  239. 
Giretti  (Eduardo),  401. 
Givelet  (G.),  286. 
Gley  (E.),  48. 
Gobart  (A.  de),  199. 
Goblot  (E.),  36. 
Godard  (A.),  754. 
Godfroy  (Léonie),  292. 
Godin  (A.),  726. 
Goebel  (Julius),  27. 
Goedorp  (Victor),   176,   500,  742. 
Goerres,  27. 
Gohier  (Urbain),  309,  n.  i,  371, 

n.  I,  723. 
Gômez    Carrillo  (E.),    274,    275, 

571.  574- 
Gorrini  (Jean),  406. 
Gorse  (M.),   S22. 
Gos  (Charles),  558. 
Gosse  (Edmund),  477. 
Goulette  (Léon),  640.  Prèf.  611. 
Goullé  (Albert),  723. 
Gounelle  (Elie),  655. 
Gouraud  d'Ablancourt,  224. 
Gourmont  (Jean  de),  Prèf.  355. 
Gourmont  (Remy  de),  220,  n.  1. 

333.  477- 
Gourraigne  (L.-G.),  321. 
Gouvy  (L.),  514,  672. 
Goyau  (Georges),  61,   595,  n.    i. 

Prèf  336. 
Gralewski  (Abbé  X.-J.),  691. 
Gran  (G.),  54- 
Grand-Carteret    (John),    17,    541. 

528,  n.  I. 
Grandmaison    (Geoffroy  de),  6a, 

267. 
Grandmaison    (Léonce  de),   265. 

376. 
Grandmougin  (Charles),  749. 
(irappin  (Henri),  691,   692,  697. 
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Grasilier  (Léonce),  51,  552. 
Grasset  (D'),  32,  45,  48. 
Graves  (A.-K.),  120. 
Gravier  (Johannès),  312,  636. 
Gray  (Alexander),  103,    106,  495, 

n.  3,  658. 
Grev  (Sir  Edward),  145,458,470, 

565,675. 
Grèzes  (Georges):  pseudonyme  de 

Austruy  (Henri). 
Grimauty  (Fernand-Hubert),  198. 
Griselle  (Abbé  Eugène),  109,  295, 

429.  545- 
Griveau  (René),  734. 
Grizard,  614. 

Grolleau  (Charles),  85,  320. 
Grondijs  (L.-H.),    205,    210,   564. 
Grostern-Gviazdowski    (T.),    696. 
Grouard  (Colonel  A.),  96. 
Gruben  (Hervé  de),  210. 
Gruet  (Paul-Louis),  610. 
Grumbach  (S.),  670. 
Gsell  (Paul),  226,  258,  522. 
Guébhard  (Pierre),  76. 
Guéchoff  (Ivan-E.),437. 
Guérin  (Joseph),  614. 
Guiffrey  (Jules),  181. 
Guignebert  ^Charles),  66,  596. 
Guihéneuc    (Olivier),    181,    454, 

460,  461. 
Guilaine  (G.),  575. 
Guilbaud  (A.),  179. 
Guilbeaux  (Henri),  350. 
Guillain  (P.),  76. 
Guilland  (Antoine),  495, 555,  n.  i. 
Guilland  (Catherine),  555. 
Guillaume  H,  26, 
Guillaume  (baron),  Pré/.  251. 
Guillaume  (James),  156. 
Guillemant  (Abbé  Ch.),  650. 
Guillermin   (Le   P.   Joseph),  469, 

624,  645. 
Guillot  de  Saix,  643,  737. 
Guilman  (E.),  624. 
Guinand  (Marcel),  557, 
Guinon  (Albert),  338. 
Guirand  (Félix),  138. 
Guiraud  (Jean),  609. 
Guirbal  (Jean),  261. 
Gunn  (Sydney),  584. 
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Guy-Grand  (G.),    121,    307,  549. 
Guyot  (Ch.),  717. 
Guyot  (Yves),   31,  116,  458,  500,. 
065,  673.  Préf.  613. 


Haenning  (Joseph),  120. 
Haie  (W.  G.),  584. 
Halifax  (Lord),  Préf.  210. 
Halpérine-Kaminsky,  384-385. 
Hamp  (Pierre),  627,  728. 
Handrey  (Pierre),  749. 
Hankes-Drielsma  (A.-J.),  564. 
Hanotaux  (Gabriel),    1,45,  46,  55» 

140,   n.  I,    243,   322,   337,  424, 

437,   589,  n.  2,   590.  Préf.  231, 

478. 
Hapgood  (Norman),  584. 
Harden  (Maximilien),  27. 
Haristoy  (J.),  622,  n.  2. 
Harlor,   376. 
Harry  (Gérard),    126,     199,   201» 

582. 
Hartmann  (M.),  117, 
Hasse  (Ernst),  27. 
Haury  (Paul),  410. 
Hauser  (Henri),    112,    126,  496, 

706. 
Hauvette  (Henri),  Préf.  400. 
Havet  (L.),  X17. 
Hayem  (Emile),  96. 
Hazard  (P.),  252,  514. 
Headlam    (James   Wycliffe),   123, 

472. 
Hébert  (Maxime),  175. 
Hébrard  (Dom  Fernand),  648,  649. 
Hébrard  de  Villeneuve,  179,   720. 
Hecht  (Ernest),  633,  n.  i. 
Hedin  (Sven),  530,  566. 
Hegel,  27. 

Helmer  (Paul-Albert),  534,  535. 
Helmolt  (Hans  F.),  112. 
Hélys  (M.),  313,  633. 
Hennebicq,  153. 
Henebois  (C),  511,  561. 
Henneguy  (F.),  48. 
Hennequin  (F.),  323. 
Henriot  (Emile),  241. 
Henriquezde  Zubiria (D""),  574. 


^82 


INDEX   DES   MOMS    D  AUTEURS 


Henry  (A.),  6io. 

Henry  (F.),  477- 

Henry  (Marc),  io8,  158,702. 

Hepp  (Alexandre),  335. 

Herbette  (Maurice),  89. 

Hermann-Paul,  521. 

Hermant  (Abel),  333,  742. 

Herment  (Général),  98. 

Herold  (A.-F.),  388,  §90,705. 

Herr  (L.),  579- 

Herrick  (Myron  T.),  585. 

Herriot  (Edouard),  32,  36,  38,  87. 

306,  631.  Prèf.  353,  508,  636, 
Hersch  (D'  L.),  S4i- 
Herscher  (Mgr),  536.  Prèf.  543. 
Hervé  (Gustave),  335,  334, 
Hervier   (Paul-Louis),   475,    483, 

484,  529,  531. 
Hervieu  (Paul),  Préf.  §72,  749. 
Hess  (Jean),  310- 
Heydecker(W.  A.),P/^/.  36. 
Heylen  (Mgr  Th.  L.),   203,  207, 

214. 
Hidalgo  (A.-V.),  569. 
Hild  (J.),  603. 
Hildcbrand  (Gerhard),  27. 
Hinkovic  (H.),  502,  678. 
Hinzelin  (Emile),  3,289,  362,  535, 

Préf.  286. 
Hirsch  (Cliarles-Henry),  742. 
«Historicus  »,  424, 
Hobhouse  (L.  T.),  71,  n.  i. 
Hoffmann  (G-),  558. 
HoUebecque  (M.),  261,   376. 
Hollebecque  (M""*),  352  err.,  560. 
Homolle  (Th.),  347. 
Honnorat,  719. 
Hope  (Antony),  122. 
Horo\vitz(M.  D.),  711. 
Hoschiller  (Max),  412,   503,  683, 

732. 
Hosten  (Ernest),  244. 
Houdas(0.).  368. 
HouUeviguc  (L.),  177. 181,  670. 
Hovelaque  (Emile),  29,  52,  580. 
Howard  (L--G.  Redmond),  168. 
Hruschewsky  (Michel),  699. 
Huart  (A.), 621. 
Hubcr  (M.).  Prèf.  432. 
Huberich(C.  H.),  211. 


Hubert  (Lucien),  75,  83,  114,  §04, 

n.   I .  Prèf.  128. 
Hueffer  (Ford  Madox),  5  3,  474. 
Hugo  (Victor),  220,  745. 
Huillard  (Alph.),   549. 
Humbel  (Général),  14.  PréJ,   262, 

265. 
Humbert   (Charles),   32,  95,  304, 

7,0e.  Préf.   305. 
Humphreys  (F.-L.),  584. 
Hurd   (Archibald),   32,  n.   i,  457, 

460,  624. 
Huret  (Jules),  82. 
Huysmans  (E.),  137. 
Hyde  (J.),  275,  n.  i,  291, 
Hymans  (Paul),  Prtf.  142. 


Ibanez  de  Ibero  (C),  493- 

Ilitch  (Alexandre),  86. 

«  Illyricus  »,  681. 

Imbart  de  la  Tour  (P.),  28,    544, 

n.   I,  548,  570,  596. 
Indy  (Vincent  d'),  645. 
Irwin  (W.),  58$. 
Is  (Jean  d')  :  pseudonyme  du  licn- 

tenant-coloncl  Miesch  de  Mal- 

leray. 
Isné  (Yd'),  -262.1 
Istrati  (D'),  577. 
«  Italiens  Senator  »,  680. 
Ivoi  (Pauld'),  357. 
Izier  (J.   d),  178. 
Izouard  (F.),  603. 


Jacomot  (Robert),  185- 

Jacques  (L.),  (>2S. 

Jacques  (Pierre),  140. 

Jadart  (Henri),  28). 

Jahrblura  (M.-J.),  706. 

Jam    (Henry)  :    peudonyme    <k 

Henr}-  .^raour  de  \'illebonne. 
James  (Henry),  477. 
Jammes  (Francis),  302,  749. 
Janowski  (Louis),  691,  698. 
Janvier  (Le  P.  M.    A.),    32,  62, 

220,  373,  6>2,  6S3. 
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Jaray  (G.-L.),  293. 
Jastrow  (Morris),  584. 
Jaulmes  (Th.),  499, 
Jaurès  (Jean),  95. 
Jaworski  (W.-L.  de),  117. 
Jean-Aubry  (G.),  694. 
Jean-Bernard.     Voir    :    Passerieu 

(J.-B.). 
Jehay  (Comte  F.  de),  195. 
Jenouvrier  (L.),  624. 
Jessen  (F.  de),  439,  700. 
Jèze  (Gaston),  475,  601,  602,  610, 

623,  624,  625. 
Joannidès  (A.),  644. 
Job  (A.),  179. 
Joergensen  (Johannès),  222,  545 

n.3,  567. 
Joey  de  Coppin,  200. 
Johannet  (Kené),  193,  495,  n.  i, 

546. 
Jolicler  (Etienne),  262. 
JoUivet  (Gaston),  5. 
Joly  (Henrj'),  609,  716,  722,  738, 
Jonas  (Lucien),  270,  481. 
Jonesco  (Take),  138,    445.    Préf. 

441. 
Jonvin  (Al.),  643. 
Joran  (Th.),  686. 
Jordell  (O.),  16. 
Jorge  (Ricardo),  489. 
Jourdain  (F.),  727. 
Jouve  (P.J.),  749- 
Judet  (Ernest),  595. 
Juge  (Stéphane),  663. 
Jullian  (Camille),   32,  40,  48,  50, 

$6,  302,  319,  668,  671. 
Jullien  (Abbé  E.),  653. 
Julliot  (Ch.),  607. 
Jumeau  (L.-P.),  579. 
Jung  (Emil),  27. 
Junod  (Louis),  557. 


Kahn  (G.),  565. 
Ivaiser  (Isabelle),  743. 
l\alonymos  (Z.-M.),  584, 
Karadjian  (Georges),  156, 
Karcher,  614. 
Karmor  (lann),  383,  n.  r. 
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Karwicki  (Stanislas),  Prèf.  693. 
Keersmaecker    (Capitaine   Albert 

de),  200. 
Relier  (G.),  S84. 
Kergant  (A.),  461,  n.  i. 
Kergomard  (J.-G.),  251,  381. 
Kérofilas  (Costas),  440,  441. 
Késer  (Jean),  560. 
Kessler  (Général),  93. 
Keyser  (Edouard  de),    201,    716, 

74?- 
Khaïrallah  (K.  T.),  686. 
Kia-Kien-Tchou,  487, 
Kinncby  (M.-C.-A.),  587. 
Kipling     (Rudyard),     272,    474, 

477- 
Kitchener  (Comte),  470, 
Klein  (Abbé  Félix),  302,  587. 
Klerk  (J.-B.  de),  183. 
Konitza  (Faïk),  423,  n.  i,  682. 
KostylefF  (N.),  117. 
Kozakiewicz  (B.),  473,  n.  2. 
Kozicki  (Stanislas),  691. 
Krafft  (Gustave),  507. 
Kranel  (Richard),  27. 
Krumholtz  (Charles),  291. 
Kucharzewski    (Jan),     689,    696, 


697, 
:uffe 


Kufferath  (Maurice),  38,  222. 
Kuhn  (Le  P.  B.),  653. 
Kuhne(E.),  561,  615. 
Kyriakidès     (Epaminondas     C.), 
440. 


Labadié  (Jean),  32. 

Labarthe  (A.),  52. 

Labat(D'  E.),  342. 

Labat  (L  ),  530. 

Labatut  (J  ),  290. 

Laboureyras  (Pierre),  280. 

La  Brière  (Yves  de),  60,  131,  2x5, 

593'  758. 
La  Bruyère  (René),  15,  453,  6^0. 
Labry  (Raoul),  419. 
Lachapelle    (Georges),  612,    623, 

640. 
La    Chesnais    (P.-G.),    156,    157 

err.,  158,  540,  566,  567,571. 
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Lacoste  (E.),  Préf.  6. 
Lacour  (Léopold),  2. 
Lacour-Gayet  (Georges),  46,  125, 

224,   347,  389,   413,  444,   445, 

456,  499'  525»  n.  I,  565,   692. 

Prèf.  442. 
Lacroix  (Général   de),  Prèf.  i-j6. 
Lacroix  (Mgr  L.),  215,  266,  n.  2, 

309,  344,  650. 
Lacroix  (René),  179. 
Laffargue  (André),  252. 
Laflotte  (D.  Bertrand  de).   Voir  : 

Bertrand  de  Laflotte  (D.). 
Lafon  (Charles),  180,  463. 
Lafon  (Jean),  655. 
Lafond  (G.),  115. 
Lafont  (M™*  René),  571. 
Lafomaine  (A.),  104,  125. 
La  Fontaine    (Henri),  Préf.    716. 
Laforêt  (Claude),  718. 
La    Fouchardière     (Georges    de), 

743- 
La  Frégeolière  (Renaud  de),  463, 

509. 
Lagardcre  (Chanoine),  648. 
Lagrange  (Le  P.),  426,  687. 
Lagrange(F.),  643. 
La  Grangette  (J.  de),  66. 
La  Guérinière  (François  de),  300, 

314.  743- 
Laheyne  (J.),  41. 
Lahovary  (Léon),  749. 
Lahy  (J.-M.).  252. 
Laigue  (A,  de),  731. 
Laigue  (L.  de),  676. 
Lair  (Maurice),  77. 
La  Jeunesse  (Ernest),   Préf.  482. 
Laleu  (Chanoine  V.),  64. 
Lallemand  (Ch.),  167,  500. 
Laloy  (Emile),  107,  129. 
Lamarzclle  (G.  de),  306. 
Lamprecht  (Karl),  27. 
Lamy  (Ernest),  613. 
Lamy  (Etienne),  40,  346,  544. 
Landouzy  (L,),  48. 
Landre  (Jeanne),  743. 
Landrieux  (Mgr),  652. 
Landry  (Adolphe),  117,  640,  732. 
Lanéiy  d'Arc  (P.),  339. 
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Lanessan  (J.  L.   de),  30,   57,  95, 

104, 122,  326. 
Langalerie  (Lucie  de),  108. 
Langbehn  (Julius),  27. 
Lange  (Friedrich),  26,  27. 
Langlois  (Gabriel),    31,  n.  i,    53, 

n.  I,    130,  146,  264,   343,  469, 

525. 
Langlois  (Général  H.),  93,  95,  96, 

98. 
Lanoir  (Paul),  84,  119. 
Lanoire  (M.),  480. 
Lanson  (G.),   53,    250,  558,  643. 
Lantier  (R.),  570,  573. 
Lantzenberg  (Raoul),  395,  494. 
Lanux  (Pierre  de),  416,  502,  679, 

682. 
Lanzac  de  Laborie  (de),   62,  446. 
Laparcerie  (Maiie),  725. 
Lapie  (Paul),  352. 
Lapradelle  (A.  de),  586,   591. 
Lardereau  (Ed.),  704. 
Larmandie  (C*  de),  749. 
Larmandie  (V*  Hubert  de),   512. 
Larnaude  (F.),  719. 
Laroche  (Charles).  109. 
La  Roncière    (Charles  de),    589, 

n.  2. 
Larreta  (Enrique),  574. 
Larronde  (Carlos),  263,  561,  573, 

745- 
La  Sizeranne  (Maurice  de),  Préf. 

637. 
La    Sizeranne   (Robert  de),    645, 

646. 
Laskine  (Edmond),  157. 
Lasnier  (A.),    269. 
Lasserre  (Henri),  693. 
I.asserre   (Pierre),   44,    242,    329, 

Soo. 
Lasteyrie  (de),  76. 
Latil  (Léo),  260. 
Latour  (C),  268. 
Latzarus  (Louis),  322. 
Laubeuf(M.),  181. 
Laudet  (Fernand),  46,    141,   316. 

3  34.  374.  406,  422,  499,  595. 
Laucr  (Bernard),  707. 
Laugcl  (Anselme).  $35. 
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Launay  (L.    de),  167,   455,   443, 

n.  I,    505,  622,  629. 
Laur  (Francis),  670, 
Laurens  (Jules),  30. 
Lauterbourg  (M.  W.),  603. 
Lauwick  (Marcel),  389,  625,  636, 

640. 
Lauzanne  (Stéphane),  256. 
Lauzel  (Maurice),  35. 
Lavabre  (D'  Félix),  637. 
Lavadeur  (M.-L.),  317. 
Laval  (Pierre),  614. 
La  Valette   Mombrun  (Abbé    A. 

de),  649. 
Lavaur  (J.   H,),    100,    130,  n.   i, 

529. 
Lavedan  (Henri),  334,  339,  370. 
Lavergne  (Bernard),  676. 
La  Villerabel  (Mgr  de),  Préf.  279. 
Lavisse(E.),  25,  56,323,  324,  326, 

334,  353,   354,    526,    543,  558, 

577,   658,  7^9-  Préf.  234,   581. 
Lavollée  (R.),  609,  614, 
Le  Barbier  (Louis),  280. 
Le  Berquier  (Edmond),  338. 
Lebesgue  (Philéas),  680,  683. 
Leblanc  (Maurice),  743. 
Leblond  (Marius-Ary),   370,  381, 

536,  692,  701.  Pref.  367. 
Lcbon  (A.),  629,  718. 
Le  Bon  (D'  Gustave),  70,  154. 
Le  Borne  (M.),  645.     . 
Lebreton  (}.),  63,  495. 
Leca  (Victor),  316. 
Lecache  (Bernard),  737. 
Lecarpentier  (G.),  430,  687. 
Lechartier  (G.),  652. 
Le  Chatelier  (A.),  464. 
Le  Chatelier  (Henry),     32,     179, 

348.  Pr./.  585. 
Le  ChoUeux  (René),  2,  280,  545, 

n.  3. 
Lecomte  (Georges),  614. 
Lecomte  (M.),  99. 
Le  Dantec  (Félix),  48. 
Ledôchowska  (Julie),  586. 
Ledos  (Gabriel),  274. 
Le  Feuvre  (Paul),  310. 
Lefeuvre-Méaulle  (H.),  44»,  620. 
Le  Floch  (Le  P.),  594- 

J.  Vie. 


Lefol  (Gaston),  691. 

Le  Fur(L.),  170. 

Legand  (R.),  371,  n.  i. 

Legeais(Emilien),  292,  n.  i,   510. 

Legendre  (Maurice),  92. 

Léger  (Louis),  54,  124,  379,  415, 

682,  698,  700,  703. 
Le    Goffic    (Charles),   244,    270, 

374,  453-  Près.  244- 
Legouis  (Emile),    118,  475,    589, 

n.  2. 
Legrand  (D'  A.),  724. 
Le  Grand  (G.),  180. 
Le  Grix  (F.),  215. 
Lehautcourt  (Pierre).  Voir  Palat 

(Général). 
Lchr  (Ernest),  153. 
Leleux  (Charles),  298. 
Lelièvrc  (Abbé),  649. 
Lemarchand  (Georges),  179. 
Lémonon  (Ernest),  15,  391,  n.  2, 

393,  468,  541,   552,  n.  I,    646, 

676. 
Lempicki  (Michel),  697. 
Lemy,  614. 
Lenéru  (Marie),  477. 
Lenfant  (Abbé  J.),  301. 
Lenfant  (Chanoine  L.),  652. 
Lenotre(G.),  532,  n.  i. 
Lens  (A.  R.  de),  369. 
Leoni  (Paul  de),  121. 
Leontitch  (Lyubomir),  678. 
Le  Poittevin  (Gustave),  606. 
Leroux  (Ernest),  50. 
Leroy  (Maxime),  613. 
Leroy-Beaulieu  (Anatole),Pr</.  80. 
Leroy-Beaulieu  (Paul),  12. 
Léry  (Jean),  245. 
Lesage  (Charles),  85. 
Lescœur  (C),  611. 
Lescure(J.),  505. 
Le    Senne    (Camille),   284,    643, 

749- 
Lestonnat  (Raymond),  181. 
Lestrange  (V^'  Maurice  de),  345. 
Lestrange  (Robert),  259. 
Lesueur  (Daniel),  474. 
Leudet  (Maurice),  48. 
Leune  (M"*  Jean),  292,  515. 
Levetzow  (Charles  de),  702. 


50 


786 


INDEX    DES   NOMS    d'aUTEURS 


Lévi  (Lieutenant-Colonel  Ca- 
mille),99  . 

Levray  (F.),  38. 

Lèvy  (Alfred),  289. 

Lévy  (Raphaël-Georges),  7,  576, 
$80,  615,  618,  619,  750.  Préf. 
410. 

Lévy-Bruhl  (L-nrien),  52,  117, 
319,  371,  n.  I,  667,  n.  I. 

Lévy-Dhurmer(E.),  638. 

Lewetzow  (Cli.  de),  i>8. 

Le  Wita  (Henri),  733. 

Leygues  (Georges),  506. 

Leyrat  (P,  de),  588. 

LTvande  (Le  P.  Pierre),  72,  649. 

Lhomme(Jean),  66}. 

Liard  (Louis),   553,  354,  719. 

Lichtenberger  (André),  667,  717. 

Lichtenberger  (Henri),  32,  579, 
667,  670,  717. 

Liddlel  (L.  Scotland),  200. 
Liégard  (D' Henri),  298. 

Liesse(André),  618,626.  Prr/".  728. 

Likiardopoulo,  494. 
Lima(Malga]hâes),  489. 

Limosin  (Jean)  :  pseudonyme  du 
chanoine  G.  Ardanl. 

Lintier  (Paul),  233. 
Lipkowski  (Josepb),  696,  698. 
L'Isle    (Christian  de),    ib8,    363, 

370.  484. 
Littlefidd  (Walter),  5'84. 
Livet(A.),  128,  348. 
Livet  (G.),  418. 
LJoyd     George    (David).    Voir    : 

George  (David  Lloyd). 
Lobbé(L.),   352. 
Lobbedey  (Mgr),    278,  279.  FTéf. 

279. 
Lodge  (O.).  117- 
Loeweuthal  (Nathan),  )Oi. 
Loîsean  (C),  394,  397. 
Loisy  (Alfred),  60. 
Loosli  (C.-A.).  >S6. 
Lordier  (Ch.),  629. 
Lorin  (Henri),  416,  417,  )7),  )8S, 

663. 
Lortel  (JO,  505. 
Lote  (Rcnè),  48,  56. 
Loti  (Pierre),  269,  347,  477. 


Louis  (Paul),   15,    143,  371,   388, 

413,  447.497.  5*8,  683. 
Lourié  (Ossip),  389. 
Loutil  (Abbé).  Voir  :  Pierre  VEr- 

mite. 
Lovejoy  (Arthuro),  584. 
Low  (S.),  309. 
Loyson     (Paal-Hyadnthe),     350, 

395'  548. 
Luce  (L.),  433. 
Luchaire  (Julien),   392,   394,  404, 

578.  Pref.  401. 
Lucquîaud  (Lieutenant),  258. 
Lugan  (Abbé  A.),  573,652. 
Lumet  (Louis),  2,  307,  352. 
Lutoslawski  (W.),  666,  696. 
Lu2xati  (L.),  153. 
Lyon-Caen, 153. 
Lyonnet  (Henri),  663,  70  >. 

M 

Mac  Gibe  (Joseph),  37. 
Maccas  (Léon),  440,  523. 
Macha-rd  (Alfred),  560. 
Mac  Gt^w  (Dallas),  584. 
Maciejewskî  (Casimir),  715. 
Mackcnna-Subercaseau-x(M.),  ^74. 
Macler  (F.),  429,  450. 
Mac  T-.vain  (Sain),  587. 
Mac  Veagh  (Waync),  584. 
Mada  (Commandant  G.),  317. 
Madeiros  e  Albuqtierqnc   (J.  de), 

574. 
Madelin  (Sous-licntenant  Loois), 

496. 
Maeterlinck  (Manricc),  151,  219. 

Prcf.  396, 
Magne  (E.),   562. 
Magne  (Lucien).  )2o. 
Magron  (A.),  416. 
•Mahmoud  ben    Salem  el    Arafati. 

190. 
Mahut,  170. 
Maillard  (Charles),  671. 
•MaillouT  (Auguste),  724. 
Maire  (P.),  289. 
Maître  (J.),  739, 
Maitrot  (Généra!),  97,  9«. 
Mâle  (Emile),  284. 
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Mallet  (Christian),  234. 
Malleterre  (Général)    7,    14,  232, 
239,  249,  323,  32$,    431.  PrrJ. 

179,  512. 

Malnoury  (Louis),  604,  616, 

Malo  (Albert),  177. 

Malo  (Charles),  96. 

Malo  (Henri),  201. 

Manceau  (Lieutenant-Colonel  E.), 

94- 
Mancey  (Claude),  361. 
Mansvic  (A.),  35. 
Marage  (DOi  ^59'  "•  i- 
Maratray  (R.  D.  de),  481. 
Marbeau   (Mgr    Emmanuel)   283, 

592,  S94- 
Marçais  (G.),  368. 
Marcel  (P.),  520. 
Marchant  (Louis),  610. 
Marcu  (Mosco),  708. 
Mares  (Roland  de),  194,  220,  371, 

577- 
Margueritte  (Paul),  335. 
Margueriite  (Victor),  270. 
Marianovitch    (Lieutenant),    419. 
Maricourt  (B""  A.  de),  46,  281. 
Marigny  (M.  de),  434. 
Marin  (Louis),  Prèf.  289,  604. 
Maringer  (G.),  294. 
Marjanovic  (Milan),  678. 
-Varkovitch  (Marylie),  383,  3^0. 
Markovitch  (Nicolas),  417. 
Markus  (D'),  698. 
Marmande  (R.  de),  42. 
Marmottan  (Paul),  671. 
Marnold  (J.),  645. 
Marre   (Fiancis),     177,   178,   179, 

180,  630. 

Marshall  (Edward),  458. 

Martel    (È.-A.),    381,   423,     490, 

685,  727. 
Martet  (Jean),  332. 
Martin  (Alice),  286. 
Martin  (G.),  «530,  n.    i,  531,663. 
Martin  (Louis),  430,  567,  679. 
Martin  (William),  77,  711. 
Martinenche  (E.),  577. 
Martonne  (E.  de),  446. 
Marty  (Mgr),  339. 
Marty  (J.),  656. 


^87 


Marullaz  (F.),  562. 

Marvaud    (Ange)),   76,    394,  489, 

618. 
Mary  (Jules),  744. 
Mâs  V  Pi  (Juan),  574. 
Masaryk  (T.-G.),   702.  Prêf'.  678. 
Massart  (Jean),  212. 
Massé  (Alfred),  628. 
Massé  (Daniel),  614, 
Masseron    (A.),   383,    479,    n.   t, 

495,  n.  2,  515,  n.  r,  524. 
Massingham  (H.  W.),  147. 
Massis   (Henri),    247,    256,     35a, 

376. 
Masson  (A.),  4,  350. 
Masson  (E.),  475. 
Masson  (Frédéric),   36,  301,  302- 

303,  358,    632,   692.   Préf.   78, 

265. 
Mastennann  (C.-F.-G.),  457. 
Mathiez  (Albert),  340,  416. 
Mathiot  (Charles),  308,  335,   34a. 
Mathorez  (Jules),  728. 
Matisse  (Georges),  553. 
Matthey  (Pierre-Louis),  554. 
Matthieu  (L).  41,  555,  n.  2. 
Maubert  (Gabriel),  531,  n.  i- 
Maublanc  (R.),  362. 
Maugain  (Gabriel),  397,  398. 
Mauni  (B°"  de),  174. 
Mauni  (Capitaine  R.  de),  yick. 
Mauperthuis  (Sylvestre),  427, 
Maurel  (A.),  403. 
Maurevert  (Georges),  640. 
Maurras   (Charles),    32,    74,    335^ 

375- 

MauveauK  (Julien),  238. 

Mavrodin  (Constantin  D.),  442. 

Mavroudis(A.),  414,  "•  i,  442. 

Mayer  (Emile).  Voyez    :    Lieute- 
nant-colonel E    Manceau. 

Mayer  (H.),  329,  353. 

Maygrier  (Raymond),  529. 

Mayer  (J.),  284. 

Mayer  de  Planches  (E.),  393.. 

Mayra  (B.),  75,  382. 

Maze-Sencier  (Georges),  337- 

Mazoyer  (Ph.),  2eo. 

Mécrin  (A.),  566. 

Mcignen  (E.),  607,  610,  612. 
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Meillet  (A.),  323»  324,  423- 

Melegari  (Dora),  758, 

Melgar  (Francisco),  545,  n.  3,  570. 

Melin  (N.),  37. 

Mélot  (Auguste),  205. 

Melquiades  Alvarez,  571. 

Menégoz  (Eugène),  67. 

Mengotti  (Giulia),  501. 

Menuelle  (H.),  607. 

Mercier  (Cardinal),  203,  214. 

Mercier  (André),  153. 

Mercier  (R.),  290. 

Mériel  (P.),  569. 

Mérignhac,  153. 

Merle  d'Aubigné  (Ch.),  655. 

Merme  (Le  P.  Joseph),  $76. 

Mesnil  (Jacques),  275,  646. 

Metchnikoff,  432. 

Meunier  (Stanislas),  48. 

Mévil  (André),  92,  268, 530. 

Mey  (S.),  696. 

Meyer  (Arthur),  Préf.  216. 

Mcyer  (E.),  117. 

Miaghoff(E.  D.),  420. 

Michaux  (B"  J.),  315,  566. 

Michel  (André),  520,  727. 

Michel  (E.),  709. 

Michev  (D.),  437. 

Mickiewicz  (Ladislas),  707. 

Mieille  (P.),  725. 

Miesch  de  Malleray  (Lieutenant- 
colonel),  78. 

Mignot  (Mgr),  651. 

Mikhaïlow  (Pierre),   378,  n.  3. 

Milan  (René),  435,  454,  n.  i,  455, 
540. 

«  Miles  »,  215,  223,  369,  371,  390, 
407,  422,  483. 

Milhaud  (Edgard),   45,  184,  715. 

Mille  (Pierre),  477. 

Millerand  (A.),  76. 

Milliard  (Berthe),  719. 

Millioud  (Maurice),  58,  :i2,  555, 
rx.i.  Préf.  88. 

Milna  (J.),  305. 

Miomandre  (Francis  de),  542,  646. 

Mirccourt  (P.  de),  113. 

Mischcf  (P.-H.),  684. 

Misme  (J.),  3S9. 

Molinié  (D'  Hector),  171. 
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Mollard  (Armand),  294. 

Monceaux  (Paul),  59. 

Moneta  (E.-J.),  658. 

Monge  (.G),  615. 

Monier  (E.),  182. 

Monnier  (Henri),  69,  6)5. 

Monniot  (Albert),  Préf.  364. 

Monod  (Léopold),  655. 

Monod  (Wilfred),  325,  499,    549, 

654,  bs^.Prèf.  67,0.1. 
Mont  (Jules),   308. 
Montaigne     (Lieutenant-colonel), 

93- 

Montariol  (Raoul),  128,  338. 

Montéhus,  749. 

Montel  (P.  A.),  730,  n.  i. 

Montesquiou  (L.  de),  445,  n.  i 

Montesquiou  (Robert  de),  749. 

Montjotin  (L.),  553,  719. 

Montorgueil  (Georges),  282. 

Montvert  (J.),  382,  480,  '507. 

Monval  (Jean),  Prcf.  328. 

Monzie  (A.  de),  32,  568. 

Morand  (Eugène),  74s. 

Morant  (Georges  de),  372. 

Morax  (René),  282,  524. 

Mordacq  (Lieutenant-Colonel  Hen- 
ri), 95  err..  94. 

Moreau  (Dom  Josaphat),  648. 

Moreau-Nclaton  (Etienne),  277, 
n.  I,  284. 

Morel  (André),  604. 

Morel  (Ennemond),  542. 

Morel  (J.),  719. 

Morel  (L.),  71,  58},  586. 

Morel-Fatio  (A.),  498,  568,  570, 
S  71.  Préf.   s  70. 

Morelle  (Commandant),  526. 

Morgan  (J.  H.),  296. 

Morgan  (Jean),  561. 

Morgan  (J.  de),  450,  4?!. 

Morice  (Charles),  645. 

Morizot  (R.),  727. 

Moro  (Henri),  s  52,  n.  i. 

Moro-Giafferi  (Vincent  de),  8}. 

Morris,  584. 

Mortane  (Jacques),  463. 

Mortier  (M— Alfred).  Voir:  Au- 
rel. 

Moselly  (Emile),  743. 
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Motta  (G.),  555,  n.  i. 

Mouïjel,  584. 

Moulin  (René),  595,  539. 

Mourey  (Gabriel),  280,  750. 

Mourgues,   614. 

Mousset  (A.),  426,  569,  570,  573. 

Moussu  (G.),  629. 

Moutran  (Nadra),  686. 

Moysset  (H.),  77. 

Muir  (Ramsay),  52,  117,  675. 

Muirhead  (J.  H.),  28. 

Mun  (Albert   de),  92,    335.  Préf. 

92. 
Muret  (Maurice),  33,  329. 
Murray  (Gilbert),  147. 

N 

Nagel(E.),  559- 

Narfon  (Julien  de),  63,  321,  595, 

722. 
Narquet  (L.),  723. 
Narsy    (Raoul),     211,    259,     321, 

545.  n.  3,  596. 
Naudin  (Bernard),  257. 
Naumann  (Friedrich),  27. 
Navarre  (D^  P.-Just),  328. 
NéelQ-E.),  653. 
Nemo,  684. 
Nemo  (P.),  459. 
Nesselrode  (A.  de),  385,  n.  i,  416, 

750. 
Neuville  (A.  de),  179. 
Nevzad  (D'  Refile),  682. 
Newill  (H.).  446. 
Nicol-Speyer  (A.),  211. 
Nicot  (A.),  3. 
Nion  (François  de),  743. 
Niox  (Général),  410. 
Noailles  (G'*'  de),  477.  Préf.  291. 
Noailles(M"de),  6q3. 
Noël  (L.),  209. 
Noiht(Ch.),  521. 
Nolhac  (P.  de),  402. 
NoUy   (Emile)  :    pseudonyme    du 

capitaine  Detanger. 
Nolva  (R.  de),  738. 
Nordmann    (Charles),    177,    256, 

630. 
Normand  (Gilles),  750. 


Normand  (Jacques),  502. 
Normand  (L.),  523. 
Norton  (Roy),  151. 
Nothomb  (Pierre),  203,  204,  215, 
224,  243,  673,  674.  Préf.    326. 
Noussanne  (Henri  de),  281,  743. 
Novakovitch  (S.),  678. 
Novaye  (Baron de),  130,  n.  ï,err. 
Nozière,  745. 
Nyrop  (Christophe),  566. 


Oertlé  (Lieutenant),  169. 
Ohnet (Georges),  315. 
Ojetti  (Ugo),  401 . 
Olechowski  (Gustave),  697. 
Olivier  (Capitaine),  512. 
Ollbody,  587. 

01ten(F.),  553- 

Onnaud  (B.),  140. 

Orfcr  (Léo  d'),  679. 

Orient  (A.),  375. 

Orlando,  400. 

Orlowski  {O'  Adam),  387. 

Orrier  (Ch,),  730. 

Ortega  (M,  S.),  550 

Orzeszko  (M"'  Elie),  707. 

Ostoya.  386. 

Otlet  (Paul),  665,712. 

Oudanic  (Capitaine)  [E.  Canudo], 

246. 
Ourakami  (T.),  487. 
Ozeroff  (Ivan),  379,  619-620. 


Paderewski  (I,  J.),  387. 

Page  (P.),  663. 

Pail  (Georges),  664. 

Paillot,  294. 

Painlevé  (Paul),  226.  Préf.  226. 

Palàgyi(Melchior),  128. 

Palat  (Général),  97. 

Palatan  (A.),  614. 

Palette,  614. 

Pallu  de  la  Barrière.  Préf  335  . 

Pankhurst  (Christabel),  474. 

Papaa  (V.),  268. 

Paquier  (Abbé),  68,  545,  n.  3. 


790 

Parés  (Bernard),  382. 

Pareto  (Vilfredo),  32,  117  err. 

Paris  (Pierre),  575 . 

Parisot  (Léon),  604,  614. 

Parodi  (D.),  46,  72,  1)3,"-  i- 

Pascal,  372. 

Pascal  (F.),   109,    370,  679,  736. 

Passelecq    (Fernand),    125,    134, 

205,  206,  212. 
Passerieu  (Jean-Bernard),  2. 
Pastureau  (Lucien),  617. 
Pâté  (Henry),  60  > . 
Patouillet  (J.),  383. 
Pavlovitch  (Michel),  99. 
Pawlowski  (A.),  630. 
Payelle  (G.),  294. 
Payen(E.),  56e,  432,  n.  i,    575, 

n.  I. 
Payerne   (Colonel    Hubert    de)  : 

voir  Mauni  (B""  de), 
Payrô  (Roberto),  574. 
Pearson  (E.  L.),  584. 
Peddican  (Sir  Joë),  ^87. 
Pégat  (Joseph),  290. 
Pègues  (Le  P.  Th.),  60. 
Péguy  (Charles),  2^7,  328. 
Péguy  (M"""  Charles),  Prèf.    375. 
Peigné  (Léon),  361. 
Péladan,  36,  44,  60,   68,  71,  131, 

641,  n.  I,   645,  646,  727. 
Peley  (Abbé),  549. 
Pélissier  (Eugène),  7  So. 
Pélissier  (Jean),  76. 
Pêne  (Annie  de),   201. 
Percin  (Général),  94. 
Pérès  (J.),  405. 

Péret  (Raoul),  114,  504,  n.  i,  730. 
Pérez-Galdôs  (B  ),  571. 
Péringucy  (René),  258. 
Perreau-  Pradier  (Pierre),  113,735. 
Perret  (Robert),  152,  527,  n.  i. 
Perricr  (Ed.).  ji,  32,  46,  48,  49, 

721. 
Persky  (Serge),  584. 
Peterson,  153. 
Petit  (Edouard),  3S3,633. 
Petit  (Gabriel),  48. 
Petit  (Marcel),  614. 
Petit-Dutaillis  (Charles),   Jio. 
Petltnicolas  (Stéphane),  427,744. 
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Peyerimhoff,  76. 
Peyrochc  (Louis),  511, 
Pfister  (Christian),  Prèf.  334. 
Philipir  (G.),  424,  n.  i.  721. 
Philipar  (J.)),  424,  n.  i. 
Philippe  (Le  P.),  221. 
Philippe  (Charles),  565. 
Phily(F.),  603. 
Phocjs-Cosmetatos  (S.    P.),  410, 

541. 
Picard   (Emile),  32,  47,  48,  544, 

u,    I. 
Piccioto  (C.  M.),  464. 
Pichon  (Jules),  111,702. 
Pichon  (René),  36,  702. 
Pichon  (Stephen),  486.  Prèf.  411. 

539- 

Pickthall  (Marmaduke),  425. 

Picquenard  (C),  719. 

Piépape  (Général  de),  7)0. 

Piérard  (Louis).  204,  674. 

Pierrat  (Maurice),  287. 

Pierre-Alype.  Voyez  :  Alype  (Pier- 
re). 

Pierre  l'Ermite  [Abbé  Loutil.] 
324,  335,  651. 

Pierredon  (Georges),  252. 

Pifre(Abel),6ii. 

Pilant  (Paul).  51,  79,  n.  i. 

PiUet  (A.),  526,  713. 

Pihz  (Erasme),  69S. 

Pinard,  48. 

Pmchot  (Gifford).  584. 

Pineaud  (Joseph),  530. 

Pingaud  (Albert),  113,   392. 

Pinon  (René),  79,  430. 

Pinot  (Robert),  618. 

Pinvert  (Lucien),  176. 

Piot  (Stéphane),  397,  398. 

Pitrois  (Yvonne),  357. 

Pittard  (Eugène),  168,  S".  S^o. 

Plan  (Pierre-Paul),  259. 

Planhol  (René  de),  233,  253. 

Platykas  (P.  D.),  440. 

Plénieur  (Jean),  604. 

Plissonnier  (S.).  Prèf.  734. 

Plus  CR.),6s. 

Poëte  (Marcel),  5 17. 

Poggi  (Henri),  552. 

Poidlouë  (A.),  iij. 
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Poidloué  (E.),  461. 

Poincaré  (Lucien),  Prèf.  421. 

Poinsot  (M.-C),  562. 

Poirier  (Jules),  g8,  521. 

Polier  (Léon),  574,  622,  720. 

Pollock  (Frederick),  472. 

Polybe  :  pseudonyme   de  J.    Rei- 

nach. 
Poncet  (André-François),  77. 
Pons  (Mgr  A.),  649,  6s  i. 
Porche  (François),  750. 
Portes  (J.),  2S8. 
Porto-Riche  (George  de),  745. 
Posner  (S.),  125. 
Potocki  (Antoni),  689,  692,  696. 

Préf.  ^86. 
Potulicki  (G"  Charles),  697. 
Poulain  (Edouard).  66  ^rr.,  527. 
Pouthier  (E.),  726. 
Pouvourville  (A.  de),  288,  673. 
Pouvreau  (Yvonne),  699. 
Powell  (E.  Alexander),  199. 
Pozzi  (Jean),  676. 
Pozzi  (S.),  171. 
Pradels  (Octave),  750. 
Prahovan  (Albert),  446. 
Prato  (G.),  293,  516, 
Pratt  (Ambrose),  456. 
Pratt  (Henry-S.),  S84. 
Prévost,  614. 
Prévost  (Marcel),   270,  337,  356, 

Î7S,  743- 
Prieur  (Claude),  245. 
Prieur  (R.).  140. 
Prignet  (A.),  668. 
Prince  (Amédée).  752. 
Prince   (D""    Morton),    530,    584, 

585. 
Privât  (Edmond),  383. 
Privât  (Maurice),  705. 
«  Probus  »,  719,  720. 
Prolo  (Jean),   371,  n.  i. 
Provins  (Michel),  320. 
Priim  (Emile),  546. 
Psichari  (J.).  376. 
Puaux  (Frank),  514,655. 
Puaux  (René),  441,  481. 
Puech  (M.-L.),  496. 
Pupin  (René),  623,  730. 
Puv(M.),  615. 


Q.uenin  (Sixte),  Préf.  496. 
Quercy  (Jean),  511. 
Quesnel  (G.),  450. 
Quilliet  (Mgr),  60,  n.  i. 
Quirielle  (P.   de),  350,  542,  702. 


Raab  (Georges),  576. 
Rabier  (Paul),  612. 
Rabusson  (Henri),  297. 
Rabusson  (M.),  268. 
Radelet  (Lieutenant),  224. 
Radziwill  (Princesse),  566. 
Raffalovich    (Arthur),   379,    580, 

624. 
Rainaldy  (Henri),  304. 
Raleigh  (Sir  Walter),  45. 
Ramsay  (William),  48. 
Raphaël  (M.),  30. 
Rappoport,  571,  n.  i. 
Rassat  (J.-G.),  50. 
Ratzel  (Friedrich),  27. 
Rautlin  de  La  Roy  (R.).  84. 
Raynal  (M""  Léon),  37. 
Razous  (Paul),  608,  636. 
Rébelliau  (Alfred),  310,  543. 
Reboul  (J.),  78. 
Reclus  (Onésime),  78,    529,671, 

704,  705. 
Redier  (Antoine),  256. 
Redon,  726  err. 
Réfik-Nevzad(D0,425. 
Régamey   (Jeanne    et    Frédéric), 

522. 
Régnier  (Ëenri  de),  ^^.Préf.  198. 
Reich  (Fmile),   34,  err.,  85. 
Reimer  (Josep  Ludwig),  27. 
Reinach  (Joseph),    12,   170^    179, 

189,  228,422,  640,  668,  719. 
Reinach  (Salomon),  48. 
Reiss  (R.-A.),  421,  543,  n.  i. 
Réja  (M.),  611, 
Rémond(j.),  582. 
Renault  (Louis),  7,  183,  524,  347, 

527,  528.  Préf.  378,  n.  3. 
René  (Henri).  247,  248. 
Reneaume  (Paul),  582. 
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Rep  (Charles),  140,  524. 
Repplier  (A.),  S86. 
Rettinger  (J.  H.),  694. 
Reulos  (Alexandre),  616. 
Reuss  (Rodolphe),  669. 
Reventlow  (C"  Ernst  zu),  27. 
Revigny  (Ch,  de),  158,  198. 
Revilliod  (D'  L.),  28. 
Rey  (Augustin),  41,  412,  422. 
Rey  (R.),  s68. 
Reyes  (Général),  577. 
Reymond  (Arnold),  556. 
Reymond  (Marcel),  285. 
Reymond  (Maxime),  66. 
Reynald(G.),  371. 
Reynaud  (Louis),  50. 
Reynès-Monlaur  (M.),  74? . 
Reynold  (G.  de),  541,  558. 
Rezanof  (A.  S.),  5 17,  n.  i . 
Richard  (Gaston),  116,  711. 
Richard  (Hcnr>'),  685. 
Riche  (E.),  607. 
Richepin   (Jean),    191,  316,  335, 

422,  445,  521,  577,  642,  n.  I, 

692.  Prèf.  270. 
Richet    (Charles),    48,    71,    128, 

n.  I,    142,  396,  662,  719,  724. 
Richter  (Armand),  663,  685. 
Riesser  (J.),  506,  n.   i  err.  ;  620- 

621. 
Rigaud  (A.),  198. 
Rignano  (Eugenio),  117,  712. 
Riou  (Gaston),  508^  561. 
Rip,  745. 

Ripert  (Emile),  Prèf.  748. 
Risal  (P.).  438,  n.  i. 
Risler  (G.),  719,  726. 
Rist  (Charles),  601,  602,  621,  624. 
Ristelhueber  (R.),  685. 
Ritt  (Joël  et  Claude),  272. 
Ritter  (P.-H.),  183. 
Rivet  (Charles),  389. 
Rivière  (Isabelle),  525. 
Rivière  (L.),  609. 
Rixens  (Louis),  610. 
Robert  (Henri),    219,    316,  Prèf. 

336,  746. 
Robert  (Simon),  15. 
Roberty(J.  E.),  38,655. 
Robida(A.),  94,  5^6. 


Roblot  (Abbé  R.),  653. 
Roche  (H.  P.),  317. 
Roche  (Jules),  Pr^/.  522. 
Rocheblave  (Samuel),  59,  41. 
Rochez  (P.),  30. 
Rocquain  (F.),  224,  638. 
Rocquigny  (Lucien),  693,  750. 
Rocuët-Marceau,  607. 
Rodo  (J.  Enrique),  574. 
Rodriguez   de  Sagrador  (J.),   550. 
Roger  (Henri),  48. 
Roger  (Noëlle),    286,    299,   512, 

560,  743. 
Rohan  (D*"'  de),  477. 
Rohrbach  (Paul),  27. 
Rolland   (Louis),    59,  601,    602, 

604,  6\<\. 
Rolland  (Romain),  55,  n.  i,  349, 

524.  Prèf.  \bo. 
Rollin  (Lieutenant  Georges),  750. 
Romero  (Tomàs),  571. 
Roorda  (Henri),  554. 
Roosenburg  (P.),  541. 
Roosevelt  (Th.),  579,  584. 
Rose  (J.  Holland),  106,  117. 
Rosenthal  (Gabrielle),  725. 
Rosnet  (H.),  750. 
Rosny(J.  H.),  Préf.  37. 
Rosny  aîné  (J.-H.),  477,  745. 
Rossel  (Virgile),  153.  S 5 3»  5 $6. 
Rossier  (E.),  57,  T41,  554. 
Rostand  (Edmond),  376. 
Rothschild  (D""  Henry  de),  321. 
Rouché  (J.),  643 . 
Roudié  (Emile),  750. 
Rouff(M.),  405. 
Roujon  (Jacques),  235. 
Rouiand    (E.),   432,    450,   n.    r, 

488,0.  I. 
Roupnel  (Gaston),  176. 
Rouquette  (Louis),  581,  732. 
Roure  (Lucien),  64. 
Rousiers  (Paul  de),  6t8,  629. 
Rousseau  (A.),  453 . 
Rousseau  (N.),  617. 
Roussel-Despierres  (François),  71, 

713- 
Roussel-Lépinc  (José).  298. 
Rousset    (Lieutenant-Colonel),  6, 

13,  14,  187,  n.  I. 
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Rouveyre  (André),  297. 

Roux  (Xavier),  215,  223,  225,  264. 

Roux  (M.  de).  Prèf.  616. 

Rouzic  (L.),  59,  264,  n.  r. 

Royer  (Emile),  159. 

Roz  (Firmin),  50,   57,    80,    $80, 

583. 
Rozier  (Mgr),  651 . 
Rumeau  (Mgr),  592. 
Rusiecka  (Marie  de),  420. 
Rutten  (Mgr  M.  H,),  207,  214. 
Ruyssen  (Th.),  46, 128,  n.  i,  500, 

S22,  525,  665.  Pr^/.  749. 
Ryan  (A.),  541. 


S 


Sabah-Eddine  (S.A.  I.),  425. 

Sabatier  (E.),  368. 

Sageret(J.),  109,  129,   137,  710. 

Sagnier(H.),  628. 

Saillard  (B°°),  201. 

Saillard  (A.),  607,  608,  613,  614, 

616. 
Sainéan  (L.),  253, 
Sainsaulieu  (Maxime),  277,  n.  i. 
Saint-Albin,  128. 
Saint-Cyr  (Charles  de),  392. 
Saint-Hugon  (P.  de),  91, 
Saint-Léger  (A.),  261. 
Saint-Maurice  (Paul  de),  292. 
Saint-Remy  (E.  de),  180. 
Saint-Saëns  (Camille),  644,  736. 
Saint-Yves  (G.),  3, 
Sainte-Croix  (M™"  Avril  de),  559. 
Sainte-Marie-Perrin  (E.),  635,  645. 
Saintyves(P.),  142. 
Salandra  (Antonio),  400. 
SalaviUe  (Abbé),  653. 
Salèmes  (Jean),  613. 
Sallaz  (H.), 400. 
Sallior  (P.)4o5. 
Salvemini  (Gaetano),  401. 
Samazeuilh  (G.),  376. 
Sancholle-Henraux  (B.),  732. 
Sardent  (Marie  de),  224. 
Sardou  (André),  664. 
Sarolea  (Charles),  85,  219,  320. 
Sarraut  (Albert),  509,   351.   Préf. 

127. 


Sartiaux  (Félix),  411. 

Saryusz  (J.),  690. 

Sattler  (Edouard),  30s. 

Saunier  (Charles),  646. 

Sauser-Hall  (Georges),  617. 

Sauveur  (Albert),  585. 

Sauvrezis  (A.),  745. 

Savarit  (C.-M.),  64,  658,  671. 

Sa  Vianna,  152. 

Sayous  (André-E.),  506  Préf,  621. 

Schaeffle  (Albert),  27. 

Schalck  de  La  Faverie  (A.),  583. 

Schefer  (Christian),  127,  665,  718. 

Schiappa      Monteiro     (Antonio), 

489. 
Schiemann  (Theodor),  27. 
Schinz  (A.),  582. 
Schlegel  (Friedrich),  27. 
Schlœsing  (Th.),  178. 
Schlumberger  (J.-V,),  717. 
Schmitt  (Bernadotte  E.),  113, 
Schneider  (L,),  591. 
Schonfeld  (J.),  617. 
SchopofF  (A.),  414. 
Schroeder  (J.  C),  541. 
Schuhler  (H.),  618. 
Schuré  (Edouard),  36,  535  err. 
Schwartz  (Joseph),  64. 
Schwering  (Axel   von),  530. 
Schwob  (Marcel),  81. 
Scié-Ton-Fa,  487. 
Séailles  (Gabriel),  128,  n.  i,   319, 

500,  667,  694,  707.   Prèf.  696. 
Séché  (Alphonse),  175,   370,   737. 
Secrétan  (Ed.),  Préf.  274. 
Sédir,  70. 

Seelib  (Arthur),  699. 
Seignobos   (Ch.),    90,    loi,    543, 

n.  I. 
Seillière  (Ernest),  29. 
Seippel  (Paul),  375,  552  err. 
Selle  de  la  Castille  (M.  de),   262. 
Sélonier,  614. 
Selves  (J.  de),  Prèf.  89. 
Sembat  (Marcel),  97.  Prèf.  272. 
Sensever  (G.),  180. 
Serça  (P.),  115. 
Séris  Raymond),  315. 
Serrigny  (Capitaine  Bernard),  77, 

81. 
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Sertillanges    (Abbé  A.   D.),  651, 

653. 
Séverine,  226. 
Sevin  (Cardinal),  66. 
Sharp  (William  G,),  590. 
Shihota  (D""),  422, 
Sibille  (J.),  258. 
Sicard  (P.),  423. 
Siegfried  ( M"'*  Jules),  359,  719, 
Sienkiewickz  (Henri),  386.  Prèf. 

386. 
Sienkiewicz  (H.  J.),  698. 
Silberuagel-Cherrière      (A,-Ph.), 

734  grr. 
Silvestre  (Charles),  375. 
Simon  (A.),  615 , 
Simon  (G.),  Préf.  745. 
Simon  (J.),  734- 
Simon-Juquin,  614. 
Simonnot  (Emile),  88. 
Simonnot  (L.)'  27. 
Singer  (Arthur),  112, 
Sirianu  (Mircea  R.),  443  . 
Sitniakowski  (D.),  437. 
Sjœstedt  (Erik),  273,  275,  566. 
Slept'chevitch  (Pero),  678. 
Smith  (Archibald),   580. 
Smith  (Monroe),  151. 
Smulders  (Cari),  525. 
Snell  (Raoul),  222, 
Sokolovitch  (P.  de),  681. 
Sommerfeld  (A.),  89. 
Somville  (Gustave),  204. 
Songy  (Jean),  247. 
Sonnino,  400-401. 
Sorb  (Capitaine),  93. 
Sorel  (G.),  52. 
Sorgues  (Maurice  de),  569. 
Soubies  (A.),  645. 
Soubrier  (Maurice),  113,  n.   t. 
Souchon  (A.),  636. 
Souchon  (Paul),  264. 
Souguenet  (L.),  368. 
Soulacroix  (P.),  299. 
Soulange-Bodin    (A.),   126,    393, 

589,  n.   I. 
Soulier  (C),  613. 
Soulier  (Edouard),  655,  722. 
«  Spartacus  »,  557. 
Spire  (.\ndrc),  709,  750. 


Spitteler  (Cari),  222,  n.  i,  555. 
Spont  (Henri),  358,  725. 
Sprenger  (Aloys),  27. 
Stacpoole  (H.  de  Vere),  514. 
Stanoyevitch     (G.)  [G.    Stanoie- 

witch],  421,  422. 
Stapfer  (Paul),  6')4,  655,  656. 
Star  (Maria).  Voir  Stern  (Ernes- 

ta). 
Steed  (Henry  Wickham),  80,  147, 

476. 
Stceg(T.),  219. 
Stengeî  (Karl  von),  27. 
Stern  (Ernesta),  744. 
Stiénon  (Charles),   168,  180,   381, 

405,  417,  423,    431,  433,   449, 

487. 
Stoffler  (Georges),  131  err. 
Storez  (M.),  727. 
Strauss  (P.),  719. 
Strowski  (Fortunat),  692. 
Strzembosz  (Ladislas  de),  692. 
Studnicki  (Ladislas),  695. 
Sturzenegger  (Cathy),  420. 
Styka  (Jean),  691. 
Suarès    (André),    355,    556,    57), 

396,  478,  524,  577,  n.  I. 
Suret  (Lx)uis),  112. 
Suter  (Anton),  149. 
Sutherland  (Duchesse  de),  202. 
Sven    Hedin     (D')  :    voir   Hedin 

(Sven). 
Swainson  (Mrs),  476. 
Swift  (Lucius  B.),  584. 
Sylvaire  (Dominique),  580. 


Taboureau  (Gipitaine)  :  voir  Des 

Vignes-Rouges  (Jean). 
Talmeyr  (M.),  311,  }i8. 
Tannenberg  (O.  R.),  88. 
Tarcenay  (Louis),  515,  n.  1. 
Tardieu  (André),  7>,  102. 
Tardieu  (Eugène),  Préf.  747. 
Taudicre  (M'"*  Henry),  299. 
Tavernier  (E.),  72,  589. 
Tchobanian  (Archag),  429, 
Tcisserc(R.),  624. 
Tenimerman  (P.  F.  X.),  Prif,6iy. 
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Tènot, 


^19. 


Téraniond  (Guy  de),  26$. 

Terrell  (Glanville),  584. 

Terrin  (C),  131. 

Thébault  (E.),  269, 

Thellier    de     Poncheville    (Abbé 

Ch.),  320.  344,  648,  653. 
Théodor  (L.),  214. 
Théry  (Edmond),  622. 
Théry  (JO,  348. 
Theulot  (Alfred),  575. 
Thévenin  (Denis),  298. 
Thibault  (M.),  3S3,  n.  i. 
Thomas  (Louis),  235,236. 
Thomson  (Louis-L.),  419. 
Thorne  (Guy),  744. 
Thurstan  (Violetta),  202,  384. 
Tiersot  (Julien),  746. 
Tilmant  (J.).  734- 
linayre  (Marcelle),  314,  477,744. 
Tissic  (D' Philippe),  336,721. 
Tissier  (Mgr),  246,  287,651. 
Tissot  (Ernest),  312, 
Tissot  (Victor),  78. 
Tittoni,  400, 

Tolstoï  (Comte  Alexis),  384,  744. 
Topass  (Jean),  692. 
Topham  (Miss  Anna),   109. 
Toplitza  (M.),  502. 
Touchât  (Mgr),  301,  651. 
Toussaint  (H.),  635. 
Toutey  (L.),   173. 
Toynbee  (Arnold  J.),  385,  428. 
Trachsel  (Albert),  711. 
Trarieux  Jean),  509. 
Trial  (L.),  656. 

Tricoche  (G.-N.),  579  err.,  583. 
Trigant-Geneste  (E.),  604. 
Trimbalet    (Abbé  A.),   292,  n.  i, 

510. 
Iripard  (L.),  726. 
Trochu  (Francis),  750. 
Trogan  (E.),  595,  n.  i. 
Troimaux  (Edgar),  616. 
Trouillot  (Georges),  750. 
Truc  (G.),  72,  153,  248,  315,   y,8 

350,  577'  596. 
Trucic  (Srgjan),  678. 
Tudesq    (André),    35,    j-jg   err., 

271,  435.  455»  565,744 
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Turmann  (Max),    184,  n, 

559.  622. 
Turner  (E.-R.),  584. 


Uhry  (A.),  416. 
Ulmès  (Renée  d'),  299. 
Ulmès  (M"^  Tony  d'),  300,    315. 
Unamuno  (Miguel  de),  Préf.  548. 
Unold  (Johannes),  27. 


Vacher  (M.),  628. 

Vacher  de  Lapouge  (G.),  28. 

Vachon  (Marius),  48,  520,  736. 

Vaffier  (Emile).  368. 

Vahl  (Albert)    607  «rr. 

Vaillant  (E.),  306. 

Vaillat  (L.),  727. 

Valensi  (Théodore),  614. 

Valéry  (Jules),  208. 

Valéry  (Paul),  81. 

Valléry-Radot  (René),  632, 

Vallet  (Maurice),  616. 

Vallis  (Maurice),  574,  n.  i. 

Vallot-Duval  (Louis),  693. 

Vallotton  (Benjamin),  274,    540, 

554,639,744. 
Valmy  (Pauline),  359. 
Vairose  (Paul  de),  744. 
Van  den  Bosch  (F.),  432. 
Van  den  Heuvel  (J.),  Préf.  205. 
Vanderpol  (A  ),  59. 
Vandervelde  (E.),  153,  219,    220, 

221, 
Van  Geie,  614. 
Van  Gennep(A.),  32, 
Van  Halle  (G.),  198. 
Van  Houtte  (Paul),  204. 
Van  Langenhove  (Fernand),  207. 
Van   Manen   (Charlotte  A.),  106. 
Van  Suchtelen  (Nice),  712. 
Vanuci  (A.),  44. 
Varigny(H.  de),  179,  180. 
Variot  (Jean),  245,  337,  536. 
Variez  (Armand),  746. 
Vassal  (Joseph),  434,  439. 


796 

Vassivière  (Joseph),  609. 
Vaudon  (Chanoine  Jean),  653. 
Vaughan  (Ernest),  637. 
Vaux-Phalipau  (de),  124. 
Vellay  (Charles),  681.  Prèf.    492. 
Ventre  (Capitaine  Fernand),  4. 
Vercesi  (E.),  403. 
Verdène  (G.),  493,  501. 
Vergnet  (Paul),  79,  264. 
Verhaeren  (Emile),  209,  219,  221, 

548.  Prèf.  297,  750. 
Verlcy  (Georges),  605 . 
Vermeil  (E.),  38. 
Vernes  (Charles),  655. 
Verrier  (Paul),  34,  51,  745. 
Vervoort  (André),  346. 
Vesnitch   (Milan    R.),    153,    417, 

422,  677.  Prèf.  416,  679. 
Veuillot  (François),  61,  345. 
Veyrac  (S.),  488. 
Viallate  (A.),  451, 579,  618. 
Vibert  (Paul),  65. 
Victoria  (François  de),  59, 
Vidal  de  La  Blache  (P.),  668. 
Vidalenc  (G.),  307, 
Vielliard  (E.),  443,  n.  i. 
Vielmont  (Georges),  704. 
Viénot  (John),  69,  655. 
Villanueva  (Carlos  A.),  574,  576. 
Villeneuve  (Hébrard  de),  719,  720. 
Villey  (E.),  615. 
Villey  (Pierre),  41,  637. 
Vinaver,  707. 
Vincent  (C),  685. 
Vincent  (Capitaine  C.-A.-H.),  608. 
«  Vindex  »  66,  284,  295. 
Vinogradoff(Paul),  54,   117,   124. 

Violle(J.),73  5. 
Viriot  (A.),  289. 
Vitry  (Paul),  284. 
Vitte  (Emmanuel),  750. 
Vogelweith  (O,),  554. 
Vogt  (William),  105,  350,  556. 
Voivenel  (D'  P.),  47. 
Vosberg-Rekow  (Max),  27. 
Vuille  (Charles),  222. 
Vuillermoz(E.),  645. 
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Waelbroeck  (Pierre),  106. 
Waelput  (Fernand),  721. 
Wagner  (Charles),  68,    325,   536, 

655. 
Wagner  (Richard),  645. 
Wagnière     (Georges),      27,    468, 

n.   I, 
Walker  (J.  Bernard),  587. 
Waltz  (Hené),  297. 
Wampach    (Gaspard),     90,     138, 

149,  n.  2,  193,  496. 
Warnod  (André),  508. 
Warren  (Whitney),    284,  588,  n. 

I,  590. 
Wartelle  (Madeleine),  279. 
Washburu  (Stauley),  382. 
Wason  (J.  Cathcart),  522. 
Wastelier  du  Parc  (Léon),  318. 
Watkins  (Oven  Spencer),  480. 
Watson  (S.  N.),  46. 
Wautier  d'Aygalliers  (A.),  655. 
Waxweiler  (Emile),  144. 
Weiler  (Lazare),  551. 
Weill  (Georges),  80,  669. 
Weiss  (André),  143,  524,  543,  n.i. 
Weiss(L.),  507. 
Weiss  (N.),  655. 
Wells  (H.-G.),  32,  85,  n.   1,  473. 

564,  674,  675. 
Welschinger    (Henri),     46,    105, 

137,   143,    220,    39s,  552,  556. 

Prèf.  96,306,  347,  s 3 S. 
Werner  (Bartholoma£us   von),  27. 
Wesselitsky  (G.  de),  124,  580. 
West  (A.-J.),  565. 
Westphal  (Alexandre),  655. 
Wetterlé  (Abbé  Emile),   iio,  141, 

153,   220,  336,  565,    535,   717. 

PréJ.  494. 
Wettstein  (Georges),  557. 
Wharton  (Edith),  272. 
Whipsy  junior,  587. 
White  (Horace),  584. 
White(J. -Williams),  586,  588. 
Whitridge  (F.-W.),  584,  586. 
Widor,  372. 

Wilhelm  (Kronprinz),  27. 
WiU,  587. 
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Wilmart(R.),  5 76. 

Wilson  (D.-A.),475- 

Wimpffen  (Ch.  de),  80. 

Wirth  (Albrecht),  27. 

Wirth  (O.),  496. 

Wistcr  (Owen),  108,  151,  584. 

Witt-Schlumberger     (M™*      de), 

359- 
Witte  (J.  de),  446. 
Wohltman  (Ferdinand),  27. 
Woltnian  (Ludwig),   27. 
Worms  (R.),  348. 
Wulf  (M.  de),  50. 
Wyseur  (Marcel),  750. 
Wyzewa  (Téodor  de),   109,    iio, 

125,  n.  I,  383,  450,  456,   474, 

517,  n.  I,  587,  589. 


Yaktchitch  (Grégoire),   458,   680. 
Yorga(N.),  153.  443- 
Yver  (Colette),  320. 
Yvignac (Henri  d'),   375. 


Zadig  (Louis),  479. 
Zaleski(L.),  153. 
Zanardelli  (Tito),  217. 
Zavie  (E.),  509. 
Zeys  (L.),  725- 
Zigmunt,  153. 
Zimmerman  (Afred),  27. 
Zolla (Daniel),  618,  623,629,  718, 
734- 
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Ainsi  qu'il  à  été  dit  p.  xvm,  le  présent  index  ne  renvoie  pas  à  chaque 
publication  ou  allusion  isolée,  mais  bien  aux  pages  où  sont  groupés  et 
commentés  les  ouvrages  et  articles  concernant  directement  la  question 
envisagée.  Toutefois,  il  a  été  ajouté  certaines  références  supplémen- 
taires et  moins  importantes.  Celles-ci  sont  placées  â  part  et  précédées 
soit  de  h.  mention  Cf.  (Conférez),  soit  des  mots  «  Voir  aussi  ». 


Abxozzes  (Duc  des),  407. 
AcKER  (Paul),  374. 
Administration     en  temps    de 

guerre,   602,  604-60J,  —    dans 

rarmèe,  170. 
Adriatique    (Mer)    et    paix,    676, 

680-682. 
Aérienne  (Guerre),  46i-464.(Cf . 

180-181.) 

Afrique,     ^66-369,    449-451.    Cf. 

489-490.    Troupes    d'  — ,  2j6, 

26S. 
Agadir,  74,  102. 
Agriculture  pend;uat  la  guerre, 

628^^9;  après  la  guerre,  7J4. 
Aisne  (BauilJe  de  1'),  242-24  j. 
Albanie,  42},  682.  (Cf.  410.) 
A-LBERT  1",  roi  de  Bel^ue,   224, 

ÎJi,  a-   I. 
Albert  (La   vSîïc    d^    pejidaBt  la 

gaerre,  279. 
Alcoolisme    (Lotte    contre    V), 

639-641,  724. 
Alexamdïia  F£ODÛlROV>IA  (S.  M.), 

590. 

Alexanimœ  (Pxiuce)  de  Serbie, 
42:2. 

Algérie,  j68. 

AllexuMgne  [Cette  nxjîice  est  divisée 
•eu  trois  parties  /  le  classement 
de  la  première  est  méthodique, 
celui  des  deux  suivantes  alpha- 


bétique(par  noms  géographique  s 
pour  l'une,  par  mots  typiques 
pour  l'autre.)]  —  avant  la  guerre 
(son  rôle  daus  les  antécédents 
du  conflit;  74-79,  81-91,  100- 
iio,  112-118,  123-128.)  Cf.  55- 
58,  168,  593,  417,  424-425, 
543  ;  ses  culpabilités  dans  les 
origines  diplomatiques  du  con- 
flit, 1 39-1 5  3 , 1 56-1 5  8 .  (Cf.  Livre 
blanc  allemand,  134-135,  137.) 
—  pendant  Vi  guerre,  492-501, 
502-534.  Qimpagne  aÛemaade 
contre  le  Luxembourg  et  la 
Belgique,  193-215  ;  contre  la 
France,  229-249,  291-299  ; 
contre  la  Russie,  380,  581-387  ; 
contre  la  Serbie,  418-420;  sur 
les  fronts  turcs,  430-455  ;  aux 
colonies,  449-451  ;  sur  mer, 
452-456,  458-461,  —  après  la 
guerre,  750-7^2,  73 )-7î7-  = 
Rapports  de  r  —  (pendant  la 
guerre)  avec  l'An^eterrc  (Al- 
lemands naturalîsés)  :  473  ; 
avec  La  France  ;  menées  paci- 
fistes, 660,  sujets  allemaiids, 
364-365,  6c6  ;  avec  l'Italie,  393, 
395  (Cf.  402)  ;  avec  les  Etats 
d'Orient,  413.  427,  428,  435, 
441  ;  avec  la  Kussîe,  380.  Pour 
les  États  Neutres,  voir  Propa- 
gande. =:  Armée  allemande 
(son  organisation),  171-172  ;  cf. 


Soo 
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178-182.  Art  (plastique)  alle- 
mand, 645,  736.  Culture  alle- 
mande, 42,  48-54,  735-756. 
Droit  de  guerre  et  — ,  211-213, 
506,  616.  Finances  de  guerre 
allemandes,  602,618,  619,  620- 
621,625-626.  Langue  allemande 
après  la  guerre,  736-737.  Livres 
diplomatiques  allemands,  154- 
135,  137,  206,  364,  n.  I,  524. 
Musique  allemande,  644-645, 
756.  —  et  paix  :  «  buts  »  alle- 
mands, 658-660;  sort  de  l'Alle- 
magne dans  les  conditions  des 
Alliés,  670-673,  697-698,  700- 
701,  704-70^,  709-710.  Philoso- 
phie de  guerre  (et  mentalité)  alle- 
mande, 23-39,42-55, cf.7r. (Voir 
^ussi  :  Pangermanisme.) 

Religion  allemande,  61-69. 
Science  allemande,  46-48.  So- 
cialistes allemands,  156-158, 
496,497.  =  Voir  aussi  :  Atroci- 
tés, Espionnage .  Se  reporter 
aux  différents  noms  ou  mots 
typiques. 
Alliances.  Voir  :  Diplomatie, 
Entente,   Mittel-Europa,   Tri- 

Ïilice. 
ocations,  607. 

Alsace  (Guerre  eu),  239-240,  289- 
290.  Voir  aussi  :  Ahace-Lorrai- 
tie. 

Alsace-Lorraine  :  —  avant  la  guerre  : 
voir  p.  666,  et  667,  n.  i,  p.  117, 
p.  141.  —  pendant  la  guerre, 
533-536.  (Cf.  p.  365,  Alsaciens- 
Lorrains  en  France.)  —  et  la 
paix,  666-673 .  Avenir  de  1'  — , 
717. 

Ambulances.  Voir  :  Ambulan- 
ciers, Hôpitaux. 

Ambulanciers  (en  France),  297- 
298. 

Amérique  :  —  du  Nord:  voir  Ca- 
nada, Etats-Unis,  Mexique  ;  — 
Centrale,  570,  n.  i;  — du  Sud, 

574-577- 
Anecdotes  sur  la  guerre  et   les 
soldats  français  :  Recueils  à  l'u- 


sage des  enfants,  260.  Recueils 
divers,  262.  (Cf.  2,  228). 
Angleterre  :  —  avant  la  guerre, 
76,  84-85,  95,  121-123.  (Cf.  p. 
52-53  [Civilisation  anglaise],  et 
191).  Livres  bleus  anglais,  135. 
(Cf.  137,  145-148).  Armée  an- 
glaise, 172.  —  pendant  la  guerre, 
465-484.  (Cf.  62-63,  159,  202, 
216,  225-226,406,434,  618)  — 
et  Turquie,  425.  Action  de  la 
flotte  anglaise,  456-458.  Prison- 
niers anglais,  507, 513.  Finances 
anglaises,  602,  619,624-625.  — 
et  paix,  675.  (Cf.  p.   147-148). 

—  après  la  guerre,  731.  Cf.  p. 
478).  =  Anglais  en  France 
pendant  la  guerre,  272-273,  363. 
(Cf.  p.  320-321).  =  Voiraussi  : 
Atrocités, Propagande, Sous- 
marins. 

Annamites  (Troupes),  268. 

Annexions.  (La  question  est  trai- 
tée dans  le  chapitre  Paijr,  p.  657 
à  7:3.) 

Annunzio  (Gabriele  d'),  397. 

Anvers  :  avant  la  guerre,  84,  125, 
n.  I  ;  pendant  la  guerre,  201, 
209. 

AosTE  (Duchesse  d'),  407. 

Apprentissage   après  la  guerre, 

719.726. 
Après-guerre.  Voir  :  Avenir. 
Arbitrage  (avant  la  guerre),  184. 
Arc  (Jeanne  d')  :    son    exemple, 

338-359- 
Architecture,     726-727.     Voir 
aussi  :  Monuments,  Villes. 

.^r^^n/tM^  (République),  576. 

Argonne  (Batailles  d'),  245-246. 

Argot  des  tranchées.  253-254. 

Armes.  Voir  au  nom  des  diflPc- 
rentes  armes.  Arme  blanche, 
179. 

Armées  :  Organisation  des  — , 
169-172.  —  allemandes  en 
temps  de  guerre,  513-528;  en 
Belgique,  202-207  ;  en  France, 
291-297.  —  anglaises,  479-482. 

—  françaises,  249-275.  —  ita- 
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liennes,  405.  —  russes,  382- 
385.  Milices  suisses,  558-559. 
Voir  :  Atrocités,  Militaires 
(Evénements). 
Arménie  :  —  pendant  la  guerre 
(les    massacres  turcs),  427-430. 

—  et  la  paix,  687. 

Jrras  pendant  la  guerre,  278-279. 

(Cf.  277,  n.  2,  519-520.) 
Arriére  (L')  en  France,  299-362. 

Pour  les  autres  pays,  se  reporter 

au  nom  du  pays. 
Art  :  —  et  guerre,   645-646  ;   — 

après  la  guerre,  735-736. 
ArtRoe.  Voir:  Mahon  (Patrice). 
Artillerie.  [Ouvrages  descriptifs], 

178.  Cf.  p.  235. 
Artistes  :  impressions    d' —  sur 

le    front,   256-257,  270  ;  les  — 

et  la  guerre,   348,  646.  (Cf.  p. 

372.) 

Artois  :  les  batailles  d' — 247  ;  1' — 
pendant  la  guerre,  278. 

AsciUiTH(H.  H.),  483. 

Assurances,  612,  617. 

Atrocités  :  —  allemandes  :  ou- 
vrages généraux,  5:7-528  (Cf. 
178,  179,464,  n.  I,  489,  571); 
en  Belgique,  136,  202-206;  en 
France,  294-296  ;  vis-à-vis  des 
Russes,  517,  n.  i.  —  austro- 
allemandes  en  Serbie,  420-421. 

—  belges  (prétendues),  206- 
208.  — turco-allemandes  en  Ar- 
ménie, 427-430.  Voir  Droit, 
Prisonniers,    Sous-marins. 

Aumôniers  militaires,  266-267. 
(Cf.  p.  480.) 

Automobile  (L')pendant  la  guer- 
re, 180. 

Autriche-Hongrie  :  —  avant  la 
guerre,  76,  79-80,  111-112, 
117.  (Cf.  133.)  Rôle  de  1'  — 
dans  les  négociations  diploma- 
tiques, 135,  137,  148.  Campa- 
gnes de  r  —  contre  l'Italie, 
405  ;  contre  la  Russie,  381- 
385  ;  contre  la  Serbie,  417- 
421.  —  et  Roumanie,  442-445. 

—  pendant  la  guerre,    501-503, 

J.  Vie. 


504,  507,  618.  Biographies  au-- 
trichiennes,  531,  532.  —  et  I4 
paix,  659,  676-682,  701-704V 
Voir  Atrocités,  Méditerranée, 

Polocfue,  Socialistes. 

Auxiliaires  :  Les  —,  303.  Ser- 
vices— ,  170-171.  Voir  aussi 
Santé  (Service  de.) 

Avant-guerre  :  73  à  131  ;—  en 
Italie,  390-399  ;  —  dans  les 
Balkans,  409-413,  415-416, 
423-426,  436-438.  Pour  les 
pays  neutres,  voir  le  nom  des 
pays.  Ouvrages  d' —  [y  cobH 
pris  les  ouvrages  antérieurs  à 
la  guerre  réimprimés  pendaitl 
sa  durée],  33  err.,  36,  59,  73- 
100,  168,  169,  171-172,  i8.tV 
183-184,327-328,  391,  n.  2,47jl 
n.  2,  552,  n.  I,  591,  619,  6^0- 
621,  640,690,  693,  745-746.iîg 
26-27,  30,  65-66,  124,  130,  li^iU 
410,  652,  669,  741,  n.  I.       - 

Avenir,  715-739.  Voir  aussij,  le 
chapitre    Paix,   notamment; ^p. 

712-713-  r] 

Aveugles  (Soldats),  63 7-6 3 9=  ^ 

Aveux  allemands  :  avant  la  gf^r- 
re,  —  de  préméditation,  86tj9[i  ; 
après  la  déclaration  de  guç^^fc, 
—  de  culpabilité,  148-150.  (/Çt. 
T02);  —  de  désirs  de  ^^n- 
quête,   658-660.  (Cf.  494-49^11 

Aviateurs  :  biographies  SWl 
464;   mémoires  d' — ,  463-^1^1^ 

Aviation,  180,  462-464.      ,_ 

B  dO 

^^[ 
Bagdad  ;   Chemin  de  fer  de  -fBJ86, 

427,    685.    Voir    Mili^éiles 

(Événements).  uooia 

Baïonnette,  179.  itT  a 

Balfour  (A.-J.),  483.         L  — 

Balkans  :  voir  Orient,  et  lesr/pBrns 

des  différents  pays  balkaoïiqiiies. 

(Cf.  620.)  '.Mv\',i\ 

Batailles.    Voir    :    MiliiaiitfS 

(Evénements),  et  se  isqxôEtiï 

au  nom  géographique.      ,\\v  <\l\ 


SI 


802 


INDEX    DES   MATIERES 


Baux,  613. 

Beethoven,  736. 

Belgique  :  —  avant  la  guerre,  84, 
97-99,  125-126,  Livres  gris 
belges,  135-136.  Neutralité  de 
la — ,142-145,  147,  151. Guerre 
en  — ,  193-226,  243-245.  (Cf. 
IS9.  330.  396-597.  513-)  Lé- 
gislation belge,  61  r,  6 15. (Cf. 
217.)— et  paix, 6  5  8-6  59, 67  3 -674. 
Avenir  de  la — ,716.  Voir  Atro- 
cités, Occupation  ennemie, 
Villes  détruites. 

Benoit  XV,  592-596.  Voir  Saint- 
Siège. 

Bernhardi  (Général  von),  38,  87- 
88,91.  (Cf.  46.) 

Bessarabie,  443. 

Bethmann    Hollweg     (iM.    de), 

S3I. 

Bibliographies,  XVIII,  15. 

Biographies  :  allemandes,  528- 
532  ;  américaines,  588-589  ; 
anglaises,  225-226,  483-484  ; 
austro- hongroises,  551,  532; 
belges,  223-225  ;  espagnoles, 
573,  n.  I  ;  françaises,  569-376, 
464  ;  grecques,  441-442  ;  hol- 
landaise, 564-565  ;  italiennes, 
407;  norvégienne,  540  ;  rou- 
maines, 446  (cf.  540)  ;  russes, 
390  ;  serbes,  422. 

Bismarck,  72,  75-76,  104,105. 

BissiNG  (Von),  531 . 

Blessés  :  Echano;î  des  grands 
— ,  512,  559,  561  ;  leurs  sou- 
venirs d'Allemagne,  511-512. 
Ouvrages  de  droit  concernant 
les — ,  607-608,  Voir  aussi  : 
Ambulanciers,  Aveugles, 
Hôpitaux,  Mutilés,  Sourds. 

Blocus  :  —  de  l'Allemagne,  ses 
effets,  504-506.  (Cf.  457-459.) 
—  de  l'Angleterre  :  voir  Sous- 
marins.  Voir  aussi  Droit  in- 
ternational . 

Bohème.    Voir  :    Tchcco-Slovaques. 

BoTHA  (Général  Louis),  483 . 

Boulogne-sur -mer,  311,    317. 

Brésil,  575.  (Cf.    151-152.) 


Bkieux  (M.)  :  sa  mission  aux 
États-Unis,  591  (cf.  255);  son 
action  en  faveur  des  soldats 
aveugles,  638-639  ;  sa  cam- 
pagne sur  la  situation  de  la 
femme,  725. 

Bkyan  (W.  J.),  588. 

Bukovine,  443,  n.  i. 

Bulgarie,  436-439,  682.  (Cf.  410, 
414,  620.)    Voir  aussi  :  Orient. 

BùLOw  (Prince   de),    86-90,   595, 

T.  531-552- 

Bureaux  et  intendance  militai- 
res, 170. 

«  Buts  de  guerre  »  :  voir  le  mot 
Paix. 


Cadorxa  (Général),  407. 
Cambon  (M.  Jules),  371. 
Cambrai,  515-516. 
Cameroun,  450. 

Campagnes  militaires:  voir  Mi- 
litaires (Événements). 

Canada,  482,  628. 

Canons,  178. 

Caricatures  de  la  guerre,  340- 
342,  646.  (Cf.  p.  16-17.) 

Carlistes,  569-570. 

Carnets  de  soldats  allemands,  5 14, 
518;  de  soldats  français  et  al- 
liés: voir  Mémoires. 

CarolI"'  de  Roumanie,  446. 

Carton  de  Wiart  (Henry;, 22 5. 

Carton  de  Wiart  (M"*  Henry), 
225. 

Castelnau  (Général  de),  369, 
370. 

Catalogne,  571-572. 

Cathédrales  :  voir  Monuments. 

(Cf.  p.  653,745.) 
Catholicisme  :  —  et  guerre,  59- 
66,  68.  Catholiques  pendant  la 
guerre  :  en  Allemagne,  215, 
495.  546-547  ;  en  Angleterre, 
voir  p.  62-63  i  c"  Espagne, 223, 
569-570  ;  en  France,  324,  343- 
345,  608-609;  *"  Hollande, 
563  ;  en  Italie,403;  en  Turquie, 
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426.  Propagande  catholique, 
545-546.  (Cf.  61-62.)  Ouvrages 
catholiques  d'édification,  647- 
654.  —  après  la  guerre,  722, 
738.  Voir  aussi  :  Clergé,  Re- 
ligion, Saint-Siège. 

Caucase  (Front  du),  431. 

Causes  de  la  guerre, 23-154. (Con- 
sulter la  table  méthodique,  p. 
75?  à  755.)  — en  Italie,  391- 
402  ;  en  Orient,  409-413,  cf. 
80.  (Serbie,  414-417,  cf.  133  ; 
Turquie,  423-426  ;  Bulgarie, 
436-438);  en  Extrême-Orient, 
485-486,  487-488.  Voir  aussi  : 
Diplomatie. 

Cavalerie,  233-234. 

Cavell  (Miss  Edith),  225-226. 

Censure  :  en  France, 3 22-3 2 3  (cf. 
604,  660);  en  Angleterre,  475. 

Chaldée,  431. 

Châlons  (Région  de),  286-287. 

Chamberlain  (H.  S.),  38. 

Champagne  :  Offensive  de  —  en 
1915,  247.  Région  de — ,  282- 
287. 

Changes,  622. 

Chansons  :  voir  Poésies. 

Charbon,  629. 

Charité  :  voir  Œuvres  de  guer- 
re. 

CharUroi  (Bataille  de),  196-197, 
200,  258. 

Charleville,  293. 

«   Chauvinisme   »  :     voir    42, 

342. 
Chemins  de  fer,  180.  Voir  aussi  : 

Bagdad. 

Chiens  de  guerre,  268-269. 

Chili,  <^'j6. 

Chimie  :  —  de  guerre,  179.  In- 
dustries chimiques  en  France 
après  la  guerre,  735-734- 

Chine,  486-488. 

Chirurgie,  171. 

Chômage  :  voir  719.  Voir  aussi 
Allocations. 

Chronologies,  4- 

Churchill  (M.),  483. 

Chypre,  432,  n.  i. 
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Citations  à  l'ordre  du  jour,  224, 
250. 

Civilisation,  42-54.  Voir  aussi  : 
Culture. 

Clergé  :  Rôle  du  —  dans  la  nais- 
sance du  conflit,  65-66.  —  pen- 
dant la  guerre  en  Belgique,  205, 
207,  214-215;  en    France,   295, 

311,  343-344.  Voir  aussi  Ca- 
tholicisme, Prêtres,  Reli- 
gion. 

Clermont  (Emile),  574. 

Collections,    7-10.    (Cf.    190- 

191.)    Pour  les  collections  spé- 
cialisées,   chercher     d'après    le 
sujet    de    la    collection. 
CoLLiGNON  (Henri),   376. 
Colombie,  574. 

Colonies  :  —  avant  la  guerre, 
86,  n.  I,  126-128,  cf.  450. 
Guerre  aux  —  449-451.  (Cf. 
p.  456,  486-487).  —  pendant  la 
guerre  :  anglaises,  482-483  ; 
françaises,  366-369  ;  portu- 
gaises, 489-490.  Troupes  colo- 
niales anglaises,  479  ;  fran- 
çaises, 236,  267-268.  —  et  paix, 
705-706.  —  après  la  guerre, 
729'  733- 
Combattants  :  voir  Soldat  com- 
battant. 
Commandement  (Haut-)  fran- 
çais, 251.  (Cf.  369-371). 
Commerce  :  —  allemand  avant 
la  guerre,  81-83,  112-115;  — 
pendant  la  guerre,  627,  630- 
631  ;  après  la  guerre,  730-733. 
Droit  commercial,  617.  —  ma- 
ritime :  voir  le  mot  Marine. 
Communiqués     officiels,     187, 

229-230,  452. 
Compiègne,  280. 

Conférences  (Collections  géné- 
rales de),  190-191.  (Cf.   p.  7.). 
Conseils  de  guerre,  606. 
Conslanlinople  et  la  paix,  682-684. 
Voir  aussi  Turquie. 

Contes,  744.  (Cf.  298,  396-597.) 
Contrats,  612-613. 
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Conventions     internationales 

voir  Droit. 
Corfoii,  ^20. 

Correspondants  de  guerre,  271. 
Corsaires  allemands,     452-453, 

456. 
Cosaques,    383,  n.  i. 

Coton,  58t.  617. 

Coût  de  la  guerre,  709. 

Crimes  allemands  :  voir  Atro- 
cités. 

Croates  :  voir  Yougoslaves. 

Croix- Rouge  :  Dames  de  la  —  : 
voir  Infirmières.  Œuvre  de 
la  —  en  faveur  des  prisonniers, 
634-635. 

Culpabilités  (dans  le  déclenche- 
ment du  conflit),  141-152.  Voir 

aussi  Diplomatie. 

Culture  allemande,  42,  48-54  ;  — 
latine  :  voir  Civilisation.  (Cf. 

735-736-) 


Dalbiez  (Loi),  605. 

Danemark,  566-567  (Cf.  541),  700- 
701. 

Dardanelles  (Opérations  militaires 
des),  433-436.  (Pour  la  ques- 
tion des  Dardanelles  et  du  Bos- 
phore dans  le  traité  de  paix,  voir 
le  mot  Constant inople.) 

Dauphiné,  310. 

Delbrûck  (Loi),  120. 

Delcassé  (René),  371, 

Démocratie  et  guerre,  42.  (Cf. 
125.) 

Dépopulation,  724. 

Dfrnhurg  (Dr),  581,  586. 

Destructions:  voir  Dommages, 
Monuments,  Villes. 

Detanger  (Capitaine).  Voir  : 
NoLLY  (Emile). 

Dieu  et  la  guerre,  65.  (Cf.  60, 
n.  I.)  Voir  Religion. 

Diplomatie  :  Livres  diploma- 
tiques :  voir  Livres.  Négocia- 
tions diplomatiques  :  en  1914, 
133-153  ;   austro-serbes,  417  ; 
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avec  la  Bulgarie,  437-438  ;  gei- 
mano-italiennes,  395-401  ;  gré- 
co-serbes, 440-441  ;  avec  la 
Roumanie,  442-445  ;  avec  la 
Turquie,  423-426.  (Voir  aussi 
Causes.  Cf.  101-102.)  —  pen- 
dant la  guerre,  190.  Voir  aussi  : 
Entente,  Mittel-Europa,  Paix, 
Politique,  Triplice. 

Dirigeables,  180-181.  (Cf.  462, 
464,  n.  I.). 

Disparus,  608,  635. 

Dixmude,  244-245. 

Documents  officiels.  Voir  : 
Communiqués,  Livres  di- 
plomatiques, etc. 

Dommages  de  guerre,  609-611. 

(Cf.  602),  719.  Voir  aussi  Re- 
construction. 

Douanes,  617. 

Droit  :  Force  allemande  et  — , 
45-46.  Guerre  et  — ,  152-155 
(Cf.  586,  665-666).  Voir  aussi  : 
Nationalités  (Droit  des).  = 
—  international  public  [ —  des 
gens]  et  lois  de  la  guerre  :  avant 
la  guerre,  182-184,  378,  n.  3  ; 
pendant  la  guerre  actuelle,  464, 
n.  I,  615.  Violations  du  —  des 
gens  et  des  lois  de  la  guerre,  voir 
Neutralités,  Atrocités  (no- 
tamment 527-528,  cf.  217)  — 
des  gens  après  la  guerre,  710- 
713  (cf.  738),  =  —  internatio- 
nal maritime  (et  questions  com- 
merciales) :  avant  la  guerre, 
185  ;  pendant  la  guerre  (viola- 
tions), 460-461,  617  ;  après  la 
guerre,  voir  75 1-732.  =  —  inter- 
national privé  :  avant  la  guerre, 
120;  pendant  la  guerre,  616- 
617  ;  après  la  guerre,  718.  =  — 
public  et  guerre,  602-604,  cf. 
211-213,  322-325'  475-  =  Lé- 
gislation allemande,  506  ;  an- 
glaise, 475  ;  belge,  217,  611, 
615  (allemande  en  Belgique, 
211-213);  française:  avant  la 
guerre  (loi  Je  trois  ans),  voir 
p.  96-97  ;    pendant  la    guerre, 


INDEX    DES    MATIÈRES 


602-615  après  la  guerre,  718, 
719  (cf.  752,  733).  Législation 
suisse,  615-617.  =  —  cano- 
nique, 617  (cf.  264,  n.  I,  266). 
«  Dum-dum  »  (Balles),  178, 


E 


École  et  guerre  :  voir  Enseigne- 
ment public. 

Économie  :  Causes  économiques 
de  la  guerre,  76,  81-86,  112- 
118.  Situation  économique  des 
Empires  centraux  pendant  la 
guerre,  503-506;  des  neutres, 
541  ;  de  l'Espagne,  569  ;  des 
Jctats-Unis,  580-581  ;  de  la 
Hollande,  563-564  ;de  la  Suisse, 
561.  Problèmes  économiques 
nés  de  la  guerre  ou  s'y  ratta- 
chant (en  France  particulière- 
ment), 618-631.  Clauses  écono- 
miques de  la  paix,  710.  (Cf. 
731-732  et  670,  672.)  Avenir 
économique  de  la  France  et  de 
ses  alliés,  727-734. 

Écrivains    :    voir    :     Lettres 

(Hommes  de). 

Éducation  :  voir  :  Enseigne- 
ment. 

Effectifs  allemands,  513-5  14. 

È,Q'plc,  452-433,  687,  n.  I. 

Électricité,  182. 

Elisabeth,  reine  de  Belgique, 
224. 

«  Enfant  (L')  du  Barbare  », 
611-612. 

Enfants  :  les  —  pendant  la 
guerre,  360-362  ;  après  la 
guerre  :  voir  p.  724,  726.  Ou- 
vrages destinés  aux  — ,  4,  260- 
262.  (Cf.  173,  396.  668).  Voir 
aussi  :  Enseignement,  Orphe- 
lins. 

Engagés  :  —  spéciaux,  606.  — 
volontaires  :  voir  Volontaires. 

Enseignement  :  —  et  éducation 

en  Allemagne  avant  la  guerre, 
50  ;  —  public  en  France  pen- 
dant la  guerre,    351-354;  —  et 
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éducation  après  la  guerre,  726. 

(Cf.  737.) 

«  Entente  »,  121-123,  475-479. 
(Cf.  190.) 

Espagne,  567-574.  (Cf.  p.  223, 
548,  577.)  Impressions  d'Es- 
pagnols en  France,  274,  563- 
364. 

Espionnage  allemand  :  avant  la 
guerre,  83-84,  118-120  :  pen- 
dant la  guerre,  364-365.  (Cf. 
380,  Ingérence  allemande  en 
Russie)  ;  après  la  guerre  :   voir 

.  739-751- 

Etatisme  allemand,  104. 

États-Unis  de  l'Amérique  du  Nord, 
578-591.  (Cf.  513.  549.  618, 
732.)  —  et  paix,  711,  712. 
Onvrages  américains,  108,  127, 
150-151,  199,  291. 

Étrangers  en  France  :  leurs  im- 
pressions sur  le  front,  272-275, 
290-291  ;  à  l'arrière,  362-364.  — 
de  pays  ennemis,  364-^65.  Voir 
aussi    :     Droit      (international 

privé),  Espionnage,  Natura- 
lisés. 

Europe  ct^nlrale.  Voir  :  Mittel-Eu- 

ropa . 

Évacués,  560. 

Expansion  allemande  avant  la 
guerre,  81-86,  112-115. 

Explosifs,  179. 

Exportation  française  après  la 
guerre,  732-733. 


Familles.  —  françaises  pendant 
la  guerre,  354-357  ;  après  la 
guerre,  724-726.  —  des  mobili- 
sés (questions  juridiques),  606- 
609. 

Féminisme,  359,  660. 

Femmes  :  en  France  pendant  la 
guerre,  357-360  ;  après  la 
guerre,  725.  Questions  juri- 
diques, 606-608,  611-612,  615, 
n.   I. 
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Ferdinand,  tsar  des  Bulgares,  531, 

n.  I. 
FERNAu(Hermann),9o.(Cf.p.  150.) 
FiCHTE,  36,  72. 
Finances  :    pendant    la    guerre, 

602,  620-626  ;  en  France  après 

la  guerre,   730.  Voir  Indem- 
nités. 

Finlande,  699.  (Cf.  566), 

FiSHER  (Amiral),  483. 

Flandre  (La  guerre  en),   197-201, 
243-245.  (Cf.  167.) 

FocH  (Général),  369,  370-371. 

Foires,  631,  643. 

Force    allemande    et    droit,    45- 
46. 

Ford  (H.),  589,  n.  i. 

France,  [La  notice  est  classée  sui- 
vant le  plan  de  la  notice  Alle- 
magne.] —  avant  la  guerre,  58, 
75,  79,  80,  82-84,  89,  91-92 
(cf.  92-99)  ;  113,  117,  119,  120- 
121,  128  (cf.  168).  —  pendant  \a 
guerre,  227-376.  [Consulter  la 
table  méthodique,  p.  757  à 
759.]  Cf.  215-216,  385,  479- 
482,  5x7-528.  Campagnes  fran- 
çaises en  Orient  433-436,  438- 
439  ;  aux  Colonies,  449-450  ; 
sur  mer,  452-456,  cf.  459. 
Guerre  aérienne  française,  462- 
464.  —  après  la  guerre,  717- 
738.  =  Rapports  de  la  —  (pen 
dant  la  guerre)  avec  l'Allema- 
gne, 229-249,  291-297,  364- 
365,616,  660;  l'Alsace-Lorraine, 
534-536(Voir  ci-dessous  :  —  et 
paix);  l'Amérique  latine,  574, 
576,  cf.  577  ;  l'Angleterre,  479; 
la  Belgique,  216,  219-221  ;  la 
Bulgarie,  437  ;  le  Danemark, s66- 
567;  l'Espagne,  568,  569,  571, 
573  ;  les  Etats-Unis,  589-591  ; 
la  Grèce,  441  ;  la  Hollande, 
563  ;  l'Italie.  395-396,  406  ;  la 
Pologne,  387  ;  la  Roumanie, 
444-445  ;  la  Russie,  390  ;  le 
Saint-Siège,  595-595  ;  la  Ser- 
bie, 422;  la  Suède,  565-566; 
la    Suisse,     560-561     (cf.    562 


Savoie  du  Nord).  Voir  Propa- 
gande (française).  Souvenirs 
de  non-combattants  [Ceux  de 
ces  souvenirs  qui  soLt  relatifs 
à  l'étranger  sont  pour  la  plu- 
part œuvre  de  Français.]  = 
Armée  française  (son  organisa- 
tion), 169-171,  cf.  178-182,  185. 
Arts  en  — ,  641-646,735-738. 
Civilisation  française,  48-51, 
cf.  477.  Droit  français  de 
guerre,  601-615,  616-617,  Eco- 
nomie et  finances  de  guerre  en 
— ,  618,  619,  622-624,  625,  627- 
631.  Littérature  et  guerre  en  — , 
642-644,  736-738  (cf.  741-750). 
Livre  jaune  français,  136-137. 
Œuvres  sociales  en — ,  631-641. 
—  et  paix  :  visées  allemandes 
sur  la  — ,  658-659  ;  aspirations 
françaises,  660-673,  684-687, 
cf.  708,  709.  Philosophie  fran- 
çaise de  la  guerre,  39-42.  —  et 
religion,  61,  62,  63,  342-346, 
722  (cf.  647-656).  Science 
française,  48,  n.  i.  Socialistes 
français,  159,  32S  (cf.  3 3 î" 554)- 
=  Se  reporter  aux  différents 
noms  ou  mots  typiques. 

Francs-tireurs,  206-208,  296. 
(Cf.  p.  184.) 

François-Joseph  I",  531. 

Frédéric  II,  552,  n.  i. 

French  (Maréchal),  483,  483- 
484. 

Frobenius    (Lieutenant-colonel), 

Fronts  de  combat  :  voir  Mili- 
taires (Evénements),  Mé- 
moires, Souvenirs.  Régions 
et  villes  du  —  en  Francr,  275- 
291. 

Frymann  (M.  D.),  90-91, 

FUSTEL  DE  CoULANGES,   328, 


G.  V.  C.  (Les),  504. 
Galliéni  (Général),  569. 
Gauthier-Ferriéres,  375. 
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Généraux  français    (Biographies 

de),  369-371. 
Génie  :   voir   p.    256-237.    (Cf. 

180,  182.) 
Géographie,  166-168. 
George  (David  Lloyd),  483,  484. 
Gerhéviller,  290,  522. 
Germano- Américains,  581-583. 

Germanophilie.  Voir  aux  noms 

des  différents  paj-s  neutres.  (Cf. 
580,474,  644,  660.). 

Gibraltar,  569,  675. 

Gobineau,  56. 

Goethe,  35-56. 

GoLTZ  (Maréchal  von  der),  531. 

Gouvernement  :  en  France, 
307-309.  (Cf.  602.).  Pour  les 
autres  pays,  voir  le  mot  Poli- 
tique. 

Granados   (Enrique),   573,  n.  i. 

Grande-Bretagne  :  voir  Angleterre. 

Grèce,  439-442.  (Cf.  414,  523- 
524,   541,  620,  682.) 

Grey  (Sir  Edward),  483. 

Groux  (Henry  de),  646. 

Guerre  :  Conditions  et  procédés 
de  la  —  moderne,  175-175.  La 
—  dans  le  passé,  175-177.  — 
de  1870  :  voir  Mil  huit  cent 
soixante-dix. 

Guillaume  II,  529-530.  (Cf. 
104-105,  151,  705.) 


Haeseler,  531. 

Hatg  (Général  Sir  Douglas),  485. 

Haine  allemande,  51,  494. 

Hamilton  (Général),  485. 

Hardex  (Maximilian),  58,  551. 

Hegel,  56. 

Heure  légale  (Avance  de  1'),  650. 

Hinde>burg,  107,  551. 

Histoire  :  Manuels  d'  «  —  et  géo- 
graphie »),  166-169.  —  générale 
de  la  guerre,  1-4.  —  de  la  guerre 
en  France,  227-228.  —  locale 
en  France,  509-310.  Les  leçons 
de  r  —  :   voir  Passé  (Leçons 


du).  (Cf.  Philosophie  historique, 
55-58.) 

Hohexzollern  (Les),  529. 

Hollande,  562-565,  674.  (Cf.  541, 
548.) 

«  Hommages  »  (et  témoignages 
de  sympathie)  :  à  l'Angleterre, 
476,  478;  à  la  Belgique,  219- 
225  ;  aux  ctats-Unis,  590-591, 
(d'étrangers)  à  la  France,  310- 
521,  363-364,476-477,  565-566, 
571,  574,  589-590;  à  l'Italie, 
406  ;  à  la  Russie,  390  ;  à  la  Ser- 
bie, 422  ;  à  la  Suisse  charitable, 
559-561. 

Hongrie.,  502.  (Cf.  381.)  Voir  : 
Autriche- Hongrie,  Yougo-Slaves, 
Transylvanie. 

Hôpitaux  :  en  France,  299-303. 
Voir  :  Santé  (Service  de),  Infir- 
miers, Infirmières. 

Hughes  (W.  M.),  483. 

«  Humour  »  ;  voir  Satire. 


Iconographie  de  la  guerre,  16- 

17- 

Ile-de-France  («  Front  »  d'),  280- 
282.  Cf.  238.) 

Impérialisme  :  — allemand,  57. 
(Cf.  527.) —  français,  723. 

Impressions  de  combattants  et 
de  témoins  :  voir  Mémoires 
de  combattants,  Souvenirs  de 
non-combattants. 

Indemnités  :  aux  particuliers, 
606-611  ;  dans  le  traité  de  paix, 
709-710. 

Indes  anglaises,  483.  Troupes  in- 
diennes, 479. 

Industrie  :  —  allemande  avant  la 
guerre,  81-82.  (Cf.  112-114.) 
—  pendant  la  guerre  :  voir 
Chimie,  Munitions,  Usines 
de  guerre.  (Cf.  627-629.)  — 
en  France  après  la  guerre,  733- 

734- 
Infanterie,  234-236.  Cf.  179,  et 
voir  les  mots  :  Soldat  combat- 
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tant,  Mémoires,  Tranchées, 

etc. 
Infirmiers  :   leurs  souvenirs  en 

France,   301-503.  Voir   aussi  : 

Ambulanciers. 
Infirmières  :  leurs  «  notes  »  en 

Belgique,   201-202;  en   France, 

299-301,  477;  en  Russie,  384. 
Institut  et  guerre,  346-347,  498, 

H4- 

Intellectuels  :  En  Allemagne, 
leur  manifeste,  498-501.  En 
Angleterre,  52,  146,  471-475. 
En  Espagne,  571.  Aux  États- 
Unis,  586.  En  France,  348-354. 
(Cf.  ch.  I,p.  23  à  71.)  En  Italie, 
voir  p.  397,  398.  En  Russie,  389- 
390.  En  Suisse,  voir  p.  557-558. 

Intendance  aux  armées,  170. 

Invasion  :  voir  Militaires  (Évé- 
nements). Régions  de  France 
atteintes  par  1' — ,  276-293. 

Irlande,  469,  n.  i. 

Irrédentisme  italien,  676, 

Islam.  Voir  :  Musulmans. 

Italie,  391-407.  (Cf.  167,  539- 
540,  577).  Livre  vert  italien, 
136.  Armée  italienne,  172.  Ac- 
tion de  r —  en  faveur  de  la  Bel- 
gique, 217.  Italiens  en  France, 
246,  273  ;  en  Autriche,  501. 
Marine  italienne,  461.  —  éco- 
nomique et  financière,  392,393, 
406,  618,  619,  625.  —  et  paix, 
676,  680-682. 


«  J'accuse  >>  (Influence  du  livre), 

149-150. 
Jackson  (Amiral  SirH.B.),  483. 
Jacquet  (Eugène),  376. 
Japon,    485-488.    Impressions    de 

Japonais  en  France,  273. 
Jaurès  (Jean),  371,  n.  i. 
JuLLicoE  (Amiral),  483. 
JoFFRK  (Général),  369-370. 
JoNF.sco  (Take),  446. 
Jouet  (Industrie  du),  734. 
Journalistes:  leurs  «  reportages  »: 


voir    Souvenirs    de    non-com- 
battants. Voir  aussi  Presse. 
Journaux  :  voir  Censure,  Pé- 
riodiques, Presse. 

Juifs  :  les  —  français  et  la  guerre, 
345-346.  (Cf.  546.)  La  ques- 
tion juive  dans  le  traité  de  paix, 
706-709  (on  Russie,  706-707). 

K 

Kant,  68-69,  72,  500. 
KiTCHENER  (Lord),  483,  484. 
Klùck  (Von),  531. 
Kronprinz  (Le),  551. 
Krupp,  109,  531. 
Kultur  :  voir  Culture  allemande. 


Lafayette,  589,  n,  2. 
Lafon  (André),  375. 
La  Haye  (Conventions  de)  :  voir 

Droit  (international). 
Lamprhcht,  37. 
Langues  :  Problèmes  des  —  après 

la  guerre,   756-757.   Voir  aussi 

Argot  des  tranchées. 
Latapie  (Interview  du   Pape,  par 

M.),  59v  „    ,,  . 

Latine    (Union),    577-578-   Voir 

aussi  :  Civilisation.  (Cf.  p.  50.) 
Législation  :  voir  Droit. 

Leip:^io  :  Foire  de  — ,  651,  n.  i. 
Commerce  du  livre  à  — ,  643. 

Léman-  (Général),  225,  225. 

Lcns  sous  l'occupation  allemande, 
292. 

Lettres  de  soldats  :  prisonniers 
en  Allemagne,  507  ;  .illcmands, 
515  ;  anglais,  480;  français,  258- 
260  (de  prèires-soldais  français, 
265-266)  ;  russes,  582. 

Lettres  (Hommes  de)  :  en  France 
pendant  la  guerre,  }48-}49  ' 
morts  A  l'ennemi,  37î-?7<>-  ^'o'"" 
aussi  :  Intellectuels,  Littéra- 
ture, Souvenirs  de  non-com- 
battants, Presse. 

Liégf,  2CX),  204.  (Cf.  251.) 
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Lille  sous  l'occupation  allemande, 
292,  516. 

Lithuaniens,  698. 

Littérature  :  —  de  guerre  en 
Allemagne,  494-496;  en  Angle- 
terre, 473-475,  477.  Ouvrages 
littéraires  belges,  218-219  ;  fran- 
çais, 337-338,  741-750.  (Cf.  329- 
337.)  Influence  de  la  guerre  sur 
la  —  en  France,  642-644,  736- 
738.  —  de  guerre  en  Italie,  402  ; 
en  Russie,  389.  —  yougo-slave, 
678,  679-680.  =  —  d'avant- 
guerre  :  voir  Avant-guerre 
(Ouvrages  d'). 

Livre  :  Foire  du  — ,  643.  Livres 
d'or,  224,  372-373.  Livres  di- 
plomatiques, 133-138,  563,  582. 
(Cf.  203,  206-207,  294-296, 
364,  n.  I,  517,  521,  524.) 

Lois  de  la  guerre  :  voir  Droit. 

Lorraine,  239,  287-290,  293.  Voir 
aussi  :  Alsace-Lorraine. 

Louvain,  209-211.  (Cf.  519-520, 
524.) 

Loyers,  613-615.  (Cf.  718.) 

Lmirville,  289-290. 

Luther,  68-69,  72. 

Luxembourg  :  Grand -duché  de — , 
193  (Cf.  546-547),  674.  Grande- 
duchesse  de  — ,  531,  n.  I, 

Lyon  :  Foires  de  — ,  631,  643. 
Œuvres  de  guerre  à  — ,  633, 
636. 

M 

Macédoine,  438,  439. 
Mackensen,  531. 
Magnard  (Albéric),  376, 
Mahomet  V,  531,  n.  i. 
Mahon     (Lieutenant-général     Sir 

Bryan  T.),  483 . 
Mahon  (Patrice),  375. 
«  Maison  (La)  de  vie  sociale  », 

725. 

Malachie  (Prophétie  de),  130. 
Manifeste  des  93  :  voir  Quatre- 
vingt-treize. 
Marine  :  — de  sfuerre,  181-182. 


Cf.  456-458,  461.  —  marchande 
(commerce  et  transports  mari- 
times), 458-461,  629-630  ;  après 
la  guerre,  729,  733.  Voir  aussi 
Droit  (maritime),  Mer,  Sous- 
marins. 

Marne  (Bataille  de  la),  240-242. 
(Cf.  72.) 

Maroc  pendant  la  guerre,  368-369. 
(Cf.  743.)  Voir  Agadir. 

Marseille  :  CEuvres  de  guerre  à  — , 
633. 

Matériel  de  guerre,  177-182. 

Maud'huy  (Général  de),  369. 

Max  (Adolphe),  225. 

Meanx,  282-283,  298. 

Médecine  (Ouvrages  de)  :  voir 
p.  17:. 

Méditerranée,  455-456.  (Cf.  455- 
454.)  Voir  aussi  :  Adriatique, 
Dardanelles. 

Mémoires  de  combattants  :  — 
allemands,  513-515  (voir  aussi 
Carnets)  ;  —  anglais,  479,  n .  i  ; 

—  en  Belgique, 197-198, 244-245; 

—  aux  Colonies,  450;  aux  Dar- 
danelles, 433-434;  —  en  France 
(cf.  p.  229):  sur  les  premiers  mois 
de  laguerrc,  2  32-23  7;  avant  la  ba- 
taille de  la  Marne,  239-240;  sur 
la  bataille  de  la  Marne,  242  ;  sur 
U  bataille  de  l'Aisne,  243;  pour 
l'année  191 5,  246-247;  sur  la 
bataille  de  Verdun,  248-249; 
sur  la  vie  de  tranchées,  255- 
258.  —  en  Macédoine,  439;  en 
Serbie,  419.  Mémoires  d'avia- 
teurs, 463-464;  de  marins,  455- 
456 (voir  ci-dessus  Dardanelles). 
Voir  aussi  :  Lettres,  Prison- 
niers. Comparer  :  Souvenirs 
de  non-combattants. 

Mentalité  allemande,  23-31,  33- 
35,  524-527.  Voir  aussi  :  Opi- 
nion publique. 

Mer  :  Guerre  sur  — ,  451-461. 
Voir  aussi  Dardanelles,  Marine, 
Sous-marins.  Liberté  des  — , 
458.  Voir  aussi  Droit  (interna- 
tional maritime). 
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Mercier  (Cardinal),  214-215,  223, 

344. 
Mésopotamie,  431,  687. 
Méthodes  de  la  guerre  moderne, 

173-177- 
Mexique,  570,  n.  i . 

Mil  huit  cent  soixante -dix 
^Guerre  de),  121.  (Cf.  330, 
622,  n.  2,  728,  737,  n.  I,  745.) 

Militaires  (Evénements)  :  Ré- 
cits généraux,  187-189  (Front 
occidental,  189).  En  Belgique, 
195-197,  243-245.  Aux  colonies, 
449-451.  En  Extrême-Orient, 
486-487.  En  France  (et  en  Al- 
sace), 229-249.  En  Italie,  405. 
En  Russie,  Pologne  et  Autriche- 
Hongrie  (front  russe),  381. 
En  Serbie,  417-420,  438-439. 
Sur  les  fronts  turco-bulgares  : 
Caucase,  Dardanelles,  Egypte, 
Mésopotamie,  430-436  ;  Macé- 
doine, 438-439.  Voir  aussi 
Armées,  Aviation,  Mémoi- 
res, Mer  (Guerre  sur).  Souve- 
nirs. =  Ouvrages  de  science 
militaire,  87,  92-97,  129,  166- 
185,252. 

Militarisme  allemand,  31.  (Cf. 
72.) 

Mitrailleuses,  178. 

Mittel-Europa,   502-503,   659-660. 

Mobilisés  :  ouvrages  de  droit 
les  concernant,, 605-608. 

MOMMSEN,   36. 

MoNRO  (Général),  483. 

MoNROE  (Doctrine  de),  ^88. 

Monténégro,  422-423.  Voir  aussi  : 
Yougo-Slaves. 

Monuments  détruits,  519-520; 
en  Belgique,  209-211;  en  France, 
276-278.  (Cf.  273,  274,  278- 
291.)  Voir  aussi  au  nom  des 
différentes  provinces  et  villes. 

Morale  et  guerre,  72,  738-739. 

Moratoria,  612-615. 

Morgan  (J.  Pierpont),  589,  n.i. 

Morts  au  champ  d'honneur,  356, 
372-376.  (Cf.  648-650  ,  653.) 
Questions  juridiques,  607-608. 


MùLLER  (Charles),  375. 
Munitions,  178-17^,  304-305. 

MUNSTERBERG  (Hugo),  583. 

Musique,  644-645,  736.  (Cf. 
376.) 

Musuhnaus  :  Les  —  français  pen- 
dant la  guerre,  367-369.  Les  — 
après  la  guerre,  716,  n.  2.  Voir 
aussi  Turquie. 

Mutilés,    608,     635-636.    (Cf. 
Mysticisme  et  guerre,  70. 
N 

Katnur,  200. 

Nancy,  289 . 

Nationalités  :  Droit  des—,  153. 
(Cf.  586.)  Problème  des—,  665- 
666.  (Cf. 675.) 

Naturalisés  :  en  Angleterre,  473  ; 
en  France,  120,  616;  aux  États- 
Unis  :  voir  581-583  ;  en  Suisse  : 
voir  617. 

Négociations  diplomatiques  : 
voir  Diplomatie. 

Neutralisme  :  voir  548,  549, 
557-558,  566,  710,  712. 

Neutralité  [violée  ou  discutée]  : 
de  la  Belgique,  99,  142-145, 147, 
151,  218,  716;  du  Chili,  576; 
de  la  Grèce,  440-441  ;  du  I-u- 
xembourg,  143  ;  de  la  Savoie  du 
Nord.  562;  de  la  Suisse,  556- 
557.  Voir  le  mot  Neutres,  les 
noms  des  différents  pays  neutres 
et  le  mot  Droit.  Pour  la  «  neutra- 
lité du  Pape  »,  voir  p.  592.  596. 

Neutres  :  États  —,  537-596.  Se 
reporter  à  la  n.  i  de  la  p.  537,  et 
voir  les  noms  des  dilTéreuts 
États.  Point  de  vue  des  —  sur 
les  «  culpabilités  »,  150-152.  Pro- 
testations des —  contre  les  atro- 
cités allemandes,  489.  525-524 
571.  (Comparer  :  Hommages  à 
la  Belgique.)  Les —  et  la  guerre 
(en  général),  538-542,  cf.  553. 
Les —  et  la  paix,  710-713. 

Nicolas  U,  590. 
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Nicolas  (Grand-Duc),  ^90. 

Nietzsche,  37,  68,  87,  n.  2. 

NoLLY  (Emile),  375. 

Komeny,  28g. 

Nord  (Mer  du),  456-459, 

Norvège,  566.  (Cf.  420,  541.) 

NosTRADAMus    (Prophéties     de), 

130. 
Noyon  sous  l'occupation  allemande, 

292-293. 


Occident  {¥xo\\X  A'),  189.  Voir  aussi 
Militaires  (Evénements)  en 
Belgique,  en  France. 

Occupation  ennemie,  516;  en 
Belgique,  211-215  ;  en  France, 
291-293.  515. 

O01LE  (Prophétie  de  Sainte),  131. 
(Cf.  5S6.) 

Œuvres  de  guerre  :  —  en  fa- 
veur de  la  Belgique,  216-217  '■> 
—  des  États-Unis,  590; —  en 
France,  613-639.  (Cf.  p.  631, 
n.  I,  et  318,  343,  297-303. Con- 
trôle :  6oc).^  —  en  Suisse,  559- 
561.  (Cf.   512.) 

«  Offensive  »  :  voir  p.  249. 

Officiels  (Documents)  :  voir  Com- 
muniqués, Livres  diploma- 
tiques. 

Opérations  militaires  :  voir  Mili- 
taires (Événements). 

Opinion  publique  :  en  Allema- 
gne, 492-497;  en  z\mérique  la- 
tine, 574-576;  en  Angleterre, 
467-469  ;  en  Autriche-Hongrie, 
501-502;  en  Belgique,  211-216; 
en  Espagne,  568-569;  aux 
Etats-Unis,  578-580;  en  France, 
309-362  [consulter  li  table  mé- 
thodique, p.  758]  ;  en  Hollande, 
563-564  ;  en  Italie,  393-399; 
dans  les  pays  neutres  (en  géné- 
ral), 538-541  ;  en  Roumanie, 
445-447  ;  en  Russie,  388-390; 
dans  les  Pays  Scandinaves,  565- 
567;  en  Suisse,    550-551;    alé- 


manique,    555-358,      romande, 

552-S55- 
Optimisme,  326-327,  342. 

Or  (Problème  de  1'),  622,  624. 

Ordre  du  jour  (Citations  à  1'), 
250. 

Organisation  allemande,  32. 

Orgueil  allemand,  33. 

Orient  :  Question  d'  —  et  origines 
de  la  guerre,  80,  86,  100,  n.  2, 
102-103,  409-413 .  Guerre  en — , 
413-447.  — et  paix,  677-687.  r= 
Fronts  d' —  :  voir  Macédoine,  Rus- 
sie, Turquie.  =  Extrême-  — , 
485-486,  488.  Voir  Chine,  Japon. 

Origines  de  la  guerre  :  voir 
Causes,  Diplomatie. 

Orphelins  de  la  guerre,  608-609. 
(Cf.  719.)  Voir  aussi  Enfants, 
Familles. 

OSTWALD,   37-38. 

Otages,  510-511.  Voir  aussi 
Atrocités. 

Ourcq  (Bataille  de  1'),  241. 


Pacifique    (Océan),  456.    (Cf.    p. 

449-) 

Pacifisme  : —  avant  la  guerre,  41, 
67,  72,  76,  91,  128-129  ;  — 
pendant  la  guerre,  660.  (Cf.  495, 
710-713.)  Voir  aussi  :  Rolland 
(Romain).  — des  Suisses,  557- 
558. 

Paix,  657-713.  —  intérieure  en 
France,  722-723  —  religieuse 
en  France,  722.  Voir  aussi  : 
Union  sacrée. 

Palestine,  426,  684-687,  708. 

Pangermanisme  :  Doctrine  du 
— ,  23-31.  Précurseurs  et  théo- 
riciens du  — ,  35-39-  (Voir,  p. 
86:191,  divers  ouvrages  panger- 
manistes.)  —  pendant  la  guerre, 
4Q5,  658-659. 

Panislamisme,  424-425. 

Panslavisme,  54. 

Pape  (Le)  :  —  et  la  guerre,  592- 
596;  —  après  la  guerre,  738. 
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Parts  :  Marche  sur  — ,  238-259. 
Vie  de  —  pendant  la  guerre, 
314-317.  (Cf.  334.5  57-)  Œuvres 
de  guerre  à — ,  238-259. 

Parlement:  en  France,  306-509. 
(Cf.  602.)  Voir  Politique. 

Pascal,   328. 

Passé  (Les  leçons  du),  175-177. 
Cf.  308,  327-329,  358-540, 
390,  392,  475,  693,  708,  728, 
745-746.)  Voir  aussi  :  Mil  huit 
cent  soixante-dix  (Guerre 
de). 

Patriotisme  français,  39-42.  (Cf. 
518-549,  «  Publications  patrio- 
tiques »  ;  voir  aussi  191.) 

Pau  (Général),  369. 

Pays-Bas.  Voir  :  Hollande. 

Péguy  (Charles),  375. 

Pensions,  607-608. 

Périodiques  :  Tables  des  —  an- 
térieurs à  la  guerre,  xx-xxv. 
—  fondés  pendant  la  guerre 
(cf.  p.  xvi),  lo-ii.  (Les  pério- 
diques spécialisés  sont  répartis 
dans  les  différentes  divisions  de 
l'ouvrage  d'après  leur  objet.) 

Perse,  452. 

Pessimisme:  voir  527, 337,  54o. 

Philosophie  de  la  guerre,  25-72, 
(Cf.  715,  738-759.  ) 

Picardie,  279-280. 

Pie  X,  595,  n.  i. 

Pierre  I"  de  Serbie,  422,  531, 
n.  I. 

Poésies,  745-750.  (Cf.  389,  402, 

477-) 
Politique  :  Antécédents  politi- 
ques delà  guerre,  55-58,  65-66, 
75-92,  100-112,  115-129,  154, 
391-393,  409-4M,  423-426, 
436-458.  —  intérieure,  pendant 
la  guerre,  en  Allemagne,  493- 
497;  en  Angleterre,  470-471, 
473  ;  en  Autriche-Hongrie,  502- 
505  ;  en  Belgique,  215-217;  en 
Espagne,  569-571  ;  aux  Htats- 
Unis,  cf.  587-589  ;  en  France, 
305-309  (cf.  371)  ;  en  Italie, 
397-403  ;    en    Orient,    440-442, 


442-447  ;  en  Extrême-Orient, 
485-488  ;  en  Portugal,  488-489  ; 
en  Russie,  587-588  ;  en  Suisse, 
556-557.  —  intérieure  après  la 
guerre  en  France,  722-725.  Cf. 
717.  Voir  aussi  :  Diplomatie, 
Gouvernement,  Socialisme. 

Pologne:  ■-  et  Allemagne  avant 
la  guerre,  124-125  —  pendant 
la  guerre,  585,  385-387.  Volon- 
taires polonais,  365. —  et  la  paix, 
687-699. 

Pont-à-Mousson,  289. 

PoRRO  (Général),  407. 

Portugal,  488-490.  (Cf.   577.) 

Presse  :  En  France  :  —  du  front, 
254-255;  —  de  l'arrière,  321- 
325  ;  recueils  d'articles  de  — , 
529-557.  (Pour  les  chroniques 
régulières,  voir  p.  11-15.)  —  en 
Allemagne.  495-497  ;  en  Angle- 
terre, 475.  Voir  aussi  :  Censure, 
Périodiques. 

Prêtres  :  —  aumôniers,  266-267. 
(Cf.  502,  617.)  —  infirmiers, 
501.  —  prisonniers,  509-510.  — 
soldats,  264-266.  (Cf.  617.) 
Voir  :  Catholisme,  Clergé, 
Religion. 

Prières  :  —  catholiques,  647- 
650.  (Cf.  595,  n.  I.)  —  pro- 
testantes, 654. 

Prisonniers  :  —  allemands  en 
France,  296-297.  —  militaires 
et  civils  en  Allemagne  et  en 
Autriche-Hongrie,  506-513. 

(Cf.  560-561.)  Œuvres  de 
guerre  en  faveur  des   — ,  633- 

635. 

Procédés  de  la  guerre,   173-177. 

Projectiles.  178. 

Propagande  (à  Tctranger)  :  — 
allemande,  542  (en  Amérique 
latine,  575  ;  en  Espagne,  572- 
573  ;  aux  États-Unis,  581-585  ; 
en  France,  voir  p.  660;  en  Ita- 
lie, 395  ;  en  Russie,  voir  p.  380.) 
—  anglaise  (voir  p.  464-465), 
470-472,  cf.  145-147.  4:6-457. 
505,  521.  525,  575.675,  etc.  — 
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belge,  218,  396-397.  —  bulgare, 
437-438.   —    française  (voir  p. 

536-537X  542-549.  577  ;  en 
Amérique,  latine,  575  ;  en  Espa- 
gne, 573-574;  aux  Etats-Unis, 
590-591  ;  en  Italie,  395-396  ;  en 
Roumanie,  445.  —  polonaise, 
385-387,687-699.  —  roumaine, 
442-445.  —  serbe,  415,  n.  i, 
421,  677,  680. 

Prophéties,  89,  100,  129-131. 
(Pour  les  ouvrages  d'avant- 
guerre  dits  «  prophétiques  » 
voir  les  p.  75  à  100,  et  le  mot, 
Avant-guerre.) 

Protestantisme  :  67-69.  (Cf. 
324-325,  346,  n.  I,  546,  722.) 
Ouvrages  protestants  d'édifica- 
tion, 654-656. 

Province  française  pendant  la 
guerre,   310-313. 

Prùm  (Emile),  546-547. 

Prusse,  56,  525.    Voir   Allemagne. 

PsicHARi  (Ernest),  376. 

Psychologie  :   voir   Mentalité 

allemande,   Opinion   publique. 
Philosophie     (notamment    p. 
70),  Soldat  combattant. 
PuTNiK  (Voïvode),  422. 


Quatre-vingt-treize  (Manifeste 
des),  498-501. 

R 

Raemaklrs  (Louis),  17,  564-565. 

Ravitaillement  des  armées,  170. 
Voir  aussi  :  Vivres  ((Question 
des). 

Récits  de  guerre  :  voir  Militaires 
(Evénements),  Mémoires  de 
combattants,  Souvenirs  de  non- 
combattants. 

Reconstruction,  726-727. 

Réfugiés  :  belges,  215-217  ; 
français,  517-318,  477. 


Reims,  283-286.  (Cf.  519,  520, 
524-) 

Religion  :  —  et  guerre,  58-70, 
72.  — après  la  guerre,  738-739. 
Communions  religieuses  en 
France  pendant  la  guerre,  342- 
346.  Question  religieuse  en 
France  pendant  la  guerre,  545  ; 
après  la  guerre,  722.  Ouvrages 
d'édification     religieuse,      647- 

656.  Voir  aussi  Catholicisme, 
Juifs,  Musulmans,  Protestan- 
tisme, Saint-Siège. 

Rèmeréville,  289. 

Renan,  329. 

Renouvier,  528. 

Repopulation,  723-724. 

«  Reportages  »  :  voir  Souve- 
nirs de  non-combattants. 

Représailles,  523. 

Réquisitions.  610. 

Responsabilités  :  voir  Culpabi- 
lités. 

«  Revanche  »  (La),  121. 

Revues  :  voir  Périodiques. 

Rhin  et  régions  rhénanes,  670- 
673. 

RoBERTS  (Lord),  483 . 

RoBFRTsoN  (Général  Sir  William), 
483. 

Rolland  (Romain),  349-351,  548. 

Romans,  742-744. 

RoosEVELT  (Théodore),  589. 

Rouen,  481-482,  633. 

Roumanie,  442-447.  (Cf.  414, 
577,  620,  682,  684,  708.) 

Ruines  (Relèvement  des),  726- 
727. 

«  Rumeur  infâme  »,  65-66. 

Russie  :  —  avant  la  guerre,  80,  123- 
124.  (Cf.  53-5.1.)  Livres  orange 
russes,  156.  Armée  russe,  172. 
Guerre  en  —  [et  sur  l'ensem- 
ble du  front  russe],  377-390. 
(Cf.  517,  n.  I.)  Marine  russe, 
461.  —  économique  et  finan- 
cière, 406,  618,  619,  624-625. 
—   et  paix,  683,   687-700. 

Ruthènes,  698. 
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Saint-Siège,  592-596,  738. 

Saloniqne,  438-439. 

Santé  :  Service  de  — ,  170-171. 
Voir  aussi  :  Ambulanciers, 
Hôpitaux,  Infirmiers,  Infir- 
mières. Guerre  et  —  publique  : 
voir     541,     719  ;     voir   aussi   : 

Alcoolisme,  Vivres. 
Satire,  340-342.  Voir  aussi  Cari- 
cature. 

Savoie  du  Nord  (Neutralité  de  la), 

562. 
Scandinaves  (Pays),  565-567.   Voir 

aux  noms   des   différents   Pays 

Scandinaves. 

Science  allemande,  46-48.  (Cf. 

526.)  —  française,  48  et  n.  2. 
Scott  (Amiral  Sir  Percy),  483. 
Semeria  (Le  P.),  407. 
Senlis,  281-282,  519-520,  522. 

Séauestres,  616. 

Serajevo  (Attentat  de),   133. 

Serbie  :  —  avant  la  guerre,  414- 
417,  620.  (Voir  aussi  Serajevo.) 
Livre  bleu  serbe,  137.  Guerre 
en  —,  417-422,  43^-439-  (Cf. 
p.  330.)  —  et  paix,  677-682. 
Voir  aussi  OnV«/,  Ytiigoslaves. 

Sermons  :  catholiques,  650-653  ; 
protestants,  654-656.  (Chercher 
également  selon  le  sujet  traité.) 

Services  auxiliaires  :  voir  Auxi- 
liaires. 

Shaw  (Bernard),  474. 

Siiésie,  697-69S. 

Sionisme.  708. 

Slaves  :  Civilisation  des — ,  53-54. 
Voir  les  noms  des  différents 
peuples  slaves  et  le  mot  Pans- 
lavisme. 

Slesviur,  700  701. 

Slovaques,  701-703. 

S.MUTS  (Général  Jan),  483. 

Socialisme  :  —  et  guerre,  155- 
159.  (Cf.  95.)  Socialistes  alle- 
mands, 156-158,  496,  497  ;  an- 
glais,  159  ;    autrichiens,   158   ; 


belges,  159  ;  espagnols,  571; 
français,  159,  325.  (Cf.  533- 
334)  ;  hollandais,  564;  italiens, 
403.  —  après  la  guerre,  723, 
726. 

Société  des  nations,  710-713. 
(Cf.  738.) 

Soissons,  347,  519-520. 

Soixante-quinze  (Canon  de), 
178. 

Soldat  combattant  :  belge,  198  ; 
français,  250-252  ;  italien,  405  ; 
russe,  384.  Voir  aussi  :  Armées, 
Mémoires  de  combattants. 
Militaires  (Evénements). 

Somme  (Offensive  de  la),  2^9. 

Sourds  (Soldats),  639,  n.  i. 

Sous-marins,  181-182.  Guerre 
sous-marine,  459-461.  (Cf. 
453-454.)  Voir  aussi  Droit. 

Souvenirs  de  non-combattants  : 
—  parmi  les  armées  allemandes, 
515-516;  anglaises,  480-482. — 
sur  le  front  en  Belgique,  199- 
201;  en  France,  238,  245-246, 
253,  269-275,  276-277  (voir 
278-291,  292-293,  cf.  672-673)  ; 
en  Pologne  et  en  Russie,  382- 
384,  385  ;  en  Serbie,  418-421  ; 
en  Turquie,  429,  435.  —  sur 
mer,  460  (cf.  43  5).  — à  T arrière  : 
en  Allemagne,  492-494  (voir 
aussi  Prisonniers)  ;  enAngle- 
terre,  457,  467,  468,  469;  en 
Autriche-Hongrie,  501  ;  en  Bel- 
gique, 212-213  ;  ^"  France,  511- 
317,  362-364,  367,  368,  369; 
en  Italie,  396,  397-399,404- 
405  (cf.  593-595)  ;  en  Kxtrcme- 
Orient,  488  ;  en  Russie.  389  ; 
en  Serbie,  421  ;  en  Turquie, 
426,  432.  — dans  Us  pays  neutres, 
559-540;  en  Amérique  latine, 
575-S76  ;  en  Espagne,  568- 
569,  573;  aux  Etats-Unis,  578- 
579,  581,  591  ;  en  Hollande, 
563  ;  dans  les  Pays  Scandinaves, 
565  ;  en  Suisse,  voir  555-556, 
559-  —  Voiraussi:  Ambulan- 
ciers, Infirmiers.  Infirmiè 
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res,  et  comparer  :  Mémoires 
de  combattants. 

Suède,  565-566.  (Cf.  275.) 

Sue:(  (Canal  de),  433. 

Suisse:  —  et  guerre,  550-562. 
(Cf.  152,  222,  524,  540,  541, 
549,  708.)  Action  charitable  de 
la  —,  217,  507,  512-51Î,  559- 
561,  634-635,  639.  Législation 
suisse,  615,  617.  Propagande 
exercée  par  territoire  suisse, 
voir  148-150,  350  err.,  528, 
660,  687,  n.  I,  688  et  suiv., 
699-700,  711-712.  Suisses  en 
France  (leurs  impressions),  274- 
275,290-291,  353. 

Syrie,  684-687. 


Tables  :  —  alphabétique  des 
noms  d'auteurs,  769  ;  des 
adresses  d'éditeurs,  xxvi;  des 
matières,  799  ;  —  méthodique 
des  matières,  753;  —  alphabé- 
tique des  revues  antérieures  à  la 
guerre,  xxi. 

Tchécoslovaques,  701-703.  (Cf. 
158.) 

Télégraphie  sans  fil,  182. 

Temesvar  (Banat  de),  680. 

Témoins  (Souvenirs  de)  :  voir 
Souvenirs  de  non-combattants. 

Tbanti,  291. 

Théâtre,  643-644,  737.  Pièces 
de  —,  745.  (Cf.  396.) 

Théosophie,  69-70.  Cf.  722. 

TiRPiTZ  (Amiral  von),  531. 

TiszA  (Comte),   532. 

Titres  et  valeurs,  611. 

Tourisme  en  France  après  la 
guerre,  734. 

TowNSHEND  (Général),  483. 

Trains  et  chemins  de  fer,  180. 

Tranchées  :  Organisation  des 
— ,  180.  Guerre  de  — ,  243, 
245-247.   Vie  de   —,  253-255. 

Transylvanie,  442-445.  (Cf.    682.) 

Travail    en   France    pendant   la 


guerre,  627-631.  Voir  Econo- 
mie. 

Treitschke,  37. 

Trcntin,  405,  676. 

Tribunaux  :  en  Belgique  occu- 
pés, 214;  en  France,  347-348. 
Voir  aussi  Droit. 

TriVi/é',  676,  680-682. 

Triplice,  111-112. 

Troupeau  (Le)  français  pendant 
la  guerre,  628-629. 

Tsar,  tsarine.  Voir  :  Nicolas  II, 
Alexandra  Feodorovna. 

Tsing-Tao,  486-487. 

Tunisie,  368. 

Tunnel  sous  la  Manche,  731. 

Turcos,  268.  (Cf.  236.) 

TURPIN,  179. 

Turquie:  —  et  guerre,  411-412, 
423-436.  —  et  paix,  682-687. 
Voir  Orient. 


u 


Ukraine,  699-700. 

Un'AMUNO  (Miguel  de),  573,  n.  i. 

Uniformes,  170. 

Union  sacrée  :  —  en  France 
pendant  la  guerre,  305-307. 
(Cf.  317,  318  et  suiv.);  après 
la  guerre,  721-723.  (Cf.  718- 
721,  728)  —  en  Italie,  402. 

Uhbal  (Général  d'),  369. 

Uruguay,  575. 

Usages  de  la  guerre  :  voir  Droit. 

Usines  de  guerre,  304-305.  (Cf. 
469,  580.) 


Valeurs  et  titres,  611. 
Venezuela,  574,  576. 
Venizelos  (Elentherios),  441-442. 
Verdun    (Bataille     de),    248-249, 
496-497. 
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Veuves  de  la  guerre,  358,  648- 
650.  Questions  juridiques,  607- 
608. 

Villes:  —  détruites,  519-520  ; 
en  Belgique,  209-211  ;  en 
France,  276-278.  (Cf.  273,  274, 
278-291.)  Voir  aussi  Atrocités, 
Reconstruction,  et  les  noms 
des  différentes  villes.  —  et  ré- 
gions du  front  de  combat  en 
France,  275-291. 

Vitry-Ie-François,  287. 

Vivres  (Question  des)  :  dans  les 
empires  centraux,  503-506;  en 
France,  627-630;  en  Pologne, 
387  ;  en  Serbie,  421  ;  en  Suisse, 

.   561. 

Volontaires  étrangers  en  France, 
362-363.  (Cf.  246.) 


Wagner,  644-645,  736. 
Westphalie,  673. 
WiLSON  (Président),  588. 
Woëvre  (Batailles  de  la),  246, 


Yougo-Slaves  :  677-682.  —  en  Au- 
triche pendant  la  guerre,    502, 
Ypres,  201,  480,  520. 
Yser,  198,  201,  243-245. 


Zeppelin  (C"  de),  531. 
«Zeppelins  ».  180-181.  Cf.462, 

464,  n.  I. 
Zollverein,  502-503.  (Cf.  659.) 


•MAÇON,   PROTAT   FRKHES,    IMPRIMEURS 


ERRATA 


[TOME   SECOND.] 

Page  386,  ligne  i  et  page  794,  colonne  i,  ligne  9,  au  lieu  de  :  Sien- 

kiewickz,  lire  :  Sienkiewicz. 
Page  388,  lignes  2-3,  supprimer  la  répétition  de  qui. 
Page  388,  ligne  25,  au  lieu  de  :  L.  Barrière,  lire  :  M.  Barrière. 
Page  406,  ligne  22,  au  lieu  de  :  1516,  lire  :  1916. 

Page  469,  ligne  22,  au  lieu  de  :  une  réédition  du  trait.  .  .,  lire  :  une  réé- 
dition du  tract.  . . 

Page  485,  ligne  22,  au  lieu  de  :  W.  M.  Hugues,  lire  :  W.  M.  Hughes. 

Page  489,  ligne  8,  au  lieu  de:  La  Protestation  du  Portugal,  lire: 

La  Protestation  de  PortugaL 
Page  491,  ligne  15,  ajouter  une  virgule  après  le  mot  mystère. 
P.ige  498,   lignes  IT-21.   Nous  avons   omis  d'indiquer  que  M. More  1- 

Fatio  a  publié  dans  le  Bulletin  Hispanique  di^  janvier-mars  191 5,  sur 

«  la  Version  espagnole    du   manifeste  des  quatre-vingt-treize  »,  un 

article  dont  il  existe  un  tirage  à  part. 
Page  506,  note  i,  au  lieu  de  :  Ch.  Riesser,  lire  :  J.  Riesser. 
P.ige  524,  lignes  26-27,  au  lieu  de  :  Alcooliques,  fous  criminels,  lire: 

Alcooliques,  fous  et  criminels. 
Page  529,  titre  courant,  au  lieu  de  :  Bibliographies  germaniques,  lire  : 

Biographies  germaniques. 
Page   535,  lignes  13-14,  au  lieu  de  :  Edmond   Schuré,  lire  :  Edouard 

SCHURR. 

Page  545,  lignes  9-10,  au   lieu  de  :  L'Allemagne  et  ses   Alliés...,  lire  : 
L'Allemagne  et  les  Alliés ... 

Page  545,  ligne  3,  ajouter  le  nom  Calvet  après  le  nom  Ardant. 

l'âge  552,  ligne  20,  au  lieu  de  :  Les  Événements  actuels  de  la  Suisse 

romande,   lire  :  Les  Événements  actuels   vus  de  la  Suisse 

romande. 
Page  563,  note  i,  ligne  2,  au  lieu  de  :  p.  134,  lire  :  p.   541. 
Page   573,  ligne  7,    au  lieu   de  :  La   Propagande  allemands    en 

Espagne,  lire  :  La  Propagande  aile    ande  en  Espagne. 
Page  594,  note  i,  au  lieu    de  :  réimprimée    à    la  fin  du   livre.  .  .,  lire  : 

réimprimée  dans  le  livre.  .  . 


Page  607.  Parmi  les  ouvrages  traitant  du  «  droit  civil  aux  armées  », 
nous  avons  omis  le  livre  de  M.  Charles  JuUiot  :  Traité  formulaire 
tljéoriqiie  el  pratique  du  teslament  mililairc.  (Paris,  Sirey.  1915.  In-8, 
T18  p.  —  5  fr.  50.) 

Page  609,  ligne  26,  au  lieu  de  :  T.  Armbruster,  lire  :   L.  Armbruster. 

Page  612,  ligne  25,  au  lieu  de:  F.-J.  Comrat,  lire  :  F.-J.  Combat. 

Page  613,  ligne  2S,  ajouter  une  virgule  après  le  mot  études. 

Page  618,  ligne  26,  au  lieu  de  :  (ci-dessous,  p.  7  ),  lire  :  (ci-dessus,  p.  7). 

Page  619.  Le  titre  courant  de  cette  page  doit  être  :  Lns  problèmes  finan- 
ciers ET  ÉCONOMIQUES. 

Page  628.  Parmi  les  ouvrages  concernant  l'agriculture  pendant  la  guerre, 
nous  avons  omis  une  intéressante  publication  du  Ministère  de  l'Agri- 
culture :  L'EjJort  agricole  de  la  France  pendant  six  mois  de  guerre 
(rto/}/i9f^-/(mi7Vr /9rj),etunebrochuredeA.Ph.Silbernagel-Cherrière, 
U Agriculture  pendant  la  guerre  (1915), 

Page  638,  ligne  6,  au  lieu  de  :  Jeanne  Anthelmf.,  lire  :  Jeanne  An'Telme. 

Page  678,  ligne  21,  au  lieu  de  :  L.  Gargas,  lire  :  S.  Gargas. 

Page  684,  lignes  6-10.  L'ouvrage  de  M.  N.  Dascovici  est  une  thèse  de 

doctorat  présentée  à  la  Faculté  de  droit  de  l'Université  de  Paris,   le 

jeudi  2  décembre  1915. 
Page  706,  lignes  9  et   10,  au  lieu  de:  dins  les  colonies   (p.  450),  lire  : 

dans  les  colonies  et  en  Extrême-Orient  (p.  450  et  486). 
Page  726,  ligne  20,  au  lieu  de  :  Redont,  lire  :  Redon. 
Page  781,  ligne  44,  au  lieu  de  :  Heneboiî,  lire:  Hennebois. 
Page  7S5,  ligne  6  (et  à  toutes  les  pages  auxquelles  renvoi  est  djnné),  au 

lieu  de  :  Léger,  lire  :  Léger. 

Page  795,  colonne  2,  ligne  15  :  le  nom  doit  être  orthographié  Wahl 
(Albert),  et  devrait  être  porté  page  796,  colonne  2,  après  la  ligne  9. 

Page  796,  colonne  2,  ligne  17,  au  lieu  de  :  Washburu  (Stauley),  lire  : 
Washburn  (Stanley). 

Rappel  du  tome  L 

Page  131,   ligne  27,   au  lieu  de  :  A.  Stopper,  lire  :  G.  Stoffler. 
Page  135,  ligne  23  et  ligne  25,  page  137,  ligne  23,  au  lieu  de  :    1916, 

lire  :  1915. 
Page  247,  ligne  9,  au  lieu  de  :  4  fr.  50,  lire  :  i  fr.  50. 
Page  352,  ligne  6,  au  lieu  de  :  La  Jeunesse  de  France  et  la  guerre, 

lire  :  La  Jeunesse  scolaire  de  France  et  la  guerre. 
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Vie,   Jean 

La  littérature  de  guerre 
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